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tiſſimorum Virorum auctoritatibus, rd 


etiam experientia, uberrimos, quos in res 


Hebraicas ac Philologicas Arabum Dia- 
lectus confert fructus  compertus ſums in 
animum induxi eam a ſalebris et ſpinis, 


. qui: 


15 Arabiſmi Tyrones, grato ſucce 


43 = 
quibus obſeſſa jacet, liberare 3 viamque 
complanare, quæ paucorum menſium eſ- 

".—— cujuſque facilitas vel 1 


us certi 
invitamento ad eam comparandam poſſet 


5 excitare. 


- Ac me lane dis cogitantem experien- 
A ipſa in hane potiſſimum ſententiam 
ducit, ut exiſtimem nullam aliam tam fa- 


cilem, deleQabilem, ac compendiariam | 


LL Arabicam, Perſicam, aut 


as quamlibet 
aliam Orientalem Linguam addiſcendam 
excogitari poſſe viam, quam fi vocum 


cum vocum Europæarum elementis ſig- 
nificationibuſque e e e qus mi- 
rabilem earum harmoaiam detegamus. 


"Naw OY FRE OY harmonia, 


1 quorulquitque eſſe gie, qui, vel invi- rs 


tus, 


Orientalium elementa ac ſignificationes 


5 

tus, parvo nullove negotio magnam Or. 
verborum copiam citò non 1 
a poſtquam Or. voces, elementis ſignifica- 
tionibuſque, cum maternæ linguæ voci- 
bus, ſignificationibus, ac elementis con- 

venire deprehenderit? Ita ut de illiuſ- 

5 modi vocibus exclamare vere * 


—— . non ate. una, 
Nec diverſa tamen, gualem decet Me SORORUM. 


Qua detectione, mea quidem opinione, 


nulla alia Tyronibus, ims et ulterius 


3 utilior aut delectabilior eſſe 
Mon” : : „% 
ee: Porro, 


— q 
=> 7 


* 2 2 Ade; bes Langue. In Sa Paris 1694 Ls 
1, pP. 67, a FP 


”” vois bien, Ait-il, que ceux qui rx ne 5 et ne 0 5 


— rg 


IS .. A 


Ds IT. que fort ſuperficiellement . . . diront que la ſcience 
des Origines et des Etymologies des Langues ett plutot un 


| amnſement qu une ſcience ou qu'elle eſt plus proper a di- 
5 | Mk: x 


Ä ů . ů — 1 , 


©» oo 


5 vi ) 
. Porro, etſi hujuſmodi detectionis uti- 
litas luce fit meridiana clarior ; detectio 
tamen ipſa periculoſæ ſans plenum opus 
aleae eſt. Nec propterea uſque adeo in- 
eptus ego ſum, ut non verear me in ipſa 


5 per ficienda ſaepe etiam allucinatum. Sed, 


quoniam in eo ſtudio aetatem conſumpli, 


non ſum (ni arrogens,. fi hane 


trac- 


—— 


vertir des exfans qu' A inne des nne .. . Mais 
ilien n'eſt plus ſolide, rien n'eſt plus digne de la recherche - 
de Vetude ſerienſe des hommes que d'examiner les termes 


que nous avons tous les jours dans la bouche et de decouyrir . 
ar tou ils nous ſont venus 1 = 


Lees Etymologies de cette nature qui nous font faire le 
tour dn monde, et qui nous: font remonter juſqu* ala plus 
haute antiquitẽ et juſqu' aux ſiècles les plus reculẽs, qui 
nous naturaliſent en quelque facon en tant de divers roy- 
gad umes, et qui font que les Etrangers ne ſont plus Etrangers 
- Chen RO. « 5s. Les Etymologies, dis-je, de cette 
nature n'ont rien Au bas, rien de pueril, rien de ſuper- 
| ficiel. C'eſt au contraire une des plus belles, des plus im- 
_ portantes, et des plus nobles ſciences puiſqu' elle embraſſe la 
cConnoiſſance des choſes ſacrees et profanes, des anciennes et 
des nouvelles, Þ Hiſtoire et la Theologie et qu'elle nous ra- 1 
maeene dans notre divine et celeſte origine. 


( = ) 
_ traCtationem _ quoddam meo ods: 
2 -515 fi! 


Si quid igitur in hiſce Nele, 
* Or. ſtudia promovere que at, rem- 
que ipſam acu tetigerim; erit de quo 
mihi gratulabor. Sin minus, errores (nam : 
nunquam ſeſe falſum ſentire quis dixe- 
rit? Quidve i viro modeſto alienius eſſe 


— poteſt ) propenſae litteraturae Or. com- 


b dices donaturos confido f. 


inſerviendi voluntati, * Ju- 


= E, iuqu zam, oper 1 er . "Ms 
5 Bur ag * Nam bens multa reperi- 
_ untur Europæa verba, quæ fignificationi- 


bus cum Or. conveniunt 3 ; elementis * L 


4 4 * 1 - . * 4 2 D 8 22 . N Ces . = ; 1 . X 1 - . x ” 2 3 £ * 


. 


4 $i. quis de vocum originibus multa coinhode dixerit, : 


potius boni conſulendum, * fi aliquid . =: | 


5  prehendendun., Varr. L 1. lib: v Rs 


'I m 


men differunt; et nihilominus illas ab iſtis 
originem duxiſe tam certum 1 eſt, quam 
quod maximè. 2 


9 


Clavi igitur Etymologiea opus el, 
quæ accuratam nobis cognitionem porri- 
gat mutationum, quas itinerantium vo- 

eum elementa ſubeunt, pro diverſitate 
climatum, ”= quae ad nos ex Oriente 


— 


6 1 » — 


1 Cependant, il ne ** pas 5 entreprendre cette comparai- „ 

ſon ſans les moyens qu'elle exige nęeceſſairement; ſans en 
avoir la cle; quelqu habiletẽ qu'on cut, il ſeroit impoſſible Tk 
d'y faire les memes progres ;. les langues paroftroient moins = 


ſemblables; 3 leurs mots iſoles, 8 Eclaireroient | beaucoup : 


woins. 


nu nen ol pas de meme, lan” on connoit la maniere 


. 2 dont les elemens de Vinſtrument vocal ſe ſubſtituent les uns 
aux autres, et la preference que chaque langue donne 4 


quelques uns fur tous les autres: des-lors les raports d'une 
multitude de mots brillent de Feclat le plus vif, ils reſſortent 


comme la lumiere fait reſſortir les objets que couvroit une 
ombre rẽpandue également ſur tous: celui qui en fait une, 


fait deja pour cela la moitiẽ des autres. 


* 
pervenere 3 ; vel pro moribus ſub iiſdem 
| climatibus habitantium. * * 


cum 


* g 3 5 — 


— 
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+ M. Gebelin Orig. du Lang et de Lecrit. P. 144 


Linftrument vocal eſt un com out c de fibres que la chaleur 

la meme _maniere que ces 

_ Elemens agiſſent ſur tous les autres corps: mais ils ne peu- 
vent relacher ou reſſerrer les fibres de Vinſtrument vocal, 

qu'il n'en reſulte pour la parole, des effets tres s diffe Erens les » 


relache et que le froid reſſerre, 


uns des autres. 


8 Dans les contrẽes od ra air eſt brülant, et od le fone coule : 
avec impẽtuoſitẽ dans les veines, les fibres de Vinftrument 
vocal ſeront extremement dilatees, et auront par conſequent 
beaucoup de jeu: on pourra donc prononcer les ſons avec 
= beaucoup de force, par conſequent, les aſpirer _ 
ment; lon aſpirera m&me d'autant plus fortement que 
les muſcles de la bouche ayant plus de jeu, por. er 
s' ouvrira plus aiſẽment, et fera plus ſouvent effort ſur ſon 
extrẽmitẽ intẽrieure; la voix montera donc plus aiſement 
aux octaves les plus levees ; ; elle fera entendre des aſpira- 
| tions, des intonations fortes, des voyelles gutturales ou ex- 
trẽmement ouvertes : elle Epuiſera toutes les nuances des 
- GY afin de diverſifier Tulnge continuel 9 elle « en 


fait. 


Si ces - nite chauds font coupẽs par des montagnes as. 
veées, celles- ei ajouteront à cette impẽtuoſitẽ en briſant le 
ſang, en Fattenuant par les ſecouſſes qu' occaſionnent leurs 
chemins rudes et eſcarpes, en facilitant par ces ſecouſſes 1 
| quentes 


*c 
a | 
= V. , 

by L < i- 
5 v "Te 


1 

Cum autem hujuſmodi clavis explica- 
tionem completam, omnibuſque numeris 
ab- 


. ” " * . —_ , **, . . < 5 2 


— le jeu Fe oumons. Le lyngage ou la parole s'y 
precipitera jen do poume torrens qui deſcendent de ces mon- 

[RE agn es, et qui entrainent tout 8 jui leur fait obſtacle: Vin- 
Arument vocal | y rEſotinera ſur les touches les 85 corrtes, e 


7 le plus aigues, les plus ſonores. 


Dans les contrẽes od les filme ont Etabli Nur ſiege, © od le 0 
cours de tout ce qui ſe meut eſt ralenti, quelques fois ſuſ- 
pendu, par IA violence du froid, of toutes les fibres ſont reſ- 
Fines,» racornies, depouillees de ils de pe tout leur jeu, lin- 
rument. vocal s' ouvrira avec ine; il s'lévera 
dene moins, il peſera moins far la Porten intẽrieure, et 
7 beaucoup plus ſur VextremitE exterieure; il rendra donc de 
preference des intonnations labiales, dentales, fiflantes, on 

; paroftra ne parler due du bout des dents. 


Dans des contrees Ine b_s et plus 3 . 55 
Pair fera tempere oh les fleuves couleront avec une majeſtu- 
euſe lenteure ſans ſe precipiter du haut. des monts, et comme 
ils regrettoient de quitter leur tranquille ſẽjour, les rẽſſorts 
de Vinſtramefit vocal, ne ſeront ni trop dilatẽs par la chaleur, 
ni trop reſſerrẽs par Ie froid : ; ils ſeront ainſi dans une ten- 
tion moderee qui produira des intonations douces, ä 
quilles, flateuſes. Comme elles ne ſauteront Pas aux extre- 
mites de Linſtrument vocal et que leur effört ſe repandra a | 
© mew Pres Egalement fur. totite fon ẽtendue, et par conſe equent 
| dans fon cefitre, le kilgege y abondera en liquides, en mou- 
. illees, 


abſolutam ſpeciminum horum limites 
haud admittant ; litus tantum iſtius, ut 
ita 


— . n Y — 


— 


ities.” en | linguales, en "naſales, | en fons agrEables, ct 
| doux. 


Il ne ſera pour ainſi dire qu'un leger murmure indice du 
2 ſjour delicieux qu e ceux qui font entendre ces Tonls 
. agreables. ns 


DODeeſt ſur- tout fur les voyelles que les dlimats- jriflueront ; 1 
parce qu'elles ſont ſuſce f d'une plus grande duree, et 5 
d'une plus grande diverfite dans leur elevation : par conſe- 
quent rapides, vives et varices chez les uns; trainantes, 
| —doibles, et monotones chez d'autres: aigues et Elevees chez 
__ceux-la, rudes chez ceux- i; la douceur | meème chez des 
troiſiẽmes. 5 


Ces differences ne regnant pas ſeulement entre tes nations ; 
> 8 par de longs intervalles: on les retrouve dans . 
meme contree, entre les divers habitans dont elle eſt peu- 
plée, ſuivant la diverſite des lieux on ils font leur ſẽjour:- 
| cette diverſité dans le local, produiſant des varietes qui ont 
le plus grand raport . celles que produit Poppoſition des cli- _ 
mats. Autre eſt, dans une meme contre, dans un meme pro- 
vince, dans un meme territoire, la prononciation de ceux qui 
habitent les montagnes et de ceux qui ſont dans les plaines 
de ceux qui ſont expoſes au Nord, et de ceux qui jouiſſent du 
Doleil du Midi 8 et ce toad un Savant Italien a  obſerye relative- 
: | " . ment 


| 
| 
[ 
tf 
| 


( 8 


ita dicam, immenſi maris legere mihi pro- 
poſui, breviter ſtringendo elementorum 


Fer- 


* — — 


St. „ 


ment à l'Italie. * * Ceux qui habitent, dit-il, les con- 
trcẽes qu' arroſe le Po et dont le climat eſt plus froid, ont la 

prononciation dure et conciſe, rude et bruſque. Le ton des 
Toſcans et des Romains eſt plus meſure, les Napolitains qui 


jouiſſent d'un ciel encore plus doux, parlent auſſi plus 


Thane et articulent les 9 Plus diſtinctement —_ 
les Romains.“ 


Quelle diffes rence. 1 pas entre ks prononcia- 


tion des diverſes provinces de. ce royaume, entre les Picards 
et les Bretons, entre ceux-ci et les Provengaux ! dans le 
Languedoc, quelle diverſite entre ceux qui habitent Ia 

; plaine, et ceux qui habitent les montagnes, et entre ceux 
meme qui habitent les montagnes plus baſſes et cultivees, 
cet ceux qui habitent les hautes montagnes de la Lozere et 

: du Velay ! e 0 ; : 


Lon pourroit meme citer des villages tres ; oath ins, entre 


Jes habitans des _ quels on apercoit les memes differences, 5 
cauſces par les memes differences de local. 


Ainſi commencent A a fries les Aialeches d'une meme 


langue; ainfi commencerent ceux de la langue Greeque, 
ceux de la langue Theutone, ceux de la langue d'Oe, ceux 
de la langue Orientale des premiers tems, ceux de la langue 
Cantabre, ceux de la * Indienne, ceux de la 1 


Ame- 5 


9 8 Ragion Poet. * 2. p- DE 


. 
Perm utationes, I nter jetiones, Attrafti ones, 
Metatbeſes, f ſeu —— HOES, — 


9 


Abi ine Septentrionale, ceux de toute langue tant ſoit. 
peu ẽtendue. 


Les moeurs et le caraQere influent neceſſairement ſur le 


langage ; et l'inſtrument vocal Etant à la diſpoſition de tous, 
il doit prendre les impreſſions de tous. II doit reſter dans 
un Etat fort imparfait chez les peuples dont la vie eſt rude 
et ſauvage; il doit s'adoucir, et ſe perfectionner chez ceux 
dont la vie devient plus douce, plus agrẽable, plus riche en 
jouiſſances de toute eſpẽce, ſur- tout chez les peuples qui ſe 
font un plaifir de vivre en ſocicte : c'eſt à cet eſprit de ſo- 


ciẽtẽ que notre langue, par exemple, doit les progres prodi- 585 


dieux qu elle a faits depuis deux ſiecles, et 83 ont ſur- 
tout fi fort adoucie ? à tous Egards. 5 


Ceux qui habitent des contrẽes fertiles, qui ont tout en 


abondance, qui jouiſſent de toutes les douceurs que les ri- 


cheſſes menent a leur fuite, auront une Prononciation plus 
| le, 


1 
Mn, Denaſalationes, Ec. quas Arab. Pe rf. 
que voces patiuntur, cum tota Europa 
vagantur. Sine quibus filis haud ſecus 
atque in labyrintho, inexplicabiliter ob- 
erratur, et multa movendo nihil omnino 
promoveri poteſt. Quae quidem opella, 
nunc levi tantum brachio a a me ſuſcepta 
atque expedita, tum in praeſenti, ut ſpe- 

ro, praelucebit Tyronibus, ad Orientalis | 
eruditionis palmam laudemque conten- 


dentibus; tum in omne reliquum tempus 


materiam * ad id, quod leviſ- 


ſimis e 


— : 7 7 


ale ojen Arne. ous W 1 le voluptueux hab 
tant de la Medie, de la Syrie, ou de Plonie, ne parlera pas 
comme [habitant de la ſauvage Hyrcanie, du Liban ou de la 
Carie couverte de montagnes. L'on n 'entendra pas ſur le 
mont Jura, les ſons agreables de la plaine; on à la Hale, la 
prononciation ſẽduiſante de la Ville ou de la Cour. Ainſi 


dans une meme ville, dans le mEme village, on voit les 1 
vers ordres de citoyens avoir chacun leur langage a ſoi, et 


chaeun chercher? à ſe diſtinguer des autres par ſa prononcia- 
tion et par ſon langage, tout comme il en eſt diſh inguẽ par 


fon rang, ond ſes. richeſſes pr ſes connotflances, on par ſon 
education. preg 


I 
limis tantum ſtricturis à me percurſum 
eſt, nova exemplorum copia inftruen- 


dum, illuſtrioreque adhue luce perfun. 
dendum. 


5 Quod 11 ſolvas Europæas voces, ac 
(prout opus fuerit) rurſus commutabilia 


celementa cum commutabilibus Or. vocum 
permutes; iuterjecta, artracta, addita, 5 


aut prefixa detrahas 3 reliquaſque ope- 


fationes perſequaris, quibus in hiſce ſpec. 


uſus fum; plane. evaneſcent 1nvolucra, 


five larvæ illæ, quæ radices Or. vane ac 


per ſpeciem tantum obſcurabant, ipſzque 


nnudeæ, fimplices, ac defaecatae Or. ra- 
dices | Tyrones, ſeio quod dico, nondum 


capient, provectiores vero rem ita ſe ha- 
bere facile agnoſcent. 11 In confpectum ve. 
nient. (Vid. exempla pec. ſub cheo Lu- 


— handſome, land, bread, wiſh, Angl. 
i lirio * domare, Funus, ſquama, Em. e 


an-. 


= A ow | 
amaſſere, ſala, It. &c.) Ita ut de inte- 
gumentis {eu larvis Illis quodammodo di- 


ei poſſit quod de velo algoſum ſolum ob- 
tendente cecinit Metaſtaſius 


Copre in van le baſſe + arene 
Picciol rio col velo ondoſo, 


Obe rivela il fondo algo 


La chiarezza 4 unior. 


At enim, inquit 1 N E R y I A, vana 
eſt Etymologica haec ars; unuſquiſque 
eam ad quodlibet ex quolibet derivan- 
dum detorquet, ſomniaque fibi Etymo- 


. logica fingit. Deinde, quamvis reapfe hu- 


juſmodi ars extaret, et quidem perfecta, 
quid illa, quibuſve prodeſſet? Parum ſa- 
ne, idque pauciſſimis, viris, ſcilicet, dun- 


taxat doctis, qui linguas publice profiten- | 


: tur, quibuſque in penetrali Or. Philolo- 

giae ſede ſedere, ungues rodere, animo 
5 tandem ac — O. O. IL. L inter . 
ED - En, nec- 


( X1X J 
'necnon cum Europaeis harmoniam rete- 
gere incumbit. 


Guoniam igitur nullam aliam, quo 
me cunque vertam, Invenio cauſam, cur 
hic frigeat Or. forum, niſi effutitos hoſce 
INERTIA ſermones 3 volui conatu, 

et ſtudio quoddam meo in hiſce ſpec. eo- 

rum futilitatem oſtendere, ac tandem 
ſubjectis praeclariſſimorum virorum aue- 
toritatibus aliquantò prolixias refellere*. 


M. nin One. au Lane. ot de L- = 


5 CRIT, | 2 35. 


= C oft un art trompeur, dit-on, et 6a ; chacun a toujours + vn 


tout ce au 4 @ voulu. 


On n'en fanroit diſconyenir, qu'o on a toujours vu dane 1 


0 Etymologie tout ce qu'on a voulu, et que par conſequent 
on a ete ſeduit et trompe 1 toutes les fois qu'on y a vu ce qui 
n'y Etoit pas. Mais de ce qu'on a été ſequit et trompe par 


fon goüũt pour les Etymologies, s enſuit- il que cet art ſoit 


trompeur et illuſoir? De ce qu'on s' gare dans une foret, et 
N qy on Nas bo le chemin d une ville, 8 enſuit-il que ni cette 


ville 5 


( xx ) 

Demum, cum frequenter de vocibuz 
Primitivis, five Celticis verba faciam; ne- 
| ceſſarium 


— — 
— 
A 


— 
* — — — 


ville ni ce chemin n' exiſtent point? De ce qu'on prend pour 
la verite ce qui n'eſt pas elle, cette verite en eſt- elle moins ce 
qu'elle eſt, et eſt on en droit de la rejetter? Certainement 
on ne ſauroit trop ſe defier des trois quarts des Etymologies 
qu'on nous a donnees juſqu' a preſent; elles ſont preſque 


toutes ridicules, ou fauſſes, ſans principes, ſans vues, ſans 


_ enſemble: mais en conclure qu'on n'en peut donner aucune 
de vraye, d'exacte, et qui foit fondee ſur des principes in- 
conteſtables, ce ſeroit tomber ſoi-merie dans Ferreur la plus 
groſſiere. Un Homme de Lettres, celebre; grand ennemi 
des Etymologies, a dit qu'il falloit etre ſans raiſon pour 
douter que pain vint de pans : mais f1 cette Etymologie 


: n'eſt point trompeuſe, | PArt Etymologique n'eſt point trom- 


peur, puiſque toutes les Etymologies qui le compoſent et 
que nous donnerons, ſeront auſſi ſures que celle- là; qu'elles 
ne conſiſteront Eegalement que dans des comparaiſons de 
mots, od il ſeroit auſſi impoſſible de voir ce qu'on y voudroit 


voir, que de ne pas y voir ce qui y eſt.. 


| Une objection non moins ordinaire, eſt que lors meme : 
qu'on parviendroit a la connoiſſance la plus parfaite des 


Etymologies, ce travail ne ſeroit utile qu'a un tres petit 


nombre de perſonnes, aux Savans de profeſſion, aux quels 
 feuls il importe d aprofondir à ce point origine et le raport 


des langues. 


Nous 


3 *Y «6-1 
ceſſarium duxi pauca per tranſennam de 
ujuſmod! lingua proferre. 


pri- 


— — : > 


— —— ” 


Nias avouons ſans peine que cette cas Joit pa- N 
| roltre plus agreable A ceux qui ſont verſes dans les langues, 
5 et pour les L r la comparaiſon entre deux mots qu' ils con- 
* deja, n'eſt qu'un jeu; mais ſi elle a plus d' attraits 

r les uns que pour les autres, il n'en eft pas moins cer- 
| 2 qu'elle eſt de la plus grande utilitè pour tous, meme 
pour ceux qui ne connoiſſant que leur langue, font bien- 
aiſes d'en connoitre l'orlgine et de ſavoir pour quoi tel mot 
eſt charge de telle ſignification. Ils en ſentent infiniment 
mieux Fenergie, et ils voyent avec le plus grand plaiſir que 
85 chaque mot porte avec lui ſa raiſon; qu ils ne parlent pas 
une langue inventce au hazard et qui n'a nul raport a eux ; 
mais une langue qui a les raports les plus intimes avec eux, 
et qui peint les choſes memes qu”: *elle doit defigner, par les 
caracteres les plus convenables, et tels que la fagetle e hu- 
maine ne peut rien faire de mieux. = 


Ajoutons que la ſacilité que donne cette mfthade pour 
apprendre les mots des langues, et pour ſavoir en peu de 
tems tous ceux d'une langue quelconque doit rendre ces re- 
Cherches infiniment precieuſes à ceux _ veulent apprendre 
les langues, et ſur tout aux jeunes g qui ſe deſtinent a - 
leur Etude, et pour tes 88 16 VOIES /abrigees font de wy — 
Srandde rececfite. 5 N 


Mr. 


(a) 

Primitivam igitur linguam in hiſce 
Spec. illam voco, quam primi Europæ 
Coloni ex Aſia avexere, quaque locuti 

e VV 


© ul — — — — ä—m— — 


— — 


Mr. de SainTe-PaLaye, MMoiRE des Inscr. 
git. in 12mo tom. 41, p. 510. . 
Ce ſeroit, dit-il, retrancher un des principaux objets 
ſur les quels l'eſprit philoſophique doit s exercer, que de nẽ- 
gliger lẽtude des langues, et de mépriſer la recherche des 
Etymologies, qui en fait une partie des plus eſſentielles. 


L autoritè de Leibnitz ne ſeroit elle pas capable de rame- 


ner ceux qui penſeroient autrement? Ce grand homme a 


ſenti toute Vutilite de cette Etude pour demeler les origines 


des nations; mais nous oſons aller plus loin, et nous ne 
cCiraindrons pas d'avancer quc cette partie de litterature, 
cConſideree philoſophiquement peut Etre encore bien plus im- 
portante. II n'eſt point, en effet, de plus ſur moyen de s in- 


| ſtiruire ſolidement des progres que l'eſprit humain aura faits i 
dans une nation et des accroiſſemens ſucceflifs de ſes con- 


ndiſſances, * d'ẽtudier origine et les progres de la langue 
_ quelle a par 


te; et de ſuivre, pour ainſi dire, le caractère de 


ſon eſprit en ſuivant la marche de ſes idees, en obſervant 


de quelle maniere s'ct formee cette langue, et comment ſe 

ſont introduits les difterens changemens qu'elle a Eprouves, 

ſoit dans les mots qui repreſentent les idees, ſoit dans la con- 
ſtruction grammaticale qui aſſemble et rẽunit les mẽmes 


Mx u. 


( XXIII ) 
ſunt. ex ripis Helleſponti, Ageæique ma- 
is uſque ad Oceani oras: vel à Promon- 


torio Sigeo uſque ad Promontorium Cel- 
ticum, Hiberniamque. ” 


Cum autem plurima vocabula, quæ 
omnigenæ eruditionis vir Gebelin, Boul- 
letque primitiva ſeu Celtica appellant, 
paſſim mihi ante oculos obverſarentur; 
1 fore duxi eadem cum Perſicis, ſed 
pee. cum Arab. * ſub voce Gule- block _ 
| | 0 : 


— 


Bins: 4 8 LIx, T. xxiii. ObGreations lr Inf 


ence reci proque 4 la Raiſon 2 le Langage, el 4 . 


Langage fur la Raiſon. . 
 Lhiftoire Etymologique des 1 ainſi s exprime M. _ 


| Sulzer, ſeroit ſans contredit la meilleure hiſtoire des progres 8 


de Veſprit humain. Rien ne ſeroit plus precieux pour 
un philoſophe: il y verroit chaque pas que l homme a 
+ Wat pour arriver peu a peu 2 la raiſon et aux connoiffances ; ko: 

ill y decouvriroit les premiers traits de Veſprit et du genie, DT 


les germes du Jugement, les premieres decouyertes de la rai- 


5 ſon naiſſante . . Il ſeroit a ſouhaiter qu'on recueillit tout 


ce qui nous reſte de plus certain ſur la  ZEnealogie des 
mots, &c. Kc. &c. 


(; xxiv ) 
Ang! ) comparare, omniumque affinitatem 


detegere; ut tandem palam fleret Primi- 
Nan Europæ linguam, ſive Celticam 


ceandem cum Primitiva- Or. (quæcunque = 


tandem illa fuerit) originem habuiffe. 


Quando vero de L Celt. per tranſennam, 
UN dixi, mentionem feci, variaeque ex- 

tent opiniones de ipſa voce Che, VO. : 
f de illa conjiciendum deliberavi. 


puto igitur vocem Celtæ — : 
habere cum voce Getæ, quo nomine nun- 


cupati fuere Afiatici illi Coloni, qui inter 


— Danubium et montem Hemum fedem de- 
legere ; quique poſtea per totam Euro- 


pam uſque ad Promontorium Celticum _ 


Hiberniamque ſeſe, ut mox dixi, diffu- 


dere. Nec obſtat hujuſmodi derivationi : 


littera / quae ſaepe interjici ſolet, ut in 
* voce 9 s . 2. move = 


LF. 
et in allis ſane Wal, ex * nonnul- ; 
las 1 invenies fub voce Cera Ital. 


Roboratur autem hujuſmodi 3 a 
ra ex eo quod Plinius Hiſt. Nat. Liv, liv. 


Ci. xi. ait, extitiſſe, nempe, inter Danubium 


pariter et montem Hemum gentes, quae 


Gaudæ appellabantur. Quis. autem in 


hujuſmodi appellatione affinitatem non 
5 agnoſcat vocis Gothi cum voce Gaudea ? 


Mirum 1gitur eſſe non debet, ſi vox Celiæ . 


cum voce Geter affinitatem quo que ha- 


=. beat ; 3 Celiæque tandem et nomen et ori- 


5 ginem ex Getis acceperint. 


3 Si igitur e Lk. ak et Perf. ” 
in Theologicis, Philologiciſque diſcipli- - 


nis, tum Præſtantiſſimorum Virorum auc- 


| toritatibus, cum Etymologiis moderna- 155 
rum I. L-- quas ex eiſdem deprompfi, 5 


clarior eſt, quam quæ pluribus demon- 
ſtrari indigeat, illud unum ſupereſſe vi- 
: —_ | detur, 


( XxvI ) 
detur, ut nempe, vobis omnibus hujus 
Col. SEN. SOC. et Tibi præcipuè Dig- 
niſſimo Prepoſito [qui adverſas res meas 


ſemel atque iterum ſublevare non renu- 
iſtis, quorumque demum Munificentia hi | 
labores mei quantulicunque videbuntur 
eſſe in lucem prodeunt] gratias agam. At 
qui pote ? Et tot tantorumque beneficio- 


rum obruor magnitudine, et ingenii pro- 
hibeor imbecillitate. Quapropter, quas 


vobis non ago 9 eaſdem zternum 


habebo. 


Poſſem equidem facundiae | meae in- 


opiam Sratitudinis quoddam pignore 8 
rependere; quod etſi aliquibus per- 
exiguum ſnd. videbitur ; 5 Regi tamen, 

ſub cujus Regno, Vobiſque, ſub quo- 

rum adminiſtratione L. L. Moderna- 


rum Profeſſores prima vice huc ſunt 1 9 


arceſſiti, ingentiſſimum, tamque gra- 


tum quam quod gratiſſimum fore confido. 
* 0 


5 xxvii) 


Poſſem, inquam, Arabicas Perficaſve Prae- 


lectiones, quibus aedes noſtrae carent, in 


iiſdem habere; de quarum L. L. uſu ac 


neceſſitate in Theologia ac Philologia, et 
ſi ſatis abunde à me huc uſque fit dictum; 
ſilentio tamen praeteriri non debent 


 PROVIDENTISSIMI AbMINIS TRA. 


ToOREs Redituum ex Eraſmi Smith Le- 
gato provenientium; 3 qui tantum hoe, 75 
non ita pridem, ſaxum volvere, quique= _ 
hac de re confilia contulere, 


excudi curarunt hiſce conceptis verbis 


— — * N * n N — * — 


5 * 8 o Profeſſerſhips 3 to * 3 PR * an.. 
ticls and the Oriental Tongues, p. 3. The inſtruction and Exa- 
mination in the Oriental tongues may probably, at firſt, extend no 
— further than to Hebrew and Chalice ; but it ts expected, that in 
time the Arabick, Syriac, &c. will be taken in, p. v. I. 10. 
Deinde ſubjungitur : The deſign of this ſcheme is not to vary 
\ from the ſt ated rules Ll * ale, other we than 7 _— a 


e them. 


nec tandem Perſicae L. utilitas in re- FE 
bus ad Indiarum Orient. commereium 


F you 


= 


T4 XXViii ) 
ſpeQantibus, Neceſſe eſt enim inter quos 


mereaturae et contractuum ſint, inter eos 
quoque ſermdnis eſſe commercia . 


Verum 


—— — 5 « 


| * _ * PERSIAN and ARABIC LANGUAGES. 


London, Fan. 30, 1782. 


As our political connection in the various Hates of India, bave 
rendered a knowledge of the Per ian language of the firſt import- 
ance to Gentlemen who enter into the ſervice of the Honourable 

Eaſt India Company at the foreign ſettlements, and as the public 
attention has been much engaged of late by the different ſpecimens 
which have been produced of Eaſtern literature; it bas been pro- 
poſed to the Rev. Mr. White, Laudian Profeſſor of Arabic in the 
Univerfity of Oxford, to refide in town a few months, in order to 
: give lectures on the above languages; a few pupils bave been in- 
troduced to his tuition; be has acceded to the propoſal, and re- 
queſts that any Gentleman who is inclined to receive inſtrrfions 
in the Perfian or Arabic, will do him the honour to addreſs him, 
No. 64, Germyn- -ftreet, St. James's. Vid. Monthly Review 
for March 1782; et Inſtitutes Political and Military, &c. 


| publiſhed at Oxford by Joſeph White, at the  Clarendon- 8 
Pew. 783. Pas xlix. 


1 


( xxix ) 
Verum, cum edaces curæ, contrafiae 
paupertatis meæ individuæ comites.id non 
ſinant; ſi opere me quoque vobis gratum 
ole vultis, facite ut meo ſaltem fim pau- 
per in ære. Nec enim amplius, quam 
| quod ſatis fit, ut mihi contingat opto. 
Salarium mihi adaugete animoſque; ut 
illiuſmodi praelectiones habe re, uberio- 


raque ex Orient. ſcriniis depromere, ac 


in lucem proferre commodè valeam. Cau- 


ſa, Praeſtantiſſimi Viri, juſtiſſima eſt, in- 
penſiſſimique propterea ſtudii, quo Phi- 5 
5 lologicas diſciplinas cones, antique ** > 
n nn 8 


— Sonnet 
— — — - 


Mir. Orme, j ] 390 « This complicated treachery « 5 to 
what danger the affairs of Europeans in Hindeſtan may be ex- 


; baſed, by not having perſons of their own nation ſufficiently verſed 


20 os languages of _ to * Oy: YA the 1 natives as in- 


. * 


0 W the 1 of Need a was, whilſt an Interpreter in wn 
India to our 22 an, blown from the mouth of a Cannon. fk 


„ 

quodſi nec lucubrationes iſtae, (quae 

ſane multò copioſiores ederentur, niſi res 

anguſta mea, defectuſque Typ Arab. 
obſtitiſſent) nec Arab. Perſicæque prælec- 
tiones ſatis ad id aſſequendum fuerint; 

haud mediocria haec ke tandem fola- 

mina mihi erunt, me ſc. mihi meiſque 
nee verbo, nec opere defuiſſe, nec operae, 


laborique huic, quantumvis improbo, pe- 


percifſe, quò rem noſtram ex mala melt. 
uſculam facerem; gratum vobis re vera 


operaàque ex animo eſſe ſtuduiſſe; Hiber- = 
nliae cum Indiis Orient. commercium 1 


0. O. L. L. ſtudia, ſimulque tandem Col. 


hujus honorem, exiſtimationem, inere- 
mentum, ac dignitatem promovere 2 
viribus nog. | 


'DABAM DUBLINI IN COLL. * 8 TRIN. 


Kar. Maj. MDCCLXXXV. 


SS 


 Lexica quibus uſus ſum, compendit cauſd, 
he ic indics : : 


C sr. 1. e. Caſtelli Lexicon Heptaglotton, 


Gazorn. 1. Pans. ; 7. e. Gazophylacium Linguz Perſatum, 


| eujus Auctor fuit Pater Angelus à Sancte Joſepho | a 


Carmelita excalceatus. 


: G. vel Gor. i. e. Jacobi Golii Lexicon Arabico-Latinum. 


N. B. Nota quæ r in \ Provat. p. x. Ln fuit 
= ex x Conn, Gebelin. Orig. du —. &c. Pp. 148. 8 


— 


P R @4@ F A 11 
L E CT O R I BENEVOL O 


ANTONIUS VIEYRA. 


 Grammarican Arabicam definiunt Arabes, ut ait 


Erpenius, methodicam compagem præceptorum, ex verbo 


Dei (1. e. ex Corano, ut ipſi intelligunt) collectorum, e 
5 quirendam exactam Arabicæ linguæ cognitionem. Tanta 


„ libro illo eſt ſermonis puritas, tam accurata analogia, 5 


ut merito us materia et norma Grammaticæ conſtituatur. 


| Monet propterea cl. Michaelis in Præf. ad Gram. Ar. eos qui 


linguz rudimenta abſolverunt, ut ad Corani lectionem con- 
feſtim tranſeant; non ſolum quia facilis intellectu eſt liber 
ille, fed etiam quia laterem lavaret qui fine illo in Arabiſmo 


proficere vellet. Quandoquidem nihil ferme loqui poſſunt 


Arabes, quod non ad aliquod comma aut fententiam illus al- 
ludat. Partem igitur Cap. II. pro ſpecimine novæ verſionis 


dotius Corani edidit cl. ille Prof. Gottingenſis, a. 1754, ut * 


tyronibus calcar adderet, eoſque onere levaret ; faxitque ' 
H. O. M. ut tantus vir animum aliquando ad totum opus ver- 
tendum appellat. Quamvis autem veſtigia viri hujus altiſſima 


cC“eruditione repleti ſequi, nedum complanare, minime poſſim; ; 
animadverſiones haſce tamen publici juris faciendas duxi. 


Maculz vero, ft quz Tore irrepſerint, illas wan benignoſ- — 
5 5 


cConſilia ibi reperi, quæ d 


„ —· 4347-1: 0. 


que Judices, Apen quo flagro deſiderio has literas pro 


viribus promovendi condonaturos confido. Animad verſioni- 


bus porro Coranicis illuſtrationes in V. T. inſerendas exiſti- | 


mavi. Propterea quod Anglicana S. Cod. verſio (ut vulg. ac 
Ixx omittam) pluribus in locis, vel ex ſolo Corani Arabiſmo, 
parvo poſſe negotio caſtigari, nimium quantum compertum 
habuerim. Quid vero ultra præſtiterim, paucis complectar. 
I. Variarum notionum nexus, quæ eidem vocabulo ſubjectæ 
-- fant, produxi. II. Secundarias ſeu Metaphoricas ſigniſicati- 
ones a primigeniis deduxi. III. Hebraica ac Latina, ubi oc- 
caſio tulit, cum Arabicis contuli, conciliavique. Nonnulla 
vero, quæ Philologi leviter in tranſitu attigerunt, ea illuſtrare 
atque ampliare conatus ſurn. : 5 


 Leftores interim monitos * A nempe, 
propoſitum hocce meum cum CL. D. Forſayech in noſtris 


2 L. L. Or. P. eximio, cujus ſum reverentiſſimus. bs. 
igitur, obvia qua eſt in me comitate, ſpecimen non eſt 
dedignatus animo luſtrare, conatuſque non tantum non im- 
probavit, ted et ani 
. - 


mos "00: ad illud — N : 


Reſtat, ut FRY as has. alt * een rem: 


Ca forte in librariam quamdam tabernam ingreſſus eſſem, 
. biliſſimi Adminiſtratores redituum 
ex Eraſmi Smith legato provenientium, contulerant, quæque 
formis excudi curaverant. Inter que illud precipue animad- 
verti, in quo de lingna Arabica deliberant, atque de ejuſdem 
. prælectionibus exſpectationem jure meritaque afferre non du- 
. . hikes 2 bin. Et vero tanta <a * . 


ow; the  Orieual 2 p- 3. Th he e * examination 1 


in 


2 


JJC 


| * bujus linguz neceflitas ac elegantia, ut fi verba mii de 
illa pro re nata facienda forent, præterquam quod actum 
agerem , magis fidenter illa, quam vere dicta viderentur. 


Vir, ut verum fatear, fui apud me, poſtquam præfata verba 
legi ; ita animus exſpectatione, gaudioque commotus fuit. 
Igitur in Orientis forum, abjecta omni cunctatione, aliorum 
acdtyentum præcucurri, ut primus FELICEMARABIAM inviſerem, 5 
primuſque de exſpectatiſſima ejuſdem. in Hiberniam migra- 

tione, Hihernæ noſtræ juventuti gratularer. At vero, pro 
theſauro, ut alunt, ef infelicem aliam DESERTAMQUE, 
preter ſpem, offendi ARABIA. Quapropter, nulla inter- 
poſita mora, ſpecimen hoc compoſui, illudque dicavi Po- 
TENTISsIMO NOSTRO Duc Literaturz Orientalis FAUTORIL 
EXIMIO, qui ſimul cum ceteris PROVIDENTISSIMIS ADMI- 


; NISTRATORIBYS de Arabicis prelectionihus exſpectationem 


concitaverat; nt palam fieret, haud injuria, tot tantoſque 3 


viros tantum hoc, non ita pridem, ſaxum volviſſe, curſim- 
. in hac optima 3 cauſa — PH 


4 Vice cotis ; acurum 
Reddere om ferrum valer, exſors 5 ipf ſecandi. 


Kj igitur Digniſſimus ae qua animi, qua ingenii . 
altitudine F vis N laudibus longe 1 nenen 


in the Oriental tongues may probably, „ at 1 extend no further - 
than to Hebrew and Chaldee ; but it is expected, that, in time, 
the Arabick, Syriac, &c. will be taken i in, p. v. I. 10. Deinde 
ubjungitur: The deſign of this ſcheme is not to vary from tbe 


| flated rules. US the Ln otherw! fe than 15 * 5 4 1 upon —_— 


them. 


F Vi ide Te fimonia in fine Speciminis ine 
eruditione 


viii PRAFAT1O 


4 4 


eruditione varia repleti Seniores Socii, æqua, ut par eſt, Pxu- 
DENTISSIMORUM ADMINISTRATORUM Confilium, ſpecimen- 
que hoc, lance perpenderint ; ſi ſubindè animis illis paribus 
ſeſe armaverint, quibus aditum fibi ad modernarum lingua- 
rum ſtudium promovendum munivere, quo Arabicas literas 
miſerè collapſas ſublevent; ſi tandem Hiberna juventus (huic 
quippe, non 11s qui me plura melioraque docere poſſunt, hæc 
ſcripſi) acumina tandem aliquando Arabicis chartis admoverit, 
fiatque ut olim, vel unus apex , Hibernorum ingeniorum 
ſtudio ac diligentia, S. C. reſtituatur, debitove loco collocetur; 
ſatis tum demum grande laboris mei, e vi- 
debitur eſſe, præmium retuliſſe fatebor. 


Dabam Dublini i in Coll. 8. 8. TIN. v MDCCLXXIX. 


1 Ne apex dic 92 i in lege, © e quo non magni | ieidbnt i montes ; - 
ut aiunt Hebrai. Illis concinit Chryfo oſtomus, in Geneſ. Hom. xxi. 
| Neque vel ſyllaba, vel unicus apex in R's * * in cons ue: 
1 5 non fe t grandis _ theſaurus. 
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ANIMADVERSIONES PHILOLOGIC 
NONNULLA CORANI LOCA. 


5 


erer 1 


e + ad 4 
58 (NTITULO 


*$OURATON. 


UA MVI1S hzc vox proprie ſignificet idem ac 


Latina gradus, appoſite tamen ad deſignanda co- 
rani capita adhibetur; quod 1is, tanquam gradi- 
bus, a principio ad finem perveniatur. A radice 
porro ejuſdem vocis, quæ eſt v. conc-waw, qua- 
tenus inſi liendi, impetum Jaciendi in lufta fi gnifi- 
catum habet, derivatur nomen gentis Ilraelitier, 
quodque, æque ac Tfrael, cum illo Jacobi, apud 
Scriptores ſacros permutatur, teſchurun.. Conferas, 
* cum hac Arabica radice v. Ain waw, 


* In ba. locorum coranicorum 7 fecutus fun 55 
 editionem arraccianam. | - 7 


_ 5 . 


2 ANIMADVERSL PHILOLOG. 
quod eſt in fine V. 9; © NM. FROG: quodque per- 


peram in verſione Anglica vertitur : I will obſerve 
them. Vide etiam v. Lamed ha Gen. xxxi. 29. 
Quod autem attinet ad terminationem un, quam 
leſchurum cum nominibus proprus ieduthun, Zebu- 
lun, ſchallun communem habet. illud ex Arabiſmo 
ſubjungo, nempe, non aliam hic eſſe, quam Ara- 
bicam illam 3 perl. pl. fut. conjug. 1. at. Iaut 
alia nomina propria per terminationem fut. Sin- 
gularis, populi vero Iſraelitici per igſehurun, tan- 
quam per collectivum, numero multitudinis expri- 
matur. De voce autem aiat illud innuiſſe juverit, . 
nempe, ſignificare illam commata, . minime 
vero miracula, ut + emma vertit. - 


c 0 M. . 
Dei mt niferateris, mi uericords. 


| 8 vox in textu eſt nomen proprium veri 
Dei, cujus 99 ſunt nomina. Radix habet primam 


hamzatam, ſignificatque coluit, ſervivit. Ex Ara- 


biſmo igitur Dei appellatio apud Hebræos Elohim, 
ſc. repetenda eſt, ut pote qui unice colendus; non 


vero ab Hebræo themate, quod ſignificat juravit, | 


; maledixit.. Duæ quæ ſequuntur voces idem valent. 
” owl Sed 
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IN NONNULLA COR. LOCA 3 


Sed prima ſoli Deo convenit ; ſecunda vero ge- 


neralis eſt, additur hic primæ, eſtque veluti ſu- 
perlativi index. Quare maxime mi ericordem ver- 


tere non dubitarem. 


Domino M undorum. 


Ex voce M undorum colligere * Maraccins et | 
probare Mohammedem credidiſſe plures eſſe Mun- 
dos. Alia eſt Gol. Relandique ſententia, quos 
vide. Cæterum verba Erpenii digna cenſeo que 
hic in medium ponantur. Plurale, inquit, adhi- 
betur, „ non ad ſignificandum mundorum pluralitatem * 
fd entium creatorum, ex quibus mundus conſtat, di- 


ver fit tatem, I. ztaque M undi ſunt entia creata omnia, 


C reature omner, 0 lingua Hebræa vocat exercitus. 


c 0 M. 8 
* diei, Kc. 5 


1 . vocis a 8 
N vocabulum 4 8 ſignificans, iſto laxiori ſenſu, . 


quo 


s ANIMA DVERSI PHILOLOG. 
quo in S. cod. de minimis etiam Regulis, et ur- 
bium aut regionum dominis quibuſvis uſurpatur, 


originem commode ſuam invenire in Arabico verbo 


malaka, quod generatim rerum quarumvis poſſeſhonem 
et gubernationem indigitat. Unde Cap. x. 32. Cor. dicitur 
quod Deus in poteſtate ſua habeat et gubernet auditum Ho. 

minis, et ſur. xxx. 28. id quod malakat, i. e. tenu- 


erint, ſeu poſſederint dextre veſtræ. Similiter alibi 


die habendis uxoribus; unde milak connubium, def-. 
ponſatio. Et magis generatim mamluk ſervus, qu 
a Domino poſhdetur. Altera vero vox, quz eſt 
in textu, nempe iaum diem ſignificat, quemad- 
modum apud Hebræos. Porro ex illa ac ela 
C/. e. Deus] conflatur iumula, quod eſt nomen 
idoli in Lapponia reperti, quodque ſignificat Deus | 
Dies. Nam incolz illius regionis diurnam Lu- 
cem, quæ poſt aliquot tantum menſes ad ipſos 
revertebatur, tanquam Deum adorabant. I gitur 
ſeptentrionales quoque plagas pervaſit primige- 
nia hæc lingua, ut teſtatur Tomaſinus in Præf. 8 
| ad ſuum gloſſarium. 


COM. 
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IN NONNULLA COR. LOCA. 


C O M. 6. 
In viam rectam. 


Sxxsbs hujus, necnon ſequentis commatis hic 

eſſe videtur: duc nos in viam ſalutis æternæ, ſeu 
in via ſalvandorum, quibus miſericors es, non au- 
tem in via errantium, in quos iratus es; in via, 


inquam, per quam probi et beati recta ituri ſunt, 


directo itinere, ſine diverticulo, et ſine aliqua re- 


pulſa. Hic igitur ait cl. Hyd. via recta non op- 
ponitur vie falſe, ſed vie curve, quin et ſirat ſim- 
pliciter ſumptum, et fine adjecto epitheto moſta- 
Lim, apud Orientales uſurpatur pro via, ſeu recta 
ſemita, quæ ducit in alterum mundum, et pecu. 
liariter pro illo ponte, qui in eadem via invenitur, 


per quem omnes beati tranſituri ſunt, reprobi vero 


ab eo repellendi. Ideoque in nomenclatore Per- 
ſico Mogulenſi (cum illis quæ ad Paradiſum ſpec- 
tant) frat exponitur Pul, ſeu pons, qui alibi in 


Perſarum übris vocatur Je 2 5 rat, ſeu pons 
vie ret * | 


Ls M abomttans diet qu apres Fexamen qui 7 vra ha 


= ds uni verſelle, tous les corps iront paſſer un pont ap- 


„ jor Ferie, qui 257 Jette Zo le fen eternel, pont qu on peut 


* = 


6 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 

'De Guillelmi Poſtelli in hoc cap. interpretando 
oſcitantia, non eft cauſa cur dicam. Ilhus 
verſionem Erpenius exhibet. 1 


CAP. H. COM. 3. 


Stare haue &c. A 


Ver RBUM conc. waw, quod eft in textu a fig- 
nificat inter alia i in II conj. direxit, a 5 nomine 


abpeller, Sen , le trojfieme dernier examen & le vrai Juge- = 
ment final, parce gue © gt la où ſe fera la ſeparation des bons d avec 
les mechans . . . . Les Perſans ſont fort infatues de ce pont, & 
borſque quelqu'un fouffre une injure dont, par aucune voye, ni dans 
aucun tems, il ne peut avoir raiſon, fa derniere confolation eft de 
dire eh ! bien, par le Dieu vivant, tu me le payeras an double 
au dernier jour; tu ne paſſeras point le Porl-Serrho, que tz ne me. 
_ fatisfa 270 auparavant : je m attacherai au bord de ta  veſte & me 
jetterai d tes jambes. Fai vu beaucoup de gens eminens, & de 


toutes fortes de profe ons, qui apprehendant qu on ne cria ainfi 
Hero ſur aux au paſſage de ce font redontable, 


'eft arri cent fais 
4 moi- meme. . quelques-uns meme m ont fait des proeſens & 2 
des ſervices, py que je leur pardonaſſe en declarant gue je le 
faiſots de bon caur ; de quoi la cauſe 1 of autre que cette creance 
qu on ne Palſera Point le Pont ae [ enfer qu on n'ait rendu le der- 


d ao Blachwell Myth. A 42. as ts Fl. p 


angie 


Jollictoient erux 2 5 
2 5 1 Plaignoient 4 eux de leur Pur daumen cela m 


meer quatrin « ccm qu on d ofppreſſer. CBardin, t. va. P. 50. , 


IN NONNULLA COR. LOCA. 5 


actionis tatuim, ſc. derivatur vox Itala taccuine 


commentariolum, vel, ut ita dicam, directorium. 
Nulla de hujus vocis, aliarumque ſane multarum, 


' origine mentio fit in lexico vulgo dicto La Cruſca, 
cujus compoſitores in vocum originibus indagan- 
dis, Græcam linguam pro Abyla, Latinam vero 


pro Calpe, ſtatuiſſe videntur. Plures Arabici li- 


bri titulo hocce 7akuim donati ſunt; atque inter 


alios is, qui ab Arabe quoddam Carol Magni Me- 


dico fuit on. 


0 0 M. 
Nu. infideles fe, &. 


pri E R F E Cc T U M "veriains,” quod YL in textu, 


| quodque plus vice fimplici occurrit in hoc capite, 


ſignificat non credidit in Deum, abnegavit eum; et 


ſubinde dicitur de ith, qui nolunt credere Mo-. : 


hammedi et Corano, preſertim vero de Jun. et 


Chhriſtianis. 


Facere non pofſen quin iter de v. 11. PC. 
xxxiv. pauca dicam. Plerumqus ita vertuntur il- 


lius verba: divites eguerunt et efurierunt ; inquirentes 

autem Dominum non minuentur omni bono. Et, quod 

5 1 rum, eumdem fenſum redolet verſio Ara- 
3 bica 


8 ANIMADVE RSI. PHILOLOG. 
bica ex Typographia Savariana a doctiſſimis Ma- 
ronitis Latinitate donata. Quiſnam, quæſo, pa- 
ralleliſmus membrorum? Quænam, quæſo, ſimili- 
tudo eſt inter divites, atque eos, qui Deum quz- | 
runt, aut potius quæ oppoſitio? Si interpretes ad 
linguam Arabicam confugiſſent, nequaquam in vo- 
cabulo perſpectu haud difficili, dubii tamdiu hefiſ- 
ſent, in vocabulo, ſc. Kafrim, quod de [nfidehbus 
atque Abnegatoribus Dei uſurpatur. Et vero, qui- 
nam ſunt 1, qui quærentibus Deum opponuntur? 
nonne infideles? nonne abnegantes Deum, atque 
rejicientes? Hi vero ſunt Kafirim. Sic igitur 


vertendus verſus ille : abnegantes Deum depauperats 
1 — &c. &c. Sos 


CoM. . 


iel, impre of ir, de. 


IN ENSUS eſt: effect Deus, ut nec percipere 
en, nec proferre poſſent. 5 


IN NONNULLA COR. LOCA 9 


COM. ::. 


Terra. 


Ravi 4 vocis 1 quæ eſt in textu nobis ex- 
hibet radicem Hebr. ertx terram quoque ſignifi- 
cantis; caveque ne Hebræam cum alia, adama ſc. 


quæ legitur Gen. 11. 5. confundas. Nam eodem : 


© Cap. ert ſignificat terram incultam, nec adhuc 


aratro verſam. Adama vero apud Caſtel. eſt terra, 
2 colitur. 


© 0 M. 17. 5 „ 


In tenebris, &c. 5 


5 A M omnino 8 vox x dalamat, qus 4 in 55 
textu, ac Hebr. Talmaver, quæ reperitur Pſ. xxiii. 
v. 4. Non eſt igitur Hebraica vox compoſita, nec 
ſignificat : : umbre mortis, ſed ſimpliciter, umbre, 
caligines ; et fic accurate congruit cum ſignifica- 
tione vocis Arab. quam prez manibus habemus. 
Eodem prorſus modo ab Hebr. verbo malach regna- 
vit habemus Malchuth Tron. | Quare mirari ſatis | 
8 Ec 


10 ANIMA DVE RSI. PHILO LOG. 


non poſſum, qui fier1 queat, ut Ii, qui verbum Dei 
auditorio committunt, toties de umbra mortis lo- 


quantur. atque emphafin, neſcio quantam ! huic 


_ phraſi : adſcribant. Conferas, quæſo, cum hoc loco 
| Jelu. IX. I. FT 


Onnen . 


crob. Saturn. L. I. C. 20. ait: Hercules quid aliud 


| eft, quam aeris gloria? gue porro eft aeris, niſi Solis 
 Uluminatio® Valeant igitur tot commenta de Her- 
culano Heroe, de ærumni; ab eo exantlatis, ac de 8 


8 tot templis 1 in <jas honorem ædificatis. e 


Vox col quæ oY in kentn, 1 uni- 
verſitas, omnis, ſingulare vel plurale poſt ſe admit- 
tit. Ex hoc vocabulo autem, quod etiam He- 
bræum eſt, ſimul cum v. Hebr. cujus radicales 
ſunt aleph, vau, reſch, quodque ſignificat i lumina- 
vit, componitur vox Hercules nomen ſolis apud 
Tyrios, quaſi dicas, illuminan omnia. Hinc Ma- 
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IN NONNULLA COR. LOCA 131 
FER C O M. 26. 


Porro Deus non — &e: 


Ex nexu Jugs verſus cum {uperioribys exiſti- 


mat CL. Michaelis non aliam in rem delabi pſeu- 


doprophetam, ſed ea, quæ de paradiſo dixerat, ad 
parabolam referre. Inſignis, inquit, locus eſt ad 
Mohammedem quodammodo vindicandum, cujus 
mentem nec Maraccium adſecutum eſſe, nec Sa- 
lum mireris. Falſum eſt, inquit Relandus, para- 
— " Mohammedici voluptatem in ſolis rebus cor- 
poreis et earum uſu conſiſtere. Falſum et hoc, 
omnes Mohammedanos eredere, illas voluptates 
corporeas fore: multi enim hæc parabolice dicta et 
de voluptatibus ſpiritualibus intelligenda eſſe con- 
tendunt, eodem modo, quo et nos gaudium c- 
leſte nominibus horti, civitatis, cujus fundamenta 
ſint ex lapidibus pretioſis, portæ ex margaritis, 
ui et arbor vitæ, et fluvius puriſſimus, et alia 
erunt, in quo convivium rerum pinguium, et vini 
defæcati, ſolemus deſcribere. 


12 | ANIMADVERSI. PHILOLOG. 


COM. 


8 
E. e id, de guo e. * &e. 


JALLALODDINUS intelligit hac verbade fide 
in prophetam, vinculo e RIES et alus hujuſ- 
modi. Ex verſibus tamen 40, 41. colligit cl. 
Michaelis de vaticiniis ſuis et Moſaicis intellexiſſe 
Mohammedem. Hzc conjungi voluerat Deus, 
i. e. eadem religione et reverentia coli, at Judæi 


Mohammedis Coranum rejicientes, quamvis, ut 
Aloriari ille ſolet] Moſaicis vaticinus ſubveniret, 


Laque confirmaret, disjunxerunt, quæ conjunctiſ- 5 
hma Deus eſſe voluerat. ; 


c o M. 7: 


” 2 « eum revertenini. i 


5 — et 8 4 Dion, | nibil aliud e ſt 
in Corano, quam n et reſurrectio. 5 
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Lg 


C O M. | 29. 


Intendi Fin calum, &c. + 


PRMARLA hujus verbi ſignificatio viderur eſſe 


coeguavit. Hic tamen eft in viu. conjug. in qua, 
ait Golius, ſignificare : contendit, aſcenditque ad cœlum. 


Quod tunc verum eſt, cum vox cælum, ut hic, : 


. OS : 


nw _ 


don . 


| Emonciate midi, cee. 5 


Pitt ex hoc verbo, quod how eſt cum Hes 
bræo eiſdem literis conſtante, vera notio nominis 
| Hebr. prophetam vulgo ſignificantis, quodque le- 
gitur in Pſal. Ii. 2. ita nempe, ut proprie nuncium 
= generatim ſignificet, qui res aliquas aliis indicet, 
ac annunciet; quamvis deinde, prævalente vulga- 
tiore uſu, nuncium ſpeciatim innuerit rerum divi- 
narum, propheram. 5 


4 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 
V 
Deſcendite, &c. 


Loca, in quæ incidiſſe traduntur Adam et Eva, 1 
nominat Herbel. B. O. p. 55. Vide etiam CE 


: recueil des rits de la ee p. 2 5. 


05 timete me. 


Pl AC ENT Ak pronomina dis poſita, 185 
5 Ig ee et Hebræis. Vid. Gen. xlix. 8. et 


COM. 46. 


Deus autem contrabit. ef extendit 1 manum  ſuam, i. i. e. 


, Concept e opes, et i 1 .  ” 
Baſata, cujus præſens eſt in textu, ſignificat: ex- 
pandit ſtratum, dilatavit rem. Idem verbum habe- 


mus in L. Hebr. ſed rum radicalis beth veria eſt 
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IN NONNULLA COR. LOCA 5 


COM. 48 


* Et non e ab ea — 


Nora « nomen fœm. cum verbo 1 in maſc. gen. 


Vide etiam ſur. XXXV11 74. 


iS 


COM. 50. 
Et . div 2 mu, &c. 


Ex abs, quod eſt | in textu fit nomen e : 

| quod eſt aliud Corani nomen, ſignificatque /epara- 

ionem, diviſionem, JSectionem. HFinc porro apud La- 
tinos parcæ dictæ ſunt, propter earumdem munus. 

ſeparandi animas a corporibus. Hinc quoque er- 

| ket nomen vel fantum ſanctorum =dis ſacræ taber- 
naculi Levitici a ſancto diſtinguentis. Africe quo- 

que nomen ab hac radice derivatur, ut refert Leo 
Africanus, eſt quippe circumdata mari, Niloque, 

ac a cæteris orbis partibus ſeparata atque diviſa. 


1 andem Anglica vox brake ex eadem ſcaturigine 
manavit. 5 e | 


WF 


16 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 


2 0 M. 31 
Br 2 * &c. 


VI ERTE : verſati ſumus. Nam verbam | in textu 
ſignificat flat loco ac tempore convenire, et colloqui. 
Recte 1 igitur a cl. Michael. Ln og Marrac. 


COM. 55. 
. 


Liczr VOX 1 in textu Kenificer 5 1 


mortem ; quia tamen filmen quoque indigitat, me- 


lius, ni fallor, vertenda foret per filmen. Nam 


0 fulmine tacti —— e hic — fit. 


8 0 M. 5r 
| Nubes. 


Sico omnino vertendum. Nam nomen in textu 


eſt in plurali num. cl. tamen Mich. vertit: obumbras- = 
: vimus vos nube. 15 bf 
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IN NONNULLA COR. LOCA. 


17 
„ I. 


Urbem. | 


Ex voce Tun Arab quæ eſt in textu, Fariat ſc. 


1. e. urs, pagus, villa, derivantur VOCES guirites, e. 


cives, necnon guirinus, i. e. rex urbis; quamvis 


utriuſque vocis etymon Rom s ſcriptores latu- 
erit, ut ait cl. Gebelin. . dignoſcitur 
prima pars Punicæ vocis, ſc. Cartag urbem Car- 
thaginenſem ſignificantis. Verum non una eſt 
opinio de altera voce ag ſc. totam vocem Cart- 
ag cum priore &art conſtituente. Antequam vero 
opinionem meam proferam ſequentia libet in ante- 
ceſſum afferre. In numis Carthaginenſibus videre 
eſt egui 7 generoſæ indolis, egregie inſculptum, - 
cr juxta 5 
Cæterum hoc equi caput in numis Carthaginenſi- 
bus inſculptum videtur in memoriam illius, quode 
terra eruerant, cum prima urbis fundamenta jace- 
rent; idque poſtea in omen verſu 4s ug 
Trogo, I. xvili. ait: 1b; guogue caput equi repertum, 
Bellicgſum  fortemque populum fignificans, wrbi e. 
tam . dedit. nd . 1 An. 5 5 


alma arbor eſt, cum dackylis 1 in ramis. 


Juſtinus « ex 


E 3 Locus 3 


13 ANIMADVE RSI. PHILOLOG. 
Locus in urbe fuit media, lætiſſimus umbra, 
Q primum jactati undis, et turbine pen 
£ ffodere loco ſignuim, guod regia Juno 
Monſtrarat, caput acris equi... 

Cum Virgilio concinit Sil. Ital. I. 1. 

Oſteniant caput elf tellure repertum 

Gellatoris equi, 85 88 omen clamore 3 125 


Palma vero indicare Udetur regionem, e qua pro- 
fecti venerant, Phœniciam nempe, palmis abund- 
antem. Puto igitur vocem Cartrag compoſitam 


eſſe ex Ar. Kariat et ag, quarum prima ſignificat 
urbem, ſecunda vero equum. Igitur ex capite equi 


inventi in illo loco nomen deſumpſit urbs Cartha- _ - 
ginenſis ; ; quemadmodum ex aurifodinis nomen ac- 
cepit Feſſa, ſeu Fezza, quod nomen Arabice au- 
rum ſignificat. Notandum inſuper primigeniam 
vim vocis ag quæ equum ſignificat, ſitam eſſe in 
magnitudine T. Ex hac n Pprimitiva notione 


aaa 


Fake Equ-us, equ-es, equ-iſo, aga-lo, &c. &c. 5 


Goth. Ak-ken, equus. 


* 


t In 8 n Waere 1 1 per HG, : : 
quemadmodum ſtabilitas, ſeu ee, a, llerat 5. * V. id. . 


 Hibern, 5 


 Mechan. des Lang. 


IN NONNULLA COR. LOCA 19 
Hibern. Eac'. Vid. cl. Vallancey Gram. Hiber. 
EY wo 
115 Hiſp. Hac-a Aſturco. Puerilia ſunt | quz de ori- 
gine hujus Hiſp. vocis affert Aldrete, p. 46. 
Luſit. Fac- a. Idem ac Hiſp. haca. 
| Angl. Hac-ney Nag. ; 
Ital. Haque-nea, five Chinea. 
Gal. * nee. 


5 Denique. ex primigenia notione magnitudinis, 
que ineſt primitive huic voci derivari exiſtimo . 


Angl. A 
Germ. Och 1 Bos 4 
e 


Pannon. Okon! . 
Et, ni — Angl. nage, ingens. 


©. B F D * N. 


” oturnices. 


> nn. ann, . . 


Arabicam vocem quæ hic occurrit, /a/aw nempe, 
per volatile exponunt, quale, neſciunt.. cl. Michael, 


per vocem hanc intelligit eg, aut piſces alatos. 


_ Vide quæſtiones ab eo eruditis in Arabiam miſſis 


8 e of. Herbel. B. .0. Paraphra. Perſic. 


ad 
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vertit fark, quæ vox apud cl. Meninſk gallinas ſig- 
niſicat. Cum autem hæc vox ex ſ. ſcript. [Vide 


Exod. xvi. 13. Num. xi. 31, 32.] in Alcoranum 
lit a pſeudopropheta intrula, nullo pacto genuina 


illius ſignificatio ex Arab. lingua, Alcorano, ejuſve 
commentatoribus erui poteſt. Quid ſi per vocem 


hanc intelligamus Vocuſtas illas, cum quibus bel- 
lum ſtrenue gerunt ruſtici, qui plauſtra illis plena 


Feram advehunt ubi vulgo ſunt in cibo? Plane P. 


Angelus a 8. Joſepho 1 in Gazophil. Ling. Perl. Pag- 
202. ita de locuſtis loquitur : In Arabia tutti quantt 
mangiano queſte locuſte con fomms guſto, e le guardano . 
molti meſt cotte nell aqua con Poco ale. V. eramente 
no buone al par de grofſi gammari a quali s' afſomi- 
gliano. - Porro mundas et eſu licitas fuiſſe Judzis 5 


e ex Levit. xl. 21, 22. ; 


c O M. 61. 


0 t educat nobis, Ke. 


. E dignus qui . . Num. Xi, 


15. tam quoad verba, quam quoad rem. 
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IN NONNULLA COR. LOCA 41 
7B 1 D. 
RO &c. 


Ex . vocis quæ eſt in textu derivatur Gal- 


| lica vox meſquin, necnon Hiſpana . ac Itala 
5 megſebino. N 


COM 45 : 


8 abaite. 
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| Ds! Tp cemfertim conſule Hottinger. i in Hiſt. =. 
e 8. "Mor autem cl. rand Hum F . 
miſiſſe cum de 85 agit, P. 18. 


c o M. 63. 


E loco us fupra vor montem, „ Ke. 


b 9 
8 7 X By der » Fear Ste og EF HFEts RES te abs > Bans 3 te RES 47 „ „ 3 


= Fern LA. — RO eum a i 
Fo &c. corrige Arab. verbum allatum a an 
3 as eſſe debet kalaa et hic * in viii _ 
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OM. 67. i 


4 1 accipi nos in deri um. 


Mrs, quod promittis, hac vacca nt 5 
occiſum in vitam rediturum, indicaturumque par- 
ricidam. Vid. l. Num. c. xix. Paulo ante ſunt 
verba: Deus præcipit, &c. Notandumque ali- 
quid ſupereſt de ſignificatione Arabici verbi ama- 

ra, imperavit, julſit, que quamvis frequens fit apud 
Arabes, et aliquando reperiatur apud Hebræos ut 
Gen. i. et alibi; non tamen reperitur in Lex. Caſtel. 
ubi Hebraicum verbum explicatur per dixit, locutus 
et. Porro ex v. amara, imperavit oritur v. impero 
| Latinorum, | interjecta lit. P. poſt M. quemad- 
modum interjicitur B. in Gallicis nombre, chambre, 
comble, ſemblable ; ex Latinis numerus camera, cumu- 
us, fimilis. Ita umbra ex Gr. mera. Sic denique 
HFiſpan. hambre, hembra, hombre, lumbre, &c. ex 


ö Lat. Jens, Femina, hams, lumen. 
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— COM. 


71. 
3 * ntegra 


Vers RBUM, cujus partic. habemus in | textu, ſig- 
nificat inter als | in I. conj. integer a noxa, incolumis 


 falouſque fuit. Hinc lux haud contemnenda af- 
fulget ad corrigendam verſionem verborum, Gen. 


xxxiii. quæ ita vulgo vertuntur : ef intravit Facobus | 


urbem Salem. Salem quippe in hoc loco pro ad- 
5 jectivo accipi debet, et 9 ; 
is integer et incolumis pervenerit in civitatem 5 
Sichem. e 


Jacobum refertur, quod 


0 0 M. 72. 


Bi contendebati, , &e. | 


| 1 rl eſt hamzätum in tertia; quaprop- T” 
ter deeſt hamza in textu Maracciano, reſtituique $7 
debet atque apponi poſt Hteram re. Mira ſane 


anomalia hæc eſt, cum, nempe, diverſæ conjuga- 
tiones in uam dictionem coaleſcunt, v. c. vi. et 


vi. un m * _e manibus habemus. 


COM. 


2 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 


——— COM 74. 


N * * ft neglgens, . 


Sic ad verbum deberet exprimi: neque Deus eft 


% negligente, Particula 6i in pro nota nomuntiy1 


{umi debet aliquando apud Arabes, necnon apud 
| Hebrazos. Quæ obſervatio, fi rite teneatur ani- 
mo, multis ſcr1 ript. ſ. locis lucem poteſt affundere, 
fine illa, aut minime, aut falſo explicandis. Con- 


fer Ex. xxxii. 2 2. Jeſa. xl. 10. Pſal. IXviii. 5. Hic 


obiter attigiſſe juverit verbum, cujus participium 
et in textu, quodque ſignificat negligere, curam et 
rationem non habere, pro nihilo putare, in auxilium 


vocari a Lud. de Dieu ad explicandum Num. xiv. 44. 


qui locus crux fuit interpretum Arabican linguam ... 
men callentium. Vide Obſerv. 1 in Deut. i. 1 1. infra. 


COM. 78 
4 udichant. 


5 821 RUCTURA Arabica dat: fuit audient. Vide 
ſimiles locutiones in carm. i. Imperatoris Ali, in 


vita Salad. * 69, et crebro | in Corano. 5 


nd n F * 5 e a " ST: +) 15 N . . - a STEELE 42s > | 5 0 _ 
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C O M. 95. 
-Preinl _ &c. 


- Noraxp. DA 0 conſtructio verbi, quod eſt 

in textu, cum reperitur in v. conjug. aliudque 
verbum ſequitur. Nam tunc eleganter exponitur 
- per Latinas particulas ante, prius, pre, ut Eph. I. 


5. preceſſit et elegit nos, i. e. Præelegit nos. Idem in- 


47 hats, et de verbo ſabaka. Ou verbi ex- 
enn habentur Rom. ix. 29. 


'S 0 M. 5 1 3. 
| Dicunt Jude, &c. 


= NT TA bu humanum cum verbo prepoſito i in 


c oO M. 38. 


| uffcientiam dabit ali contra eos Deu. ” 


No- TA duo affixa. Sic etiam Sur. viii. 65 5 5 
vi 5. me e illius. LT. 


MN Wy 


„ 


t 
N 


ANIMADVERSI. PHILOLOG. 
"COM 145. 


1 e mini. 


Nora verbum Aus ain, quod 1 eſt in 

fut. paſſ. inflectiturque more guięſcentium ain, quod 
rarius accidit, ut ait Gol. Ex hoc autem verbo, 
quod eft interrogare, Petere, necnon ex orientali 
voce conf, 1. e. congregatio, conſilium, derivatur a cl. 97 


Gebelin Latinum verbum confutere. 


c 0 M. 


8 


„ 2 oratorium Haram, i 1 e. aun Mecce. 


mea, in ee, mea. 


= Oro 1g gitur nl 8 Euthymius Zign- 8 
benus, n ene et alii aſſerentes, Moham- 
medanos, cum preces ſuas fundunt, auſtralem 
ſemper cœli plagam reſpicere. Docet quippe hoc 
loco ſuos Mohammed, dum preces peragunt, tem- 
* Meccanum reſpicere, quod ideo Kibla voca- 
tur; quod nomen Ihen Phered Xgyptius Poeta 
elegantiffmus, in brevi quidem, ſed venuſto poe- 

mate, ad ipſum Deum e cum ait; 0 Kibla | 
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ad ſcopum Pergit; ut — in excer. ex Iſpah. 


IN NONNULLA COR. LOCA 27 
C O M. 187. 


0 - Mituantur, Ke. 
n 


Ve R B. . eujus hic fot: W 
transfertur hoc loco ad directionem religioſam. 

Primaria vero notio ſita eſt in recto ductu, quo 
animalia aliquoverſum feruntur, quemadmodum 


Mus in latibulum aut eſcam fertur; vel Leo recta 


bs 


c 0 M. ">. LE 


Et nos meliores, „ Kc. 


5 No- TA diſcrepantiam n numerorum. "te Math. 
XXVii. 24. AQ. — xviii. 1 5. Hos 80 feientor. | 


1 B 5 D. 
Aspi 1 


E. ST at 3 in Corano, per . de- 
ſignatur amplitudo miſericordiæ, et immenſitas 
intellectus Divini, qui nullis anguſtiis preſſus, om- 


nia 


8 ANIMADVERSI. PHI LOLOG. 
nia penetrat et pervadit. Quomodo vero a verbo, 


cujus hic habemus participium, derivetur ſanctiſſi- 


mum nomen 7 vide Schult. Orig. Heb. tom. i. 
p. 18. | 


Ns 0 M. 256. 
8 cit quad fait. 


= © I ol melius verteretur : novit que inter manus 
eorum, et que poſt tergum. Ita ut prius com- 


plectatur Præſentia cum futuris, poſterius vero | 
præterita. 


* 0 M. 261, 


M antem. 


5 Ex hac Arabica voce montem fignificante d a. 
vatur vox Itala N ongibello ; ; quamvis improprie 
præfixa fit ſyllaba mon, quæ eſt contractio vocis 
: monte. Aliud vero ejuſdem montis nomen, Ath- 

na nempe, [Ital. N ab Arab. Athan, fumus 


5 derivatur. — 


COM. 


IN NONNULLA COR. LOCA 29 
CAP. IL. COM. x. 


 Stabiles autem in in ſrientia &c. 


. -Ravix, cujus participium hie babemus, Ulur⸗ 
patur de re in terram ſubſidente, ut ait Tebleb. 
Hinc phraſis : Subſeart doctus in doArina, pro altius 


| eſe i in eam penetravit, five firmus evaſit in ea. Hinc 


apparet, cur participium hocce monte quoque f 


+ quæ tamen notio apud cl. Gol. non 
extat. = 


7 COM. 66. 
Sed ae. ethers: M, 22 


Tos X- 4 Je" n 1 loripes. Ver te igi- 


tur : ſed fuit divergens, mnclinans, Propendens, Jeu A 


clivir ad en dem. 1 


30 ANIMA DVERSIL PHILOLOG. 


COM. 


192. 
Libera nos. 


E. ST imperativum verbi dupliciter imperfecti, in 


quo prima et ultima radicalis per 8 br 
primuntur. 


C4 © Iv; 
1 * 17 i rv 1 5 


2 E N . U . 


No: TA peculiarem . vocis miaton, m 
qua reperitur a/eph in medio mobile per ys, * 
- por kefra, OE) ulla mutatione. | 


c 0 M. a5: 


5 N e acai oy orationem, cum vo eftis bois, ſcilicet : 
hæc tradidit Muhammed, cum nondum eſſet 


tradita 3 vini. 


Con ape de oratione Gat mentio in Corano, 
haud injucundum lectoribus fore puto, ſi exhorta- 


tionem hie apponam * præco Muhammedanos 5 
ad 
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IN NONNULLA COR. LOCA 1 


ad preces matutinas convocat. Recitare autem 
tum ſolet verba Arabica, quæ fic Latine vertuntur 
a cl. Warnero: Deus * eft. Confitere non eſſe 
Deum præter Deum. C onfitere M uhammed eſſe 
Apoſtolum Dei. Accede ad preces. Accede ad ſuc- 


ceſſum proſperum. Preces ſomno preflant. Deus ex- 
celſus eft. No on W's Deus + hn Deum. 


a eons 


Et fu yſitavimu, Kc. EZ 
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3 locum præ oculis habuiſſe Toe ograi patet 

ex illius Carm. v. 31. hares tibi Jbecum i in terra, 

aui ſcalam in aere, e. Te 

Occaſione porro vocis, follam, quæ eſt in hoc 

verſu, queque ſignificat ſealam, facere 1 non N 
quin 


RD gs Ä ie cen, os it 


me: leſe in illa 


ANIMADVE RSI]. PHILOLOG. 


quin de præclariſſimis viris Schult. ſc. et Michael. 
pauca dicam. 


9 


Ultima vox Carm. Hutxain ibn . perperam, 
ni fallor, legitur a præſtantiſſimis hiſce viris /ollam, 
quz VOX ſealam denotat, ut mox dixi. Nam om- | 
nino legendum ſalam, quod eſt nomen arboris ſpi- 
noſe; ita ut pulchra evadat phraſis: : metu mortis 
ſalau 22 aſcendere, ut. habetur in citato carmine. 
Que madinodum et illa alterius Poetæ in notis ad 
arapham meds ſalamas nemo cupiet forfice preci- 
dere, neque a viro Bagalita detrahentur, circumjecto June, : 
mee falame, | 1. e. nemo me impune attigerit ; plane vir 
Boa galita non prevalebit. Nam, auctore Meidanio, ſi 5 
quis ſalumam extirpare velit, neceſſe eſt, ut eam 
| Aan s circumjectis conſtringat; alias enim abſque 
 tefione attingi nequit. Arbor itaque iſta poteſt 
qui idem hominem abſcondere, quia rami ejus, valde 
denſi ſunt ; a Waere fit ſimul valde dumoſa, ne- 
abdere poteſt, quin veſtes, cutem- 
que laccret. Proverbialis itaque locutio eſt innu- 
ens, omnia, vel duriſſima ac viliſſima admittere et 
pati at quam mori; quod vilis et minuti eſt 


5 an; mi. 
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COM. 37. 


= if font __ 2 miles vodis. 


D verbo ad ben foret "quin gentes . F nt WL mi- 


litudines . 1. e. vob 2858 fon millime. 


T + O M. 63. 
Ai. ulis. : 


Kaz deb vocis knificar apud ages | 
phos 1* Anxit animum, prefſi tque dolor. 2. Ar@ius 
audſtrinxit compedem. 3. Invertit aratro terram. Pa- 
rum ſane callent naturas linguarum, qui lexicis, 
tanquam ſaxis, adhærent. Porro illa, quæ tertio 
loco ponitur notio, cum primaria ſit, primo ſiſtenda 
loco foret. Nam quemadmodum apud Latinos 
verbum adio primo ſignificat cavare, excavare; 

metaph. vero Migere,  merore afficere, ſerupulun 


injicere, &c. ut in illo Plaut. fod: cor ſtimulo; 


notionum hujus Arab. v. ſervandus eſlet. 


. | S 


öÜ 


quod eodem redit, illud Cic. Ep iftola illa ita me = 8 


pugit, ut, r. idem prorſus ordo in collocatione ” 
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— 5 C O M. "9 


WP, 


Live "15 ad quieſcendum in uteris matrum : et locus de- 
Poe Honis in lumbis 8 88 e 


> — 


— — * mn _ — 
" — A * : . 
. 


„ VERITE La ad quieſcendum in Lumbis * 
trum et Locus depoſitionis in uteris matrum. 
Idem Marrac. Sur. xi. 7. recte dat depoſito- 
num in utero, quæ eſt vis participii moſtawaao, 
non vero alterius particip. quod præceſſit, ſc. 
moſtakarr. Quamvis cl. Schult. dicat partic. moſe 
_— , _ takarr hoc loco eleganter transferri ad locum ubi 
—_  feetus fovetur. Nam [quod tanti viri pace fit 
dictum] Mo flawdao apud cl. Gol. inter alia, eſt 
locus ubi quid — cuſtodiendum, et etiam uterus. 
Præterea in 1 Carm. Imper. Ali legitur : : of quidem 
—vnatres hominum ſunt vaſa nigſtaredaat, i. e. repoſttoria. 
Porro radix hujus partic. verbum, nempe, ſimile 
. Waw, ſignificat, poſuit; in v. neglexit, 1. e. epoſuit.” 
= ou Hine etiam apparet origo Hebr. iadaa ſcivit, pro- 
F prie, 5 poſuit, repoſuit mente. Latio placuit, ſenſib bus 
imis deponere. Notum inſuper illud Poetæ, mauet 
alta mente e repeſtum. 5 
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COM. ar. 
Camelus s per _frramen « acus. 


Vs RTENDUM potius puto : 5 59 oy . 

men acus. Arab. vox, quam Marac. vertit, camelus, 
[- ambigua, poteſtque camelum, aut rudentem ſigni- 

| ficare, pro diverſitate vocalium. Nam cum prima 
phatata, ac ſecunda gieſmata, eſt Camelus; ſed cum 

prima dammata, ac ſecunda phatata, eft rudens. 

| Porro ex hac Arab. Poſteriori voce oriuntur 


Hliſp. Condens. 7 
Ital. Gomend. 


Gall. Gomeine. 


K 


Rudens.” 


be n porro hic agi, non vero 40 Camel, 
ſuadet analogia major inter rudentem et 85 m., 
quod ſolet per foramen acus induci. nde | 


eſt, quod Alcamus explicat ] hanc vocem hic per 
rudentem navis. 


Furtum 
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6 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 

Furtum ſunt hæc verba, ait Maraccius, ex 
Matth. xix. Verum meminiſſe oportebat vocem 
camilon in Evang. Matth. exponi per craſſuni ru- 


dentem, quo nautæ utuntur ad jaciendas anchoras, apud 


Theophylactum, Euthym. et Phavorin. Fruſtra 


interim ſuſpicatur Dr. 245, eos non ſcripſiſſe Cami- 


lon, ſed Cabilon, ut Graca vox conveniat cum Bel- 
gica Cabel. Nam opus non erat græcam vocem 
cudere, unde Belgica oriretur ; cum Hebræi, 

Arabes, &c. funem nauticum DP OEY vel chabal 
vocent, ex qua voce primitiva oriuntur 


Belg. Cabel. 5 e 
a im te, - 
| Hilp. Cable. Rudens. 
Lale. Calabre. ) 
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IN NONNULLA COR. LOCA 
C A P. IX. C 0 M. 30. 


wo radius fait, liber. 


: Quarr S liber, nts? Clarius dixiſſet: qui- 
bus traditum vel conceſſum fuit inſtrumentum, 
-- Jew chirographum fœderis. Nam vox katab, fic 
omnino accipienda, non vero, ut alibi ſæpe, pro 
veteri teſtamento vel novo. Id quod probat teſti- 
monium, tum apud Mohammedem Abugiafarem 
ſeu Georgium Elmacinum in Hiſtor. Sarac. ubi de 
Judeæis, Chriſtianis, aliiſque in fidem receptis verba 
fiunt, adjecto illo wa kataba la hom khatab, 1. e. et 
Fecripſit eis inſtrumentum, quod de fœdere intelligen- 
dum; tum ex ipſo fœderis a Mohammede cum 
Chriſtianis initi inſtrumento, pridem ex Oriente 
allato, et Pariſiis publici juris facto, quo tutelam 
fœderatis pollicetur. v. verſ. Lat. ejuſdem chiro- 
graphi infra. Quod autem attinet ad priora hujus 
com. verba, pugnate contra eos, &c. illud ex Au- 
5 guſt. 1. iv. de Civ. D. etui e contraria parte 
juverit: Herre Bella fnitimis, et inde in Cetera proce- 
dere, ac populos ibi non mole! 155 fela rents 00 1 ptate 
conterere et ſubdere, guid alive 1 an gran i Jett 0£1- 
nium nominandum eſt © _ 


* 
; "x. 
* 


| K | OE | | Vetu: 
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33 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 
Vetus præterea eſt apud Chriſtianos traditio ex 
oriente recepta, Noachum, cum orbem terrarum 
fillis ac nepotibus diſtribueret, eos jurejurando ade- 
giſſe, ne quis eorum alterius terminos tranſgre- 
deretur. Qui vero | sjurandum præſcriptum vio- 


laret, ipſum ac univerſum ſemen ejus ex conceptis 
jurisjurandi verbis iri funditus diſperditum. 


| Predii Ingitudin ne, e. 


Vas RT E. — n Prad bifariam | 
venit; 1* Pro copiis et facultatibus prolixis. 2. Pro 


” beneficentia prolixiore. Prior poteſtas apparet hoc 


loco, in quo præditi prolixitate ſunt divites, poten- 5 8 
tiores, citra largitionem, quæ nullo 8 hic in- 


nuitur. Poſterior vero habetur fur. xl. +4 


5 AP. Xl. : COM. 76. 


E: 22 ef pro els bach, cc. 


Md explicat hæc verba has modo: con- . 
triſtatus eft animo. Sed cum on dixifſer : tri e 
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IN NONNULLA COR. LOCA. _ 


eft 4 eis, quis non videat plane inſulſam repetiti- 


onem fore? Ego ſic vertere non dubitarem: 


triſtatus eſt propter eos [timens, ne cives conſueta 
eos injuria afficerent] et anguſtiatus eſt proper im- 
potentiam, vel quia non poterat eos ab illa injuria li- 
berare. Quz interpretatio nimium quantum con- 


firmatur ex com. 79. ubi Lot ait þ porro eſſent 


mihi contra vos vires, aut poſſem confugere ad prefe- 
dium validum ; pHrofecto reprimerem vos. Quam inter- 


pretationem eo libentius amplector, quod Arabes 


faciunt anguſtian brachii, nec non ulnæ, figuram 
et metaphoram impotentiæ; prout amplum brachit 
# appellant potentem, quemadmodum didici ex Ta- 
| beleb. Confer ſur. XXIX. - 3 3. 


DA X05. com. 6. 


| Satanas. 


: ; 0 PREY voce que eſt i in textu 3 Perſi- 
cum vocabulum $hizan Diabolus, qui etiam alia 
voce Perſica, azmude, ſc. indicatur, ex qua fluxit 


Latina Ajmodeus, necnon Greca Aſmodaios, quæ in 


vers. Job. mw. legitur. Porro de hujus nominis 
8 etymologia Varize extant conjecturæ. Quod fi, vel 


primis 


4 _ ANIMADVERSI. PHILOLOG. 


primis labiis, Perſica rudimenta attigiflent vir 
cætera præclariſſimi, quam facillime deprehendiſ- 


ſent vocem Azmude nihil aliud eſſe, quam partic. 


paſſ. verbi azmuden, quod eſt tentare, inſtigare. 
Unde notio particip. præt. tentatus, inſtigatus, nec 


non, pro Perſicæ linguz ingenio, tentans, inſtigator, 


tentator. Quam appellationem apprime diabolo 


convenire, nemo eſt c qui non videat. 


Anu apte compeſuernnt, c. 1 
ERTE ex Tebleb. 3 os 3 vo- 


Ab laxum fecerunt ; i. e. ad Aud en, e 
” permif um. . 


| & 0 M. 22 


. "ee. 


Ravix Arch Cujus 1 iv. Conjug. hie 1 
ſignificat: genergſitate indolis, aliaue re ſuperavit. 
Primaria radicis vis ſita eſt in gloſſa illa, quæ eſt 


apud cl. Gol. 1 N Ae nubes ruſt liberals. 
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IN NONNULLA cor. LOCA © 


Sita, nempe, ea videtur in h et ſuccoſo. Hinc 


quippe nobilitas, generofs tas, liberalitas, utpote ſuc- 
coſum quid in ſe continentes, ſponte derivantur. 


Confer Hebr. taram vinea et koram vinitor. [ex 


Hebr. igitur derivatur Hiſp. caramo vinum] Nam 
vi illa ſuccoſa ad feracem vineam defignandam, nihil 
aptius. Derivatum karim bona et fœcunda terra 
necnon  makromat, egregias plantas producens terra, 
rem conficit. Vide, ſi Lubet, Eſai. v. 1. Finea 
eft amico meo in colle filio olei, i. e. olegſo, ping, fer- 
iliſimo. Si enim ibi ſuccoſum illud perpendas, nova 
locum illum gratia mactari ſenties. Quin et ip- 
ſum Carmeli montis feraciſſimi nomen hinc trahit 
dbriginem. Vid. Efai. Xxxii. 1 5. ubi nomen iſtud | 
per A e ferac = mum exponitur. = 


Hinc quoque repetenda eſt origo appellationis 


Karam-farma, qua Perſæ, honoris cauſa, in epiſto- 
larum fronte utuntur, quæque per /iberalem ac ge- 
neroſum vertitur. Quo autem penitius in hujuſce 
honorificæ appellationis vim introſpicias, Orientale 
: apophthegma i in medium proferre minime grava- | 
bor. Liberalis vicinus Dei, vicinus gominum, vicinus 

Paradliſi, remotus ab igne inferni. Tandem ex hac 


eadem radice Arab. Huxit Lufitana vox Nerwme 
= ſuccus. = 2 


— 


SED Verum 


4 


ANIMADVERSI. PHILOLOG. 


i. 


Verum manum de tabula tollere nequeo, quin 
| Latinam vocem ſuccus perpendam, que in primaria 


notione uvorem, ſeu uvidum illud, quod eſt in Ka- 


rama, involvit; metaphorice vero, vim, vigorem, 
virtutem, robur, id demum, quod potius habetur. 
Unde quos Livius vocat primores, Cic. per ſuccum 
civitatis expreſſit. Vides igitur quam facilis fit in 
utraque lingua ab wvido et ſuccoſo ad genergſi tatem, li- 
HFertilitatem, opimitatemve tranſitus. i 
5 Noun. denique illud Hor. Accedas feccus ad unft- 
um; necnon illud Cic. ver. 2. FVerum ita Palæſtri- 


tas A pa ut ab illis * unctior di — 


beralitatem, 


F os” | 


85 Fx An voce quæ leginar i in | textu, ait t Erpen. 55 
fluxiſſe gallicam - valet. Nam Arabica vox nedum 
puerum et filium, ſed etiam fervum ſignificat. Fo- 
dem modo ex Arab. ktamitz Com. 26. hujus Can. 
derivantur Gall. Ital. atque [quidquid dicat Lſido- 
1 Hiſpal.] Hiſpanæ voces induſinm ſignificantes. 
Ex Arabico quoque repetendæ ſunt origines quam 
plurium vocum, quæ in omnibus Europæ linguis 
reperiuntur, quarum catalogus non eſt cur hic pro- 
ponatur- 1d vero, ait Erpenius, mirum videri 5 
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IN NONNULLA COR. LOCA z 


non debet, cum non Hiſpaniam tantum Arabes, 

| ſed et bonam Galliz et Italiz partem 6 te- 
1 nuerint. 

| Quoniam vero eo provectus ſum, ut Aae 
: linguæ vaſtitatem, ejuſque neceſſitatem in inveſti- 
: gandis radicibus vocum quz ad Europæ linguas ex 
: Ila manarunt, quantumvis leviter, attigerim ; haud 
| ab re fuerit pauca ex Anglicana l. vocabula hs ea 

: mere, in exemplaque ſubjicere. . 


| Down. Az. don infra. A radice dana conc. wav. 
inferior fuit. 


Good. Ab Arab. r. . gada, Joni Hit. . 
Sparrow. Ar. oſbor, paſſer. Nam utraque lit. 
B. P. ad labiorum organum pertinet. 

Shame. Ab Ar. haſhema, Pudore 1 

3 Eye. Ar. ain, oculus. 

Dawn. Ar. dau lumen,  ſolendor ; et Pu, ros, a 


 Jplendore fic dictus. Nam utraque vox eſt ab 
Ar. r. Daa Luxit. © | ; 


Wood. Ar. od Lignum. Ba 
| Shacles. Ar. [hakel compedes. - 
. Ar. 1 —_ &c. Ke. &c. 
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44 ANIMADVERSI PHILOLOG. 


C Co M. 
0 fer mei carceru, ce. 


1 buy EC 771 in carcerem. — eſt uſus 
vocabuli, ar eſt in textu, quodque, pro diverſa 
conſtructione, eſt ſocius, Dominus, Rex, Maritus, 
| H erus, bo Her, Præditus, ; obnorius, &c. &c. 


8 
3 
- 
1 
4 
2 
— 
a8 
bf 
"A 
y 1 
= . 
bh 
4 
k 
3» 
1 
5 
4 
1 
4 
3 
* 
* 
B 
=, 
© - 
* 
8 
.— 
8 
n 
1 
x 
"x 
3 
* 
45 U 
2 
£1 bs. 
==. 
8 
«= 
"a 
ad 
* 
KS. 
* 
os 
4 - 


Socius regionis eſt Dominus, apud Abulphar. 8 
paſſim apud Hiſtoricos. 5 
Socius legationis, 1. e. legatus, in Hiſt. Tamerl. 3 
Socius pum, 1. e. dives, apud Algazal. 5 
Siem ie t ‚ © 
Ss8S8ocius edificationis, i. e. architectus. 
3 - nn piſcis, eſt titulus Jone. 
Sccius ignis, i. e. damnatus. 5 
Hic porro obſervandum, omnia quæ N per 
Baal formare potuerunt, ab Arabibus per 
hanc vocem ſabib, que eſt in textu, efferri 5 
” poſſe v. c. 
Gen. xiv. 3. Feederati dicuntur Baaln, ſeu fri ; 
5 federis. CT - © 
Ib. xxxvii. 19. Somniator appellatur Baal ſeu = 
ocius Jonuntarum. 5 
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IN NONNULLA COR. LOCA. 5 


xlix. Sagittarius nuncupatur Baal, ſeu fecius fa- 
gitte. - 


Prov. i. 17. Avis exprimitur per Baal Canaph, 
 habens alas, &c. &c. 


CAP XIV. 0m 42. 


Ya acua. 


Av verbum foret : vacuum, a hic nihil aliud 


eſt, quam vaſtitas mera, in ſluporem, et de -ſperationem 
mer ens, ut quo ſe vertant neſciant; haud lecus, 
"me 11 quis in vacuo, five vaſto. inani irrequietus 
| JO e . 


RY 
| Lapidat. i 


5 los enfcrabik. Cum enim Iapidatio e ex 1 
mis ſit pænis capitalibus, et maximam deteſtati- 
onem ills, qui ea afficitur, indicet, unde feretro 
eorum, qui excommunicati moriuntur, lapidem 
imponere ſolent Judæi; hinc facilis fuit a lapida- 
tione ad alterum ſignificatum exſecrationis trankitus. 
Unde plus vice ſimplici Satanas in Cor. dicitutr 
ragim, quaſi lapidibuus obrutus, exſecrabilis; imo 


et impii margimun appellantur ſur. xxvi. i. . ex- 


kecrabiles. | NE I - 
ERS YT, 


45 ANIMADVE RSL PHILOLOG. 
IB I D. COM. 53. 


No n obNlante, &c. 


7 ELEOGAN＋I S SIMUS plane eſt uſus particulæ 0 
ala ſuper, cum valet, non obſtante, quantumvis, ne- 
dum cum appoſita particula an, ut hic, ſed etiam 


crebro line illa apud meliores e | 
c A P. XVI. = 0 M. 112. 


wo 


7 Indumentum bann. 


; 5 . AM ES eis 0 1 „ Fee ” 
autem indumentum famis dictum, quod undique 
involvat hominem, inſtar amiculi. In Hiſt. Ta-. 

merl. habemus indumentum conſternationis, mi iferie, 5 

5 offlitionis. In Hiſt. Salad. legimus indumentum 4. 
Hbeoerationis. Reperies etiam indumentum 3 * mu 


ditatis, &c. &c. 6 


* Hine Hiſpaniſmnus in Vita D. Quixot. c. xi. 
Mas alla entre tus reprocheßs, 
Y  honeſtifſimos defvios, 
Tal vez la efheranza mugſira 


L orulla de * — 


car. 


IN NONNULLA COR. LOCA 47 

C AP. XVIL COM. 8. 
Abit. 5 15 1 
On * quod eſt in textu, b eſt | in Jub- 


rico, unde cæteræ notiones apud Gol. | qui tamen 
hujus primariæ non meminit] emanarunt. Unde 

ſic melius vertit cl. Schult. Advenit veritas ¶quæ 

fixa eſt, et in æternum permanet] et Iubricat va- 
nitas. Utique vanitas eſt lubriciſſimum quid. At- 
que hoc pacto colores, quibus veritas et vanitas 


50 pinguntur ex diametro opponuntur, mirumque in 
modum ſententiam ornant. Lubrici ho ices _—_ 


tur in Div. Hud. 


c A P. XVIII. © 0 M. 39. 


0 ircumdabit eos, „ Ke. 


1 Ve RTE: V olumina denſi | foes 3 eos. Nam 


VO Soradit, velum tentorii, et ipſum tentorium ac- 


cipitur figurate pro pulvere in altum ſublato, nec 
non yy fumo elato et rem involvente. 5 


43 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 
C A P. XXII. - C O M. 27. 


Erst vox Beis fit domus, palatium, arx, tamen | 


eadem fimplictter utitur impoſtor, ut puto, ad in- 


dicandum templum Meccanum, ut illius celebrita- 
tem augeat, atque ſupra quodvis aliud templum 

extollat; utpote quod juſſu Dei fuerat ædificatum, | 
ut ipſe commentus eſt. 


ms hac porro voce, cujus primaria vis in com- 
moratione ſita eſt, quæque perperam ſecundo loco 


15 collocatur a cl. Gol. derivantur 


; Anglo-Sax. Biden,” commorari. 


Teuton. Buda, locus ubi quis commoratur. = 


Got. Buda, tentorium. 
Os  Ha-bit-atio. 5 
Angl. A- bid-e, a-bod-e. 
Perl. Bat. 5 


ee, 


alli Fee * ad Paper way au- 
ream illam regulam, nullam, nempe, de vocalibus 
5 habendam 05 


. 


IN NONNULLA cop. LOCA. 4 


habendam eſſe rationem in verborum etymo- 
logia inveſtiganda, Recte igitur olim monuit 
cl. D. Hieron. Litt. 126, de I. Hebr. Nec refert 
utrum Salem an Salim nominetur, cum vocalibus in 
medio litteris perraro utantur £brei, et pro voluntate 
| leflorum atque varietate regionum eadem verba diverſts 
ſonis atque accentibus Proferantur ; hec ab eruditifhmis 
gentis illius didicimus. Si quis 1gitur hujuſmodi ſo- 
nos natura inſtabiles, Maſorethicis punttis, motioni- 
buſve [ſic appellant Arabes vocales] ſtabiles red- 
dere nitatur, nihilo plus agat, quam fi det operam, 
ut cum ratione inſaniat. 9 


CAP. XXIII. c O M. 88. 
Throni meg, 


| Ravis X Arab. 3 nominis Ggnificanti drm onum 


opere ligneo pergulari 2 iſpendit vineam - tale opus 
Fas domum „ . compact ſub verbo 


+ La rai en en 1 oft tres-ſ imple ; 4 ft que ta prononciation 45 
voyelles eft Pinc onſtance meme, & que chaque peuple plait d en of= 
” gner une difference au meme mot, dans [ide que le mot en devien- 
dara plus ſonore, plus doux, ou plus agreaple. Et eſt par ceite 
ra fon, en partie, que les Orientaux ne tiennent point compte Hans 
leur ecriture, des voyelles des mots derives: chacun y met celle 4 f 


Luelle i 9% accoutume. Orig. du Langage & del. Lerit. 
J7J%%%% 


Fo ANIMADVERSI PHILOLOG. 


- araſa (permutatione, 'neriipe factalit. Shin et ſin) 
quod eſt I igavit camelum, conſtrinxitque. Inde porro 
nomen aras conjux, quod et Latinis a conjungendo 
dictum. Hinc — quid ſit Hebr. aras, * : 
leftus. 


CAP. XXVII. OM 7. 


SS 


Lada Inn, | 5 
W Arabica dat proprie: ut + lata il- 


lum Pro ut JaFaret lum. 
1 'D. M. 12. 1 
E. ih erant 2 provid confullntes. 8 


\D verbum offer: . ipfi vero fncerantes fut 5 ita 
| dicam] erant ei, ſive admonebant eum ſincere, 

ſinceri erant monitores. Verbum, cujus partic. eſt 
in textu, adhibetur, ait Tebleb. in melle, cum il- | 
lum depuratum reddis a cera. Hinc poteſtas me- 5 
tonymica candoris, finceritatis, &c. Nihil de pri- 
maria ſignificatione apud cl. Gol. legitur. Mira 
ſane etymologiarum congruentia; nam et Aincerum 
ita dictum videtur a fine cera. Vide num hinc ali- 


qua emphaſi mactetur titulus Monitor, * repent-. Th 
tur in Pſalmis. 


COM. 


IN neee OS LOCA x 
c O M. 19. 
* .repellere eum. 


Vor RT E: une b facere ad TG 2 
eum. Quæ eſt vis verbi, quod eſt in textu, quæ- 


que roboratur ex ſequentibus 2 verbis: O 
N. — v 5 occidere 1 me = : 


6 A P. [XXX 7 0 M. 5. 
| Adjuvat quem. aul, 


nt NTISSIMA in Ar. L. eft ellipſis re- 


lativi, ut t hic. 11 Toy meminiſſe juvabit. 


COM. 6. 


| Pherique Lominum, &c. T 


| Fx RE i in omnibus . loco iſtius compa- 
rativi, legitur verbum akthara, quod in 1 conjug. 
eſt multiplicare. Unde fit ſenſus : Deus multiplicat 
NM uſlemios ; ipft tamen cauſam hujus multiþlicationir 
ignorant. Ut nempe innuat, divinitus illam eſſe 


factam, atque ita complures alios ad illus ſectam 5 
amplectendam alliciat. 


040 M. 


„ ANIMADVERSI. PHILOLOG. 
5 = of M. 8. 
In cccurſum Domini lei. 


PIRAS10L OG IA hæc, quæ toties in Corano 
legitur, deſumpta videtur ex i. Theſſ. iv. 17. ra- 


piemur.- f ſimul cum eis per nubes, in occurſum Domini 
in gere. Recte igitur Hotting. in Hiſt. Or. I. ii. c. 3. 


* mirandum eſt in religione quoque Muhammedana 
| haud obſcuras veteris Chriſtianiſmi apparere ſftriquras, 


cujus principium, Alcoranus, ex x iþfes 4 yy 7 Script. 
; expreſs 5 verbis — Fo. : 


c 0 M. 
e 


” 8 foret : produxit. Nam aden b 


i enallage temp. fut. pro Præter. . 


© 0 M. 
| Hora. 5 1 . 
1 vox benike tempus, 1 Sed © con- 


juncta articulo 1 1nnuit tr emendam illam reſurr ecti- 5 


5 Conf. Joan. v. 28. 2 enit, 
7 Ne "On, bora, &c. 5 


5 * O M. 


ps, 


424 2 9 * "= 5 4 
„ 
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IN NONNULLA COR. LOCA «3 
c O M. 9 
Et filio vie. 


i. e. 2 LA TORI, peregrino. N peregrimir, i in- 
quit Tebleb. dicitur filius itineris, quid cum apparet 
hominibus, eum ignorant, neque aliam ejus ſciunt cog 

nationem, quam itineris. Idem _ Lat. valet = 


Terre Ls 55 * 
COM. 4. 
Sibi 2 lucrabuntur. 


"ERTE: Ra 190. 55 vel pro animabus uis cken, 


nempe, Lectos PRE ifia LCoS. . 


COM. 48. 


As ritat. 


: Nora Endllagen gen. kam. Pro maſcul. 


COM. 55. 


T 2 mentiebantur.. 


_ V ERTE potius: ita ofim infat ati erant quem. 
admodum nunc ſunt] Nullus enim dubito, quin 
O 5 hoc 


54 ANIMA DVE RSI. PHILOLOG. 
hoc loco alluſio fiat ad parabolam de fatuis et pru- 
dentibus VERIO. - * xxv. 


92 A p. XXXII. 


IN TITULO 


4DORATID. 


<> Wc: eſt epigraphe hujus cap. in edit. Neat. in 

aliis vero eſt dgiarz, terra arida, deſumpta, nempe, 
ex Com. 27 arxildgiorox. Radix hujus vocis con- 
ſtat literis gim, re, 2a. Ex hac porro radice il- 

luſtratur a cl. Schult. phraſis, quæ legitur Lev. xvi. 


232. quzque conſtat literis ghimel, rain, 'reſb, ha, 
tranſpoſitione, nempe, facta eb et zain. Sed non 
video cur hujuſmodi tranſpoſitione opus ſit, cum 
_ poſſit ipſa radix Hebr. conflata ex ghimel, rain, reſh, 


in Prædicto loco Lev. terra a regionibus reliquts, et 


rretineri, quæ notionem reſecand: habet, æque ac in 


Arab. l. Hinc agiaivat, quaſi dicas: pars terre ab 
aliis divi i/a ac ſeparata, inſula. Erit igitur vox Hebr. 


conſortio vicinorum hominum ſemota. Præterea eadem 


radix Heb. adhibetur de 1s, qui ſegregati ab aliis 


 vivunt, veluti /eprofi, aut terram viventium 1 55 
. reliquerunt. Cont. 2 Chron. xXvi. 21. Jeſ. lu. 8. 


COM. 


; IN NONNULA. COR. LOCA 55 
C O M. 5 


| Enumeratis. 


= 0 computare ſult. Haud abs re : fuerit ani- 


madvertere uſu receptum eſſe in or. I. I. ut id, 


quod fieri ſolet, quodque actibus ſepe repetitis DT 


©. aut jugiter continuatis "ot "GET. fut. expri- 5 
— a 


COM. 13. 


Domine ate. 


5 Ownino. e vox: Gram, vet &- 


ſiatis fre 


apud quoſhbet ſcriptores tum ſacros cum pro- 


pPhanos. Vid. Phedrum, 1. 1. f. 29. et alibi. Quoad 
facros Scriptores attinet, appoſite ſuppleta vox eſt 


in verſ. Angl. Jerem. xi. 19. Pſal. ii. 2. et 1 
"4 ea omiſſa ht Pad. xIvi. 9. 5 

e 
Horii, receptaculum af 4 bot. 


STRUCTURA Arabica dat: Bor 3 * 
2 horti, i in guides babitetur.. Arabica VOX, que additur, L 
. 55 


dens, aut quælibet illis ſimilis. Porro hæc ellipſis 
quens eſt ne dum in Corano, ſed etiam 


56 ANIMADVERSI. PHILOLOG. 

ad ſigniſicandum hoſpitium, vel quodlibet habitacu- 
luin, innuit proprie locum ad quem deſcenditur ; ; inde 
forſitan, quod orientis habitacula fere in vallibus 


eſlent, aut, pro ſimplicitate antiquioris ævi, in ſpe- 
cubus ſœpe, lociſque ſubterraneis, ad quæ neceſ- 


1 farius deſcenſus. 


c o M. 26 


”  Perdiderimus. 


i» ERBUM, quod 4 in textu omnino convenit 
in 1 conjug. cum Hebr. v. cujus radicales ad Ara- 
bicas reſpondent, quodque ſignificat ire, ambulare; 
quæ notio apud Arabes in illam pereundi mutata. 
Vid. orig. Hebr. p. 87, necnon ſur. iv. 132, ubi 
- tegitur perire faciet. [proprie, abire jubebit] Quid 
porro, fi hinc illuſtrare conemur vocabulum aza- 
rel Lev. xiv. 26? Et vero, [quod ad. etymologiam 15 
fſaltem attinet] quid aptius dici poteſt, quam a- 
del capram dicere abeuntem, i. e. pereuntem ? Diſ- 
cerpe vocabulum, invenieſque verbum Hebr. quod 5 


ignificat : abit, Te t, ambulavit. 25 


IN NONNULLA COR. LOCA 55 
CAP. XXXIII. COM. 28. 
Si 9 veraces. . 


Avr, non eftis + veraces. Utrumque enim parti- 
cula in ſignificat. Quod in errorem aliquem ducere 
poſſet, qui minus attendit, ut accidit Marac. ſur. 


4 abi pro non, /i badet; et alibi plus ſemel. 


Vox altera Arab. quæ vertitur verax, juſtus, innuit 
quoque planetam Fovem, dempta lit. Aleph, ut ait 
Caſtell. p. 3133. Miror autem omiſiſſe civitatem 
Feruſe alem, quz eodem nomine donata fuit a Ca- 
naneis, qui, cum eſſent Sabeiſmo addicti, Deorum 


ſuorum, i. e. planetarum, nomina civitatibus im- 


ponebant. Hinc porro Adoni- -ſedek, Dominus Je- 
1 TOs Melchi- 6 mat e rg 


COM. 3 


Qu. leferunt 27 bal. 5 


A Cortabents Cont; in {ti = 
locum ait: Nemo novit locum ſepulchri ejus [de Moyſe 
loquitur] Ppreter avem Racham. Porro VOX hec Arab. 
derivatur a verbo rachima, m iſertus eft, propitius fuit, 

amavit. Que notio vulturis naturæ exprimendæ 

in 


3 ANIMA DVERASI. PHILOLOG 
—_— videtur. Nam, ut ait Horus Apollo, 


LESY bei in hiereglyphicts ſuis miſcricordem, picto 
vuicure, ſignificabant; atque hanc cauſam aitert, 
cur vulturis! imagine pingeretur miſericors. Quia, 
nimirum, centum lis gc viginti diebus, quibus fetus 1 

ſus mater educat, fere PUNGuam evolat, ſed de Pullis = 
ſuis tantum, ac eorum nutricatione follicita eft. Tis 
por ro diebus, cum quo eos ſuſtentet nibil Sſuppetit, pro- 
Pei exſecto femore, pullis ſuis prebet Janguinem * 


. 2 cibi Penuria 8 = 


- Huc pertinent verba Cafſidori, 3 Ii. ep. 19, 
vultur accipitrem, vitam plumigerarum avium perſe- 
TL quentem, alis cedit, ore dilaniat, | Fotoque ſuo —— 15 
riclitantibus nititur ub venire. Et Paulo poſt: Fiat 
8 ergo paſtus pu vulturis, qui mortem potut crudeliter 
%% Paſtoris. Heæc porro ideo protuli, ut, 
nmnnempe, vera ratio nominis racham vulturem ſigni- 
ficantis (de qua Arabum variz ſunt ende 
appareret; tum etiam, ut aliqua ex Arabico lux 
affulgeret voci Hebr. huic ain), quæ legitur Deu- 
ter. xiv. 17. cujus hiſtoriam Patres interpolarunt, 
0 Pelecano een quod wann erat pro- 


| prium. e 
V : ; ; 
3 
* 
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CAP. xxxv. COM. 21. 
. * * feli. 


Va RTE: Neque ventus ch IR Ac- 
cipe igitur umbram pro benedifjone et gratia ; vent- 
um vero calidum nocturnum pro æterua maledictione et 
| pena. Adiſis quæ de bajuſmodi vento ſunt apud 
Sadium in Guliſt. p. 352. Ex itinerariis præterea 


conſtat non ſolum momento perimi, qui eo ad- 
flantur, ſed et corpora eorum horrendum plane 


nn modum fœdari, nigreſcere, computreſcere. Hinc 


anſa porrecta orientalibus ad diriſſimum exitium 


hoc emblemate pingendum. Apud Arabſiad. le- 


gitur: et bipendum dederp ei foeujum : went Denengti . 


dl urn ac nourni. 18 


XVII 0 0 Nu. + 
 Fuerit Fins. 


Nor. = nomen tem. Cum verho maſeul. a 


60 ANIMA DVERSL PHILOLOG. 
C AP. XXXVIII. C O M. 17. 


A ccelera ads Y &c. 


"Ty BLE B. ita explicat hunc locum, ad quem 

fluctuant commentatores, atque in eo videtur deſignari 
ſententia judicis ſcripto expreſſa et fignata. Expedi 
nobis ngſtrum kit, eft, operum naſtrorum libros, ut eos 
inſpiciamus ante diem judicit. Vel expedi i nobis noſtrum 


kit, valet, portionem Pænæ, aul portionem Faradifs : 
Atque hoc June * viam farcaſmi. | ” 


0 0 M. | 31. 
P redi ti cords bus. 


Save I URA Arab. dat: ill ads. "ho 5 
albab habet pro radice verbum ſurdum labba, cujus 
media radicalis habet damma; nec-aliud in tota 


| lingua Arab. verbum furdum cum media dammata 7 


inveniſſe me memin. 
8 0 M. 3 3 „ 
Cum expoſit, Ce. „„ 5 


Pion W form. cum verbo ſing. maſcul. Z - 
- SIC apud Luc. Xvi. 21 3 


CAP. 


IN NON N VILLA COR. LOCA 61 

C A P. XLII. N c O M. EO | 

a Monter. 
Kacrs. 1 Nam Arabes vocant montes Ag, quia py 


monſtrant viam in deſerto. Cl. Gol. nds notio- 
nem non n appoſuit. D 


K P. XI vin. COM. 16. 


5 ” ocabimini, Ke. 


. 1 prefixa fn. Radix eſt defect. verb- 


um waw, quod ſignificat vocavit, rogavit, et bene 


comprecatus fuit. Illus porro partic. act. ſeu agens 
adhibetur abſolute, et abſque alio additamento a 
Magnatibus Orientalibus in fine epiſtolarum, ne, ut 
puto, in * familiaritatis othcia deſcendant. 


— . 


. c o u. 26. 


F werunt 4 igntores. 


8 Ab verbum foret : CER dignior.. E of enim en- 
alla e num. "mg pro plur. | 1 5 


Q LL > 


62 ANIMADVE RSI. PHILOLOG. 


I B. C O M. 
MM! iſericorder. 


| ROH. MAO eſt plur. fractum ters xix 0 
Erpen. Nulla de illo fit mentio in Lex. Gol. extat 


tamen apud Caſtel. 


CAP. L COM. » 
| | Cote Berat. 5 ä 


oe exercendo. | 


1 COM. 21, 


Dj Jeoerninus TT per imentum um. 


4 


VII RTE: pronpiin im, ac inten 2 in miners 


Vu RTE: detexiome, 1 * Seo mus a te OY 
tuum Vox in textu ſignificans velum innuit ſæpe 
Fs figurate pudorem grauem, qui vultum nubere copat ; 
item merorem, qui eumdem quaſi obnubat. Verbum 
autem kaſhefa eſt detexit, denudavit, diſcuſſit. In v. 
eſt micuit fulmen toto cœlo, illud revelans quaſi et de- 
tegens.  Ueramque vero fignificationem a ſciſſiune 

ortam 
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IN NONNULA COR. LOCA Gz 


ortam fuiſſe duxerim ; quz notio frequentatur ſub 


verbo Kaſcfa, (ſhin, nempe, in fin converſo) quod 
exponitur /cidit pannum ; unde ad de ectionem & la- 


cerationem nudantem facilis tranſitus. Sic Arab. 
Hiſt. Timuri, p. 129. Antequam reſcindatur velum, 


et vobis ne tantillum ſuperſit. Velum porro {c Ham, 
ſtilo ſublimiore, eſt miſeria ſumma. Ex hoc etiam 


loco patet, vim illam ſcindentem ſub verbo quoque 
regnare, quod præ manibus habemus. Corrige 


hinc verſiones Marac. ſur. XXXIR. 38. rum hs 8 
relevatura nocumentum * of et xliv. 12. 1 oy 


CAP. III. c O M. . 


Et. mare re plenum. 


Vzs RTE: et 1 mare - turgidum.. © notione, nem- 
| pe, * eſt * Gol. os intunmuerunt Auctus. 1 


. 0 M. 42. 
— 4 WY bernd. font. 


Vin RTE: inf met fraude 3 ; Quz 
eſt vis verbi Ar. cujus part. paſſ. hic habemus, cu- 
juſque nomen actionis, laid, ſc. eſt dolus, infi dia, 


 techna, raus, ren, Nane, nee &c. 


Porro 


5 : 7 i 
64 ANIMA DVERS I. PHILOLOG. 
Porro ſur. Ixvili. c. 46. Legitur: quippe dolus mens 
eſt validus. Senſus autem utriuſque loci eſt : /cet 
improbi f fant dolofe, et verſuti; Deus tamen eos machi- 
natione, et verſutia antecellit, eoſque | in ipſa verſutia 
 captat et eludit. ERR plane eadem ſententia, cum ea, 


quæ legitur carm 11. Imper. Ali, cui titulus mona- 
dat, quod ſic incipit: = 


0 exauditor depr ecationis . 15 [Deum, ſc. invocat] 
O exaltator celorum ! 
O perennis exiſtentia Et poſt pauca : 2 


0 Prædite machinatione, et verſutia . 8 


Idem prorſus acumen captari exiſtimo i in \ Pfal. xviii. 
27. quem locum nonnulli vertunt : cum puro purum 
te prebes - at cum perverſo elufaris. Alli vero pri- 
migeniam verborum notionem retinentes, ita ex- 
ponunt: cum purificato purum te prebes, cum di Horto 0 


cContortum te præbes. Quid porro eſt cur ex his lo- 


cis Corani atque Ali vereamur, ne non poſſimus 


poſtrema verba fic reddere: cum perverſo, ſeu der- 


ſuto verſutum te prebes ? Præcipue cum derivato 


verb. Hebr. inſit notio infidias technaſque moliendi. 
Vid. Caſtell. p. 1 


— 
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CAP. LIV. COM. 18. 


Pena mea, et comminatio mea. 


Arr FI XA ie excidit in ſecundo "membro. . 
Quod probe notandum. Sic etiam ſur. xxxv. 26. 


et alibi. 


CAP. IX. COM. 


8 um venerint, &c. 


. No. TA 1 humanum foem. cum verbo in fag LT 
maſcul. 1 


CAP. LxvVIL 0 O M. 


1 n manu. 


Pao des Ars 8 vocis ſolet atui verbum . 
iada manum affecit, Iæſitve; a quo proinde etiam 
Hebr. vocem manum ignificantem derivare aliquis 
poſit, qui neceffarium exiſtimat, ut omne nomen 
Aa verbo, tanquam a radice derivetur. Sed non eſt 
cur in vulgari hoc præjudicio acquieſcamus; et ſi 
ego, ut uſui me accommodarem, verbum n | 
appellaverim. Et vero, cum ver bur nihil aliud ſit, 


R 5 5 quam 


6 ANIMA DVERSL PHILOLOG. 


quam capula, ope cujus, qualitas ſeu attributum uni- 


tur cum objecto, ſeu nomine; abſonum plane foret 


unioni, cepule, ſeu verbs primatum dare; velut fi 
unio polict exiſtere ante extrema, quæ per ipſam 


uniuntur. Fræterca, nomina primo, in mundi Pri- 8 
mordus, impoſita fuiſl ic rebus, nemo ell quin 


videat cx Cen. 11. 19. 


© 0 M. 8. 5 
Ci. _ ; 


: : es, ut _ et ſur. xl. © 


c o u. 


Periuo. 


Ex has: Ax" voce, quam pre manibus babe 
illuſtrari poteſt Rabbinicum nomen conſtans lit. 
| het, beth, ris, quodque eſt Magi ny Degtor. Vid. 


Caſtell. p. 11115 1112. 


Hazc Ar. vox, quæ ti in textu 4 aus 
ocorum et conclavium inſigniorum ; ſpeciatim vero il- 
los, qui Paradiſo cœleſti adſint. verum non Paradifi 

tantum, ut in cl. Golii lex. videtur innui, ſed etiam 1 15 
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IN NONNULLA COR. LOCA 67 
— C O M. My 


Ketinet. 


Stu fu PR eas. [nempe in acre, ne decidant] 
Poſſet etiam ex generaliori apprehendendi et tenendi 

ratione, generatim de provida Dei cura res omnes 
conſervante, explicari. Porro hoc ſenſu exponi 
debet Jerem. xxxi. 3. in fine: verte igitur: fu ftentavi 
te . non autem, ut vulgo, traxi te. 


CAP. ILXVII. con 46. 
| Dolus meus. 


1 quod eſt in textu, heat” 4 
malum, fraudem, in} dias. Sed cum Deo tribuitur, - 
ut hic, verti debet per Pratagema, leu arten el met 

e alium ee 


CAP. LXXIV. Oo 


0 3 555 te. p 


4 | Pan MA e v. conj. (ee 4 in pri- 
ki mam radicalem, cum Kg per T efpdid coaleſcit. 
8 A P. 


68 ANIMADVE RSI. PHILOLOG. 


n COM i 
Angel 


| 


Sic a quibuſdam, Neider Marac. exponitur. Ego 


malem de ventis a Deo miſſis, et ſeſe invicem ſequenti- 
bus, interpretari. Pro 88 ſeries pugnare videtur. 


ca 5. LXXVIIL "COM. 6. 
In pariths 


S ſolitam permutationem kacrarum adhibeas, ha. 
bebis nomen Hebr. idem * ac : Arab. weted, 


cujus plur. mu manibus eſt. 


CAP. LXXIX. c O M. 32. 
- Ft montes fabitvit, &c. 


Sx E U, firmiter fra atque * "1 igurate 


Heroes Flap Iſpah. in Bae dicuntur montes immo- 
bites, qui non magis moventur, uam. i dura 15 lex, | 


aut ee a cautes. DE, 


CAP. 


IN NONNULA COR. LOCA 69 
CAP, LXXXI. COM. 8. 
| Et, cum puella ſepulta vive rel 


5 Z AMACHSHARIUS ad hæc verba, immanem 
hunc priſcorum Arabum vitium deſcribens, ſic lo- 
5 quitur: Fama tenet, moris fuiſſe, ut cum partui vi- 
cina effet gravida, fofſam effoderet, atque ſupra eam 


72 ſa m ENITERETUR. Quo | filiam ederet, I 
Men, Nen 4 1 ee toll W fu fe. 


Porro primigenia notio Arabici verbi, quod hic 
redditur Latine per eniti, eſt, utrem lactis agitare bu- 
 tyri cogendi ergo; atque hinc- metaphorice uſurpatur 
de femina, que doloribus correpta et concuſſa, parturit. 
Ita docet Geuharius, additque verbum hocce ejuſ- _ 
dem eſſe poteſtatis atque indolis cum alio Arab. 
verbo zabada [bterz ſunt ze, Be, dal ] quod He- : 
bræum quoque eſt, et plane ejuſdem ſignificationis 
atque uſus, quodque legitur Gen. xxx. 20. neque 


uſquam alibi ſeſe offert. quinimo l. Chaldaica et Sy- 


riaca, teſte cl. Schult. ne minimum quidem verbi _ 


hujus veſtigium reliquit. Qui Anglicam S. C. ver- 


ſionem elaborarunt Ixx ſequuti ſant, ac, veluti 
| lervum pecus, qua itur, non qua cundum erat, ive- 
runt via. Verterunt iitur præfatum locum Gen. 


„% ANIMADVERSI. PHILOLOG. 
And Leah ſaid, God hath endued me with a good dowry. 


At veſtram fidem interpretes ! exclamat cl. Schult- 
ens, cujus verſionem hic apponere libet: Utrem 


mibi meum optima agitavit Deus agitation : nunc uti- 
gue conſueſcet et habitabit mecum vir meus, quod jam 


ex ei partu edidi filios: et appellavit eum Zebulon. De- 


dita Opera, utrem poſuit Schultens, cum uterum 
verecunde defignet. Corrigendus i itaque cl. Caſtel- 


lus, qui in errorem quoque ab interpretibus con- 
jectus eſt. 


CAP. LXXXIV. CoM. 6. 


 Certe tu fe efinaturus ; &c. 


..Y E RT E:  Utique tu aoradens a 3 . 
= rafuram, quam I" es, i. e. corradens tibi theſau- 
rum boni vel 
notio eſt, ſcalpe pere, corradere ; ex qua poſtea emana- 
runt notiones aliæ: fudium of laberete Cana 
: vidhum ub air, Kc. &c. 


operis. Nam primaria hujus v. 


CAP. LXXXV. c oM. I. 


E Tura. 


ZouuENTATOR ES — pl 


cant nomen, 2 eſt in dentu, per Nellas 


3 


iN NONNULLA COR. LOA. 5 


majores, vel per palatia in cœlo. Bohaddinus vero 
plus vice ſimplici pro turribus et hropugnaculis ea- 
dem utitur voce. Cum vero pro ignis zodiaci ad- 
hibeatur etiam H. D. pag. 505, ab Abulphar. haud 
incongrue hic pro ſignis zodiaci, ſive zodiaco ipſo 
accipiendam „ qui velut arx ſiderum ha- 
beri — 


CAP. LXXXVI. CoM. 3: 


P. enetrans. | 


Ve: RT E: tw. Nam particlpiale 15. no- 


. men apud Gol. eſt, ardens, Fulgens, rutilans.  Cor- : 


rige oque. voeem e in ſur. XXXVII. 10. 


cr. Xoll. COM. 15. 
| Infolims 


3 vum nomen, cujus ſuperlat. eſt in textu, fignatiſ- 


ſime omnium vitiorum cumulum adfert cum „ 
fligatiſſima improbitate conjunctum. Corrige e 


5 verſionem ſur. xix. 30 . 


„ 


Wan RTE:  profligatiſ 72 me impius. Nam 2858. - 


"I = (4.x 
———ʒ-à1Fätd 2 — — — N —— — oth 


vs 
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"EC A V.- XC, 


E- 5 cum intempeſta Ferit. 


Azvierra explicat de noe, cum quieſcit, et 
obſcuritas ejus conſtat. Alii ſignificari putant qu ietem 


hominum vocumque in ea. Vlſurpatur etiam verbum, 


, quod eſt in textu, de mari, cujus fluctus conquie- 
vere; nec non de oculo fedato et rem 19 - 


c A P. cv. 0 0 M. 7. 
W elevatur ſuper corda. „% S 


Wen: gui | ſuperimminet 3 inque intima 
cordium Penetrat. Appoſita plane tranſlatio. Nam 
verb. itthalaa in viii. fignificat exploravit, introſpexit ” 
alterius mentem. Item: penetravit intimum nepotii. 

Hinc Hiſpana vox atalaya ſpecula unde vigiles pro- 

ſpiciunt, et in qua ignes accenduntur, qui e 5 


mow / ign Hcationes appellantur. 
. 
c A Pp. 00 0 0 M. 3. 


Aves turmatim volantes. 


1 OCABULUM ahabit quod eſt 1 in textu, non 
reperitur apud cl. Gol. ſuſpicor tamen per ababil 


Mow 6 
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upupas intelligi. Nam abubillas apud Hiſpanos ſunt 
upupæ. Videtis igitur, præclariſſimi adoleſcentes, 
quænam ſit Hiſp. I. utilitas, cujus prælectiones nu- 
per in noſtris ædibus haberi cæperunt. Nam etſi 
aliæ modernæ linguæ, quæ hic pariter juſſu MUNI- 
-FICENTISSIMI REGIS NOSTRI GEORG. III. docentur, 
magno uſui eſſe poſſint; I in hoc tamen Hiſp. 1. 


L' Hiſtoire naturelle de la parole eft meme de premiere neceſſire 
pour les Europeens : comme il leur ęſi impoſſible d"acquerir la moin- 
dre connoifſance ſans celle des langues dans les quelles ces connoiſ- 
ances ſont depoſees, ils font obliges de commencer leurs études par 
celle-la : ainſi les langue entrent dans la baſe de I education publique 
particulier d'un Europeen, quel que ſoit I etat auquel il veuille 


uy vouer. Celui 707 e conſacre au ſervice & d la difenſe de la reli-„ 
ion, eft oblige d etudier les langues Javantes, le Latin, le G. „ 


Hebreu, & ſes dialefles. Celui qui ſe voue au commerce, ace 
commerce qui le rend en quelque forte citoyen de Funtvers, eft oblige 


5 apprendre les langues qu on parle dans les lieus ou il etend ſon 5 


commerce, les _— du "_ & du Nord, de 4 Orient, ou del 
Occadent. 15 5 
.-- Les M ILIT. AIRES eux=memes ies font abliges 4 e 1 3 5 
dans ler quelles on a écrit des ouvrages precieux ſur leur art, & 
celles des nations avec leſquelles ils font en guerre, ou au Jecours ds 2 => 
7 ils font obliges d aller. 
TDLes MINISTRES Þetat & les POLITIQUES ne | peuvent 2 
al penſer d etudier les langues des 2 avec lefquels ils negoctent, 
& qu ils ont interet de menager. 2 
Ml weſt pas juſqu'aux PRINCFSSES as: rang te plus Hevs, qui. 
ne ie ſoient dans le cas d'etudier diverſes lan gues modernes farle es 


dans toutes les cours, & par la coutume quo on a de les marier dans 
les cours * 


5 . . 


<> 


by 2 
„ 


„ 


1 , n OF 
4. its 3 0 — + — n 
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[cujus quarta pars, ut minimum, eſt mere Arabica, 


præcipue illa, quæ in montibus regni Granatenfis, 


* vulgo — in uſu eſt, quamque pro- 


Euer, ceux meine gui, de gagér de toute ambition, ne veulent 2 


7 livrer d Petude des Peaux-arts, & ne cultiver que I Eloquence ou 


Ja Poefie, ne peuvent ſe di pen zſer de connoitre les langues qui leur 


a Gurniſſent les modeles les H. us parfaits en tout ns Orig. au Lang. 


IF de {| Ecrit. 
Ce ſeroit retrancher un FB principaux hel. far . F 90 571. 


philofophique doit S exercer, que de negliger Fetude des langues, OI: 


de meprijer la recherche des etymoles ores, qui en fait une partie des 


plus effentielles. Tautorite de Leibmts ne ſeroit-elle pas capable de 


ramener ceux qui penſeroient autrement? Ce grande homme a ſenti 


toute Futilite de cette etude pour demeler les origines des nations; 


Mais nous ofons aller plus loin, & nous ne craindrons pas d avancer 


que cette partie de Incratere, confideree philofofbiquement, peut. 
; &tre encore bien plus importante. I! n'eſt point, en cet, de Plus Str 
moyen de s inſirure ſolidlement des progres que [ eforit humain aura 
faite dans une nation & des accroiſſcments fucceſſi its de fer commoiſ 
| fances, que d etudier Forigine & les frogres de la langue ou "elle 4 


parlee; & de fel wore, pour ati are, le carefere de fon efprit en 


ſuivant la march? de ſes 1095, en obfe roart de quelle maniere £4 
formee cette langue, & comment | ſont introduts les differens cha 


mens qu elle a «  browves, ſort dans les mots qui repreſentent ler rr. f 
ſoit dans 2 . grammaticale quit wy o& reumt bes 


1 memes mots. 


M. de Sainte-Palaye, Mem. des — cr. edit. in 12 tom. x. 


þ. 510. 


Vid. etiam Mem. de Berlin, 7. xiii. Ger wende far P influence 


 reaprogue ae la a Rajfon fur le 2 & du Langage fur - la 5 
Ravjon, 5 | 


inde 
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inde Hifpani Araviga vocant} is antecellit, quod 
Sacro Textui WMhuftrando inferviat, ut clarius 1 oo 
patebit. Plurima enim vocabula orientalia poſſunt ope 
Hiſpan. I. dilucidari, quæque in lexicis defideratenr, 

reftitui*. Optandum igitur eſt, ut ii, qui ex gram- 
matica et lexicis Arab. l. didicerunt, Hiſpaniam, L.ſi- 
taniam, Sardiniam, Corſi cam, Melitam, Hiberniam 5, 
u Infulas peragrent F, ac, quoad Je fier! 


Br There are troy aur bort that hew the paſſa ages of cities, pro- 
 vinces, rivers, and caſtles in Spain to be named, inveſted, occupied, 
Built, and repaired by the Phenicions, and their children the Cam- 
5 thaginians. © Abydenus quoted by E uſebius, Alianus by Enufſtathins, 
M. Agrippa by Plinius, Appienzs, Arrianus, Livius, c. Fc. Sc. 
All the antiquities ar 2 F words and names of things i in Shain, 
given by the oriental tongnes and people; and at this day whole 
8 Spain xs full of their manuſ-riþts, there being above ten thouſand 1 
ſeveral of their libraries, 'efpecially that famous kingly one at St. 
Laurence in the Eſcu; ual. And i in NN. inſoe Wes Diftlionary you may 
fee many thou. ind Arabic words, yet in ufe in Spain, at the end of 
his book. 0 near hath God brought towards us (in the Weſt fied 


North) this HOLY and PRIMIT IV E TONGUE. _Chry 2. Ra- : 
us, L. J. 0. 0. H. Lond. . 


7 Vid. D if 2 . Pallencry. 


+ Cum vixinti abbine anzis circa F ertunctas 22 errarein, ac 
mn Nivariam inſulam appellerem, inter alia nativa vscabula, G llc 
in fu ſunt ap illius incolos, deprebendl, mum tem 4 1 Quem oules 

appellamus of Tenerif, ab 5% Teithe 22 cup rg 9) D r 
eadem ęſt ac oriental Tho, cjus pr. Ingenta Rot „ eff, lignum. 


| [ , by if 
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poteſt, vetera, nativaque illarum regionum verba 


{edulo perpendant. Perſuaſſimum quippe mihi eſt, 


inſigne, hujuſmodi indagatione, literaturæ orienta- 
_ — laturos. FF. 


| Vide Exel. ix. 4. Ex qua primaria fignificatione manarunt aliæ, ſc. 
columna, mons, altitudo, c. Vid. Gen. xlix. 26. Pari modo ſu- 


Pra vidimus, cap. xlii. com. 3 4. * Araber quoque, monies apper- 


fart —_ + 
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585 


I'LL N 
ö IN VETUS TEST. 
£x ananiemo 


UNIVERSUM NECNON EX PERSICA * 
; PDE PROMT. 5 


aw 


G EN. XXIV. as. 


We e ave both Straw, Kc. 


| _ jag vox, quæ in 4 wut 3 per 


Strau, apud Caſtel. p. 184 eſt, pabulum, migma, 


additque vocem hanc frequentem effe in Talmude. 


= Apud alios eft, avena, pabulum nme en. Verum 


nimium quantum hallucinantur omnes. . ? 
Arab. 1 contempſerunt. 


- Awad Arabes fasfaſa eſt Herbs 1 gue in 
Graciam aſportata fuit, ut ait Plin. per bella Perſis 
a Dario illata. Quapropter aliud vocabulum Ar. - 


faſt, quod herbam quoque medicam Hamlets. ex : 


Perſ. pe of manaſſe nt cl. Gol. 102. Porro ex 
Arab. 


——- E 


_ — —— 
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| 
} 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


— — 
— = 
N — K 


EE Arab. e/fasfaſa oritur Hiſpanum ejuſdem beider no- 
lf men 4/falfa, ſeu Alfalfes ; que planta ſpeciatim 
. nota 1 in regno Valentino. Vid. Avicen. I. Ii. ubi 
| invenies vorabulum {Japhſath, in quo ſingulæ literz 
= 7 vocis Hebrææ, qe qua agimus, ſuas ſtationes tuen- 
= tur. Denique erbæ Medicæ naturam, quo res 
„ plenius infelligatur, attigiſſe juverit. 
Us Elian E 4 2. C TTY "Bw Onuphis, inquit, in 
= e Herba Medica paſeitur, 7 Saen Bort ; 
ou; Saginands, nulla credatur apr. 5 
it Strabo- „ Herbam Medicam impinguandis 
| W corferre teftatur. 1 5 | 
| Ecce tibi demum deſcriptionem plantæ: "lh 
1 herba trium foliorum, ſemper virens, in Equorum 


pabulis laudatiſſima, quæ ſemel ſata decem annos : 
durat, ſinguliſque annis quater, aut interdum _ 
ſexies demeſſa, ſua ſemper ſponte ſuccreſcit. Vid. 


Colum. L. Tr Car. de R. R. C. 2 et Ver. Les: 


+. - I - 2 — = _ N — * 
: 9 7 5 ” *. 1 0 ., | © 8 - 
— 0 — — — 4 — vd  O_-  - 


55 6 E N. XXX. 37. 

1! „„ ERTE: Pg quz eſt ien Arab 
| pr T7 eiſdem radicalibus conſlatæ. Vid. Vers. 
0 A Arab. Gen. . yn Fas „ E 
＋ 
i 


EX ARAB ISM O, &. 79 
Ex hac porro primitiva voce devivatur Luſi- 
taniæ nomen, quafi dicas, Terra 2 abu 


dans ; necnon Ulylippo *. 
G E N. XII. 43. 
Abr wk 


Po TO eſſe formulam Benedicendi, atque ejuſdem 5 
for mæ cum aheli utinam. Vid. Caſt. Lex. p. 84. 


* ” formula illa brad barak qua Arabes ad 
n et conſtantiam in pugna excitantur, 


quati dicant, N Flein, e et cum Dei benedic- 


L erymologifte qni e L or ivine du nom 4 Liſton- 8 
ne, en rejettant la fable du pretendu voyage d' Ulvſſe e fur cette cate. 
u il fonda, dit cette fable, la ville appellee de fon NOM Ulyſippo, ue 
yer a pas de difficulte de & adreſſer, avec Buchart, ala langue Pi 8 
uicienne, malgi la grande al tance des Lieux, parce qu il ſcait que 
les navigateurs Tyriens ont portè dans ces parages Leun Langue, 
avec leur commerce & Leurs nombreuſes colonies, & qu ile y val fon- 
de & donne le nom d une infinite q etabliſſemens. 4 admettra v 
lontiers la co1 yecture ae ce fravant homme, lorſque & appuyant fur 
la ſituation maritime, & ſur la nature des produftions du terrein, 
il eli ge le nom U-lyſ=ippo | L Nonne] par la bate des e : 
e le tirant de den mots Phæniciens luz. „(amiga ala] Ubbo | Sinus. ] 


ll. en wfera de meme dans la recherche de la valeur Srgnificalive 1 


dert noms d une quunlitè des Lieux des cites d Eſpagne & da 


Afrique, par tout garnies d. entrepits & echelles du commer cc 
immenſe des 8 Mec Hall. Au Langage. 


fone. 


80 ILLUSTRATIONES IN v. 1. 


tone. Unde fabrik act. 11. eſt act lille, 2 guis 
alter apprecatur Dei benedifionem ; quam benedicti- 
onem formulam abrech . indicaſſe credo. 


"Be 3 m ; medi terre. 


Racruzms quoad ſenſum. Sed figura niit | 
Copiam C uncta operientem, et involventem, ut Corpus 
ve/tis ; quæ eſt primigenia vis Ar. v. dagia ult. 
Wa « ie, ut ait Aſmææus. Male igitur a cl. 
Gol. collocatur primo loco fignificatio ſecundaria, 
ſc. tenebroſa Fuit nox ; ſecundo vero loco primigenia 
notio, ſc. Operui et involvit totum res, ut a a | 


; | veſts. 


Hebr. porro verbum, quod ſt in textu deriva- 


| tor a nomine dag i. e. piſcis hincque rurſus [vel a 
dagi, i. e. piſcoſus | eee Tagus, nomen fluvii, 
ad quem eſt Oliſippo, de quo Strabo ait: T. agus piſ- 
cium et Oftreorum * _—_ et Mart. 1e. 
Epigr. e „ 


Pt *. 2 Ty notata 


GEN. 


EX ARAB15SM 0; 8 


8 


8 E. N. XLIX. 27. 
Lupus. 5 
TRM ex quo fluxit Hebr. nomen, 3 eſt 


in textu, abeſt a S. C. invenitur tamen in Ar. zaaba |, 
media hamzata, proterruit, abegit greges. Hinc 
lupo nomen inditum ; etſi cl. Boch. aliter ſentiat. 


E EX XII. 11. 
| Trepidanter. | 


| 3 quoad ſenfum. Verum, s 


8 verbum de verbo exprimeretur, eſſet: coffur im, vel 


coin ſedentes, ut' Apulet Latina phraſi utar; vel 
in coxam fdentes, incoxantes nates, ut alu loquuntur. 


Ab hac autem verbi Arabici primaria natione ma- 
navit vis ſecundaria Properandi, fe inandi, trepi- 5 


dandi, quæ reperitur in viii conjug. necnon in infi- 
nit. ejuſdem, in feſtina, ſc. eruptione, ut habetur 
in Camus. Scilicet incoxatio | quum, nempe, genibus 
Joo 71 riſdemque plicatis aliquis afſidet ſuper . coxa ſe= _ 
que quam proxime ad terram demittit, fic tamen, ut nos 
tam ſedeat, guam Es} eſt habitus He e et 
 rrepidantis. 1 pf 1 
X 3 3 


32 ILLUSTRATIONES IN v. J. 


Sa. igitur hoc loco verbum verbo redderent i inter- 
pretes, ac primigeniam phyſicamque notionem verbi 
calluiſſent; in medio ſitum eſſet, Iſraelitas coxim ſe= 


l dientes, paſcha f in Xgypto comediſſe 3 quemadmo- 
1 dum e ex mox dictis n cl. Schult. 5 
il P rimogenitur. | - = 


| 5 15 Ap verbum: apertio, ſeu laxatio uteri. Sed qui 

i ä it ut nie vertendum ſit, SPrimogenitus, quafi dicas, 

| = auſpicium primitus Hſi et aperti uteri, ſeu prima fiſſo 
| uteri? Quia Arab. v. ſignificat, incepit, auſpicatus 95 
* pbrimum et recenter fecit guid, ſpeciatim, creavit, 

: produxit - Fit. Porro hæc poſterior notio, cum 
ſit primigenia, N deberet in lexicis locum 
obtinere. %% ͤð . 
N * M. VL 4 


8 5 Cc ute. | 
8 Ade quod 1 per cutem, FR T 


per hut in verſione Angl. non reperitur thema in 
S8. C. ſervatur tamen in Ar. Zagia concavum waw, | 
5 Jungere, conjungere, connectere. Ex eadem radice eg 
manarunt Lat. Jungo, 932 In, et Luſit. 
: ajoujar.. _ 
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n 
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: penultima Vau. 


EX ARABISMO, Se. 33 


{ 


N U M. XVIII. 


Thi 2 +. 


Gr. « de Gebelin alta mente 3 necnon eru- 
ditione varia repletus homo de hac voce ita ſcribit: 
La Racine nen exiſte qu'en Arabe, et non en He- 
breu, dans le mot derſh, | vid: cl. Gol. p. 877.1 qui 
1 ignifie 4 action de broyer, de triturer les # ruits, den 
extraire les fucs. Paulo ante dixerat 8 thiroſh 
ſignificare molt, vin nouveau, muſtum, vinum novum. 
Verum cum eadem hæc vox etiam ſigniſicet vinum 
novum, quod adhuc in uvis continetur ; (vid. Jeſai. Ixv. 
8.) quodque etiam apud Latinos appellatur vinum 
adbuc non coadtum, ut loquitur Plautus, tanti viri 
opinioni accedere non poſſum. , To vel magis, 
quod menſem Alib, Deut. xvi. 1. cabs vertit: 


2 ps 1 8 ent icabilis. 


Cl. Caſtel. p. 1647, ait thiroſh, fag: muſtum ita 


vocari, quod mentem hominis Palſideat. Alu ita dict- 
um volunt, quia h abutaris eo, eris pauper : ft recte 
_ Utaris, eris caput. Verum jocularia iſta elle nemo 
eſt qui non videat. 


*. 


+ 1 Liturg. Hebr. außer 1 Londini e maxdata expurgitu 
: es - 88 
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Circuinſpicient! porro mihi num guid forte 2d 


illuſtr andum hanc vocem, pro tenui quamvis facul- 
tate, conterre e poliem, Arabs ſeſe obtulit. Quod fi 
rem iptam attigero erit de quo mihi gloriabor. 


Sin minus, ceafores æquos, ut expecto, lic admit- 
Quæs aunque ultra veriſimilitudinis lines con— 


eee 


Fe. ratio evincet, non defendam, meliora gra- 
tante ple xurus 1 5 


7 1 0 I Jebr. . m! ilar A (vide Gol. p. 1 140) 


cujus vis primigenia ſita eſt in phyſica ac naturali 
actione zegendi ; ex qua manarunt metaphorice il- 
| Iz notiones clam habendi, vel a Hervandi, protegendi, : 
ut per ſe liquet. Qui igitur fit, ut ex primaria no- 
tione tegendi, muſtum appelletur miftar ? Quia, ni 
cConjectura oberro, vires vini in ſucco in uvis con- 
tento, vel recenter expreſſo, ſunt etiam tunc velut 


conſo pile, abſcondite, ac occulte, nec adhuc exerte, 1d ; 


5 quod non nit poſt fermentationem contingit. 


Conjice porro occulos in Lex. Caſtel. p- 26 20; 


ubi Hebrzo verbo eadem vis celandi, occultandi, &c. 
tribuitur. — * ex Mo derivabitur vox 


1 S quis a VOcum 97 iginibus 1 ae 4 4 bali, 1 85 
con ſitlendum, quam, Va aliguid nequiverit, repr eben den dum. Varr. 


thi 170 


os J. Jb. i. 


N - Wy * 0 5 9 7 
: * 4 2 Ge 2 R * Se. ode . * —_— 
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miſces, ac quonam pacto analogiæ litaturum te 
putas ? Noſtram, qo... Paueis accipite>c 
8 jecturam. 


E X ARAB IS Mo, br 85 


| tiroſh muſtum ſignificans, quemadmodum ex Ar. 


verbo /atara (quod etiam Hebræum ant, derivatur 
mi frar © 8 1 


At enim, dicet aliquis, turbas omnia, mare cœlo 


Suſpicor igitur ex Hebrzo themate, quod eſt | 


apud Caſtel. p. cit. deri vatam extitiſſe 9 muſt- 
am ſignificantem, quemadmodum extiti 

amnum extare conſtat, apud Arabes, et quidem 5 
. eodem themate manantem. Eveniſle tamen puto, 
| ut literz vocis Hebrzz my/um indicantis ſedes in- 
verterint, vocemque thiroſh idem ſonantem com- 


poſuerint. Video quippe * ſimile factum 1 in ſe- 


enen Hebræis vocabulis: 15 


Kebeſb, et Ke -ſbeb, agnus. 
8 et Garaz, 8 by 
F hopb, et 'horf, ſtillare. 5 
; Nec non in ſequentibus vocibus : N 
5 Heb. . 1 Lat. ” 
= Ab, per = Pa-ter. 
| Am, 5 - Ma-ter. 
An, f 2 5 No-n. - 


On- f 5 


ac eti- 8 


ue” 5 = 
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Arab. | >" "RE; 

Dare, v. Gol. p. 814] Gradius. „ 
Nat, Perſ. Sar, Caput. e 
Saravel, Perſ. Shalvar, femoralla. 

Fil, ſeu Pil, Perl, Elepn-2s. 3 
Leaf, Angl. 7 foli-um. . 


Lat. olivio. = Hip. olvido, &c. GC. &c. 


Preben ex S. S. nom. JEHOVA, Deus, 12 per 
Metatheſin nomina formantur, nec tamen in ullo 


ecorum Eni catio variatur. Vide Rab. Joſeph Ben 7 
2 Carnitol. 


Denique vox uh ifri, ait PER & Gebelin, Y 4 
= Paveu des 2 JOmmentateurs, le meme mot que celui = 
— T hiraſh, qui figmifie moiit, vin nouveau, &c. quam- 
vis tertia radicalis migret in ſecundam ſedem. = 


Huc | pertinent verba cl. Schult. in cl. Dial. 


„ % N lingua, ait, ſenſin ac ee 
tr anſpo/ftiones Juedam ex xiſtunt lterarum : que prefertim : 
tum facillime trrepunt, cum tanguam e patrits ſedibus 
Per coloniam dialecti in alias oras deducitur atque di iſce- — 
dit. In tenuiſſimis illis reliquiis lingue Hebree, que © 
ad nos pervenerunt, bona copia ſane extat vocabulorim, | 


= : in quibus Metathefes 8 


+ Hujuſinodi ivitur Metatheſi s rs * ex 1 com- : 5 
mode pateſt Hebr. verbum, cujus duntaxat derivatum diſcalceatum 


: n, n, Te * xXx. 2, 3, 4 nimirum, ex v. Ar. hafa de- 


feat. 
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EX ARABISNO, &. 97 


D E U T. I. 41. 
. iſtis afcendere in montem. 


At. IL vertunt : obtul; tis 99 wultro. Omnino: con- | 
fugie ndum hic ad verb. Ar. concav. waw, inter cu- 
jus varias notiones illa contemptus reperitur. Sig- 


nificat igitur: non curare, parvi pendere, pro nihilo © 


reputare. Eodem modo intelligendum illud Num. 5 


XIV. 24. quod vulgo vertitur: E angariati funt - et 
contenebràti aſcenderunt, &c. KRecurrendum nam- 
que eſt ad Arab. v. ghafala, quod contemptus pariter 
notionem involvit. Hoſtium igitur contemptus 
hic indicatur, quem gravi poſtea, mandatum di- 


— vinum contemnentes, clade een, 


n 0. 


: Ws * ifon avexit eos. 


U. 1 Heb. verbi percipiatur, perpen- | 
dendum eſt verbum Arab. gerafa, in quo eſt no- 


tio impetuofee rapidegue aſportationis Hine - commient NE 


. ie dcatoearus PER qd. ex ei 7 F conflatur, 5 
4 derivalum illud Hebr. l. tamen Jedium commutatiane. Vid. 


a: Lex. P. 2 et TT 


© 1. [LLUSTRATIONES IN V. I. 


cl. Camdemnus nomen :mpolitum fuiſſe flumini 
Carumnæ. Notum illud Claudiani: 


Pernicior unda Carumne. 5 1 


Ex eadem origine fluxit Ar. pianraf, So de- 
lox, ſecundum Caſtel. Hine rurſus Hiſpan. gi- 
_ rafa, Ital. giraſſa, ac Gall. giraffe idem animal rf * 
nificantia. Ridiculum plane eſt quod legitur in 
gazophyl. Ling. Perſ. ſub voce giraffa : gregatim 
reßeriuntur (hujufmodi dromades) in Here a : Homi- 
nem ry oculis intuentes agnoſcunt an amicus fit, ft, nec 


ac e aut * aut N corf pg 


8 A M. XIII. 11. : 


| Un MA VOX hujus u e a 01 Caſt. 
p. 772, per aculeum, ftimulum. In lex. Hebrzo- 
Angl. indicatur vocabulum hoc non reperiri tan- 

quam verbum, viderique ejuſdem primigeniam no- 


tionem ſitam eſſe in acuto atque pungenti. Sed cur, 


quove padto, a lexicographis non declaratur. Puto 
igitur auxilium ab Arabicis patendum, apud quos 
1dem verbum afſervatur. Vid. cl. Gol. p. 901. 


* kc Ar. rad. derivatur Drepanum RT si 
8 eule nomen, cujus terra in acumen n ut re- 


| fert Caſt. ex x Boch. : 9 8 
SAM 


N 
2 


=> RABI S M ©, Kc. 


1 8 AM. XV. 32. 
Et 4; Ss venit ad eum cum deli, ſeu delicate. 5 
V+ RTE: Land remiſſe, invite, fu cum re- 


miſſione et languore ; quæ eſt vis Arab. ghadan ; quiz 
3 quærenda eſt ſub gain punctato, minime vero 
ſub ain non pundate, In radice quippe ſub. gain 
1 Punctato eſt delicata et tenera mollities primario. Ex 
qua notione manarunt ſecundariz ſigniſicationes e- 


mi N. louis, —_— &e. Vid. Caſtel. Lex. p e 


0 NE: k 


| ku al» 


| Cibare Pane anguftie, et aqua ang Mic. 


MikI. F ICE illuſtratur haw phraſis ex illis, quæ 
ab Arab. Tullio ſub perſona Abuzeidi proferuntur, 
ſc. Eo autem ſumus delapſi, ut calcearemur urentis 
dolore calculi, et nutriremur angore prefocante. Id in 
 fervit, explicat Schol. pro Aura calamitoſe conditi- 
1 Prefocatio enim non eſt nutrimentum, fed mole/tta et 
 nerumna - attamen eo nuſque provetus eft in deſcriptione 
 miſerrimae ſuae conditionis ut diceret ſe calceatum Fu- 5 


N ife eo, quod non calceatur E ei nutritum eo, od nutri- 
 mentum non ft. Ve dexterius: fe calceatum Foſſe es 


— — 


9 TLLUSTRATIONES IN v. 7. 
ibjo, quod pedes læderet, ac lamaret ; nutritumgue 20 


ipfh, * ag Mictaret atque enecaret. 


” Huc pertinet illud Abdel Melich; - exſaturavit nos 
| cibo doloris et egritudinis ; = ner non ud Tafl. cant. 
Vil. ſt. iv. 


6330 non prende, gia che de ſuoi mali 


Solo 2 Paſce, e Jol, &c. &c. 5 


Valeat i igitur Perſius; valeant quoque ius com- 
mentatores, quos non moratur 


„„ og 1 erumnis cor 2 Hficabil 2 
2 R E 6. XVII. 5 


Anammelech. 5 1: 


Cr. Caſtel in Lex. Hept. p- 3819. ait vocem hanc 
eeſſe nomen idoli equi figuram habentis. Cl. Re | 

- . land. cenſet eſſe vocem compoſitam ex Perſ. voca- 
bulo and ægritudo, dolor, (vid. Lex. Perf. Gol. p. 
401) et melech dominus, rex; ac proinde innuere 

Deum doloris. Contendit præterea alteram vocem 

hoc loco repertam, ſc. adrammelech, conflatam quo- 

que eſſe ex Perſ. adar ignis, et melech, ita ut ſonet 
ignem dominum, five Deum, qui a Perſis atque Chal- 

dæis colebatur. 


: FITC TREE * i © 
2 5 e ——A Sd 
r 2 * 
C3 MY 0 5 R 
. "TIE . N I 


SETS SS 5 #2 * = 3 . ; x Fo 48 Z . 
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EX ARABISMO, Kc. 91 


Sed qui fieri potuit, ut ignis tanquam Deus co- 
leretur a Chaldzis, cum ſinerent homines in ipſo 
igne comburi, ac proinde cadaveribus inquinari, 
aut aqua extingui? Certe apud omnes Ignicolas 
nefas exiflinatuc | ignem et aquam committere, aut 


eum quovis modo polluere; ita ut is, qui id facere 
audet, morte mulctetur. 


See igitur nomen hujus idoli ex Arab. os 
vocibus ganam-melech, quarum prior pecus, ſeu pe- 
_ cudes collect. (vid. Gol. p. 1737) Poſterior vero 
regem ſignificat ; ita ut tota vox fit Hecus rex, quod 
eſt nomen ab Arabis inditum uni parti Cepheiæ 


5 conſtellationis, nempe ganam addita voce rex, 


 quemadmodum addere ſolebant nonnullis aſtris. 


Nihil aliud propterea pete is bat idolam il- 
lud, niſi partem Cepheiæ conſtellationis, eodem 


modo, quo, judice kimchio, Aſbterot, 1. e. greges, 


erat nomen imaginum ovium formam habentium, quas 

| fe. teleſmatice ſub hoc aliove ſydere factas, pro 
deitatibus colebant Sidonii, et Philiſtzi (ſc. omnes 
junctim pro uno numine) eum in finem, ut uberi- 
orem in gregibus ſuis fxtificationem, hac ratione, 


procurare poſſent. Cætero, de cultu aſtrorum | 


priican temporibus vid. Abulfar, PB, 101. : 


4 Dax. 1 iii. 41. 


91 ILLUSTRATIONES IN V. r. 


1 I. 1 4 


88 vocis quæ eſt in textu, queſtorem, 
præfectum zrario, ſignificantis apud Caſtell. p. 
523 ex Perſ. ling. petenda eſt; ex gPazane, ſc. 
| theſaurus, et particula pariter | Perſica var, que | 
poſſeſſionem indicat, vocibuſque affigitur. Nota 
tamen priorem particulæ literam, vau ſc. in com- 
poſitione vocis, quæ eſt in textu, verti in beth, 


ut accidit in ſaraballa, et n Vide not. 5 Lo 


7 Y K IV. EY 8 18. 
| Crnary. vox, quæ eft ; in textu, exponitur a d. 85 
Caſtel. p. 2432, per decretum, epiſtola, d jphma, Se. 
Origo tamen petenda eſt a ling. Perſica, in qua re- 
3 v. ſeribere. Vide e I. 2. 


. . E s T H. * „ 0 5 
| 8 Aſſuerus componitur ex 8 voce 


Achaſb pretium, honor, majeſtas, dignitas; et 
Perf. poſſeſſiva - wg var, Valet igitur : oO 


Aditus honore, majeſtate, dignitate, &c. propterea, * 


0 etymologiæ haberetur accuratior, n 95 


benda foret VOX illa Achaſhvarus. 


EX ARAB 150; &. | 94 
E 8 T H. * . 


Mans aa VOX Shuſhan, quæ reperitur hoc 
loco ſignificat lilium; quod nomen Judzi Ahaſuero 
gratabundi per Euphemiſmum huic civitati 
(quæ a Latinis, imo et ab Abulfeda appellatur 
Suſa ſeu Sus) impoſuerunt. In Hiſt. Univ. Dubl. 
ed. t. iv. p. 474. legitur : It was called Suſa from 


the many lillies which grew in that neighbour- _ 
hood, ſays Stephanus, and in the Perſian Janguage i 


| bore that name. Idem cenſct cl. Boch. et alu. 
Verum, me judice, miſere in errorem, propter 
ling. Perſ. ignorantiam, rapiuntur. Si enim Sea 


appellata fuit civitas illa a Perſis, nullo pacto lic 
potuit nominari a circumſitis lilis ; quia lilium - 


Perſice ac Arab. Suſan, (a qua voce fluxit Hilp. e 
: Luſit. aſuſena) non autem Sus, ſeu Suſa. 3 


ſi ab aliqua planta, qua regio illa abundat, illus 
= Metropolis nomen deducendum foret, a Sus | «oh 
3 tis, quam a” Suſan derivari deberet. Por 888 * 


(vid. lex. Perl. cl. Gol. P. 25 5) Perſicè eſt radix il- : 


la, quam Latini ex Græco appellant glycyrrhi þ ſam, 


Arabes vero vocant Hulaxul, (vid. Gol. p. 117. 


647) atque ex Arabico Hiſp. Oroxux ; Ital. Ligue- 35 


ren Græco, nempe, i. e. radix dulcis. Ro- 


| boratur autem hæc conjectura ex eo, quod radix 1 
„ cum 


„„ IELLUSTRATIONES IN Vr. 


cum appellatione ſua ex Perſia ad Luſitanos perve- 
nerit; apud quos in uſu eſt vox Alcaſus glycyrrhi- 
Fam fignificans. Verum quidem eft Perſicum purum 
nomen hujus radicis eſſe bight Sus. At a 


etiam alio nomine compoſito ex Arab, ark, i. e. 


radix, articulo Arab. a/, et Perſica voce Sus, quod 

eſt nomen plantæ. Vid. Gazoph. L. P. p. 332. Nec 
negotium alicui faceſſere debet, quod ſecunda Lit. 
R. fe. Perſicz vocis commutetur cum L a Luſitanis 
in voce alcaſus. Nam commutatione hujuſmod: 
| nihul 1 in anne * ae invenitur. = 


* . 1 5 26. 


: . vox, quæ Y in textu; quæque 
per Parium marmorem, aut candidum vertitur, af- 
finis eſt Ar. dorro, wniones. Unde et darri, fella . 
unionit inſtar fulgens. _ Quid igitur, ſi per vocem in 
ee a eee et unionum  Inftar micantem 8 
intelligamus? 25 


* 8 ＋ H. . 9. 
Laer, Regis. 8 


5 Tux E M A Heb. ex quo 3 nomen, quod ” 
eſt in textu, theſauros ſignificans, deſideratur in 


ppellatur 


EX ARABISMO, &c. 985 


v. T. Verumtamen habetur apud Arabes verbum 
ghazana, recondidit, afſervavit ; quodque propterea 


deperditum Hebr. thema recludit, literarum dun- 


taxat zain, nun, facta Metatheſi. Vid. Gol. * 707, 
et mn dixi ad Num. xvili. 12. 


EA Ar. ! igitur them. 150 Hiſp. vox Magacen, i in 


qua initialis mim, que eſt ſignum loci in Ar. lingua, 
 alſervatur. | Sic Pariter Ital. Aare, et Luſit. 


4 magem. 


. codon quoque fare deduct, ni fallor, debet 


Perſica vox ghazaneh, theſaurum pariter Gignificans, = 


Te leu fiſcum, e ulla metatheſi. - 


Tandem ex mox allot Perl. voce e fare 


vox Gazaa Curtio: Ante folis ortum, inquit, Gazam, 
quam Perſe cum vocant, cum pretigſiſſimis rerum 


: efferri jubet ; et a Mela dicente : 2 Cazam Perſe 3 


rium vocant. 


F . ergo a D. Heros: cum ait: Ga 3 


Perſarum divitie e nec c oft Hebreus  fermo, 


"oy 


EN <q 
NE barbarus * e )%%%%CCCCCVVVTCCCC at 


* Nous ne > Craignons fas que 7 on Nous ject que bes bores facrt res | 


4 Hebreux ne fauroient etre entendus d'un moderne, un homme 


. aux extremites de Poccident, & * n'a pas viell farm! les 


a rabes 


96 ILLUSTRATIONES IN V. 7. 
Porro etſi lingua Perſica pura illa et vetuſta, an- 
tequam tota velut Arabia cum imperio Saraceno- 
rum, ut ait cl. Schultens, in Perſiam migraret, tam 


parum commune haberet cum Hebræa, quam Bel- 
gica cum Latina; nihilo ſecius unius alteriuſve vo- 


cis apud Perſas uſitatz origmem, ab Ambicis, 2e 


proinde Hebræis, accerſendam minime dubitaver- 
im. Sunt quippe Perl. et Ar. 9 conterminæ. 


4 2 Hi tes Chinois, ou tel autre penple 4 Ale qu 11 et 
impoſſible & entendre d preſent l Hebreu mieux que dans le tems des 
lxx & des commentateurs de l'antiquitéẽ. Le degré d intelli gence. 
dans les langues requis pour entendre les ouvrages de cette haute an- 
tiquite, eſt mndependant de la connoiſſunce mechanique que Jon b 
* il eft tel que '# eloignement des tems & des lieux ne peut lui 
| porter aucune atteinte : & que les livres anciens tels que ceux des 


_ totent pour les lax, & Pour ceux gui les ont Jurvir, en . que nous 
ſerions plus pres 3 2 de Moyſe JFC 


ces derniers tems, Fon g procure des ſecours i immen as: Pon a di i 


par tous les dialeftes de cette langue: Syriaque, 4 rabe, Chalde en, 

1 dAaucune des langues, en un mot, qui Pouvoient eclaircir celle-la, n-⸗n 
N . Do negligee: les regles d une ſaine critique ont ite > fixes : on a 
pu relever avec ſucces la verjion des xx dans une multitude d en- 


; 5 droits. Plan Nw au Monde es 


=_ . . Hlebreuæx, peuvent etre beaucoup Plus clairs pour nous qu'ils ne l e- 


cute, peſe, fixt la valeur 1 chaque not Hebreu ; on a determine | 


EX ARA B IS Mo, &. 


Jo B. XXXVII. I.. 
Labrrar:  facit don you 1 f 


J UX TA contextum melius verteretur: et, 
ſeu di ipellit * nubem. "ey eſt i Cnc verb 


Arab. 
PSAL XVIL . _ 
Van RT E: Capiltre. alligaui ne tran 5 ee 0s 


meum. Sic Arabes dicunt: capiſtrare linguam, ca- 


Piſtrare ſermonem. Debet hzc phyſica ac primaria 


notio capiſtrandi ex Arabiſmo reſtitui Hebræo ver- 

bo, quod eſt in textu; necnon ſignificatio capiſir 
vocabulo zemem, quod legitur Pfal. cxl. 10. Et 

vero, cum metaphorica notio Ar. them. ⁊amma, 


nempe agreſſus eft aliquid, conveniat cum meta- 


5 phorica notione Hebr. thematis, . deliberatum, do- 


cretum, deſtinatum quid habuit, et ita agreſſus aft; 


quid eft, cur vereamur, ne non poſſimus utrique 5 - 
themati eamdem phyſicam primgenamgye N | 


Z frrand notionem ſubjicere? F 


Es Accedit . notio agrediendi i in His, them. 
. eee ſumitur in malum, ut ait Caſtel; que 
iignificatio 1 in hunc locum non ww quadr are vide- 

B b ns 


97 


* 


98 1ILLUSTRATIONES IN v. T. 
ar. Huc adde quod phyſica, nec non e 


notio v. de/tinare ex penitiſſima Arabia videtur de- 


prompta. Illud nanque v. Latinis antiquitus 
fuit: vinculo ferreo alligare. Inde deſtinare quid apud 


animum et in anims. Et vero: quid aliud eſt animi 
decretum pr opolitumve, niſi ejus, ut ita dicam, ca- 
15 Ar. alto "IVE all: wy” 


5 l 
8 A L XVIII. 15. 


all- fulmina, 


= E RT E: Dent, þ iſatve fulmina, KL © - Di 
agmine immittit. Verbum Hebr. quod eſt in texktu 
exponitur in lex. multiplicari, multus ſeu copioſus 
uit. Verum hæc eſt poteſtas ſecundaria, quæ pro- 
fluxit e denſo, compacto, /piſſo, pro ut contra, rarum 
transferri amat ad paucitatem. Primigenia igitur 
vis omnino ex Arab. reſtituenda eſt Hebrzo verbo, 
primigenia, inquam, vis, quz eſt denſandi, ſeu p 
ſandi, ex qua manavit ſecundaria notio jaculandi, ſeu 
melius, denſandi, vel immittendi, quaſe denſo agmine, 


fulmina, Sagittas, &c. _ vis bs one hoc loco, nec 
non Gen. xlix. 2 23. 25 


een modo apud Latinos « ex 1 notione 


1 Man, ſeu den yes, wennde illa, quæ le- 


gitur 


E X ARAB IS M o, &c. _ 99 


gitur apud Plin. denſare i in butyrum, manavit ſecun- 
_ daria denſandi ictus, ſagittas, fulmina haſlilia, embres, 
 &c. Notum illud poete de Camilla * 


E: nunc Jenta manu ſpargens baſtilia ax ape 
Et illud Lucani Pharſ. Iv. nales 


Pol Erde lærgos derfantur i in imbrer, 
Sp 10 . Auunt. 3 


PS A I. XXII. 17. 
Fodrrui manus | Meas, Sc. 


IxsieNE hinc argumentum depromitur ad pro- 

: bandum adventum Meſhz, e eumque fuiſſe Chriſt- 
um, cujus manus et pedes in cruce clavis confoſſi 
ſunt. Porro verb. Hebr. quod eſt in textu lamed ha 
eſt verb Arab. defect. waw. Vid. Caſtell. p. 1800 
et 1802. Nam ha Hebr. transfunditur hic, ut et 


alibi ſæpe, in waw aut ie apud Arabes. Ex hoc 


autem verbo derivatur vox grammatica a cl. Court 


de Gebelin, cujus iplifima verba * ſunt * | 
hic apponantur. 


> Ce mot qui paroit avoir eté inventé par 1 5 
"x parce qu i moffre dans nos langues modernes, 


2 8 
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cc 


cc 


] cc 


cc 
cc 


cc 


8 De cette Racine, ſe forma en Grec & en Low 
4 Fin Vadjetif grammatica, qui deſignoit manifeſte- 
© ment chez eux Part de peindre; mot que nous 
avons adopte & alterc en ſuite en celui de gram- 


e qui ne Peint 1285 rien à Teſprit. 


00 


cc 


cc 


i mo 1 


à cet uſage. 


& meme dans celle des Latins, aucun raport 


e Part qu'il deſigne, etoit cependant tres-ex- 
cc 


preſſif dans la langue de ceux qui le conſacrerent 


ys 


mn Il vient du Gree Gramma, qui ſignifie, une 
peinture, un tableau, & qui, prononce Gras, 
GRAV ou Grar, fit dans la meme langue les 
mots graph-eus, un Heintre, &  graph-ein, 3 


Ce mot e pas meme > d'origine Grecque : PR 
1 etoit commun avec les Celtes, & avec les 


„ Orientaux qui le prononcoient : ceux-ci, grab, 


„„ ceux-la craff & grabh ; & chez qui il ſignifioit 


« dans ſon ſens propre & univerſel, incifion ; & 


en ſuite les fillons d'un champ, qui en ſont les 
inciſions; enſorte qu'il ſignifia au ſens figure ie : 


labourage lui-meme, qui conliſte a tracer des 
„ Sillons. II exiſte encore avec ces divers ſens 
chen les Arabes, que le tiennent de la plus haute 


| Ce 


EX ARA B 18 MO, &c. 101 
Ce mot devenu Grec, ſignifia chez eux tout ce 


qui peut defſigner un trait: mais en ſe parta- 
_ en deux mots, graptys et na 


* 


celui de graptys, 
 offrort ces tens. 


- Con de gramma 
olfroit; ccux. ci. 


| 


(1 Une inciſion en general. 


2 Une inciſion ſur le _— humain, 
une 5 ſcariſi- 
| cation. 
x” Ces caraQteres ou figures qu'on 
tracoit ſur le corps humain en 
faiſant des incifions fur la peau, 


= Þ* qu'on rempliſſoit de cou- 


* leurs, come chez les ſauvages. 


: 4. Un trait. 


5 Une ligne. 
6e WVUne lettre, parcequ elles e etoient 


+  fillonees ou gravees profonde- 


ment ſur marbre, &c. 
Tx Un tableau, une peinture quel- 
conque, qui font formes | de 


. trarts. 5 


. 4 la que nous Toa © venus nos mots 
e 2 graver, avec toute ſa famille; ee = 
” gr, grefier, greffer, as, Gaareed : 


8 | . 5 5 D * 
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P' un autre cote, le verbe graph. ein, ſignifiant 
* &crire, ſi altera en paſſant chez les latins: il ſe 
92 chargea de la ſiflante S: * A 8'adoucit en ai & puis 
en PH en 6: ainſi les Latins le prononcerent 
**\craib-ere, comme les Allemans qui le pronongant | 
encore de meme, diſent ſchreib-en, pour ecrire : 
ws puis fſerib-ere dont nous fimes ſeribe, et eſcribre, 
« e/crire et enfin ecrire, qu'on ne croiroit jamais etre 
« frere de graver, et deſcendu d'un meme pere * 
Ce mot Grab ou Graph tenoit lui-meme à un 
mot plus ancien et primitif qui ſubſiſte encore 
„ dans les langues orientales, le mot GRA, en 


« Hebreu et en Arabe KRAH ou Krha, qui "wi 


* 


< nifie incifion ; faire une inciſion; I et qui eſt lui- 


5 meme une Onomatopee, limitation du bruit or 


* 1 vero jam * d. Hi nehelmannus ante d. Gebelin obſerva- 


: — in proj- ad Cor. 
1 Huc pertinet etiam Armen. cre, nec non H, bern. erb aim. 


. 1 Cave ne verbum . caph, reſch, be e a cl. viro, 


|  quoague ihſe ait fignificare incidere, ſeu incifienem facere, acci- 


pias puo Arabico verbo eamdem ſignificationem habente, fodiendi. 


nempe, et incidendi. Nam Arab. verbum prefatis Fteris conſlans 


_ eſt, reſpuit, faſtidivit, averſatus eſt, &c. Apponendum igitur 


quoque erat Arab. v. Heel. o, quod ad Hebræum lamed be 


_ "eſponaet ; wel ſaltem certior faciendus leftor de victs commutatione, 


que regnat inter Hebr. he et Arab. waw, ne ir ob arab antl- 


bus negolium exhiber etur. - 


« ron 


* dk: A tha l * 1 * al ad =] 
* 27 7 by 5 a "ION 7 FORTS.) kb r . * 
RE n BT e . nner OO OT TS * . 
WI OY v8 7 GO WEE enn PI ENY Fr K R n 1 . PRE * W 4 


EX ARAB ISMO, Se. 103 


Von fait en dechirant, en fendant, en faiſant une 
« entaillade ; que nous peignons par notre cri-cra- 


et qui a forms un grand nombre d'autres fa- 
5 milles. : 


A 


cc 


« Ceſt ainſi qu'en remontant a Vorigine des mots, 
on voit qu'ils porterent toujours leur ſignifica- 
tion avec eux; et que puiſès dans 
en eurent roujours Fenergie.” SE 


(4 


Ex hoc quoque verbo quod pre manibus habe- 5 


mus, oritur nomen Macara, que prima fuit appel- 


latio Minoæ urbis in Sicilia. Sonat enim vox Ma- 


cara effofſam aut exciſam. Pro menibus, inquit Fa- 


zellus, complura i in viva iþſa rupe exciſa adhuc grana- 
ria mari imminent. Sed et ad ipſum littus in ſuba- 


ants. i 


quaneis ; ſcopulis ationem Heracleenſes ferro exciderunt, 


quo fue ad Jrumenta devenenda n littori adberere 


alen. 5 


** Nomina ver baque non alis ta fortuitd, fed PEN vi et ratione © 


natura Fafa eſe P. Nigidius in grammaticis Commentarus docet, 

rem ſane in Philoſophie afertatiombus celebrem. Qgœri enim Role | 

tum api Philofophos naturd nomina ſiut, an umprfittone i In cam 
rem multa argimenta dicit, cur videri paſſiut verva oof naturalia 
mais quam arbitraria . x» + Gell. 1. X. c. IV. 


Recte igitur monet cl. Ravius, cum ait: Tbe reaſon vob this 
root nie -s this, and not that, ſhould he ſhe ved ; but that hath 
been hitherto neglefed by them all e Lexicographis. 18 


PSAL. 


7 cographis 8 


104 ILLUSTRATIONES IN v. r. 
PS AL. XLIV. 2. 
Scriba fe 2 ftinus. 


Vr RTE: Scriba l Nam . Ar. quod 
ex eiſdem radicalibus componitur, ſignificat in- 
ter alia: acutus ingenio, et folers fuit in re exer- 


citatus fuit et excultus. Unde "os: ; act. _ 8 
ritus, doctus. N 


. XLVII. 3 


Ornaments nanu, ſeu, ut ali vertunt, pulcher trad 5 


Her BRAA | vox, que hic vertitur per Wan 


reperitur in Caſt. Lex. p. 22571, eſtque clima, regio. 5 


In eadem p. eſt etiam vox Ar. eifdem literis con- 


ſtans, cujus ſignificatio eſt : Camel; gibbus elatior. . 


Porro juxta Tebriz. eo uſque invaluit tran/latio, ut cu- 
fuſque rei verticem fummum vocabulo gibbi adfecerint ; . 
- dicuturque © HV. ** aut 9 90 elati nm. 


Erin gloria ige, velut epitheton poeti- 
cum adhibetur ab Harit Ibo Helza, cujus carmen 
eſt inter ſeptem Moallekat ; nec non noctem gib- 


 bojam fabricarunt poetz, pro lunga: : bellum 5 1 
Quid 


hy OW Kelle * Prædita, Se. Oe. 


EX ARAB IS M O, &c. 103 
Quid igitur fi vertamus verba illa : pulcher gib- 


59% Et vero Pal. Ixvili. 16. habetur, montes gib 
52% i. 2. edito vertice — 


7 8 A L. LXVINL 7. 
w by leap ye, ye high bills? 


Ver E RT E: Cur bin, in montes aut e | 
cor, ut, fc. auxilium ab idolis, que in ipſis coluntur, 


 petatis 5 2 eſt vis Arab. verbi, ut recte mo- 
net Caſtel. 


s AL. IXXI. 6. 


4 1 eu, natris mee, tu ar. ji me. 


Vs RT E. A af, matris mee tu giuxi, be 


defenſor ad omnia ſu efficiens. Quæ eſt vis Arabici the- - 
matis giaxa defect. ie Hebræis reſtituendi. Eft au- 


tem vox in textu partic. Qui vero eam ad He- 


bræum thema, quod conſtat literis gimel, vau, 
ain, reducunt, analogiæ Parum litant, ut ait cl. 5 


Schult. 
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P R O V. IX. 13. 
Ne yo quicquam. > 


Vx RTE: non curat quicquid quod tandem cum- 
| que, 1. e. quicquid tandem ſibi propterea evenire paſſit 
mali jacturæve. Nam vox ma Ar. quæ idem ſonat 

ac Hebræa, quæ eſt in textu, nempe, guicquid, in- 
volvit ſæpe &r Himos et fataliſſimos caſuum, ut patet 


ex initio poematis compoſiti a Saad Ibn Nasjib 


Mazin. Sane eluam de me maculam gladio, trabat 


licet ſuper me fatum numiuis MA. 1. e. ; > OE mal 
ma fuerit. e | 


8 A N T. IV. 13. 
us ad. rerum bfr. 


Ve: RTE: cum | fruftibus e 72 Imis, ef e 


 tiffimis ; a turgore, ſc. et ubertate turgida ita dictis. 


Conf. Deut. xxxiii. 13. ubi turgor celorum, <, © 


eorum uberri mus 0; 2 uberare et tnrgers Ja- : 


1 5 cit omnia. 


. plane eſt collocatio notionum verbi | | 
| magiada apud cl. Gol. Primaria nanque ſignificatio = 
et 


E X ARABISMO, & 07 
eſt turgere. Indidem ortæ poteſtates illz : tumere, 


de terra elatiore, apud Tauriz. in notis ad Amrou 


Ibn Maadicard ; et g/oria præcellere ac ſuperare, quæ 
male primo loco collocatur a Gol. p. 2193. Indi- 


dem demum gruicquid precellens, ac : qualt Præturgi- 
dum \ in ſuo genere. 


1 E. SA I. vl. 6. 
Prune. 


Ve: RT E: 405 8 eu candentem.” Jem 
quippe nomen apud Arabes eſt lapis gnitus, quo in- 
eee eee 25  impyjito uritur vel cauteri- 
ratur cutis. N C el CT 


1 5 5 E s A L XXVII. 16. . 
0 5 4 tried. e, 


Sic legitur ir in a * cum tamen verba 
in textu ſonent: lapis explorationis, quaſi dicas Ja- 
Piden Lydium ad quem corda hominum et intimæ 
cogitationes explorentur. Explorandi autem, ſeu 
experiendi notio, cui hoc loco ſubjicitur verb. 


Hebr. non ſeſt phyſica, nec proinde primigenia, . 


80 quæ eſt terendi ac > levigandi, quam Arabes aſſerva- 
| runt. 
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runt. Probatur porro, ac exploratur zurum terendo 
2d coticulam. Prima vero radicalis them. Hebr. 
vertitur in mim in Ar. them. quia ſunt ejuſdem 
Organ. 


JE Sal. XXVIII. 25. 


Gs Hebe vocis + Hd alias et; 


ſimæ, frequens eſt apud Arab. ex quibus ad Latinos - 


mana vit cuminum, FE ad Luſitanos- comin-h9s. ö 


* E S A I. i LXIV. Fa 


1 Bullas excitat 2 — 


- Ve; RBUM in textu eſt idem ac e Ar. defect. „ : 
ſignificatque : hullavit, bullas excitavit ; atque, a bul- 


litu anſa ſumpta, petiit, quæſivit, ut cum animus 


. cum æſtu et impetu fervido aliquid veſtigat. Hæc 


; porro protuli, ne cl. Cocej. auctoritas fraudi ſit, 
qui bulliendi ſigniſicationem expunxit, illamque que- 
rendi adoptavit, cum vertit : agu perveſtigat ignis. 

3 quid incommodi trahat phyſicæ notionis ig- Ly 
noratio. e ng h 


EX ARABISM 0 Ks 
JESAL XXX. 20. 


N on transfertur 


HER verbum, quod eſt in textu; exponitur a 
cl. Caſtel. p. 3215. tran/latus, loco motus fuit. Nuſ- 
quam hoc verbum alibi extat ; nec lingua Arabica, 
quod ſciam, ait cl. Hoting. ſubſidii aliquid adfert. 
Fallitur tamen; nam, facta permutatione primæ ra- 
dicalis cum 8 (cujus permutationis exempla pro- 


ant in cl. dial. p. 286) habetur v. Ar. dahana, in 


quo reperiuntur notiones migraudi, vehendi, eundi, 
iter faciendi, &c. Vid. Gol. p. 1500. Porro notio 
vectionis Pre, hoc loco, alis h debet. 


JESAL IVI. 85 
N on  Paſſunt . latrare.. „ 


= koc Heb: v. quod eſt Lat. A 3 
a nonnullis anudis, quod eſt unum ex Mercurii no- 

minibus, juxta illud Metamorph. 1. ix. Latrator 
anubis, idque ob caninum caput, quo pingebatur. 


Cum vero Mercurius interpres deorum, ſeu aſtro- 
rum (nam aſtra pro diis colebantur priſcis illis tem- 


poribus. Vid. Abulfar. Þ 101 * cenſeretur, yore 8 
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origo vocis anubis petenda videtur a verbo Arab. 
naba conc. waw (Vid. Gol. p. 2477) vicem ſubiit, 


explevitque pro alio, vicariam operam preſtitit. Atque 


hinc oritur naib, vicarius, legatus, prorex ; quæ 
vox corrupte vertitur ab Anglis nabob. Et vero 
quod aliud munus eſt vicari, legative, niſi prin- 
| cipis, cujus vice N placitum palam facere? 


Hue e * in voce anubis reperiuntur 
cadem tres radicales literæ conc. Arab. verbl. At 
i Hebr. v. tantum duz. ears 


JEREM . 


Armati equi, ſeu, ut ali volune,  pinguer. : 


: Ve RT E: Jos . equi, fon graviora pre 


aliis habentes Pondera. Apud Catul. illa pondera de- 


volviſſe dicitur, qui ſemet evirabat Attis. Recur- 
rendum hic omnino eſt ad Ar. v. wazana ſimile 


waw, me eſt bonderavit, labravit, Rn. en 


Eſt igitur vocabulum i in textu part. in Pyhal = 

| chem. pe jod, quod apud Arabes eſt verbum ſimile 
waw; minime vero- part. in Hoph. paſti a radice 
ain Waw. eee * eſt Hebræos, quo 


pronun- | 
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pronunciationis aſperitatera evitarent, pro van 1 ſub- 

ſtituiſſe jod in principio; in fine vero, cum idem 

vau inclmaret in quietem, pro eo he ſervile poſu- 

iſſe. Minime igitur dubitandum hujuſmodi verbum 
multo in ufu fuiſſe Way” Hebræos. 


| Denique Admiſfarii omnem mulierem adhinni- 
entes, ait cl. Shultens, defcribuntur per equos pon- 
deribus præditos; h. e. probe vaſatos; eaque pon- 
dera hbrata in venerem trahentes, quæ pudor et 
honeſtas exprimere vetant. Ex hoc fonte mana- 
vit Perſica vox vazen, pondus; ; necnon Talmudica 5 


5 abiſana [literz ſunt aleph, beth, jod, ſamech, nun, 


aleph] præpoſito ic. alen, aſaraproque be eth pro 


Van. TIO, 3 


'T E R E NI. XI. 
Cum oem velut 4: lena aut Ba. 


UL, ERTE: et ego Pu ut Agnus manſuetus, qui 
&c. Ita quidem interpretanda ex Arabiſmo eſt vox 
aluph, 1. e. valde familiaris aut manſuetus. Nam 


verbum alifa apud cl. Gol. p. 140 eſt, inter alia, 
5 manſuefatus fuit etiam ds Brutis. Hebr um vero 
verbum eiſdem literis conſtans eſt, diſcere, Rudere. _ 


8 malis 8 


Et ur tet art m agni. manſueriſſmi SE 
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malis epithetum. Quin, ut ſcias hoc ipſum aluph, 
ovis epithetum eſſe apud Arabes, in explicatione 
vocis rawum, quæ ovem manſuefattam et cicuratam 
ſonat, ita habet Alcamus: ovis rawum eſt ovis aluph, 
(i. e. cicurata, manſueta) quæ lingit veſtes educatoris ſui. 
Proinde a propheta conſulto additum : ego fui ut 
agnus aluph, qui ducitur ad occiſionem, 1. e. ut ag- 


nus tam manſuetus, ut illorum lambat veſtes, a 
quibus ad lanium rapitur. Hebræi copulam ſup- 


plent, ego fui ut agnus et aluph, quod bovem ex- 
plicant. Nempe neſciunt aluph, manſuetæ vel man- 
ſuefactæ ovis s eſſe epithetum apud Arabes familiare. 


T H R E N. 1. 25. | 
Les palnis explanavi, vel, ut ali, geftavi. 


E 1D fi vertas, uo, genui? e ex eodem, ſc. verbo 


Arabico ſigniſicante: N . Varere „ 


Jun. £ 
E 2 E 0 H. XVI. 25. 


| Divarican bade tuos. A 


S TA B I LI TA 8 pedis pertrita eſt * 8 5 
figura indicans vitam puram intemeratanique; cui op- 
yon hf ! i. e. en offenfio. Prioris 


. exemplum 


exemplum lber in . Sur. ili. Com. 147. 
Domine condona nobis crimina mſtra . . . . er flabili 


| pedes noſiros ; poſterioris vero in Pſalmis, et alibi 
ſepe. s 8 NOT. 


Sed divaricatis, ut ita 4 ſeu apebitio pedum, 
hoc loco, aliquid plus indicare videtur, quam eo- 
rum lapſus. Puto igitur divaricare pedes elle : per 
omne faſque, nefaſque ruere ; divine humaneque legis 
repagula confringere, nec ullam hominibus pænitentiæa 
ſpem injicere. Nempe, deſumpta metaphora a dac- 
tylo, qui, ubi ad maturitatem pervenit, corticem, 
quo tanquam clauſtro continebatur, frangit, erum- 

pitque; nec extunc illo patitur amplius coerceri; 
quæ eſt primigenia vis verbi Arabici ad Hun, 

quod in textu eſt, reſpondentis; quamvis ſecundo 
loco collocetur a 4 Caſtel. p. 3032, ubi tamen hæc 


apponit verba: hanc Jegnificationem oe radicalem vo- 
h lunt A rabum gs — 


D A N. n. 31. 


Et olendore, Kc. . 
1 


Cuary. * ex quo mana vit vox que et in 
__ textu, quæque exponitur per ſplendorem, fulgorem, f 
&c. non invenitur in lexicis ; additque Joan. Park- | 


3 f 8 hurſt 


* 
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hurſt * deſiderari hujuſmodi thema in reliquis Hebr. 
1. dialectis. Fallitur tamen. Nam in Arabica l. aſ- 
ſervatur verbum dupliciter defectivum aa quod ſig- 
nificat lucere, micare, pplendere, commutata litera 
Zain cum tſade; id quod frequenter evenit. Vide | 
Gol. p. 1430. Clay. Dialect. 2 8 et Coran. 


fur. 11. com. 20. 
DAN. 11 


4 dar gazraja. 


Nox! NULLI aiunt vocem hanc eſſe origine bh . 
7 ſicam, quod tamen non probant. Ali cenſent _ 
N caput in Perſia natum eſſe, caudam vero in 
e Chaldæa, ita ut dar ſit particula poſſeſſiva Perſica, 
iI. e. dominus, præditus, habens, &c. gzara vero OY 
curis v. Lex. Caſt. p. 529. Verum cum particula 
illa nunquam, quod ſciam, prefigatur i in compoſi- 

tione vocum Perſicarum, neutiquam hujuſmodi 

1 opinionem approbandam exiſtimo. Quid igitur ſi 
conjiciamus librariorum, operarumve negligentia 
eveniſſe, ut daleth pro reſb exſcriberetur, formiſve 
excuteretur? Id quod, propter literarum hujuſ- i 
modi ſimilitudinem ſæpe eveniſſe comperimus. Eo 
vel magis, quod ſignificationem alteram vocis ard, 9 55 


* I Lex. Hebr. Al. = 
quam 


NAIAS MGS it 


quam mox afferam, ignoraſſe eos, valde fit veriſimile. 


Si igitur pro ady. legamus ard, 1. e. mag nus, firenuus, . 
babebimus compoſitam vocem ex ard et gzara, i. e. 


mag na ſecuris; quemadmodum Perl. vox Ard- -ſhir- 
ſha, 1. e. Artaxerſes eſt Magnus Leo, Rex. Ita pa- 


iter, Arda- bir, (V. Gol. p. 68) Arta-camas, Ar- 
ta- Hras, Arto-ſtes, Arta-ces, et alia multa nomina, 5 
quibus reges et principes Arabum et Perſarum in- 

notuerunt. Verum quidem eſt hanc notionem voci 
| ard ſeu art in Lex. Gol. et Caſt. non aſſignari; ſed * 


tamen huic ſignificationi reapſe olim ſubjeciſſe vo- 


cem illam, oſtendunt mox allata principum regum- 


que nomina, quinimo et vox ipſa Art- æi, i. e. for 


 titudine pollentes, ut explicat Heſychius, quod fuit 
unum ex Perſarum nominibus. Suſpicor igitur 
vocem Adar gaxraja deſignare ſupremos Judices, ſeu 
Magiſtratus, penes quos vitæ neciſque poteſtas erat... 
quæ auctoritas per ſecurim indicibatur. Auctor 
mund. prim. ait titulum Imperatoris Moſcov. Czar, 
ſc. derivari ex gzar, quæ eſt altera pars vocis adar- 
gaxraja. Verum potius ab Orientali caſara, debel- 
lavit, cæcidit hoſtem, in fugam conjecit, retudit vim, 
deducendam vocem Czar exiſtimo, quemadmodum 
ab eadem Orientali voce Caſara derivantur Choſro-es, 


Imper. Perl, et Cojar — Romanos. Vid. Gol. = 


* 3h 


1 
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D A N. III. 5. 
| Symphonic. 


Apop Caſtel. VOX, que eſt ; in textu, ſigniſicat 


lyram, organum. Apud Luſitanos in uſu eſt vox 


Sanfoni-nha, 1.e. inſtrumentum quoddam muſicum, 
ad quod czci canunt * ; quodque multoties in Lu- 
fitania me vidiſſe memini. Quod ſi Latine verten- 
dum mihi eſſet hoc nomen, illud per rotatam ſam- 
 bucam reddere non dubitarem. Suſpicor igitur, 
vocem præfatam, inſtrumentum muſicum il- 
lud ſignificare, quod apud Luſitanos ſanfoni-nha ap- 
pellatur. Eo vel magis quod nonnulla alia inſtru- 
menta muſica eiſdem nominibus appellentur ab 
Hiſpanis ac Luſitanis, quibus a Mauris atque Judæis 
olim in Hiſpania Luſitaniaque degentibus, donata 
fuere; ut ſunt: Gaita, Rabeca, 1 Alaude, 


Atabal, &c. Vid. Aldret. AC Vieyra in lex. Ange 
Lufit. „%%% 


1 Oppids ballucinantur i i, gui putant E preamaticon inflru- S 


=. nentum. 


EX ARABISMO, ce. 117 
D A N. III. 21. 
8 SARABALLA apud Perſas Shalvar, Ar. Saravilo, 


i. e. bracce, femoralia, non autem pallium, ut non- 
null putant. Id quod confirmatur ex ling. Lufitana, 
in qua ex Arab. Saravilo, habetur 5 eroulas, femoralia. 


Ex eadem Tadic oritur Silures per metatheſin, 
i. e. braccati; quod nomen a Latinis fuit nonnullis 


- Britanniæ Populis inditum. Unde illud Marualis: 


| Quan veteres bracce Britonis Pauperis. 
-D A N. vi. 16= 1 


Aub. cl. Caſtel. p. «hs vocabulum hoc Chald. | 


quod eſt in textu exponitur: Jejunus, incenatus ; .ad- 
ditque convenire cum derivato Ar. verbi conc. 
waw, et def. ie, quod apud ipſum Caſtel. p. 1480, 
eſt : Complicuit, in ſe convolvit rem. Ad verbum _ 
igitur foret, complicatis viſceribus. Praſtabile fuerit 
igitur huic Chald. vocabulo ex Arabiſmo lucem af- 
ferre. Apud Arabes porro convolvi et complicari 


metaph. ſonat,  famelicum efe, efurire. Quia fe. re- : 


pletus aqualiculus protenditur ; jejunus vero con- 


| trahitur, ejuſque inteſtina complicantur, aliaque ſu- ; 


* alia convolvuntur. 


BY - g 3 | 
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8 5 D A N. VII. 5. 
8 1 Haben tres coftas, . 
Quai. vox, que exponitur per coſtas, eft e- 
dem, ait cl. Caſtellus, ac Torn idem ſignificans 
apud ipſum Caſt. p. 3183. Porro hac eadem pag. 
reperitur verbum Ar. {ſalea, inter _ derivata 
habentur: 
No 2 5• 7 ur uus, in Low propendens.. 


55 No 27. Qu natura diſtortum eſt. 
No 37. Dentem habens coſts modo curvum. 


9 Toes Igitur veriſimile videtur, beſtiam illam ſecundam 
| 5 habuiſſe tres fulmineos recurvatos dentes, magis 1 
præ coſtis idoneos ad laniandam carnem, quam - 
poſtea, prout inzunctum 1 erat, devorare te- 

8 nebatur. * 


1 0 4 XIII. 85 
"Th n de ert, h tibundo.. e „5 
Vo X Heb. ki tibundum ſignificans, quia non alibi = 
legitur in S. C. non aliunde commodius, quam ex | 
A I. explicari poteſt ; ex v. 1c. laba c conc. waw, 


| feiit. Vid. Gol. p. 2171. 


Finc igitur Libya pars Africz derivatur. Vnde 
iuad Lucan. 1 „ 


Per calidas Libye f tientis arenas. „„ 
2 A c H. 


EX ARABISM oO, & 119 
* A H. , * 8. 
| Qued etiam au, eorum copueret conf lia in me. 


| Ira fe habet Jun. „. Quid ſi ad verbum Ar. 
bahela, eiſdem radicalibus conftans, confugiamus, 
quod ſignificat, parcus, tenax et avarus fait erga 
aliquem? Quo ſenſu opponitur integritati, at- 
Ou plenitudini cordis, quam Deus ab hominibus | 
poſtulat. . 


Atque EY ſunt pauca is qua ex Aubin „ : 
; Perkifmo ad illuſtrationem S. C. pro ſpecimine afferri 


conſtitui; etſi pene innumera mihi ante oculos ob- 
| verſentur. Etenim cum |. Hebrzz pro viribus 


|  operam dent collegii noſtri alumni; quid, quæſo, 
reſtabat, nifi ut in Arabicæ ſimul, que terne, 


omnes copia, elegantia, uſu ac neceſſitate antecel- 
lit, ſtudium incumberent? Quod cum admodum 
pauct fibi in noſtra Hibernia ſumpſerint, volui co- 
natu ſaltem et ſtudio quoddam meo deſiderium ejus 
excitare, ut tandem veternum expelleret Hiberna 
juventus, ac ſerio de re ſua cogitaret. Annota- 


tiones nonnullas haud inutiles, ut ſpero, adject, . 


quæ ad etymologiam, grammaticamve ſuppellecti- 
lem pertinent. Cum « enim lingua hæc Pp? rum hucuſ- | 


que TT. 


— — — + x 
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que in noſtra Hibernia | exculta fit, A de 


re grammatica illius libros habeamus, haud gra- 
vatim ad nonnulla ejuſdem fundamenta jacien- 
da, me demiſi; ne Tironum pectora, imagina- 
ria hujus lingue difficultate, quz, proh dolor! 
hucuſque illa miſere occupavit, inaniter angerentur, 


falſiſque terroribus diutius implerentur *. Quas fi 


quis pueriles operas judicarit, per me licet, dum- 


modo verum fit, nemini, abſque us, conceſſum fu- £ 


iſſe in linguarum abdita e To 
FE 


nd Hud me latet, pr lan imi juvenes, Plurimos ab Ar. ” Liu | 


dio deterreri precipue ob Timuri biſtoriam, in qua mnumera oc 


currunt, in quibus aquam herere contingit. Verumtamen, non 
idem de aliis Arabicis libris cenſendum. P orro, ut verbis 


vo alloquar cl. Levini Warneri in Epiſt. valediftoria, fat noſtts 
cum fructu linguam aliquam tractari poſſe, etiamſi ad fum- _ 
mum ejus apicem ac faſtigium non perveniatur. Uſui multis 
eſt Græca l. qui forſan in omnes ejus ſenſus non penetrarint. 
Hiſp. l. operam dediſſe juvat, licet difficilior ejus idiomatis 


author perfectè non intelligatur. Utilitatem ſuis affert cul- 


toribus Ital. lingua, qui tamen Aretinum in multis non aſſe- 
quantur. Sic aliæ linguæ utiliter diſcuntur, licet obſcuriora, 
| quz in us occurrunt, ignorentur. Tandem, juxta pM o. Arab. : 


C0 E partes melior UE gnorantia bolius. 


+ La plupart des Tens fot aw P babitud: + 1 les ob- 


© fervations. Etymologiques come frivoles dons len; objet, & inutiles 
duns leurs conſequences. A Iegard de la frivolite, Ut eft vrai que 
te getall des Temarques particulieres qui ne roulent que fur les mots 


4 tor 2ujours un air ae Fang 2 1 a 15 3 2 des 


letenrs 


EX ARABISMO, PO 


— 


Illud tandem ſupereſſe videtur, ut nempe, de l. 
Perl. elegantia ac utilitate verba faciam, cujus 
multa vocabula occurrunt in libris Dan. Eire, et 


lecteurt, qui ne vont pas au Ah dune premiere apparence der 

cCbaſes. Cependant, quoique les obſervations grammaticales foient 
toutes de ce genre, beaucoup de perſonnes ſpirituelles & ſyavantes 
n ont pas lat iſe que d'en faire J objet de leurs etudes . . . . fi Pon re- 
garde les petites remargues de grammaire comme annoblies par leur 
but, qui tend d la perfection du diſc ours, on dott voir d'un æil plus 
Y favorable encore les remarques etymolo giques qui tendent d Fexamen 


9 a la perfection des idees . .. Ainſi, toutes municienſes que pourroul 
pars. itre la blipari des petites obſervations auxquelles il faudra que + 


ſe m' arrete ici, ellen nen ſeront pas plus mepriſables. Les grands 
. objets gui excitent notre admiration, ne font COM poſes que de petites : 
parties qui u ont rien d'admirable. Ce u off qu en decompoſant J 
ſemölage, & qu'en obſervant le detail, % peut parventr d con- 
noitre Part de la 3 * ta Aruclure iuterieure des  ſeiences. 


. Mechan. 4 Lang. „ 


C un art trompeur, UE Etqmolagic ) div, & 0 chacun F 5 8 
5 toujours vu tout ce 4 u, a voulu. e 


"On e Jie 8 qu? on a a toujours vn 4 P Ft ymolo- — 


LI gie tout ce qu on a voulu, & que par con ſequent on a ete ſeduit &f 


trompe toutes les fois qu'on y a vu ce qut n'y etoit pas. Mais de ce 
qu on a ete ſeduit  trompe par fon goilt pour les Etymologies, Fen- 


huitril que cet art ſoit trompeur t& lufoire? De ce qu'on g gare 
dan une fortt, & qu on manque le chemin 4 une ville, Y enſuit-il f 


que ni cette ville, ni ce chemin nexiſtent point # De ce qu'on Vi en 

pour la verite ce qui n'eft pas elle, cette verite en eft-elle moins ce 

du elle of, & rm en droit de la rejetter ? Certainement on ne ſau 
5m MN h . roit 
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Eſtheræ, quia continent hiſtorias rerum ſub Perſis 
geſtarum. Sed cum jam hanc provinciam ceperint 
viri eruditi Maſerus Comment. in Mithrid. Geſſner. 
pi. 124. Hoch. Phal. I. i. c. 15, verbum non amplius 
5 dem, Qui plura deſiderat legat quæ de hac l. 
ſcripſit ingens illud literaturæ Or. in Anglia decus 
Guglielmus Jones Aud. Pœſeos Aſiaticæ Com- 
ment. ac Soc. Coll. Univ. Oxon. Pro cujus Lu- 
5 cubrationibus L. L. O. Oo. ſtudioſi vota tanto viro 8 


volt i trop /e 4 5 trois Taarts der Etymologits quon nous a donntes 
- Juſques a preſent ; elles font preſque toutes ridicules, ou fa ,, ans 2 
hrincipes, fans vues, fans enſemble : mais en conclurre gu'cn en 
Heut donner aucune de vraie, d exacte, & qui ſoit fondee fur des 
principes inconteftables, ce feroit tomber ſoi-meme dans Perreur la 
4 us gr More. Tu homme de lettres, celebre, grand enemi des Ety- 2 
7 mole Tres, a dit qu'il falloit Etre fans raiſon pour douter que fam vin: 
Mi panis: mats ſi cette ettmologie 7 of "point trompeuſe, Part etimo- 
5 bgique neſt point trompeur . . . . . Les mots, objeAe-t-on encore, 
A ont ete formes que par hazard ; il eft donc impeſſible d en rendre 
"a 2 on. Mais c oft 7 ici une petition de principe; c gt ſuppoſer prouve 
ce qui ne Jg point. Comment fait-on que les mots ſe font formes 
bar hazar 7: ice pour en avoir fait Pexamen ? Eſt-ce apres 


; avoir fait Fors es efforts four remonter a P origine tes mots ? Non, : 


certainement ; cr u of que parce qu on en ignore la cauſe, & qu'on 
@ piutot fait Pattribuer au hazard toes le: effets dont la cauſe eff 


"— Incounnue, que de refer en fuſpens fur leur o- ine Lorſpuil 


feroit vrai que dans quel Jes occaſions on aur 2 armẽ quelques 


in %, par has ard, encore en pourroit-on rien conclure contre 3 


des Elymolagies, puiſsu on ne peut eue er du particulier au general. | 
Orig. au lang. & de Pecrit. 


rependere 


rependere e e illum pro digni- 

tate ſatis commode laudare non poſſunt. Quod fi 
hujus humaniſſimi doctiſſimique viri, cujus jam ſa- 
tis erga me perſpecta amicitia eſt, præſentia fru- 
erer, cultius haud d — hoc prodiiſſet 

ä : 9 1 55 


F INI 5s. 


i E 8 1 A M E N T U M 
ET PACTIONES INITE INTER 

MUHAMMEDEM APOSTOLUM DEI, 

CHRISTIANA FIDEL CULTORES. 


Mme * 2 a Deo milfs ad omnes W 


mines erudiendos, eiſque depoſitum Divinum in 


veritate annuntiandum, ſcripſit hæc: ut cauſa re- 


 ligionis Chriſtianæ ab ipſo Deo deciſa maneret in 
omnibus terrarum partibus Orientalibus & Occi- 


; dentalibus, tam apud indigenas, quam extraneos, 
propinquos & remotos, notos atque ignotos. 
Cunctis hiſce populis præſentem relinquo ſcriptu- 


ram in fedus inviolabile, litem definitam, et legem 
qua et juſtitia declaratur, ct arctisſima horum edi- 


5 citur obſervantia. Igitur quicunque fidei Muſle- ; 


manicæ cultor iſta peragere neglexerit, et fedus iſtic 
contentum violaverit, illudque more infidelium 


perfregerit, et quæ in ipſo præcipio tranſgreſſus 
fuerit: is Dei fedus violat, pactum repellit, teſta- 


mentum contemnit, five Rex fuerit, five alius qui- 


libet fidelium et Moſlemanorum. Per hæc autem 


3 federa, quibus me  adftrinx1, queque a me Chriſti- 


E ani 
* vide P- 37. 


( 126 ) 


ani tam meo, quam omnium ſectatorum meorum 
Muſlemanorum nomine poſtulaverunt, ut ſcilicet 
inirem cum eis pactum Dei, et fedus atque teſta- 
mentum Prophetarum, Apoſtolorum, Electorum, 
et ſanctorum ejus fidelium, et beatorum, anteceſ- 
ſorum, & poſterorum: Per hoc, inquam, fedus 
et teſtamentum meum (quod tanta religione cuſto- 
diri volo, quanta tenetur Propheta miſſus, aut An- 
gelus miſſus, aut Angelus majeſtati proximus in 
Deum obedientia) polliceor me defenſurum judi- 


cem eorum in provinciis meis cum equitibus, pe- 


ditibus, adjutoribus, et ſequacibus meis fidelibus: 


ee undique ab inimicis ſeruaturum, ſive remoti 
fuerint, five propinqui, tam in pace quam bello, et 


ſecuros redditurum Eccleſias eorum, templa, ora- 
toria, monaſteria, et loca peragrinationis protectu- 
rum, ubicunque ſitæ fuerint, in monte, aut valle, 
caverna, aut domicilio, planitie, vel arena, vel ædi- 
ficio: Religionem quoque et bona eorum defenſu- 
rum ubicunque tuerint, et quacunque in parte ja- 
cuerint, in terra, aut mari, oriente, ſive occidente: 
: quemadmodum cuſtodio meipſum, iceptrum meum 
et gentis meæ populos fideles atque Muſlemanos. 
Item ſuſcepturum eos ſub protectione mea ab omni 
læſione, et vexatione, offenſa, et nocumento: nec 
non hoſtes omnes mihi et ipſis infenſos acerrimè 
oppugnaturum per meipſum, et aſſeclas atque fawu- - 
5 tores 


„„ 
tores meos, et gentem meam. Quum enim illis 
præſim, oportet ut ſervem et tuear eos ab omni 
adverſitate, ut ne ulla eos attingat noxa, quin prius 


tetigerit meos, qui pro iſto negotio confirmando 


laborabunt. Me etiam remoturum polliceor ab eis 
detrimenta quæ patiuntur confederati ex mutuati- 
onibus et vectigalibus: ita ut nihil ſolvant, niſi 
quod eis libuerit, neque ulla quoad hoc inferatur 


illis moleſtia aut incommodum. Epiſcopus de 


Epiſcopatu ſuo non deturbabitur, neque Chriſtian- 
us de fide Chriſtiana, neque Monachus de profeſ- 


hone ſua, neque peregrinus de peregrinatione ſua, 


naeque religioſus de cœnobio ſuo. Neve deſtruatur . 


redes ex ædibus Eccleſiarum eorum nec ullo modo 


cedant in ædificium templorum aut ædium Muſle- 


manorum; nam ſi quis hoc fecerit, pactum Dei 
violat, Nuncio Dei refragatur, et teſtamentum Di- 
vinum fraudat. Ne imponatur quidquam Mona- 
chis, neque Epi ſcopis, neque ullis ex 11s qui non 
tenentur pretium ſolvere, niſi conſenſerint. Et 
cenſus, qui exigetur à mercatoribus locupletibus, 
unionum et margaritarum piſcatoribus, gemmarum, 
auri, et argenti foſſoribus, et Chriſticolis divitibus 
atque opulentis, non excedet duodecim denarios 
_ annuos : fi modo fuerint ejus loci incolæ et habi- 
does perpetui; nam viatores et accolæ, et quorum 
incerta eſt pn. non tenentur ad vectigalia aut 
EE cenſum. 
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5 cenſum, niſi hereditatem terræ poſſideant. Qui 
verò legitimè tenetur ad pecuniam imperatori ſol- 
vendam, tribuet quantum ceteri, non amplius: 


nec quicquam exigetur ab eo ultra facultatem, et 


vires ipſius. Pari modo, qui debet pro terra, ædi- 
ficiis ejus, et proventibus ipſius, ne oneretur ſu- 
pra modum, neque majoribus gravetur tributis 
quam alu ejuſdem generis tributarii. Non cogen- 
tur confederati ad exeundum in prælium cum 
Muſlemanis contra hoſtes ad certandum aut ex- 


plorandas copias hoſtiles; non enim pertinet ad 


federatos belli negotia tractare: imo eo conſilio fe- 
dus initum eſt cum ipſis, ut minimè vexentur ; 
=; potius Muſlemani vigilabunt, eiſque cave- 
bunt. Ne ergo compellantur ad egrediendum 5 
cum Muſlemanis in pugnam et occurſum ini- 
micorum, neque ad ſuppeditandos equos aut ar- 
ma, niſi id ultròè præſtare voluerint; ei autem, 
f qui ſponte hoc egerit, beneficio tribuatur, et 
compenſetur. Nemo Muſlemanorum Chriſtianos 
inteſtet, nec niſi beneficiis cum 1s certet; ſed 
omni eos humanitate excipiat, et ab us affli- 
gendis at que moleſtandis 3 ubicunque 
locorum eos offenderit. Si qui Chhriſtiano—- 


rum culpam aut crimen aliquod ber Mu 
manorum officium erit _ opem 8 illum 


TY, coërcere, negotiari =o. eo, n. pro ipſius 


. - 
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culpa, et infortunii cauſas componere. | Dabitur el 
facultas vitam ſuam redimendi, et non deſeretur, 
neque auxilio deſtituetur, quoniam pacto Divino ita 


conveni cum eis, ut fruerentur quibus Muſlemani 


fruuntur, paterentur, quæ ipſi patiuntur : et con- 

tra, Muſlemani fruerentur quibus illi fruuntur, pa- 
terentur, quæ illi patiuntur. Juxta fedus quod de- 
betur juſtæ petitioni, et ſtudium in ejus auctoritate 
confirmanda, tenemini arcere ab eis omnem cala- 


mitatem, et omnia benevolentiz officia in eos ex- 

ercere, ita ut Muſlemani participent cum lis in 
* proſperis et adverſis. Caveant præterea ne ulla 
utantur violentia 1 in rebus ad matrimonium perti- 2 


nentibus ; ; videlicet, ne eos moleſtent, neque per 


vim inducant puellz parentes ad eam matrimonio 
jungendam cum Muſlemanis. Nulla, inquam, af- 


ficiantur moleſtia, ſi ſponſum aut ſponſam recuſent; 
nam hoc omnino ſpontaneum eſſe debet, et à li- 
bera ipſorum voluntate atque beneplacito penderc. 


= | Quod ſi contingat ut mulier Chriſtiana domum Muſ- 


lemani ingrediatur, tenetur ei libertatem in ſua re- 
ligione concedere, ut ſcilicet præſulibus ſuis obe- 
dire valeat, et fidei ſuæ documenta percipere ſine 
ullo impedimento quapropter non excruciabit 


eam, repudium minitando, neque ad ſidem deſeren 
dam ſollicitando: ſique id patraverit, camque in his 


moleſtaverit, pactum Dei poſthabuit, a fœdere nun- 
== 2 K k 2 eh til 


1 5 
tii Dei, rebellavit, et factus eſt de numero menda- 
cium. Item quandocunque Chriſtiani Eccleſiam, aut 
cœnobium, aut aliud quidvis ad cultum ſuum per- 
tinens reſtauraturi, opus habent Muſlemanorum 
munificentiâ aut adjumento ad ejuſmodi reparati- 
onem, debent eis largiri et ſubvenire pro viribus 
ſuis: non animo repetendi ut debitum, fed gratis 
in beneficium fidei illorum, et ad implendum fedus 
Nuntii Dei, dono gratuito concedant, conſiderantes 
obligationem qua tenentur erga pactum Dei, et pac- 
tum Nuntii Dei. Ne vexent quemquam illorum, 
quum fuerit inter Muſlemanos: neve odio proſe- 


quantur lum, cogantque ad literas ferendas, aut 195 


iter indicandum, aut alio quovis modo angarient. 5 
Qui enim hujuſcemodi tyrannides 1 in quempiam ex- 
ercuerit, oppreſſor eſt, et Nuntio Dei adverſarius, 
atque eſus præcepto refractarins. Heæc ſunt pacta 
conventa inter Muhamedem Nuntium Dei et Chri- 
ſtianos. Conditiones autem, quarum obſervantia fi- 
dem et conſcientiam illorum obſtringo ſunt: ne ul- 
lum uſpiam militem Muſlemanis adverſum clam pa- 
lamve foveant, aut ſuis domibus contutentur. Mufle- 


manorum hoſtes hoſpitio ne recipiant, et ſuis in re- 


| gionibus aut ſacris ædibus morari ne patiantur. Ne 
contra Muſlemanos caſtris inimicis vires ſubmini- 


ſtret; arma, equos, viros ſuppeditent, pignora ac- 
cipiant, contractibus 9 obligentur ; ſedin 


locum : 


„ 
locum aliquem ſeſe recipientes, ſeipſos tuebuntur, 
et pro vitæ atque religionis ſuæ defenſione pugna- 
bunt. Mutlemano cuilibet, ejuſque jumentis tri- 

dui alimentum nullibi denegabunt, imo variabunt 
eis cibos, quibus veſcentur. At ne his contenti, 
omnem ab eis angorem et moleſtiam arcere cona- 
buntur: ita ut fi quis Muſlemanus in domibus vel 


haabitaculis eorum latitare fuerit compulſus, amanter 


eum tutentur, et calamitate, in qua afflictus jacet, 
eripiant: celantes eum, et inimico minimè revel- 
antes, ac fic officii debitum perſolventes. Qui ali- 


quam ex his conditionibus violaverit, et ſecus faxit, 


privabitur immunitatibus hoc Dei et Nuntii ejus ö 


teſtamento contentis, neque frui merebitur privi- 
legus in favorem Præſulum et Monachorum Chriſti- 


anorum indultis, et Alcorani cultoribus edictis. Quare 


gentem meam conteſtor per Deum et Prophetam 
ejus, ut hæc fideliter cuſtodiant et opere compleant 
: ubicunque terrarum fuerint. Et Dei Nuntius repen- 


det eis præmium pro iſtis, quorum obſervantiam per- 


petuam, uſque ad extremam judicii diem, et mundi 
ſolutionem ſerio commendat. Harum conditionum 
quas Mohamedes Nuntius Dei cum Chriſtianis pe- 

pig, qualque ipſis injunxit, teſtes affuerunt. . 


Abu- 
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Abu- Becri afladicqg, Omar ben-Alchatab. 


Othman ben-Afan. Ali ben-Abi-Taleb. 
Moauia ben-Abi-Sofian. Abu-Addarda. 
Abu-adrin. Abu-Horain. 
Abdalla ben-Maſul. Abdalla ben-Alabbas. 

Hamza ben-Abdi-Imortaleb. Fodail. 

Zaido ben- Thabet. Abdalla ben-Zaid. 
Harfus ben-Zaid. Alzobair ben-Alaüam. 

Saad ben-Moad. Thabet ben-Cais. 


Aſamet ben-Zaid. Othman ben-Matun. 
Abdalla ben-Omar-Alaas. nien Rabias. 
_ Hafan ben-Thabet. Giafar ben-Abi Taleb. 
Aben Alabbas. | Talba ben-Abdalla. 

| Saade ben-Abade. Zaido ben- Arcam. 


Sahal ben-Baida. Daud ben-Giobair. 
EE = Abu-ahrifa ben-Ofair. 


Haſchem ben-Aſſia. a: Omar ben-Iamin. 
2 8 Caab ben-Malec. CCC ben-Caab. 


| WG omnes gratiofi fine bud Deum. 


= Litteris conſignavit autem Moauia 138 So- 
5 * miles Nuntii Dei, die Lunæ ultima menſis 


quarti Hegiræ, Medinæ. Remuneretur autem Deus 


omnes qui huic ſcripturaz ſunt atteſtati. Tas 
Deo domino creaturarum. : e 


DOCTISSIMORUM VIRORUM TESTIMONIA 


ARARICE L. PRASTANTIA ATQUE NECESSITATE. 


BILLA POLYGL. ANGL. * L by 94 et ſeq. 


Wc 4 cognitione : Hobs. ut N place, | 
Arabica diſci poſſit, nemo tamen Hebrææ perfectionem ſine 
Arabica aſſequi poteſt, cum multæ voces in Script. vet. re- 


periantur, quæ ab Arabicis lucem accipiunt, in quibus 


eædem radices. Ling. vero Hebr. licet olim vocabulis magis 


numeroſa, mutila tamen et exigua ſua parte in vet. T. tan- 
3 bodie extat, unde ex Arabica, quam integram habe- 

mus, ſuppleri et explicari debet. Multæ etiam radices He- 
braicæ communes ſunt cum Arabicis; ; et vocabula Hebraica, 


quæ ſemel vel bis occurrunt in vet. T. ex conſuetudine ſer- 
monis Arabici exponenda eſſe ſtatuit, inter alios Aben Ezra 


Comment. in Cant. Cant. Ut in Theologia fic in 
omnibus alus ſcientiis et facultatibus inſignem utilitatem ws 


_ adfert [L. Ar.] in Philoſ. Hiſt. Juriſprud. i YE Philolog. i 
maximam vero in Medic. Geograph. Math. in quibus vari | 
extant libri, præter impreſſos, MSS. qui fi ederentur, mul- 
tum inde jucis ah + + +» - Tandem quantum 
facit ad peregrinationes hæc 1. Ar. ] inde conſtat, quod 
hujus ope totum Orientem, magnam Africæ et Europæ par- 
tem Peragrare quis poterit, ubi in regionibus multis eam 
inveniet 


3 
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inveniet vernaculam ; ubi vero non eſt vernacula, vix in 


ulla urbe, pago vel domo non inveniet unum vel alterum 


qui hanc non calleat. Unde Poſtel. de Ling. 12, pag. 83. 


Amplectatur hoc linguæ beneficium, quo cum Mauro, Agyptio, 


Syro, Perfa, Turca, Tartaro, Indo, et ut ſemel dicam, fere in 
toto terrarum orbe, fine interprete converſari valeamus, quo 


optimos authores et diſciplinas poſſimus noftris hominibus tradere, 


omnes Chrifliane fidet boſtes ſcripturarum gladio confodere, eos ex 


ipforum dogmatibus refellere, toltus or bis commercio unius linguæ 
cagnitione 1. 


ALBERTS SCHULTEUS, 


In opere cui titulum impoſuit: Orig gines  Hebrae, five Hebr. 


linguæ antiquifſima natura et indoles ex Arabiæ penetralibus : * 
vocata. Fag. 28. 


UIBUS vero præſidiis et copiis ſuccintus, tanto me 


oneri ſubjungere non reformidem, tantaſque ſpes concepe- 
rim, paucis faciendum exiſtimo ut declarem. Hæ in lingua 
potiſſimum Arabica ſitæ ſunt, cujus linguæ fi arctiſſimam 
cum matre Hebræa cognationem 3 ſi inexhauſtas divitias, et 
incredibilem opum vim; f originem et antiquitatem ulti- 
mam; ft utilitates denique et commoda, prædicare aut enar- 
rare ingrederer, in quam immenſum mare ea nos diſputatio 
abriperet .. Hac autem opera eo majori jure in præ- 
ſentia ſuperſedere poſſum, quod ipſa res cauſam pro me ſit 
dictura; quodque tantam exemplorum noſtrorum confidi- 


mus fore vim et gravitatem, ut æquos rerum arbitros per- 


movere, iniquos etiam perfringere poterint. Unum 
tamen non tempero, quin verbo tangam, et levis inſtar ex- 
curſionis præmittam, antequam aciem ipſam ac cornua diſ- 
putationis commoveam: quod quſmodi eſt ut me in ſtupo- 


rem 
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rem ſæpe dederit ac miraculo vix eximi poſſit. Hæc eſt 
Illibata illa linguæ Arab. ſuis in radicibus, puritas, quam tot 
tantaque ſecula non temerarunt; eaque ejus ſalubritas, et 
quaſi ſanitas, quam quatuor annorum millia violare non po- 

tuerunt: ut adeo non poſſis non majorem in modum mirari, 
eandem adhuc linguam Meccæ florere, quæ Hieroſolymis 
olim viguit, haud majori diſcrimine, quam quod nos a Ger- 
manis ſejungit; vel quod Arabes ſepe prædicare conſueve- 


runt, quam inter eos linguam princeps condidit Iſmael, ean- 
dem ad hæc uſque W perdurare. 


SAMUEL BOCHARTUS, 


| In piſtol ad Jacobum Cap ellum, * L. O. in Academia 
5 Salnurienft Prof. 5 5 


3 1 1 Epiſtolis ſc.] te Arabica linguz operam navare 


intelligo, et prag illud quippe propoſitum tuum eſt dig- 


niſſimum ac utiliſſimum: in eo fi perſeveres, hanc dialectum 
præ cæteris linguæ Hebraicæ affinibus, plurimùm ad intelli- 
gentiam vocabulorum et locutionum i in eadem Hebraica ex- 
plicatu difficilium conferre experieris: quoniam plæraque, 
quæ in ea ſunt obſcura, ſunt itidem in Chaldaica, Syriaca, 


| Mthiopica, &c. minime vero in Arabica, utpote viva, et 


plurimos Arabice conſcriptos libros excellentiſſimos nobis 5 
exhibente, qui quidquid in ea obſcuri perſpicuè aperiunt. 
-. We exemplum ex animalibus ſumam; nunquam ſane no- 


T7 viſſem abſque Arab. ope quinam e bekerim nominentur. - 
++ + » In libro meo de animalibus decies plura reperies vo- 


= cabula, que Arabum auxilio explico, quæque interpretes, 
dum abſurdè vertunt, riſui textum originalem exponunt. 
Nonne mireris doctos ad hodiernum uſque diem hoc rariſſime 


adhibuiſſe ſtudium, : ad bor ut in TIENES. linguz obſtruſa = 


penetrarent ? - 
1 D E M. 


ue ) 


IDEM. T. I. p. 38. 


E. + 4 dem L. Ar. ſcientiis omnibus, Medicine oreſertim, 


Geographiz et Matheſi multum lucis accederet, ſi ederentur 


libri Arabici, qui paſſim in toto Oriente habentur manuſcripti. 
Notum enim eſt apud Arabes Artes et Scientias floruiſſe per 
annos fere 600; cum regnaret apud nos fæda barbaries, et 


literatura omnis eſſet prorſus extincta. Hæc L. fuit olim 


ſatis obſcura, nec Arabiæ limites tranſgreſſa eſt per annos 
fere 3000, donec creſcente imperio Saracenorum abhinc an- 


nis 1000 circiter cæpit longe lateque propagari; ita ut 8 
; die occupet fere trientem orbis veteribus cogniti. 


HADRIANUS RELANDUS, 
In Prof, ad Rel. Mohammed. 


= N ergo nulla eſt utilitas 4 Ar. ut . opinantur 2 | 

Non dicam, ergo ſtultiſſimi fuerunt illi viri qui ei addiſcendæ 
et promovendæ tam ſedulam operam navarunt, Pocockius, 

_  Bochartus, Erpenius, Golius, 'Caſtelius, Hottingerus, et alu. ES 
Unde tot loca difficilia, quz Judzi ipſi fatentur ſe non in- 
telligere, in Jobo, in Prophetis, in aliis S. Script. libris lucem 
accipiunt, niſi ex L. Arabica? .. . . Sed adeo contenti ſunt 
homines hoc tempore alienis ae any et fide implicita 


(quod in Pontificiis damnant) aliorum placita ſequuntur, ut 


1 candidati miniſterii ſubire L. Hebr. examen non deberent, 
verendum eſſet etiam hanc linguam neglectui dandam fore. 2 
| Atque ita pergimus (ignoſcite, poſteri!) citato gradu ad priſ- 


tinam illam, quam ante ſæcula aliquot feliciter excuſſimus, 


. 2, quod Toons, precor, W averruncet. Plura . 


» Melchior 8 omnium  quatquat Trid! Cane, 3 Theols- 


: gorum longe docti 45 mus, in ' mirabili opere de bocis  Theologicis hac habet : 


2 


3 1% 


ad L. Ar. commendationem non addam, quia a ſcopo meo 
nimis me abducerent, et ab aliis viris eruditiſſimis id abunde 


eſt præſtitum, quos fi non audivere noſtri, multo minus me 
audient. 


Doctores Scholaftici a annis trecentis integris Grace et Hebraice lng uQrum 
nullam habuere peritiam. | 


Defecit i igitur toto illo tempore mur cognitionis veritatis, que, 
que ac ſol, oritur in Oriente: offuſa eſt Divinis literis, imo Reip. li- 
terariæ, pene ſempiterna nox, poſtquam ſuppoſitiones, univerſalia, re- 
lationes, entia rationis, materia prima, forma ſubſtantialis, vacuum, 
barbara, celarent, innumeræque aliæ de lana caprina vel aſini umbia 
diſputationes farinam ac lauream contulere. Ne autem putetis mon- 
ſtra me ac portenta loqui, ſcholaſticæ inſcitiæ exemplis agam. Eſ- 
penſæus, Sorbonæ D. celeberrimus publice ſcripſit: Latinis authori- 
N bus Græcè noſſe ſuſpectum eſt, Hebraicè verò planè hæreticum. 


5 Turrianus adverſus Sadaelem : ego non veni ad autographum He- 5 

braicum, quia nec hebraicè ſcio, neque hoc loco ſcire hebraicè opus 
erat. Contemnere Ixx et Hebraicum præferre nihil Aud eſt, * fu 
asſlentiri Judas. | 


Hereſbachius, J. 8 citante r audivi mann in Ports 
declamantem, qui, nova, inquiebat, jam reperta eſt lingua, quæ 


vocatur Græca, ab hac ſedulo cavendum : hæc enim eſt, qua parit 


omnes iſtas hæreſes. Ei lingua proditus liber, in manibus paſſim 
habetur, et vocatur V. T. . us hic liber ( Horreo dicere! ) rubet is 


et viperis. Alia etiam oritur lihgua, quam vocant Hebræam, hanc 5 


qui diſcunt, efficiuntur Hebræi. Hæc vos auditis, et a ace la ſchc- 
laſticorum etate aliquid bone frugis expectatis? Citius ex pumice aqua. 


Ego ¶ verba ſunt Henrici Stephani de quoddam Sorbenico D.) plus habe- 
F bam, quam quinquaginta annos, quod neſciebam quid eſſet N. E- 


| Red. & Toffignano in Dif. Paup. Multi inſignes et præſtantiſſimi 

Theologi, Biblia vix integra perlegerunt. Lyomeds autem hac cini 
cum decretis conciliorum, pracipue Vien. infra citati, cohercant, igſi rixa- 
tores balatroneſque ſcbolaſtici viderint, qui omnia, 7 Volu erunt, CfFit- 
derunt. Satis interim de re hac, vel etiam nimium multa. 


Mm © EDUARDUS : 


( 238 ) 
EDUARDUS POCOCK, LL. Hebr. et Ar. Prof. Oxon, 


, Cr Pocock in Notis Miſcellaneis, p Pag. 34, Thenath Him, 
| (loquens de S. C.) quz in longam deſuetudinem abierunt, 
non aliunde quam vicinis Syrorum et Arabum dialectis ag- 
noſcuntur. Et paulo infra : Non opus eſt, ut his probandis 
multum operz infumamus. Vel primus Gen. n ex- ; 
empla fugerit ks notiffima, 


1 E M. 


In oratione e quam habuit cum Prælectiones 1 in Poema Tograi 
auſpicaretur. 


61 quibus curæ eſt, ut eorum n-fAribum) moni- 
menta diligentius evolverent, quam perſuaſum -cuperem, ut 
ita tollerentur tot ineptæ, quas ignorantia iftrus linguæ nobis 
obtrudit, fabulæ. Et Paulo infra : atque hoc fidenter aſſero, 

quod ad humaniores diſciplinas attinet, non magis Arabes : 
aliarum linguarum ope indigere, quam Arabicæ alias, nec 
pauciora habere eos ow alios W 1 * ab illis . 
5 diſcant. . . 


ABRAHAMUS ECHELLENSIS, 


: Syriacarum et Arabicarum litterarum in Acad. Paris. Prof. de ; 
| l Arabis hæc habet. 


Mons eſt gens e quæ lineras et Kaeratos que 


veneretur ; nulla quz libros, tam ab Hebrzis, Syris, Chal- _ 


dæis, Ægyptiis, Indis, Græcis, Latinis aliiſque nationibus, 


quam a ſuis auctoribus profectos, accuratius perquirat, dili- 


gentius exſcribat, ac in ſuam vertat Arabicam linguam, vel 
horum interpretes liberalius campenſet. = 


IDE M. 


, EE 
1 D E M. 


In Epiſto ad Seguierium Franciz Cancellarium. 


: Or BIS, inquit, Arabibus debet quod ab interitu vendi- 

carint Lucubrationes quamplurimas, quz Græcis et Latinis, 
vel temporis injuria, vel incuria hominum, maximo docto- 
rum virorum mcrore, et litterariæ reipublicz detrimento, 
exciderunt. Quid enim reſtat Latinis ex cxlii libris Titi Li- 


vi, Romanarum rerum ſcriptoris eloquentiſſimi? Sane xxxv 


tantum. Ubi reliqui? Interierunt Latinis ſuis; integri vero 
extant apud Arabes, quos Barbaros vocant, eorumque unum 
ſervatur exemplar in Regia Hiſpaniarum Bibliotheca. Græci 
quot habent ex Apollonii Pergæi libris? quatuor. De reli- 
quis quid factum eſt? Interiere ſuis, integri tamen extant 


apud Arabes, habeturque eorum exemplar elegantiſſime con- 


: Cr in Bibliotheca Sereniſſimi Magi Ducts Hetruriz. 5 
— &c. Kc. Kc. 5 


THOMAS HUNT, 
ps 1 Ar. Prof. Oxon. 


4 133 Arabica 0 optimis ingeniis per 8 fd 


rum decurſum exculta et omni ſcientiarum genere ditata, egre- 


gios permultos tam in ligata quam in ſoluta oratione oſtentat 
Scriptores, quorum adminiculo ſermo ſacer, intra anguſtos co- 
dicis unius limites tamdiu concluſus, priſtinæ ſux eloquentiæ 
gloriam recuperare, et in ſuam aliquando copiam atque am 

: plitudinem reſtitui poſſit. Porro ex omnibus ſcientiis nulla 
: linguz Arab. n deber, quam Medicina. 3 


nns 
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CHRISTIANUS RAVIUS, L. Heb. Prof. 


In cleganciflima diſſertatione de linguis Orientalibus, — 
ſcripta, pag. 48. 


T HE Arabic tongue will do as much (nay mw); good 
to the underſtanding of the Ebrew Bible, than all the Rab- 
bines, or the Talmud itſelf ; they being all ſprung up but of 


late years. Paulo ante Kerk: Profeſſors of them (of Ebrew, 


Arabic, &c.) I wiſh in every Univerſity, rather to be ten than 
one, ge fo - Be Value of * work that NE hands oull find 


therein. 


GEORGIUS CALIXTUS, 


In oratione de populis a nobis in religione diſſidentibus ad 
5 veritatis e ducendis, Pag. 74. 


3 A M a W annis s cognoſcendæ et cents Arab. 1 


bene multi infignem et egregiam operam impendunt. Quis 


novit an non fit res hæc per Divinam Providentiam ad nego- 
tum, quod diximus ordinata ? Sine ea ſane ſuſcipi illud et : 
geri non poteſt. Et niſi huc referatur, quodnam operz pre- 


ium tantam horridæ et perplexz linguz operam 1mpendere ? 


Si autem huc referatur, tum vero ad illuſtrandam Chriſti 
gloriam et promovendam hominum ſalutem, qui ſcopus = 
1 Chriſtianorum actionibus propolitus eſſe debet, beleretur. 


8 REGORIUS ABULPHARAG 1US. 


Exvormio Nabend hive erat: Uingur ſuæ peritia, 7. 


monis proprietas, carminum textura, et orationum com- 
poſitio. „„ 3 | 


| ABRAHAMUS 


x W ) 


AB RAHAMUS HINCKELMANUS, 
In Præfat. ad Alcoranum. 


33 ſane in Theologia naturali et  morali Pholoſophia 
elegans deſideres quod non exhibeant Poetæ Arabes. Idem 


loco citato. Eſt enim hæc (I. Ar.) quaſi penu et Bibliotheca 


plurimarum radicum et vocum, quæ in prima illa lingua ſæ- 

piſſime deſiderantur. Voco autem primam Ann non 

Ebræaam tantum, fed fimul Cele, Samaritanam, Sy- 
ram, Arabicam, et Mthiopicam; quas omnes unam re vera 


> meridie. | 
R A v I U 8 loco . citato. 


; the Arabic tongue be commended unto SR as 1 5 
i wherein hes hid greater chant 1 m * Greek and Non = 


3 norrixERUs, . 1 1 or. Cap. * 


3 OCES ders et injuria temporuin Hebrzis pene ig- e 
notas Arabes reſtituunt. DES 


Jon. BAMBRIGIUS. 8 


V. Wisi 2 vel ex Inf I chonis, FRO 5 


eſſe linguam, adeo verum ſt, e verum | folem lucere in 


ſeculi noſtri Atlantum, — 11 is * Fe in -= 


Oriente nn, addi poteſt. 


%%ͤ»ͤ;õÜ 
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— HENNINIUS, pag. W 
Es T Arabiſmus coils, copioſa, magnific et avgaſta 


lingua. 


CLENARDUS. 


Nin HI L ferme eſt ſeriarum diſciplinarum, quod non tra- 
duxerint Arabes, et ita traduxerint, ut eorum præſidio multa 


poſſint, in multis Græcorum monumentis reſtitui, quod in 
collatione Græci Galeni cum Arabica cranſlatione, fumma 


cum delectatione ſum expertus. 


LEO AFRICANUS. 


Gy Mor: LTA hodie SEE" Arabes reperiuntur, tam in 8 e 
maticis, quam in Medicis diſciplinis, quæ ex Græca vel La- 
tina olim traduxerint, quorum auctores apud nos non am- e 
0 plius extant. 3 : 


ALEXANDER DE BIE, 


Phil. et  Mathem. Prof. Amſtelod. in commendatione Gazo- 


en Perſici. . 


NE Pracexr 1 quibus cornucopia | Sa eſt, qua : 
major non eſt neque Græcis, neque Latinis. Homeris ejuf- 
diem gentis et Maronibus tantus lepus eſt, vel teſte Leone 
Africano, ut dici non poſſit. Provoco ad Mutenabbum Poe- 
tam Arabem, qui noſtris manibus Jucunde teritur, et quo : 
1 maj orem non invenies alium. 


JOoRDAN USC 


Xt.) 
JORDANUS EDENIUS, 


In Ep. ad cl. Hottingerum, S. T H. D. et in * 
e Acad. mn 


Ana UM vero f:ripen quod concernit, quantd illa re- 


centius in noſtrum hunc orbem introducta ſunt, tanto minus 


vulgo hucuſque innotuerunt, quo fit, ut de illis pauci {int 
ſolliciti. De uſu eorum dubitare facile non poteſt, qui po- 
pul iſtius ortum, mores, geſtaque denique vel mediocriter 
novit. Si enim Grzcos Romanoſque ob antiquam originem, 
ſecutos ex parvis initiis magnos progreſſus, conſilia, artes, res 


domi foriſque geſtas tantopere admiramur, quo loco habendi . 


erunt Arabes, qui omnibus hiſce, vel pares illis exiſtunt, vel 
ſuperiores? Nec literarum gloria eos reliquis ceſſiſſe, magno 


conſenſu plurium ſeculorum hiſtoriæ teſtantur, ut nihil pene 


lectionem Græcorum Latinorumque ſcriprorum nobis com- _ 


mendare pol, quod non eodem ſibi jure vendicent libri 


Arabum. Sed nec id dubium eſſe poteſt, ſuum inde uſum 
habere Eccleſiam. Floruit enim continua millium aliquot 
annorum ſerie, ut populus ipſe, i Ita quoque illus lingua, nul- 
| bis captivitatibus, nulla atarum gentium linguarumque com- 
mixtione corrupta ; ideoque quod in Hebræa ejus matre ca- 

lamitates iſtz vel mutilum, vel obſcurum reddiderant, vix 
niſi ex hac integra fuppleri poteſt atque illuſtrari. Variorum 
quoque locorum cognitionem, rituumque, quorum in Sacra 
Scriptura paſſim fit mentio, non aliunde, quam ex Arabum 
en haberi poſſe conſtat 7. Præterea cum Chriſtianam 


4 Si un „ 7 W intelligent et . vi voit he — temps ü 2 


avec les Arabes errans, il apprendroit peut- etre pluſieurs choſes propres & 
repandre du jour ſur les paſſages al ificiles de | ee. e de [" Rf 
Arabie par Neebubr. h 


etiam 85 


; Fac diſci poteſt lingua Ex op! 


qui cæteras linguas Orientales callent, preſertim Arabicam, 5 
cum qua in Grammatica maxime convenit. 5 


4 144 ) i 


etiam Religionem tenuerint partim Arabes ipſi, partim alii 
lingua illorum uteates, atque eorum adhuc extent de ſtatu 


iſtarum eccleſiarum in Ar. 1. conſcripti commentaru ; noſtra 
magnopere intereſt ſcire, quam illæ ſortem e 


xpertæ fuerint, 
quidque depræcipuis Religionis capitibus ſenſerint. Si de- 


nique aliqua ſpes ſuperſit eos convertendi, quos tenebræ Mu- 5 


hammedicz adhuc opprimunt, vix illud alia via, quam fre- 
quentiore apud nos linguæ Ar. uſu poterit tentari. Sic igi- 


tur minimè deeſſe video, quæ uſum hujus lingua omnibus 
5 ELIE 3 | 


Deg hic W Malai "POR Hune; ines. Ma- 


7 guſos, Tebrizios, Spahanenſes, e habebitis Hindos 


Arabice ſcribentes, Hircanos, Modos, — Per fas Ar- 


man et . alios. ; 


| LUDOLFUS de lnguz Ehen uſu et ebene p- 201. 


ABENEZAA ad Cant. Camtic. e. viii. 


1 Prorrn REA omne vocabulum, cui non invenitur ſo- 
cium in Seriptura, eſt autem ei ſimile in lingua Limaelitica, 


5 | _ eſt : Arabica) dicemus fortaſſe ita interpretandum, eti- 50 


ALEXANDER 


als 1s nimirum, 1 


8145 2 
ALEXANDER DE BIE, 
Philoſophiæ et Matheſeos Prof. Amſtelod. 


Px RSAR U M — facilis eſt illis 1 8 Arabicam Fin 


norunt, 


Concilium Viennenſe ſub Clem. V. celebratum A. I 3 11. 


V IRIS Catholicis notitiam en bende FEY 


utuntur infideles, præcipue abundare ſanctam affectamus ee- 


cleſiam: qui infideles ipſos ſciant et valeant ſacris inſtitutis 
inſtruere, Chriſticolarumque Collegio per doctrinam Chriſti- 


anæ fidei, ac ſuſceptionem ſacri baptiſmatis aggregare. Ur 0 


igitur notitia Imguarum hujuſmodi poſſit habiliter per in- 


ſtructiones efficaciter obtineri, hoc ſacro approbante concilio, 


Cholas in ſubſcriptarum linguarum generibus ubicumque 5 


RNomanam curiam habitare continget, necnon in Pariſienſi et 
Oxonienſi, Bononienſi, ac Salamantino ſtudiis providimus eri: 
f gendas : ſtat aentes, ut in quolibet horum ipſorum teneantur 


viri Catholici ſufficienter habentes Hebraicæ, Arabicæ, et 


Chaldaicæ linguarum notitiam: duo videlicet uniuſcujuſſue 1 


n qui ſcholas regant inibi, et alios linguas ipſas 
doceant ... . . ut inſtructi et edocti ſufficienter in linguis hu- 


juſmodi, fructum ſperatum pothar, Deo auctore, producere, SS” | ; 
Riem propagaturi calubriter in ”_ populcs: inßdeles. Idem „„ 


ſancit cone. . 


schulrENS Orig. Hebr 


T Mun, inquit, niſi ex Arabum lingua, n he . + 
brææ matris propagine, igniculus alluxiſſet, in iiſdem, cum 


cæteris, tenebris oberrandum fuiſſet. 


Oo _ FRANCISCUS 


( 246 ) 


FRANCISCUS A MESGNIEN MENINSKI, 
SS. Sep. Equatio Hieroſolymitani, Sac. Czf. Majeſt. Conſiliarii, 


ac linguarum — Interpretis Primaru. 


: 8 Cl ENDUM, Turcas non tantum ad ſupplendos defectus 
ſuæ origine alias et uſu barbaræ linguæ, ſed etiam ad ele- 
gantiam ſermonis, qui modo cultiſſimus dici poteſt, uti paſ- 
ſim tam in loquendo, quam przcipue in ſeribendo vocibus, 


phrafibus, ſententiis que ling. Ar. origine, uſu, majeſtate et 
verborum copia nobiliſſimæ ac antiquiſſimæ, ſimul et Perficz 


nulli forte alii ſuavitate ac elegantia ſecundæ, ita ut qui has 


— . * Turcicam rite callere N dici 7 


| JOHAN. FABRIC. DANTISCANUS. 


7 Cum: hactenus i in Academiis pro virit — . 1 
inguaram promoverim ftudia, ſimul etiam de Are 
bibus meis ferid ac diligenter cogitavi, ex quorum literatura 


5 _ mihi teftis on ſum. 5 


schiNpEL. in Prof. ad Lex. rentagl. 


1.1 quis forte tantæ vel utilitatis eſſe negaverit, vel jucundatis, 
ut locum in hoc lex. quod id præcipue pro theologiæ ſtudioſis 


tit adornatum, non mereatur, ficque eidem aliquid vel tem- 


Poris tribui, vel laboris impendi non debere, nz is ignarus fit 
et bardus oportet. Nam laborem quod attinet, et jacturam, 


T5 imaginatur, temporis, ex hoc ipfo hbro perſpicuum eva- 
dit, quam innumera Arabum vocabula leni tantum inffexione, 
vel Hebraica fir, vel Chaldatca. 


WOLEEGANG1US 


vantum luminis accenderim ad e e ; - 


| Pos S$TREMO loco et * L Ar. aliquid dicendum. 1 


5 6 „ 
VWOITTOANOGIUSs FRANZIUS 
Tract. de image. Script. S. pag· 40. 


5 Io omnino cuperem ut maturius cuncti ad unguam He- 

bræam, Syram, Arabicam adhibeantur pueri, cum paſſim in 

allis, et in aliquibus noſtris ſcholis interdum barbati ) totes f 
_ ad illa exercitia affuefieri amimadvertantur. Noſe 


HINCKELMANNUS loco ſup. = 


"Wag unum igitur reſtat, enden numen caſte n 
| neror, ut hos noſtros qualeſcunque labores (editio ſc. Corani) 


_  gloriz ipſius et extirpandæ deterrimæ ſectæ deſtinatos, benigne 1 


reſpiciat: antiquiſſimas Orientis linguas et inter has, (poſt 
Ebræam) Arabicam principem, Eccleſiæ bono, landabili non 


minus zelo, quam pia modeſtia propagari inter noſtros con- 


ceedat, ut harum ope Ebrzi codicis fenſus magis magiſque 


7 _ eruatur, et a Chriſtiana Gente Divino Sanguine a JESU DEI 


FILIO comparara, falus tot miſerrimis Afiæ, Africæque po- 


pulis denuo prædicetur, et quz Arcana, ſed juſta Dei ira, 8 


corrumpendis mortalium animis, invita quaſi huc uſque per 


dot ſecula inſerviit lingua fuaviſſima, futuro tempore in pra- 
= dicands de CHRISTO E cum ipſo orbe conſencſcat. 5 


GREGORIUS SHARP, 41: D. 


no HF Arabic i 18 the moſt copious, learned, and entertain- : 
1 ing of all the Eaſtern languages, in which chere are ſo many 
elegant and beautiful compoſitions in verſe and proſe. Who _ 


has not with pleafure e, the tales and allegor ies of Arabian 


3 authors? Who would not with to read them in the original? 


do converſe familiarly with their poers and their men of 
© icience, and to ſearch after che remains of ancient Egypt, 


G recce 
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Greece and Rome, which may till be fad, perhaps, in 


the manuſcripts of the Eaſt, though uſeleſs to us for want of 
ſufficient attention to their language? 5 


JOH. HENRICUS HOTTINGERUS, S. Th. D. 


Com ; in examine nuper occuparemur, cap. 1. Gen. de- 
prehendimus initio ſtatim plerumque vocabulorum, obſcu- 
rorum ſatis, et male à criticis nonnullis vexatorum, originem 
fruſtra quæri apud hodiernos Hebrzos, quorum lingua arc- 
tis V. T. cancellis includitur. Arabes hic in ſubſidium vo- 
candi. Jobum cum Arabica lingua plurimam habere ſocie- 


tatem, Hyeronimi jam judicium fuit prœf. in Dan. quod 


tanta nonnunquam viri magni exceperunt reverentia, ut vel 
hanc unam ob cauſam, dignam æſtimarint linguam Arabi- 


1 cam, * foro Theologico commendetur. 


Jon. RICHARDSON, F. 8. A. 
In præf. ad gram. Arab. 5 


Tas, great empires of the Mogul, of "WR af he Turks, 


of Morocco, belides many other powerful kingdoms, have 


been founded on the ruins of the wide extended dominions 
of the Khalifs, which at one time comprehended Arabia, 


e Chaldea, Aſſyria, Perſia, the Khoraſſan, Samarkand, Bok- 


hara, Cabul, Candahar, Zableſtan, &c. the greateſt part of 


: India, many diſtricts along the Oxus or Gihon, or the Cal. 
pian Sea; Circaſſia, Georgia, Armenia, Meſopotamia, oyra, 


Paleſtine, Cyprus, part of Aſia Minor, Egypt, the Mediter- 
ranean coaſts of Africa, Morocco, Fez, Spain, Sicily, Naples, 


part of France, &c. in all which countries (if we except the 


European ſtates) the Arabick is, to this day, cultivated with 
care, as being the .. of their religion and their law. 


MECHA- 
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MECHANISME. du LANGAGEF, r. U. p. . 61. 


La plus riche langue du monde eſt PArabe, qui n'a pas 
Epargne les ſynonimes, meme aux objets phyſiques: car elle 
a, dit-on, cinꝗ cent mots pour ſignifier un Lion *. Aucune | 
nation n'a fait tant de cas de la poeſie que celle-ci, ni _ * 
un plus grand nombre de poetes. 


LEONARDUS CHAPPELOW, Ar. Pr. Cantabr. 


Tas E Arabians are remarkably diſtin guiſhed for many 
wiſe and ſententious expreſſions: "1 Rave therefore ſeleted 
ſome of their proverbs, which I find interſperſed in the A- 
ſemblies; and have occaſionally explained everal texts of — 
the Holy Scripture. 


GULIELMUS. JONES, 


Auctor Poets Aſiaticæ Commentarii, Socius Collegii 8 : 
5 verſitatis Oxon. in præfat. ad Grammaticam Perlicam, 


In F one deſires to Sinai himſelf as an eminent RES wi 


tor of the Perſian language, and to underſtand not only the N 


general purport of a compoſition, but even the graces and 
ornaments of it, he muſt neeeſſarily learn the Arabic tongue, 
which is blended with the Perſian in ſo ſingular a manner, 


that one period often contains both languages, wholly diſ- 1 


tinct from each other in expreſſion. and idiom, but perfetly 
united in ſenſe and conſtruction. This may appear ſtrange 
to an European reader; 3 "wr he may form ſome idea of this 


1 Pococl in Car. Tegr 23. Saifon, unum e > e ents. 
: que Arabibus ultra ile ap + Authore Camuſii.  Gazoph. + fo 


Perf. p. 200. ling. Ar. elegans, et opulenta : fic en mille tribuit : 
omina: meli 8, leoni 500, ſerpenti 200. 


. e uncommon 


„„ 

uncommon mixture, when he is told, that the two Aſiatick 
languages are not mixed like che words of Roman and Saxon 
origin in this period: The true law is right regſon, conformable 
to the nature of things, which calls us to duty by commanding, 
| deters us from fin by forbidding ; but, as we may ſuppoſe the 

Latin and Engliſh to be connected in the following ſentence; 
The true lex is refa ratio, conformable nature, which by com- 
manding vocet ad officium, by forbidding a fraude deterreat. A 
knowledge of theſe two languages will be attended with a 
variety of advantages to thoſe who acquire it; the Hebrew, 
Chaldaick, Syriack, and Ethiopian tongues are dialects of 


the Arabick, and bear a as Near reſemblance to it as the lomick 
to the Arik Greek. 


CLAUDIUS DURET, 
In Suo Theſauro Hiſtorico Linguarum, p. 402. 


Do O NT c'eſt choſe treſceraine et aſſeurée, qu' a preſent e 
icelle langue [Arab. ſc. ] a grand cours et vogue par ceſt uni- 


vers, en occupant du tout deux parties d'icelui, eſtant diviſe 


en trois parties, aſſavoir par tout le Levant et Midi, juſques 


aux iſles Moluqs, et juſques en Nubie et Ethyopie com- 


 mandee par le Paleſcha Preſtegiani, autrement Preſte jan, 
| bref en toute I'Afie fors entre les Indiens et Narſinguiens, et 
par la tierce partie de noſtre Europe 3 a cauſe de la religion et 


dees diſciplines felon G. Poſtel, en la preface de ſa Gram- = 


maire Arabeſque. Le meſme G. Poſtel au ch. 10. de ſes 
hiſtoires Orientales dict, que la dite langue Arabeſque eſt 
Plus grande que ne fut jamais Hebraique, Grecque et La- 
tine, occupant des douze parties les dix: car conbien que les 
Indiens (ainſi qu'il pourfuit) Cathagens, Tartares, Choraſ- 
miens, Perſes et Turcs ayent langues tres diverſes de VAra- 
4 belque, et que les Suriens, Arabes et Mores Tayent 1 9 


N | 


( 151 ) 

peu ſemblable, ſi eſt ce que la langue Grammatique des 
doctes en toutes diſciplines, et eſcritte en FAlcoran ou Al- 
phurcan eſt commune entre les doctes Juges et preſtres de 
toute preſque VAfie, Afrique, et plus que la tierce partie de 
Europe. Theodore Bibliander en ſon commentaire de la 
raiſon commune de toutes les langues- et lettres: Arabicam 
1 propaginem eſſe Hebraici ſermonis arguunt litteræ 

dictiones et analogia inflectionum. D. Hieronymus 
| * id teſtatur, velut in commentarus Eſaiæ diſſerens de 
voce alma, quæ virginem integerrimam ſignificat. Abrahan 
Eſra multis idem oſtendit in comment. Cant. 8. Eam jam 
olim præceptis comprehenderunt Arabes et nuper G. Poſ- | 
tellus magno bono eccleſiz grammaticam edidit vir dignus 


longiore vita, ut ling. Arab. explicationem abfoturam alij- 


quando nobis exhibeat. Cujus verba hic minime præter- 
mittenda eſſe cenſeo: Nulla, inquit, lingua hodie, nec uſ- 
quam olim in tot partibus orbis locum habuit. Et iterum, 
Arabica lingua omnibus religionis Mahamedicæ cultoribus 
grammatica eſt. Quæ latius patet hodie quam ulla unquam 
Hingua, ut vix tertia pars habitati orbis eam non agnoſcat. 7 
Habet enim Africam totam præter Nubianam regionem, 
gquæ a Præſtano tenetur; (ita vocat pretioſum vel altum 
Chan, quem Preſbyterum Ioannem vulgo nominant) habent 
Aſiam totam a noſtris littoribus per Antipodes uſque ad par- 
tem occiduam noſtri hemiſpherii. Etiam inſulas Molucca- 
rum, quas ultra Americam reperit Magellanis ad Taſchal- 
_ tical, er Curiſtical ac Themiſtitam : quanvis præcipua pars 
| idolatre ſunt, præter Indos quoſdam et Narſinganos. In 
Europa tenet Græciam, Macedoniam, Thraciam, Daciam 


Jazyges, ſeu partem Hungariæ, Serviam et Boſnam, que 


pars eſt Pannoniz ſuperioris. Ejus beneficio valebimus fine 


interprete converſari cum Mauro, gypti 0, Syro, Per ſa, 


Turco, Tartaro, Indo : et, ut ſemel dicam, fere in toto ter⸗ 5 
rarum orbe. | Hactenus Poſtellus. . | 


GERARD is 


62) 
NMONsS. COURT DE GEBELIN. 
Mu 8 puiſque le Gi 8 'appelle auſſi Almanack, Voy= 


ons egalement Porigine de ce mot. Celui-ci nous vient des 
Arabes dont la Langue eſt la meme que celle des anciens 
Orientaux, des Hebreux, des Egyptiens, des Chaldeens, &c. 


avec les differences que peuvent apporter au langage une : 


longue fuite de ſiecles dans des climats ou u preſque rien n'a 


5 change. 


GERARDUS KUYPERS. 


: Ras BINIS certe, quoties in promendis vocum Hebræ- 
arum notionibus hærent, tritum ac ſolenne Iſmaelitas, id eſt, 
Arabes, in confilium vocare. Quinimo fi quis veritatis ſtudio 
ductus, ea, qua decet, cura et ſollicitudine inquirat in fun- 
damenta et firmamenta ſignificationum, radicum, et deriva- 
torum omnium, quz Lexica nobis noſtra nung pandunt, at- 
que ſedulo exploret, undenam Gentium Rabbini, quibus 
multa debemus, intermortua pridem fundituſque deleta dia- 
leo ipſorum patria, omnes has ſignificationes derivaverint? 1 
Ei ſpondere auſim, liquido ſe comperturum longe ma: | 


inſtaurati Hebraiſmi partem ſolis Arabum ſubſidiis 1 in aceptis | 


referendam eſſe. Quo tandem primitive hujus 1. amplitudo. 
magis magiſque appareat, ſequentia pro Coronide apponam. 


Et C'eſt ce que fignifie ce mot (labyrinthe) compoſe de ces 


trois mots Orientaux la le byr, palais; inthe du ſoleil ou ſolaire; 
mot à mot le palais du ſoleil. Ces mots ſe trouvent dans les 
langues de deux dan tres ee les Hebreux et les 


Veruriens. 


En Hebreu Ain ou in 1 foleil, et "link. (via. Caſtel. _ 
p. p. 344) un bps Les Peruviens Wee le ſoleil In-ti : 


tt 
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(ile grand il); leurs Empereurs, Iu-cat, mot i mot Enfans du 
Soleil, comme les Rois d Argos 8'appellotent Bel-ides, Enfans 
de Belus ou du Soleil; et le palais de leurs Hcas s appelloit In- 
ca Pir-ca. Ces ne ſont pas les ſeuls mots Peruviens qui ſoient 
Orientaux. Hiſt. Alleg. du Calendrier; M. de la Condamine 


dans ſon Mem. fur les anciens Monumens du Perou ; Mem. 
de Berlin pour Tanné 1746. 


Quatuor igitur Mundi plagas perrafit primigenia hi lin- 
gua. Et vero eum unus Mortalium Parens Adamus in Ori- 
ente fit Creatus, atque ex eodem in cæteras orbis partes primi 


= populi migraverint, plane credendum, eos linguam ſuam ad 


illas traduxiſſe, quæ ſera cum ætate corrumpi poteſt exſtir- : 


= pr penitus non n fi a eſt in 3 mortalibus. 


5 ere rennius, 9 7 
N noc imber i nec * auen. 
Auſit diruere. 5 


55 — Sinenks « cum Arabica convenientiam n præ- 
tereo. Nam cùm exemplis mihi agendum omnind foret, ni: 
mis longus eſſem. Quod anguſti ſpeciminis hujus limites non 


finunt. © Confale igitur, fi TOY" hac de re . Crit. Reip. 
3 Liter. t. II. IV. V. 5 


Gronx 14, Laus et Honor S. S. et inDrv. TRiNITATI. 


Q 


ERRATA OPERARUM.. 


BY . bs Pa 1, Leg In titulo pro Invitulo. 

$ BY 1 "ag: 1 lin. 14, leg. Arabicam. 

| . — 7 Wi JW 
. 32509, le Ta; pre . 
A „ 1 induſium E . 

| 5 TE lin. 13, leg- grand pro grande. 
F | Re FFF Tos - 79, lin. 11, in not. leg. e 
3 N . 8a, lin. 7. leg. evincet. es 


= 5 | Alia Leviora 6 quatirrepleruat, menda genus, fact ae 


| Adde pat vacem vinum, 5.4 41. I 5, necnop Lat, senen. 
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 ETYMOLOGICUM PRIMUM, 


. O0STENDENS 


Affinitatem L. Lar cum Arab. vel Perf; 


„„ CORUM. Ab Ar. carm. Gol. p. 1397. 


5 ns : A D TT” 
——_ ADAMAS. Nv, Donar. 
po * Au = EE” 
 #QuUs, Ab Ar. bal, rede dale dde 51 e 
nn, 3 
vf 


x56 ͥ 
A * 


AER. Ab Ar. aiar, idem ſignificante. V. Gol. 
p-. 198.—Mirè le torquet Plato in Cratylo, 
circa et ymologiam hujus vocis, plureſque affert 
ingenioſas quidem, ſed minus ſolidas deriva- 
tiones ex L. Græc. depromptas, cum tamen 1|- 
lus origo, ut vidimus, Arabica fit. Convenit 
autem Ar. azar cum Hebr. aur. nec non Syr. 
air, i. e. aer. Hin manarunt It. aria, Luſ. 
ar, &c. 5 


ATA 


Tas. Ab Ar. ld; certus numerus, pec. æta- 
tis, quam quis putat. Hine manat Luf. idade, 


et — a” V. Gol. Les 438355 
1 ETNA, Cons in Siedlia. 3 Ab Ar. aton, bene, 


et 1 iple 1 in n fornace ardens. Gol. 1 14. 


| 1 * 

RICA. F. Park Au. 

5 5 A'S 0 7 
AGGER. Ab Ar. re, idem m Ggnificante, f * 


6. p. 77. PE 
G1 


ETYMOLOGICUM PRIMUM. 3 


—— 0 1 
- AGILIS. Ab Ar. agil, — properans. G. 
3 55 
. "Ab © e 
ALCHYMIA. Luſ. &c. Ab Ar. Kita, « et lie» a 


v. kami, texit, celavit. Sic appellata 28 eft 
5 ars occulta. 


1 


AL O. Ab Ar. ala alere, nutrire. . Gol. 1 ”— | 


1672. 
AMA 


5 AMARUS. Ab Ar. amarray. amarus fut. Gal. Eo 


1 2208. 
A M B 


* AMBARUM. Ab Ar. i 3 F 
. 9ꝙ?ÿàm Ab Ar. „ V, Gol. p-. 26. OP 


6 nA. Ab Ar, anmaty ien Ggnificane. 
AMM 


„öÖ̈ ́ ᷣͤ i 


1 
AMMI, vel AMMIOS. Ab Ar. ammus. Gol. 
_—_e_ 
5 ANS :- - 
AMOMUM. Ab Ar. hamam. Gol. p. 649% 
= AC © . 
- ANCHORA.. V. Gare, * | 


ANEMONE. Ab . argamone. G. p. 73. 5 
So En, * NI : RS 
ANISUM.. "is It. aniſe Ang. ab Ar. 
e Ts anjfon. Caſt. " 59. 
A Ns A. V. au. 
**VV. VL Nr . 
5 ANTIQUUS. Ab Ar. "atik, vetuſtus, antiquus. 


1 Nanalatio, ut alibi probaxi, non mutat radi- : 
cem. V. Gol. * N 
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44: 
5 APER. Ab Ar. fer. Gol. 1605. 
1 7 5 
APIUM. . Fun Alu, Lat. ; 
+ * CC 


ARA. Ab era-t, i. e. ben, caminus, locus om 


nis ubi accenditur, alitur, aut fovetur ignis. Le 


8. * 8a. 
T Er © 
ARQUATUS MORBUS. Ab At: Wan. VN. - 
Gol. Pr 75˙ „ „ 
4 R EX 


” ARRHABO. Ab A: actos, quod | eſt Perf. „ 


bon. V. G. 2 64. et Caſt. p · no 
. ARS 


L ARS. 4 Ar. arz, terra, quia Sc. das cultio : 


omnium prima fuit. 


ARSENICUM. Vox compoſita ex he zar, mor- 5 


dere, et nag, celer, quaſi dicas, celeriter more 


dens, vel occidens. * Gol. * 1092, 222 


F N 
Gol. tamen ait eſſe Perl. zarnieg. V. 1096. 


Quid tandem ſi dicamus eſſe corruptam vocem 
ex Perſ. zabrnac, 1. e. venenoſus p 


A RE 


ARTE RIA. Lat- et Grzc. ab Heber. ret, fiſtula, 
canalis, [V. Caſt. p. 3535. ] quod reſpondet Ar. 
reuat, i. e. fiſtula, canalis, foſſa per quam con- 
fluit aqua. Gol. p. 1057. Cui voci Græci præ- 

poſuerunt lit. a; et addiderunt Grec. termina- 
tionem era, ita ut primo evaſerit a-ret-eria, de- 

inde a-rt-eria, quæ fic appellata fuit, quia eft 
canalis per quem fluit ſanguis, non autem quia 
receptaculum aeris eſt, ut ridicule hucuſque 
dcrediderunt etymologi Griptores.- _ 
5 De prefixa lit. a, jam alibi exempla i in hoc ſpeci- 
mine attuliſſe me memini; ut azeite Luf. ab Or. 
zeith, oleum; anas Lat. a Græc. ela; N EE 


8 fore Gall. &c. &c. 


5 AE . 
ARX. Ab Ar. Hers. locus munitus, n 


refugium. A. v. Haraz, cuſtodivit; et cum 
media n, _— munituſque | fuit. Gol. 


”—— 


bs. 


ASI FRE 
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e = Bt 85 
ASINUS. Ab Ar. et Hebr. azn, auris; quia 
quia nempe longas habet aures. Hinc anſa, 
* — facta tranſpoſitione lit. 


"TY 
ASYLUM. MN. Hhoa. = 


8: 3 * 


ATRIUM. Ab Ar: foron, Alem ſignificante. Nee 
obſtat lit. a, que prefigi ſolet, ut ex exemplis hoc 


in ſpecimine allatis ſatis conſtat. Accedit ety- 

: mologia a nonnullis approbata, qui a dar, ſire 5 
Aar, 1. e. porta, atrium derivant, quique eam- | 55 
dem lit. a prefixam eſſe fatentur. Magis tamen 


mihi placet quam propono etymologiam. Notio 


quippe verb. rar, * quo orit ur toron, ſita eſt | 
in appropinquatione et vicinitate. Eſt vero 


atrium contiguum domui. 3 G. 1489. Hinc 
adro, Luſ. 1. e. atrium templo contiguum. „ 

ATROPOS, [una Parcarum.] Ab Ar. —_ 1 

amputavit; quod eſt hujus Parcæ munus. : 
Farce, ra 


= 


)JJJJ%%%%S ECLIMENW 


A VE 


AVEO. Avidus, ab Ar. ava, amavit, defi dera- 
vit, voluit, cupivit. Gol. 2594. 


"2A VT | 


 AVIDUS. 8 Aveo." e 
AVIS. Ab Hebr. Syr. et Kthiop auf, avis. OR 


cedit Arab. af, i. e. imminut avis ſupervolitans. 


* Caſt. * PO 
AULA. v. . Bali, Ie. 


Av * 


AUT: ye ou Luſ. Ab Ar. au, aut, ad. ths 
AUTUMNUS. Sunt qui a Lat. auctus et tempus 3 
vocem hanc derivant. Alii vero a Binomio Or. 
ab, fructus, et tum, perfectus, maturus, illius 
originem repetunt; ego vero cenſeo potius ab 
Ar. athmar deducendam illam eſſe; five vox 
_ atmar. accipiatur pro infinito, vel nomine act. 
v. tabmar in iv. conjug. [fub qua extant ſe- 
quentes notiones: plenus fructuum fuit, fructi- 
fer fuit, fructus aluit, tulitque arbor. Vid. Gol. 
. * 443. 13 five ” Pppl. nominis tahmar, 1. . 
5 fructus. 


br rMOLOOICUN PRIMUM, 3 


fructus. Nec obſtat lit. r in As. v v. ſrequens 


quippe ejus commutatio eſt cum lit. „ in omni- 
bus ferè linguis, ut in 


Græc. doron, Lat. donum. 

| pleres, e plenus. | 
meins, dan. 
L 


Lat. carmen, et germen, ro canimen, et geni- 
Be = Gram. Rd, P- * 
It. derrata, Gal. denree. 

Sued. ſen, Lat ſerus. 


Pechluan. Khonſand, Perl. Khorſand, contentus. 8 


Kand, Perſ. Kard, e | Quod N vero ad = 
lit. * interjecta ea eſt, quemadmodum ex Græc. 
* apeleion, .Lat. formarunt caupona; ex caſtus 


Germ. formarunt Kauſch; ex Gal. valet, ava- - 


ler, devaler, Burgundiones | formarunt vaulo, - 
evaulai, devaulai, & c. ; 


— 2 — „% „„ MW 


1 


Bini 3 It. „ 
eee e Ab Ar. Ballan. col p. 344. 


3 BAR 


. 319. 


10 8 „„ E N. 


VAL 


BARBITON. Eft Perſ. V. Gol. p. 1119. 
BARO. Ab Ar. _ fatuus. Gol. p-. 22 * 


8 4K 8 


| BASANUS, vel BASAN'TIS apud Plin. quod eſt 
Græc. balanos, lapis Lidius. Ab Ar. mahana, 
tentavit, experimento probavit. Convenit cum 
Hebr. baban, idem ſignificante. 


BASIARE. Ab Ar. baſz, quod eſt Perf. bufidan, 


 ofculari. Hinc Angl. ts buſs. 
BASILICUS Lat.  Bafileios Græc. Ab Ar. Bail, 
e 4+ vi ſtrenuus, heros; cujus verb. ſignificat: 
ſtrenuus fuit; et in iv. conj. Prohibuit, incolu- 
mem ſervavit, &c. : = 


1 * 


| BELLUA. f. Kb. Forte ab Ar. bal, 8 


ei, A voracitate igitur ſic dictam puto. Ab 
Ar. v. derivatur Bulao, i. e. helluo, quæ Lat. v. 

ab Ar. quoque fluxit. A enim h et b, 
Vide _ dixi ſub v. brenhas Luf. et Gol. Þ a 


ETYMOLOGICUM PRIMUM mw | 


BER 


| BERNA, bernenſis, bernici. V. Brenhas, Luſ. 
BERYLLUS. Ab Ar. et Perſ. balur. e | 


© Oo has 
| BON 


BONUS. * Immanis. 


5 BORAX. Ab a; 1 et Perl. berab. 0 
Sol. * 4605 et Caſt. 149. „ 


: B 0 3 


” BOSPHORUS. V. Albifeira. Luſ. 


BUB 


; BUBULCUS. 1. ziele. Yam « compoita ex bos | ” 


et falhin, quaſi dicas :  bobus fulcans. Ab Ar. 
Falaba, ſulcare, arare. . Gol. 5 1822. Hine 
manarunt 
Angl. To balk, imporcare. 2 
LO = porca, ſeu lira, 
To Len arare. 


„ 6 1 N E N 


5 v £ 


BUCENTAURUS. Korte ab Ar. . Hon, Segus 
navis marine, navigium, ſapha. S. p.. 349. 
Hine — buſs, iim. e 


B 9 


— 


BULBUS. Ab. Ar. et Perl. bales. a 
r . 
5 BURDO. Forte ab Ar. et perſ. barzun,, rel ber 


dun, jumentum tardius incedens. 


1 


BYSSUS. Ab Ar. buſs, PAP goſſypium Lani. : 
cat, ut oſtendit- CL. D. Forſter. Hinc fluxit = 
It. moſſelina, Lacta commut. labialium. . 


5 ow? Gol. » 268. 


CSE 


Cache. Ar. cabeab, | Vague vox bor. 
mata eſt Per onamatop. 5 


5 NI 


ETYMOLOGICUM PRIMUM. tz; 
"x 
CADUS. V. dae, ang. 


c * F 


EAPULLA, cæpe. Cipola It. Schal Hiſp. ab 
Ar. et Hebr. baſal, cepe. Per tranſpoſit. lite- 


5 = rarum. Caſt. 407. vel i ma vis a Perl. *. 


Ca 


: CEREMONIA.. Non eſt dubium, quin Latini 


vocem hanc ab Etruſcis acceperint. Derivatut 
autem illa ab Ar. Chald. et Zthiop.. chern, 


I. e. inviolabilis, ſacer, facram, quod non eſt 
promiſeui uſus, Deo devotus. ; * 


. 


| CAESPES. Ab Ar. haſb, 1. e. 1 i 


ant quælibet illi ſimilis res fiſtuloſa. Unde ma- 


navit 4abſas, arundinetum, vel locus aliquis,. in 


quo quælibet alia res fiſtuloſa crefeit. V. Gol. 4 
P. 1914. TY 6 
g CATERA.. oe Calbeta. Luſ., 1 
gp Nö 


3 SPECIMEN 


ELL 


CALAMUS. Ab Ar. et perl. halam. G. 1 18 

CALCITRARE, Calx. Ab Ar. kalaſh, calcitra- 

"vt; V. Gol. p. 1955. 

| CALUMNIARL Ab An. et Hab halam, vul- 

neravit, ignominia affecit, locutus fuit falſita- 
tem. N 

1 8 ALX. Ab. Ar. Ris. 6 20 38. 


CAM 


CAMELUS. A, giamal. "Gol: 531. 
(CAMERA. Are Vitruv. V. Camus. 
CAMMARUS. V. Camus. . 


0 © _ 
= _ CAMUS. Kemos Græc. ab Ar. las, 3 


V. Gol. p. 2061.  Hazc autem vox, et quam- 
5 plurimæ aliæ, quarum nonnullas infra jubſici- | 
am, a Primit. Cam, ſeu cham, vel chan, [al- 


ternant * & n, ut alibi dixi, ac exemplis 8 


1 mavi] i in varriis L. L. derivantur. Porro prima- 
ria v. Cam, &c. notio ſita eſt in curvitate, ſinu 


et concameratione, ex qua manarunt notiones 
IT tegendi, celandi ac operiendi ; 3 quz primitiva 


| _Notio aſſervatur in Perf. cham. [quod eſt Hibern. 
— cam, | 1. e. tortus, replicatus, curvus, aduncus. 


0% Tec- - 


ETYMOLOGICUM PRIMUM., =; 
2. Tectum domus dorſo aſinino ſimilis, domus 
zſtiva. 3. Laquei illa pars, quæ collum cingit, 
ct annulo, per quem funis trajectus | laqueum 
ſacit, proxima; necnon in cam, 7. e. palatum, 
; quod etiam vocant /akf, dahn, ad verb. tectum 
oris, Angl. h " of the mouth] a concamerata, 
nempe forma. . Cubitus, a curvitate e. 5 
Caſt. p. 243, 8 Ex quibus manarunt. 

perſ. Cam- an, Turc. keman, arcus, [ob curvita- 
tem. | TAL 
Camer, pons arcuatus. 25. . 3 8 
tura arcuata, fornix. 4%. A monte divi- 
ſa rupes, pec. convexa. 3k Arca, 8 
N cænaculum, &c. Þ 
467. 5 
Camar-cove, montis pars patens in GE ID 
"x. Por teſtudinei, hve pateat tranſitus, 5 
diet non. 5 
Os manica. 
Chamah, domus, tentorium. Cat. p- APY 5 
Affinis vox eſt Ind. chom domus, et Sin. : 
chom palatium. 5 
| Chaneh, Americ. caney, domus in genere, - 


9 tentorium; et cum ca-man, 


ſinuoſa et curvata a pars arcus inter cornu 
et manubrium. 3 . 
Amen. 


16 SP: RE N BN 
Armen. camar, Chald. camaron, fornix; et 
hinc camara Hiſp. camera It. chamber 
Angl. et camera apud Vitruv. 
Lat. Camerus, et camurus. Camillum, [apud feſ- 
tum. ] Vas ita dictum quia, nempe, tec- 
Fin portabatur 1 in nuptiis. 
Campana. . Comp. ex cam, et Pan, Vas 
Celt. quod extat in Angl. pan, in Luf. 
. panela, It. pignata, et pentola. 

Caminus, propter fornicem, qua tegitur. 

Hinc Gal chemanee, et It. camino. 
Cammarus | [a concameratione.] "Th; gam- 
bero, Hiſp. camaron. 

=: Camino, caminatus. 
Hiſp. Cama, lectum, quia, Sc. in illo te&ii | jacemus. : 
Camiſa, Gal. chemiſe. A tegendo. 
Ital. Cam- auro, quaſi dicas aures tegens. 
Cam-aglio, collare. + 
Camsuffare, caput obrolvere, obtegere, ob- 
_-_- mwbere. 


Gam-ba, Celt. gam-be, Gal. jam-be ; 8 prop- 1 


ter angulum, ſeu curvitatem, quam for- 


a 

Can-ova, cella penaria. | 

i Rs gh Hiſp. caminar, al. cheminer, 
A nempe crurum ope ambulamus. 


Hinc 


ETYMOLOGICUM PRIMUM. 7 


Hinc cammino et Hiſp. camino, Gal. 


chemin, via, * per illam ambula- 
mus. 


Lul. Cambayo, Lat. Feunbes, a curvitate nempe 
crurum, Lat. quoque v. a primit. _ 
derivatur, præfixa fibillante „ ut in 
Cerbere, fculpere, 1-calpere, f eras = 
ulus, {-quama, quæ v. derivatur etiam a 
primit. Cam. V. Squama. 
'S-camanes,. quam v. vid. fuo loco. 
Camba, canthus. Cambo, uncus. 
Accedit Ar. cham, ſub cujus derivatis extant 

ſequentes not iones; tabernaculum con- 


arborum ramis compatia, & c. V. Gol. 
p. 783, et v. camm. 2060. 


Ital. aut Luſ. cambo, quæ additur lit. ). 
| hac enim attrahitur Lficut P] a lit. . 
585 ut in 5 
Lat. gremium, kt. 1 
Lumen, Hiſp. Lumbre. 
Homo, Hiſp. hombre. 
Humerus, Græc. et Goch. em, Hiſp. Hom- 
bro. 


Umbra, Grace. omera. 


5 Fans, 


ſtruxit; et tabernaculum, caſa omnis ex 


Non officit vero derivationi vocum 8 5 


„ ine 
Fames, Hiſp. hambre. 
Femina, Hiſp. hembra. 


Angl. to ſeem, Gal. ſembler, It. ſembrare. 
Ar. amr vel emr, Lat. — &c. &c. 


CAN 


CANCAMUM. Ar. cancam. Gol. nb. 
- CANDO-SOCCUS. Ab Or. ſouk, ramus. [V. 
Caſt. p. 3711] et cahd [naſalando primam] 

— mag £4 V. Caſt, p. 1709. Porro ab 

eodem hoc verbo, facta on, prodiit « con- 
5 dere Lat. 5 5 
CANNA: Ab Ar. canat. Gol. p- 1974. "Ou 
-; ans. . dd. 


1 CANNABIS. A Perl. Canab. Caſt. 4 470. 
CANTARE, canere, a Celt. can, "od 4 IL . 


tur in PaC. chan-dan, 1. e. cantare, recitare. 
Poorro Celt. can pertinet ad can ſignificantem 
cannam. Notum autem eſt ex cannis prima | 
conſtructa fuiſſe inſtrumenta pneumatica. Sic 


” apud Arabes kanat eſt haſta, quia ſc. ex kanat, 1 


1. e. canna fieri ſolebat. V. G. 1974. 
Quod ſpectat ad cant-are, lit.: aliquando a attra- : 
hitur a lit. u. Vid. Aentiri. 
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1 12 c A TP. | 
CAP- 10. A Celt. cap, quod extat in Ar. caf 


manus; quaa ſc, manibus capimus. 
CAPSA. V. Caſa, 8 f 
CAPUT. Ar. cab. G. 184 2. Hinc cabo Hiſp, 
et Lul. caporale N. e Angl. dux, prin- 
ceps; * eſt etiam altera ejuſdem Ar. v. bg- 
nificatio. 


Cc A R 


ces, A On. chef, vel chard, vel charp, 


7. e. acutus, penetrans. V. Caft. p. . et 
. 1 Hine ſharp Angl. acutus. 
CARBASUS. Ab Ar. et Perf. kirbas. 


2017. 


V. 6 61 


. CARMEN. V. . Lat. 


CARNIFEX. Ab Ar. carnaffa. Gol. 2023. 


| CARPO. Ab Ar. charf, decerpft frudus. G6) ” 


CARTHAMUS. Ab. Ar. — 8 
CARY OPHYLLUM. Ab Ar. Karanfol. Gol. 
1888. Hine garofano | It. 5 


5 8 a5: „„ 
INES CASA, 1 Hiſp. &c. Theuton 3 a Celt. : 
cas, manſio, habitatio, capſa, a tegendo Sc. quæ 


notio as 


20 FCC 
notio extat in Ar. caſa induere, operire, tegere, 
quod eſt etiam Hebr. Chald. et Syr. caſe, V. 
Caſt. p. 1766 et aq. Hinc derivantur | 
Angl. caſe, 
Hip. e. „ 
It. cafſa, J . 
| Caſ-eus, a forma Se. in qua formatus ; [formag- 
 gio It. formage Gal. } queſo Hiſp. Kass Germ. 
Cheeſe Angl. quejo Luſ. 55 
5 It. caſacca, Luf. caſaca, Theuton. kaſak, keſao 
Ar. veſtis, indumentum. 
— Hiſp. caſcara et caſca, Angl. baſk, Gal. Gouſle, 
ä putamen. ” 
Angl. hoſe, It. uoſa, tibialia. „%%% ͤð⅛ ͤVĩ˖)) a 
Angl. houſe, domus; per commut. lit. cum , 
ut in Gal. corne, Angl. horn. e 
Perf. cazoni & caſua, cada ſeu domus arundinea, 
et tectum. Caſt. P. 45 55 —_ et cabanabs, go. 
- mus quævis. 83 
- Lat. Caſtellum, caſleris „„ 1 
i Ciſta. Græc. Liſte, Theur. kia, Ang. 
Ceſtus. "Orme keſtos, ex quo inch Lat. af 
-. a [modeſtus i in ſenſu moral! | quaſi dicas, 
decenter veſtitus, et qui operienda operit. 


3 Caſtor, quia Sc, caſas in aqua AAifcat. 3 
luis, 5 
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Caſtula, ciſterna, ciſium, coſtæ, ab includen- 
do Sc. continendo, obvolvendo, ac veluti 

in arcam condendo. 
Perſ. keſhti, arca, navis, et cingulum circa indu- 
r - 
Heb. Chald. Perſ. et Ar. kis, crumena, loculus, 
e, 
Ar. et Perſ. cas, poculum, cyathus. 
Lat. Saccus, per metath. 1 


Gal. Cacher. 


„ 
_ CASIUS.. V. Caucaſus. 


| CASPIUM [mare.] Sie dium quia firum eft 


| prope montes Cafpios. Porro Caſp-ius vox eſt 


compoſita ex Perl. cau, mons, et aſp, equus, 
quod ad lit. eſt mons equi. Extat autem in SSsu-—— 


5 ſiana altiſſimus mons Cau-aſp appellatus. . 
5 CASSITERON. Quia Sc. ab Inſulis Caſſiterides 
appellatis vehebatur. Porro vox. Calſiterides 6 
com poſita eſt ex Or. cas, vel caſt, terminus, 


finis, extremitas, et erd, terra. Ad lit. 1gitur ” 


vox illa eſt remotiſſima terra, ultima terrarum. | 
V. dicta ſub v. caucaſus. 5 
CASTOR. "Tn Caſo. 


„% kz cin in 

8 
CATARACTA. Ab Ar. katar. G. 1926. 
CATINUS. V. Cat, Angl. et Gol. bY 2002, 


c A V = 
© AVARE. Ab Ar. kaba fodit terram. Accedit 


Perl. cavi-dan. 


| 0 A v 
CAUCASUS. Vox compoſita « ex Perf. cau, mons, 


et Ar. cas, i. e. extrema pars rei cujutlibet. „ 
e 1767. Nihil ultra Caucaſum priſci : 
noverunt. Hinc derivatur Cafius, nomen duo- 
rum montium ſeparantium Ægyptum a Paleſti- 1 
N na, ac Paleſtinam a 1 0 


5 e f 
= CAVUS. Ab As; _ pro gauf, concavus s ſuit, 1 
cavum reddidit, &c. V. Gol Þ. £7 56. De | 


commutatione autem lit. c et 8+: Vid. ſub voce 


Crimen. V ab Ar. kaba. V. Cavare. = 


FE 
CEDRUS. "ub Ar. Fa fab. quo. extant no- 


tiones roboris, excellentiæ, uſus, eſtimationis, 
magno in pretio habendi, &. Notus autem 
uſus e 
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uſus eſt illius materiæ ad conſtruendas naves 
apud Phænicios. Nota præterea ſunt apud 
Romanos Scriptores carmina cedro linenda, 
cedro digna laqui, &c. Hinc igitur repeten- 
da videtur hujus vocis origo potius, quam ab 


—— ut * CL. Gebel. 


0 „ 
CENSUS. Ab Ar. canaz, thefaurifavit; tk. 


"a demerſit in loculum. Hinc manavit canz : 


| theſaurus, res recondita, aurum et argentum. 


1 5 CENTUM. 2 Celt. cat, [quod afſervatur in 


Perf. fad] facta naſalatione. Hine quoque 
b Grac. e-katon. Vid. Land et ſub 555 


v. etymologia. 


Br 


= CERASUM. Ceraſa It. a Perl. careſeia. Hine . 


cherry Angl. V. Caſt. 426. 


CkRATIUNI. V. Suilate, Luſ. 


CkRCURUS. Ab Ar. kerkur, magna et + longa 


navis. Gol. 1877. 
CEROTUM. Ab Ar. kirotion. Gol. 18888. i 


Hine It. ceroto. 5 


cES 


24 VVV 


= S B 9 
5 CESTUS. V. Caſe, Lat. 


0 E * 
CEVA. V. Gau, Angt. 


CHA 


. CHALARE. . Calare kk 15 

CHALCUS. Chalcos Græc. a mbit fic dic- 3 
tus. Nam kark Ar. eſt ruber. De commuta- 
tione lit. / et r fatis jam dictum ſub voce lirio 
et alibi. Solum addam Orientales charcedon, 5 
8 earkedon, urbem uppers, quam r nos 


_ Mthiope 


Chalcedoniam vocamus. V. Gol. p. 202 3. 


5 CHARTA. Carta It. Ab Ar. cartas, "Gal. 


cx 88 
. CHARUS. v. Puleher. 


ec no 


5 | CHOREA, yy Puto e a Perſ. coroz, . ; 
- is By a cantus, ſaltus. V. Fes "Y 457. e 


5 CHYMIA, eſt As, 8 Gol. ; 


dds ra. v. 


"exe - 
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2 5 


G20 


CICER. V. Chics Hiſp. 
1 N 


CINARA. Ab Ar. kanarit. E 1. 
CINIS. Ar. ſinao. G. 1386. : * n. 
CINNABARUM. A Perf. canbar. Caſt. 430. 


* 1 


| CIRCUM. Circus, circinus, circulus, | Cirrus. 


. Gorra wh. 
EO c 1 * 
V Caſa Lat. ciſterna, cifum, ib. 


„ 


crruaka. Ab Ar. Kinnar, idem ſignificant, 


Cor 


COENUM. Ab Ar. tin, n+ eſt etiam FOCAL 


„ Lutum. Obvia * eſt alteryatio | lit. 


„„ et & ut fit 1 = 
5 Lat. ambitio, "os ambicion. 


u 
5 converſatio, ” 3 


„%%ͤͤö SPB C-1-MBN 


Lat. infantulus, It. fanciullo. 


_ caput, Luf. cabeca. 
puteus, - Poco. 
Polon. cel, EGræc. telos. 
celnica, 9 telos et teloènion. 
cegla, Lat. tegula. 


Itali pronunciant c ante e et i tanquam tch; ſicut 
Angli pronunciant i in v. patience, action, Se 


15 Falluntur tandem qui coenum a Græc. koinon de- 
ducunt. Non enim a notione morali ac ſecun- 
daria, qualis eſt illa profanitatis et impuritatis 


indicata a Grec. koinon, oriri poteſt coenum, 


quod phyſicam Luti notionem præ ſe fert. V. 


dicta ſub v. harm Angl. Optime autem a coe- 
num derivatur obſcoenus, not io Sc. moralis im- 
puritatis, a phyſica notione coeni, ſive Luti. 
Niſi mavis eamdem vocem derivare cum cl. Ge- 
bel. ab ob, et Sabino ſcænus, Immundus, quæe 
Sab. vox affinis eſt Ar. inns, i. e. . in- 


: honeſtus. 


E 0 6 


cocrro. Ab Ar. hog, intellectus, ingenium. 
Hinc manat. hojvat, 7. e. homo, fic dictus ab 
3 ſeu cogitando. Porro 5 etc alter- 5 


nant, ut in 


35 „ e 
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Lat. hædus, Angl. kid. 
calamus, Germ. halm. 


collis, Suev. Hol. &c. &c. 


Hine fluxit quoque Gre. — cogitare. 


e 


26-0 L: 


= COLICO dolore laborans. Ar. coleng. Gol. Pf 


1983. 


„„ Ar: kollat. „ 
1 COLOCASSIA. Ar. culcas. Gol. p. 1958. 


0 


CONMEDIA. Kom-ddia' Græc. Vox compoſita 


ex Græc kom-o0s, [z. e. conventus feſtivus, ſeu 


multitudo populi congregati leſtivitatis, ſeu hi- = 


laritatis cauſa] et ode, cantus. Erit igitur co- 


media conventus populi, in quo, qui artem lu | 


dicram faciunt, cantant, aliaque agunt, ut riſum 
moveant, ſpectatoreſque lætitia perfundant. . 
Porro Græca vox kom-os manat ab Ar. kaum, 
7, e. populus, homines, virt, eorumye c#tus 


aut mulierum. V. Gol. p. 1983. 


Accedit alia vox Aab nempe, mo- kam-at, 7 . N 


conſeſſus, et cætus hominum, ſermones qui as 
| habentue, et tandem modi muſici. * Gol. 


SON 


SPECIMEN 


Cc O N 


CONDERE. V. Candoſoccus. 
CONSILIUM. Conſelho Luſ. Vox compofita 


ex Ar. canas, congregatio, et ſal, interrogavit, 
Unde ad lit. erit congregatio interrogationis, 
ſive in qua interrogatur, ſeu petitur conſilium. 


V. Gol. P. 2070. 
| CONSUS. Nomen Neptuni Equeſtris, i in cujus 


honorem conſualia celebrabantnr ] VOX compotita - 
ex duabus orientalibus, nempe, cun, i. e. ſta- 
bilis, firmus, et ſus, 1. e. equus. Vid. Caſt. 
r 8 
: CONSUALIA igitur Feſto illi reſpondebant l 
Arcades antea celebrato, quodque [V. Dion. de 
Halyc. E. at Hippocratia vocabatur; quæ 
e pariter componitur ex hippos equus, et kra- 
"20s potentia, robur. Greca 1 igitur vox tranſlat io 
et Ot. vocis conſus, quam Latini retinuere. 
Cum autem Or. origo vocis conſus ſenſim 1 igno- 
raretur, ac, neſcio quam affinitatem, cum Lat. 


| conſulo illam habere putarent; Neptunum con- 


ſiliorum Deum conſtituerunt, ac vane ſpiritum 


torſere in illiuſmodi appellatious arigine in- 5 


** 


cor 
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C O P | 
| COPHINUS. Ab Ar. kaffat idem ſignificante. 


8 0 R 
| CORBONA. Ab Ar. corban, oblatio, quod of- 


fertur Deo. Hinc prodiit acceptio ejuſdem vo- 
cis pro the ſauro ubi illiuſmodi oblationes aſſer- | 
vabantur. 


CORONA. Fate ab Ar. kinds, 1 quo . 


tant notiones potentiæ et prevalentiæ; unde 
manavit karan, 1. e. imperator. V. Gol. p- Fo 
1896. Corona igitur fic videtur appellata | quia 
eſt regum vel imperatorum inſigne. Hine quo- 
que fluxit Græc. Kairanos, princeps, rex, do- 
minus. Niſi mavis Græc. v. a Græc. korn, 


N quod eſt Ar. karn, i. e. cornu, derivare. Piet 


0 namque ſemper cornu roboris et potontiæ ſym- © 


| bolus. Quapropter Brcornis appellatus fuit A- 


lexander Magnus, cornutaque in numis extabat 
ejus effigies, quod Orientis et Occidentis 8 


fuit. Vid. etiam Gorra Luſ. „„ 

CORUSCARE. A Perl. chor, quæ off VOX con- 
tracta ex chorſhid, Sol. Perſica porro vox con- 
venit cum Hebr. chors. V. Caſt, d 1:409- | 
Hinc Græc. Mruſos, 5 8 aurum. | 


„„ 


% SPECIMEN 
CORVUS. Ab Ar. ghorab. 

7 ES 3 
COSTA.  V. Goo Lat. 5 
COSTUS. Ab Ar. cot. Gol. p. 1904. 


C 3 A 
CLADES. Ab Ar. calat, interitus, clades. Calt, 


3357. 

cLARUs. V. Gra . VV 
__ _EEAVIS. Affinitatem aliquam habere videtur 
cum Perſ. Eid. 1 = 


125 1 7 * e = 
CLIBANUS. Forte ab Ar. + labban, coxit  lateres. , 

1 CLOTHO. Une: Parcarum.] Ab Ar; os; 
- ys; quod munus eſt hujus. parce ; colligit 

nanque et obvolvit lanam colo. V. Parce. : 

i „%%% 

CRAMBE. Eſt Ar. et Per. kirand, v. 8. 

; 2016, et 2026. . 

6 R E 


CREDERE el Perl. curnidan. 5 
oY CE- 


ETYMOLOGICUM PRIM UM. TE 


CREPERUS. V. Crepuſculum. 

CREPUSCULUM. Ab Ar. gharab, occidit fol. 

In illius derivatis reperiuntur ſequentes notio- 
nes, Sc. occidens, occidua pars, veſperæ, ob- 
ſcuritas, &c. V. Caſt. * 2888. Hinc crepe- . 


rus et crepuſculum. 


. 


. CRIBARE. V. . It. 


| CRIBRUM. Ab Ar. gharbel, Perf. gharbl. V. | 
Crivellare Ital. | 


CRIMEN. Poſſet ſane hac. V. iw ab Ar. . 


harm, delictum. V. Caſt. p. 1404. Nec ne- 
gotium faceſſere debent dale utriuſque vo- 
cis, c Sc. et 5 quæ cerebro commutantur, in 


Ar. habel, Angl. cable. 
Sued. hol, Lat. collis. 1 5 
Angl. horn, Lat. cornu, &c. cc. 


Verum magis mihi arridet v. crimen derivare ab. : 
Ar. germ, 1. e. crimen commiſit, delicti reus 
. fuit; 1 unde prodiit germon, crimen, delictum. 


V. G. p. 496. Notum enim eſt olim apud Lat. . 


lit. c pro g adhiberi; ut patet ec inſcriptione 


5 inciſa 1 in columna erecta D. Duillio, ei, qui pri- 
mus Carthaginenſes navali prælio vicit, ubi le- 


| oe: 


 leciones, maciſtratos, Cartacinienſes, N 
pc 


. CULMEN. . * Luſ. 
eres, . Acutilar Luſ. „ öoiãidg 
: CULUS. A Perl. cun, podex. facta Sc. commut. + 


-  CUMINUM.. bb Ar: Hoke. © Ver: . 5 


3 SPECIMEN 
pucnandod, &c. pro legiones, magiſtratus, Car- 
thaginenſes, pugnando, &c. quapropter Plut. 
in queſt. Rom. ait Lat. macellum elle Græc. 
SO 
c R ; 
CROCUS. Ab Ar. korkom. Gol. p. 2024. 
n * R vg 


CRUS. Ab Hebr, Chald. et Syr. cuts crys, U- 


bia. Hine curvare. V. Caſt. P- 1814. et ſeq: „ 
Accedit Ar. curao tibia, pars cruris tenuior. 


| CRUSTUM. Ab Ar. korſt, cruſtulum panis, 
giaſtillus. V. G. p. 1886. Hin derivantur 
— crota, Gal. _ Angl. SE 


cc v L 


ES EY Ew. Vs ſub voce Lirio * 
8 1 


Hinc derivantur Angl. cummin, | et Luſ. co- 
minhos. 


1 8 „„ C UN 
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CU N | 
CN. Forte v. | hac manat ab Ar. can, ſub 


quo extant notiones tegendi ad calorem foven- 
dum, necnon operimenti, involucri, et cujuſ- 


 cunque tei ſub qua, vel in qua aliquid recon- 


ditur. Caſt, p- * 

; Tl ___—- 
. CUPRUM. Forte ab Ar. ſafr. G. p. 1362. . 

125 = 4 Y = 
CURDI, Curdiſtania. Ab Ar. cord. v. Gol. p. 


2018. Conjicio i igitur gentem illam ita appel- 


latam propter ejus robur ac ſtrenuitatem i in dee 
3 propelendo ac perſequendo; ; que ſunt N 


notiones Ar. v. carada. 


Accedit Perl. cord Lic e. curdi] quod etiam fignifi 


alt fortis, bellicoſus, ſtrenuus. Caſt. Þ- 446. 
. CURIS aud Sabinos, a Celt. curo, quod aſſerva- 

vatur in L. Ar. in qua v. caur x Rgmſent haſta 
„ Gol. Pp. 4098... | ES. 
. CURTUS. Ab Ar. et Perl. cuta, curtus, bee 
© 7. v4. oe lit. „ ut ſepe fit. Vid. Dumb, = 
SD Angl. : 3 5 
3 CURVARE. v. Our. 3 1 
* VVV 


34 s PE O IM E N 


D A 3 
Darixo. ACelt. dane; vel daphar, : . e. co- 


quere. Accedit deifio | in idiomate vu vulgo 
Gallois appellatur] urere, aſlare ; 2. fulgu- 
rare. A Celt. igitur voce oritur 5 5 daps, 
"Bos pee, quia, nempe, dapinatæ, coctæ et 
apparatæ funt. . . 

Verum hæc omnia a Perl. 4. manarunt, in qua 


extat tab. i. e. accenſio, ardor, calor; item fe- 


bris, tabes; et verb. Een fervere, et fer- 
vidum reddere, candere et candefacere, ſplen- - 
dere, coruſcare, fulgurare, . 
Ex hac igitur voce, quam prae manibus habemus, 
mira exſurgit c harmoniae L. L. ©. O. ; 

cum Celt. et Lat. 
| DAPES. © 2 Don. 


3 D 4 R 
DARE. A Perl. da-dan. T 


5 e : 
DI-ABOLUS: Di-abolos, thats. Ab Ar. . 


ablis, 1. nequam, deſperatus, in quo nihil 


eſt boni, A nequitia igitur ac deſperarione no- 
T SO „ 
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men accepit Diabolus ; quapropter apud Abe 
etiam fine præfixa dou effertur hoc modo ablis, 


. e. diabolus, ita dictus, ut ait Gol. quia de 
divina miſerecordia deſperat. Hinc fluxere 


Angl. devil, et evil; Gal. diable. 
„ „ : 
DIES. Day Aug) dia Hiſp. ab Ar. ils lux, 
cujus 1 v. - daa ſignificat luxit, micuit. 1 
„ N „ 
DILIGERE. Forte a Perſ. dil, cor; quia Sc. 


ſedes amoris eſt. Ex quo Stearns Perl. dil- 


chah, animae e amaſium, et res 


duaevis pulchra. 


D LT 


= DOLUS. Ab Ar. dalon, fans, 1 "Gok 


Þ 2275 _ 
D o N 5 
DOMARE. Ab Ar. tama, ſerrum effecit, i n 


ſervitutem redegit, obſequio fubjecit. . Gol. 7 
407. Hinc taim ſervus. 


5 Porro ex hac Ar. voce manarunt quamplurins . 
cabula; quorum originem nemo, quod ſciam, 


penitus hucuſque detexit, Pauca tantum "_ 
clam. | Ee a ed an on we * 


36 6 E N 
To tame Angl. domare. 

Dompter Gal. id. 

Tamian Anglo-Sax. id. . 
Zaeman Germ. domare vi, vel arte, ut recte in- 
nuit Wachter. 

Tamian, gatamian Goth. domare. 
Damad Grec. id. 


A-damas, vox compos. ex negativa a, et dana, 
aad verbum indomabilis. | 

| Zahm Germ. tam Belg. domitus, cicur. . 
Ram Perſ. manſuetus, cicur, obediens. Hinc ram 
cardan domare, ſubmittere ſibi jugoque, obſe- 
quentem reddere. De promiſcuo uſu lit. d et r, 
Vide quae dixi ſub Lat. voce Hir. ” 


5 Tautem apud Germ. Praecipue, crebro vertitur 


, e - accidit i = 
Tongs Angl. tang Belg. range Cen. Lat. 5 


forceps. 


| Tyd Belg. zeit Germ. tempus Lat. 


Tegula FW Ziegel Beim. 

Ts i teach Angl. „ 
Tolbiak, Tug et Tigur, quae ſunt nomina Wed 5 
rum apud nonnullas nationes, ſeribuntur a Ger- 5 
manis Zulpich, Zug et Zurich. 
Demum ex placido ac tardo aquarum au; non- 
nulla fluviorum nomina a voce Fam derivantur, ut 


Tam- 
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Tam-aga ! in Luſ. 
Tam-arus in Magna Graecia. 
Tam-1s in Pelopon. 
Thameſis, vel Tam-efis in Angl. a cujus "WER 
bus, maris acceſſus ad centeſimum milliare 255 : 
tingit. it 
DOMINUS. Juxta cl. Gebelin derivatur : « Cel-. 

tica et primitiva voce dam ſeu dom, 7. e. alti- 

5 tudo, poteſtas, dominium. Aﬀervarur autem 


primitiva hec vox in Ar. tam [V. Gol. 1481, 
43507. ] ſub qua extant ſequentes notiones : opu- 
lentia, ex{uperans abundantia, prævalentia, 


vincens, ſervum effecit, in ſervitutem redegit, 
obſequio ſubjecit, quæ omnia Dominorum ſunt 
propria. ; Hinc flux 4 | | 


Es, Dame, vel dam, titulus Dei, necnon Regum. 


Gall. obſol. 


LE, Vidame Vicarius Epiſcopi ; : ad ok. Vice-domi- 1 


nus, ſed tantum civilis. Angl. Vidam. 


Damoiſcau, vel Damoiſel Gall. titulus filiorum ” 


equit um. 


Dama It. et Hiſp. dame Gal. matrona,: mist 5 
: femina. Ridicula plane etymologia eſt la _ 
quam 'Hiſpani Lexicographi | exhibent hujus = 


vocis. Ducunt enim illius originem ab Ar. Z 


dama, i. e. lacryma; non ſalunt, ajunt, quia, 5 


8 F E C4 M E N 


ut aliz mulienes, facile lugentibus lacrymas 
commodant, ſed etiam quia citius illas ipſarum 
amatoribus movent, ee aut lacrymo- 
ſus fumus. | 

Don It et Hiſp. _ Titulus honorificus. 
Domus. Quia in domo Dominus habitat, ac ibi 
praecipue regnat, imperat ac dominatur in ſuos. 
Praeterea ex fam abundantiam exſuperantem fig- 
nificante forte fluxit ; Angl. teem, i. e. ſaepe 
in utero geſtare; et . i. e. faecunda, 
fertilis, ſaepe gravida. 
Tandem haec eadem primitiva vox vs vide- 
tur etiam in Perf. daman, 7. e. potentia ac ro- 
bore ſpectabilis, venerandus, fortis, robuſtus, 
— validus, terribilis, metuendus, &c. &c. 


DOMUS. Fx Dominus. 5 


„ R 
DORMIRE. 0 Dunb. 


: D * 1 8 
DRACO. Vulgo ee vox hays: ab Ab, 


_ adrac, vida, [ vid. Gol. p. 820.] ex quo emer- 
_ fit Græc. derko, quia, ut aiunt, dracones viſu 
acuto ſunt præditi. Putant alli vocem illam 
derivari ex Hebr. drac, via, tractus, veſtigium, : 
8 N et 


35 
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et tanquam verb. calcare, conculcare terram, a 
viam, aut aliquid aliud, ut draco facit in re p- = 
tatu ſuo, ex quo draconer nomen accepiſſe cen- 
ſent; quemadmodum apud Græcos herp, et 
apud Lat. ſerpens eft, i. e. reptans animal. 
Quid vero ſi dicamus Waebwem fe appellari a 
a celeritate, quæ, eſt ſignificatio Ar. v. darkaa, 
z. e. celeriter ivit, fugit, vel darak, feſtinavit. 
V. Gol. e Es 
' DRACUNCULUS hortenſis, Angl. tarragon, . 
Hiſp. dragon- tea. A Perl. targan, vel Ar. 
targon. Caſt. Þ 177. Gol. 377- 


D R U 


| DRUIDES, five -Druids. 755 Ve hujus vocis 
etjymologia, ait Cl. Gebelin, derivatur a dru 
nemus, et udd vel idd dominus, poſſeſſor; „ 
Sc. in Sylvis habitabant ſacerdotes illi. - 
men nequeo me continere, quin potius credam i 
ex functionibus ad illorum ſacerdotale munus 
. ſpectantibus, appellationem deſumpſiſſe Drui- 
das; ut ſunt Deum laudare, populum benedi- 
Cerxre, ſalutare, ac ſalutem impertiri, Dei Miſeri- 
_ cordiam ipſis implorare, necnon calamitates ab _ 
iifdem deprecari. Porro ſub. Perſ. durud ſequen- 
tes extant notiones 5 apud > Gaſt. p- 268. 1 
1 ſalus, 


)% f C1TMEAR 
ſalus, ſanitas. 2% Miſericordia Dei. z'. Sa- 
lutis optatio, ſalutatio, et deprecari, ut Angeli 


faciunt, ac tandem cum v. cardan, benedicere, 
bene precari, falutare, laudare. 


DUC 


DUCO. Ab Ar. cad, $0, duxit, per metat. ut 
fit! in * us, ab Ar. drag, e-leph-as a al, c. 


OY „ D V R 
DURACINA. Perfica, ab Ar. durakin. v. Gol. 
p. 770. % 
1 „ . 
. Ezexus. Ab Ar. abaus. Gol. b. 20. 
| * G E 


EG-ET. Ab Ar. hej, opus et l et. 
V. Gol. p. 663. Excidit autem lit. 2 8 


tiſſime in principio vocum, ut in aſta, heros, 


honor, homo, habere, &c. quæ ab Italis ſori- 


2 eroe, onore, uomo, avere, Gal. e e 


Vide v. Miſe. EY 1 
| ELE 
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— — 
5 ELEPHAS. * ſub Etymolegia. 


KL 1 


= ELIXIR. Link, et Ar: V. G. p- 2033. 


E R E 


ERE BUS, erebantium. V. Algarve 1 Luſ. 
ER EMCS. uy Ar. armao. _ Gol. p. 79. 


5 i R nv. 
5 ERUCA. Rucketta K*. ruqueta Hiſp. 


41 


"oder 5 


Angl. Cl. Gebelin originem hujus vocis repe- 


tit ex Or. irek, vel iruk, 7. e. viror, et etiam 


olus. Ego potius ſent io ab Ar; harak deducen- : 
dam vocis originem effe, ſub qua Ar. v. extant 
notiones uſtionis, ardoris, libidinis, congreſſus 
venerei; unde harikat, 1. e. mulier libidinoſa. 
A: virtute igitur morantem venerem revocandi, 


5 7 [Juxta illud Virgil. 


Et venerem revocans eruca morantem. x 


Et Orid. 


—Erucas aptum eſt vitare falaces D 


roses repetendum. 


ESS 


s F n n N 


8 


ESCA V. ſub v. Ae Lat. 


E U Cc 


EUCHARIS TIA. Ab Ar. korſat, an 


paſtillus, et etiam orbicularis panis Euchariſtiae. 
Nomen ergo accepit panis Euchariſticus ab 8 


biculari forma. Nam Ar. v. karaſa ſignificat 85 


etiam in orbiculares partes concidit maſſam. 


Quod attinet autem ad initiales lit. vocis Eu- 


chariſtia, vid. quae dixi ſub v. Etymologia. 


Quibus addi poteſt VOX Eu-phrates, quae eſt 


Arab. Pharat, 7. e. aqua dulcis, et etiam Eu- 


phrates fluv. V. Gol. p. 1773 et 1886. Por- 


rꝛo cum Ar. vox ſignificet etiam fruſtulum panis, 
forte panis Euchariſticus ita 1 excellentiam 
fuit . . . 


E T H 


| ETHNICUS. Y, ub Etmolegia. | | 


E * Y 


ETYMOLOGIA, fu, ut vertit Chas: . | 


loquium. Derivatur vox haec a Graec. e-tum- 


os et logos. Vinnque autem vox Græca deriva- 
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tur ab Ar. L. Nam prima manat ab Ar. tamm, 
ſub qua ejuſque derivatis extant notiones per- 
fectionis et integritatis phyſicæ. 2%. Perfec- 
tionis metaphiſicæ, figuratae ſeu moralis, veri- 
tatis, nempe, ac certitudinis, et quidem incon- 
. cuſſae, atque incontroverſae; ut patet ex tat- 
mim nomine act. 2 conj. i. e. adducere 1 in ora- 
tione verba eum fenſum praeſtantia, cujus con- 
trarium intelligi nequeat; et ne longior ſim, ex 
alio derivato femmt, 1. e. perfecta ſunt, ſine 
dubio et vitio Dei verba. Accedit Heb. tum- 
mim, 7. e. certitudines ; ; quia certum faciebant 
de conſilio et veritate Dei. Quod autem attinet 5 
ad logos, derivatur vox illa ab Ar. lahg, „ 
locutus fuit, et etiam ſermo. Unde quoque 
fluxit Lat. loquor. V. Caſt. p 3908. Quoc 
attinet tandem ad e primam tie v. e-tum-0s, 
ſolet illa praefigi nedum Graecis; 2 fed etiam 5 
aliarum L. L. vocibus, ut =: 8 
Oraec. e-leph-as, ab Ar. et Perl. fil [per metat. wt 
 E-thn-os, a primit. tan [incola, et etiam 
manſio] extante in Ar. L. V. Tenere, Lat. PE 
„„ E.-kat-on, a Perſ. ſad. V. Centum. 8 
Luf. e- ſcada, Gal. echelle, Lat. ſeala, 1 
Angl. e-agle, Lat. aquilaa. 15 
Gal. eſſor ab It. etz Lat. volare, &c. 


Grace. | 


* 
4 
| 
} 
4 
1 
i 
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Graec. ai-gialos, a Celt. gal. vel gial, ripa maris. 
E- gyptus, . 
ER igitur Et ymologia ſermo perfectus, verus, cer- 
tus, ſeu ſermo perfectam, certam, veram, in- 
controverſam, ac inconcuſſam originem ſeu deri- 
vationem vocis alicujus, caeteraque ad camdem 
vocem, illius ve hgaifcationem Pertinentia, 
oſtendens. 
5 Si igitur hanc, in quam ſeduls F ar- 
tem, perquam illuſtriſſima, ſimulque accommo- 
datiſſima Etymologiz appellatione infigniverunt 
longe omnium praeſtantiſſimi ac in dicendo 
eloquentiſſimi Graeci; vereantur illi, qui eam 
futilem cenfent, protereaque contemnunt, ne, 
dum aduncis naribus indulgent, ipfiuſmet ap- : 
pellationis inſcitiam W * 5 


e . * „ 8 
EVIDENS. 4 perſ. evade: dune, conſicuus | 
manifeſtus. Caſt. * Sane] . N 
 EUPHRATES. V. Belt. 


* 


EUROPA. V. Algaroe Luſ. 5 
EURUS. 
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EURUS. Ab Ar. eiron. Gol. p. 797: 


. tx 
* er. az. 
Sik g 
EXAEN. v. 3 It. | ; 
E * 1- 


| EXIST-ERE. A erl. ziſtan, vivere. 


= 0 7 A CT 
FactRE. V. foals Hiner Hiſp. 


FACIES. Ab Ar. vagh, anterior et obvia pars 


cujuſque rei. Item od vultus, 82 ; 3 


Sol. 2630. 


Een 3 utriuſque vocis alternant, ut 3 


5 Gal. ſerf. Lat. ſervus. 


clef, clavis. 


Fe 101 gta, 3 vitta. . 55 
Angl. oven, Germ. ofen, Anglo-Sax. ofne, fur- JET. 


nus. 


| N 5 Ae 4 


| 

} 
by 
= 

| 


46S SY 1MKEN 
Angl. Proof, Gal. preuve. 


| mm Belg. vore, ſulcus. 


Field, Belg. veld. 


celt. et Vall. 


Afal, Hibern. aval, Aagl. apple. : 
Adfain, Lat. Avena. 
Afais, avis. 
Catorfa, caterva. 
Dufr, Hibern. dur vel duor ; 3 et in a Britain, 
Min. dour, aqua, flumen. 


Qu attinet autem ad lit. c et 85 vid. ſub v. 


Cera It. Fp 8 


Hine quoque manarunt 
Angl. et Gal. face, facies. . 
— faccia, idem. 


Facciata, frons, 5 pars anterior adigcli. 


Facciata, pagina, ſeu pagella. 


Lat. Pagina, Angl. et Gal. Page, It. Pagina; nam 


Vet 5 altemant, ut in 


5 Lat. Piſcis, Angl. fiſh. 


Pater, Angl. father, quod. eſt Belg wader 
et Theut. Watte. 
Figo, Grac. peigd. _ 

Paradiſus, Perſ. Low 5 


= Hiſp. ſoplo, Gal. ſoufle, Lat. flatus, &c. 3 
Perſæ ſimiliter frontem, ſeu anteriorem ædificii 


partem 
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partem vocant Rui amarat, ad lit. frons, 


ſeu vultus ædificii; paginamque chartæ 


Rui caghaz, ad lit. frons ſeu vultus 
charts. 


Hine tandem fluxit Hiſp. ke, facies. Alternant 
auf pe, ut monui, h et V - 


55 'P A N 
F ANUM. V. Guaime It. 


FF 4 x. | 
- FALE oed Plautum, 1 v. Balire le. 


1 FF. AK 2 a, 
. FAR, farina, furfur. Forte ab Ar. farfar, b 5 


= 1n minutas partes. 


FA-Rl. Falar Luſ. F. orte ab Ar. fah, ore ex- 


tulit, Pronunciavit, verbum fecit, affatus fuit. 
V. Gol. 1835. „ 
r A 
FATISCO. Ab Ar. fatak, rupit, adit, et etiam 8 
Patuit, . fuit. Gol. 17 54 e 


a 


C.... WL OS 


"SL 
FELIX. Ab Ar. falh, felix, proſper fuit. Hinc 
mu- flih, felix. V. Gol. P. 1921. 
„„ 


FERO, ferax, fertilis. V. F, "0 al. 
FERRE, ſeu portare. A Perl. bor-dan. 


FERV-ERE. Forte ab Ar. far, pro fawr. V. 
| G. Pp 5 DE e 

1 "T0 
1 FIG ULUS. Ab Ar. fachar, Alternant / =. 

x Fs Gol. P- 1767. e 
i 

| FOLIUM. V. ſub bf. 

| : FOR: 


ö FORAMEN. V. Berruma Luſ. 
FORMA. V. Harmonia Lat. „ 
FORMICA. Hormiga Hiſp. myr-mex Gone. A 


Perſ. mor idem fignificante. Pari repetitione 


fiunt du-dum, po-pulus, cucumis, cacumen, 
dodona, iden- tidem, &c. Mor autem puto de- 


rivari 1 ab Ar. mar, Proſpexit de commeatu; at- 1 
3 tulit . 
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tulit aliunde commeatum, pec. frumentum; 


quod plane concinit cum magni formica laboris 
atque induſtriæ ſane ſingularis. Tandem lit. 11 


& f alternant, - 
 FORMOSUS. V. Harmonia Lat. 
F R OE : 
FROENUM. v. ſub Framea. 
F R A 


FRAMEA. [Lat. vox a Tacks ſs Þ 
l. Wachter ait vocem hanc derivari a frumen, 
- "0, Ex JROETE; Jaculari. Sed unde frumen derive- 

tur, non explicat. Frumen 1 igitur fluxit ab Ar. 
ram, jacere, jaculari; ex quo mirmao, f. e. fa- 
gitta, provenit. Gaudet enim lit. r prefixa / 

utin ” 

Germ. rott, It. "FRY, 
SGræc. rheein, Eol. Bene currere. 

Frænum Lat. a Græc. rin, naſus. bo 
Frater Lat. Notum eſt hane vocem n compoſitam 4 


eſſe ex terminatione ter, [que pariter inſervit 
vocibus pa-ter, mater, et Angl. daugh-ter, fiſ- 


ter! et Or. rho, vel rha, [Caft. p. 361 1 „ 


amicus, ſocius, proximus, Præſixa lit. . 


TRA TER. V. Fance. = 
| — 


„ i i jo 


* E 
FRETUM. Ab Ar. farad, diridere, * 


Hinc part1or. 


1 R * N 
* FRICARE. Ab Ar. farac, confricuit, Hine | 


manarunt It. fregare, et Luſ. esfregar. 


vb 
DE FRUCTUS. bs Brenhas Luſ. 


r u 


. FUGERE. Ab Ar. hajara. Alternant 5 et # 


Hine FR huir. 


FUN 


- FUNDERE. Ab As: fad, Cnaſalando primam, 8 


quæ naſalatio tollitur poſtea ; in præt. & partic. | 


ſub quo extant notiones profuſionis, diffuſionis, Yo 


diſperſionis, & c. V. Gol. p. 2939+ et Caſt, 
2972 et leq. 


4.” FUNUS. Ab Ar. 1 quod eſt etiam . 


et Chald. V. Caſt. p. 152, et ſeq, ſub quibus 
extant. ſequentes notiones: gemuit, 8 
meæſtus, ik 
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mzſtus fuit, planxit ob mortuum. Confer 
etiam, ſi lubet, Hebr. et Ar. honi, 7. e. cura, 
afflictio, clamor, &c. V. Caſt. p. 2813, 2816. 

Et vero: Tot ſunt commutationes aſpiratarum in 
omnibus fere linguis cum lit. F ut pro com- 
perto habeam vocem funus ab Ar. ann derivari, 
commutatione facta lit. alif, quæ eſt ſpiritus 
lenis Graecorum, cum lit. f. Quoniam vero 
vix, aut ne vix quidem, ſeriptores etymologici 
hujuſmodi commutationem, ut par erat, agno- 
verunt praeter cl. Gebel. nonnulla illius exem- Z 
pla proferre ſtatui. 
Hiſp. Hacina, Luſ. faxina, Gal. et "Ana. faſcine. 
5 Hambre, Luſ. fome, Gal. faim, fames. 125 
ne,, © - 
Hidalzo, Luſ. fidalgo. 
| Hormiga, Luſ. formiga, Lat. formica. 
Huyr, Luſ. fugir. 
Hermoſo, Luf. et Lat. formoſo. 
- Haba, Luſ. fava, faba. . 
: Vet. Lat. et Sabin. 3 hircus ; 4 fordeum, hor- 
OT deum ; foedus, hoedus. . 
051 ahan, It. 0. F . 
Tandem Luſitani, ut plurimum aſpiratam, A. h 18 
per f efferunt, ut in vocibus atafona, mofina, 
|  azafamay &c. quas vide in n hoc 8 EE 


* | | 


* * EO I I ů 7 a — —.— — _ vide . 3 JE . 
* — 
* 


52 e e h 
Quodſi mavis vocem funus ab Hebr. et Ar. honi 
derivare, ſcito lit. ain quae eft prima vocis 


hon] cum eadem F * pariter commutari, 
ut in 


 Hebr. hole, Graec. phullon, Lat. folwm, Hip. 


hoja. 
Houg, Hiſp. hogaſa, Luſ. fogaſa, It. fo- 
caccia. 5 


Hoſe, Hiſp. hazer, Luf. fazer, Lat. facere. 


Perſ. F eridoun, Armen.  Hroudanai, cujuſdam 


| regis nomen. 


* 1 * 


FUR. Forte ab Ar. bur, kw nequam et per- 


Titus Radix Ar. eſt bars.” Conc. WAW. 


FURCA. Ab Ar. fark, diviſit, SO}; a ſe- : 


paratione Se. partium. 


FURFUR. V. Far. - 
 FURNUS. ont Ar. et Per. form, 


U * 


| FUTOARE. Obſol. ab Ar. fath, Schvit hw | 
5 ventem bullitione ollam, Oc. V. Gol. p. : 


1758. 


rUfUO. Ab Ar. fat. v. Gel. p. 1809. 
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A N 


Gaxro. Ab Ar. chana, ſcortatus FEY G. 
2 
0 * R 


GARRIRE, gerro, gerrae, &c. a Perl. charuſhi- 


dan, vocem tollere, blaterare, murmurando vo- 
dem efferre. Porro omnes hae voces derivan- 
tur a primit. car, ſeu gar, cujus phyſica notio 
ſita eſt in murmure fluentis aquae; quae no- 


tio aſſervatur in Ar. charr, cum murmure fluxit 


aqua, et charir, 1 murmur fluentis aquae. line 
manarunt 
Onec. gar- us et gher-us, vox, verbum, oratio. . 
Gar- uona, blatero. 
SGher-uein, loqui, narrare. 0 1 7 


peritur apud Heſiod. de operibus, V. 260. 5 


It. cine, ciarlone, garrire, blatero. Ciarlatano, 5 


- circulator. 
5 Lat, Galrar, garrire. 
Lat. garrulus, Tc. &c. 


GAZ 


G. Ab Ar. chazan, aſi ervavit in aerario. 
b e 


54 CC 


„ 
GELU, gelidus. Ab Ar. gialid. 
e 7 
GENA. A Perl. genah idem ſignificante. 1 5 
Claaſt. p. 199. conveniunt cum Ar, vagenat, vel 
agenat. V. Gol. p. 2629. 
S, ARA 
GENUS. Ab Arab. et Perſ. gens idem Ggnifi- 


cante. 
__ SS 'S. E : © 
GERRO, gerræ. V. Garrire : 


5 GLADIUS. "Puts: letra, 45 Ar. 1 quo To 


in Ul. conj. ſignificat, digladiatus fuit, gladio 
pugnavit. Gol. 521. ” 
5 6 * oo 
GRACUS. Heſychius ait primitivum nn 


nomen fuiſſe Rhai-cus, quae vox a Rhee deri- | 


vatur Ionium mare olim ſignificante, ut legitur 


in Graec. tragaedia, cui nomen eſt Prometheus 
catenis vinctus. Porro 1 in L. Ar. babentur raha 


| —_— 
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et rahah, quorum prius ſignificat offendit terram 


amplam, unde oritur rahao, 7. e. terra ampla; 


ſecundum vero latitudinem ; et tandem rehrah, 


7. e. lata et ampla res. V. Gol. p. 957, 26375 


et Caſt. 5. 1535 


Pelaſgi ergo, cum & ſeptentrionali Pelaſgiz latere 
meridiem verſus deſcendiſſent, ac Illyricum 
mare ad dexteram vidiſſent longum atque an- 
guſtum ; ſtatim ac ad Ne pervenerunt, 

{patioſumque 1 mare Ionium aſpexere, illud Rhee, 
7, e. latum amplumque nuncuparunt. Nec ob- 
"Ry hujufmodi derivationi initialis lit. 2g, que 

præfigi ſolet vocibus 7 in principio habentibus, 


ut patet in 


Rheti, que 45 Italis ſeribitur g-rigioni, | et a 


Gallis g-riſons. 


G- -Te-X, quæ vox derivatur ab As; Tal idem. fGigni- 


ficante. Alia exempla vid. ſub v. Gr emmm. 


5 Liquet igitur cur Ionium mare Rhee, regio „ 
contigua Græcia, ejuſdemque incolæ tandem 


Greet fuerint e 1 


GO * 1 


8 GRAMMATICA, grammateus, grammicus, « gra- 7 


 matias, e eee A {ub Car ve, Angl. 


GRE 


» 

| 
. 
5 
: 
1 
1 
7 


. E 
GREMIUM. Ab Ar. them, uterus. Nec ob- 


| ſtat lit. g. Solent enim —— et ä 
prefigi lit r, ut in 
Annglo-Sax hraefen, Angl. raven, corvus ; hra- 
code, ſciſſus; Angl. rag, Graec. rago, Luſ. 
raſgar, ſcindere. 
Angl. green, Hebr. ron, viridis. V. Caſt. p. 43618. : 
Gal. gronder, ab Ar. . terruit, minatus fuit. 


Gol 160. 
GREX. Ab Ar, rai. V. ſub voce Grecus, et 
V 

8 6 v * 15 
5 GULA. Gullet Aogl. gola *. ſt Perf. elo, 
= guttur. 

GUM : : 

GUMMI. . It. ab As 8 


V. Gol. p. 138 1. A elt, ait Gibert, T. 
xXix. p. IT, inſcript. et BB. EE. lit. et e, five. 

g [nam gutturales alternant] eſſe analogas, ” 
| Poliquam id Plurimis ea Probaverat. . 


15 3 | 1 45 
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o un 


GURGES, puto derivari a gyro. V. Gerra Hi. | 
G Y P 
| GYPSUM. v. Gef Luf. 
0 YA 


; GYRUS, grafts: 4 8 Garra nb. 


8. HA s 
Haus, Ab Ar. kabil.. 


* 71 1 


gy = = * * 
HEREDIUN. v. 
Cog apo Finns je HA „ 
5 HALO. "bis ie. halat, 1. e. Corona circa be- 
nam. Gol. * 2591. . 
H A M 


nals, hamaxo. | V. analen. I. 1 
* H AR 


SPECIMEN 


HAR 


HARMONIA, armonia It. &c. Ab A. arm, de- 


vinxit, conſtrinxit in univerſum, ſeu generatim. 
2. Lenivit, demulſit hominem, ex quo mana 
vit nomen act. conſtringendi in univerſum, quod 
nomen actionis idem quoque valet ac forma cor- 
poris, et membrorum compages ; utraque ta- 
men venuſta, ac concinna, ita ut leniat, de- 
0 mulceat, rapiat, atque conſtringat. Nam par- 
tic. paſſivum ejuſdem verbi, nempe, marumat 
ſignificat venuſtum, pulchrum ac concinnum in 
univerſum ; J [quia Fominina Arabica exprimunt 
adjectiva neutra] et pec. venuſta et bene ac ele- 
ganter membris conformata puella. V. Gol. NR 
77. Mira ſane hic apparet harmonia inter Ar. 


ac Lat. J. nam Arabes dicunt marumat, id en, 


formoſum, et haſanat-al-arm, i. e. pulchrum 

forma. Hine 1 igitur manarunt Graec. arme vel 
armos, i. e. forma; Lat. formoſus; Hiſp. her- 
moſo; Angl. ee, Gal. ment; 5 Lat. . 


carmen, e. 5 45 
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N 8 
HELLUO. V. — 


H E R = 
HERNICUS. Servius in Comment. „ 


An. vii. nempe 


Hernica Saxa eolunt guet dives 8ͤ paſeit. 


Ait 83 populos ita vocari a voce Hense, 
quae in Ling. Sabina Lfuerunt nanque Sabini 


primi illius loci habitatores ex Sabina propulſi! 


rupes, et Saxoſos montes ſignificat. Quapropter 


addit hernica loca idem ſonare ac Saxoſa loca: 
Porro Sabina v. hernae aſſervatur i in Ar. harran, : 


I. e. terra ſeu regio petroſa. V. Gol. p. 60g. 
Hinc etiam derivari poſſunt Luſ. et Hiſp. = 
brenha; Angl. barren, facta commutatione lie. -- 

Bi. et b, ut alibi ſaepe fit; necnon berna, bernenſis, bs. 


'Laif.” = 
HERUs. Forte 1 Ar. e Aber fat, ke. V. 


e. * . ſeu clivos. ; Vid. Brenba - 


RE 590. * Germ. kT et * _ . 


herus. 


. 


HIR. Ab Ar. id, quod eft Graec. Thi Hebr. 


© srrciu EX. 


WES -- 
Il ARIS. Hilaros Gree. Ab Ar. Pall, exul-- 


tavit pre laetitia, laetus ſuit. Tertia radicalis 
| vertitur in r, ut ſaepiſſime accidit. Hinc 


fluxere quoque Lul. allegre, es It. allegro. 


HIR 


dd, Mthiop. ad, Perl. giar, et [nazalando pri- 1 
mam] Septemtrionale hand. Notum quippe 
eſt lit. 4 7 ita pingi in priſcis linguis, ut vix 
Ana ab eee os. Hinc apud Hetru - 
. eo | ſeribebatur Dea, et Rhea 3 et Numer. xxi. 
Arad es adad; dodanim elt Wn 1 M- 
nagar eſt ct — Hebr. F/T it i 


HISTORIA 1 1 cc. Ab * OY 

ſcripfit.. ex. you: fluxit ae, ſeriptum, 
N fabula. b 
8 . n O * 5 
HOMO. v. Humus. - 
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H O N 
HONOR. A Perl. honr. 
ED HO Kt 1 
HORREUM. Ab Ar. horion. Wi p. 1689 
et 2640. 
HORT US. V. Gerra Hiſp. 
HUM. 


HUMUS. Ab Ar. um, mater, m- abs quid 
dependet; aut id quo quid continetur, manſio, 

habitaculum, &c. Vid. Gol. p. 147. Erit 
igitur humus mater, [Perſe illum vocant mader 


8 . per excellentiam. Hinc derivatur Homo, 4 
i. e. humi filius Per excellentiam e. 


BE. Yr vb 
Ez HYDRA. v. Hidra Hiſp. 
- | H * 8 
HYSSOPUS. Ab Ar. ph 6, p · 1122. 


Cp © 


chiti, 1. e. matrem mundi] manſio, ſeu habita⸗- 


JJV 


19 .N- 


IONIs. Ab As; i ain, i. e. corpus, et radii Golis 
Hinc etiam Inuus, cujus figura lucis ſolaris 
naturam deſignabat. V. Macrob. Saturn. L. I. 
C. xxvii. Hinc pariter inula, cujus flores aureo, 
ſeu ſolis colore ſunt radiatæ. 


: SY M B 
IM-BER. Forts Ab Ar. iem at eſt Græc. 


imao] i. e. mare, et ber, quaſi dicas : mare fe- 


rens. V. Brenhas Luſ. quia, nempe, aqua 8 


nubibus per imbrem delapſa, ex maris exhala- 


.tionibus ibi collecta fuerat. Quapropter Arabes e 
—_— vocant filiam exhalationis, et etiam ma- 


Fo Gol. P- 2255 et 337. 


Y ” M 3 
” IMMANIS. You - ex negatione in, et | 


manus,: i. e. bonus, felix; unde ad verb. eſt non 
bonus, vel non felix, infelix. Porro vox Manus 


4 5 in hoc ſenſu cito obſoleta evaſit apud Latinos, 


in cujus vicem, ut puto, vocem bonus fubflitae- L 
ent, facta commutatione labialum quemadmo- 5 
dum 
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dum Hiberni ſubſtituerunt aliam labialem f Sc. 
et formarunt fo | abjecta ] i. e. bonus. Ut ut 
tamen res fuerit, certum eſt vocem man, i. e. 
bonus, Celticam eſe, atque {ub eadem notione 
bonitatis aſſervari in Ar. mann, i. e. benefecit, 
benemeritus fuit, benignus, benevolus et propi- 
tius fuit. Une mannon donum; mannan, vel 
menina, benignus, propitius, beneficus, quæ 
cum Artic. a Deum indicant, qui ſua ſponte 
bonus eſt, largitur et benefacit. 
Ex eadem ſeaturigine manavit Lat. mane, quæ vox 
pro ſalutatione matutina adhibebatur, quaſi di- 
cas ſalve, ſalvus et felix tis, ut recte obſerva- 
vit Macrob. L. x. c. 3. qui inſuper ait vocem 


mane o ptatum, vot um et deſiderium innuiſſe, quæ 
notio pariter aſſervatur in Ar. v. man, quod in 


41. conj. ſignificat fecit ut optaret; et in v. op- 
tavit rem; hincque fluit monzat, optatio, votum, 
omniat, res optata, &c. V. Gol. e 
Præterea apud Luſitanos uſitatiſſima eſt vox mano, 
1. e. frater, quæ ſane ab eadem origine Celtica 

man five bonus provenit. Appoſitè igitur voce 


mano utuntur ut fraternum amorem indicent, 


dum alter alterum compellat bonum. Sic Galli 


etiam dicunt ma bonne. Ex eodem quoque 


fonte Celt. ſeu Ar. derivantur munus, quinimo 


V 

et manna, quaſi dicas donum, ſeu bonum per 

excellentiam. 

Me tandem continere nequeo, quin conjectem vo- 
cem manus humani corporis membra deſignan- 
tem ex eodem fonte manaſſe. Tum quia inſtru- 

menta ſunt, per quæ dona et munera tranſeunt; 
cum etiam quia inter alia bona ab Auctore Na- 
turæ humano corpori elargita, ez præcipuè _ 
quarum ope vitæ adminicula, ſuſtentaculaq; 
comparamus. Similiter apud Arabes vox a, 

. e. manus, beneficium, auxilium, n 

tum, ac opem ſignificat, quia, nempe, manu 

hæc omnia conferuntur. 


64 


„„ TNT . 
15 INTRA. A PwC andar, i in, intus, intra. © 
INTUBUS. Ab Ar. hindab. G. p. 2518. Hinc a 
manarunt It, indivia, et Angl. endive. 55 
. : 1 N * . 
INULA et. INUUS. V. ei TT” 
TAS: 


5 IRA. ab Ar. eria, eſtuavit, een. ira vel 
py indignatione. . * . 


JAS 
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146 


J ASPIS. Ab Ar. et Perf. iahb. V. Gol. p- 
85 
- E c 


TECUR. A Perl, Sigar. Hine Hip. * 
5 Luf. — 7 


F 

EY JUGUM. V. Daughter Angl. 

| . - 

; | JUNGERE.. v. „Nane, Angl. : 
» Eo T VU ” ; 5 


JUVENTS. A perl. giovan, 


- LA B 
. Lan. A Per. lab. 


E 1 
LACHESIS, [ una Parcarum] 4b Ar. 1 


7. e. roſit Lana linxit, lambit, ut nentes fa-= 


ciunt. V. Parce. 


L 4 
I ADANUM. Ab Ar. ladan. 6. p. 212g. 


. * A M 
| LAMIA Tan: piſcis carnivori] ab Ar. lham, 


dani 8 carnivorus. Gol. E ; 
a. - 
LAMINA. It. lama. Ab Ar. lama, ſplenduit, 


rutilavit, micuit, ut fulmen, ſtella, co. V. 


Gol. p. 2162. Hine manat * It. lampo. 1 


F , 
5 LAMPAS. Fa Llama Hiſp. 


LAM 


LANIO. ab Ar. lahm, ſub quo extant notiones „ 


poſſidendi, et vendendi carnes, necnon ſtragis, 


N &c. De commutatione autem lit m. et 
u, opus non eſt hic exemplis, cum Pine in 


hoc ſpecimine propoſuerim, | 
L A N 


ETYMOLOGICUM PRIMUM. 67 


55 R 
LAR. Ab Ar. et Perl. dar, domus, habitatio, 


manſio, facta commutatione lit. d cum/; ut in 
Lat. Ulyſſeus, Græc. Odyſſeus. e 


Lü, daver. 


daakry. ” 
Lautia, vel dautia, ut ait idem Feſtus. 
Magalia, Hiſp. majadas, Luſ. malhadas. 
Cauda, It. coda, Hiſp. cola. 
Scala, Gal. echelle, Luſ. eſcada. 
Lupus, Arab. deib. 


Pa-Imyra, Hebr. Tha-dmor. . 5 
Mel, Illyr. med; ex quo fluxit 41 1 py, 
» - Cleats, Gal. cigale, It. cicada et cicala, . 
Ital. Veletta, vel vedetta, ſpecula. 1 : 
EE Hiſp. ralo, rarus, et ralla tunica apud 
„ 1 
Briglia, Gal. 1 8 
„Spalla, Hiſp. eſpalda, Luſ. eſpadoa, FREY DE, 
LARES. Plures Deos Romani hoc titulo infig- 
nivere, ut lar cœleſtis, Deus, ſeu Dominas | 
: cœli; lar cunctalis, Deus, ſeu Dominus cuncto- 
rum; lar Permarinus; lares querquetulani, Sc. 


ut 


Lacryma, vel dacrima, ut ait Feſtus ; 3 Græc. Le 


fed Romani nomen lar ab Etruſcis acceperunt, = 


8 E 9 1 E N 


ut conſtat ex variis inſcriptionibus, in quibus 


nomen lar adhibetur tanquam prænomen Illu 
trium virorum, ſignificans idem ac Princeps, 


Dux. Porro Etruſci nomen lar ab Or. mutua- 


runt. Quapropter Cicero, referente Bullet, ait 


vocem /area eſſe Phaeniciam, idemque fignifi- 1 


care ac lar apud Etruſcos. Id vero totum mi- 


rifice confirmatur ex Perſica lingua, in qua ex- 
8 lar lar, quod eſt nomen Dei Altiſſimi. 


V. Caſt. p. 493. Repetitio vero in voce lar-lar 


Mer art, oh. indicat, ut perennitatem in voce 


Een, quam vide. FHinc deriratur Angl. : 


5 Lord. 


ET; 


LATERE. Forte ab Ar. l, occultarit, * 


Gol. p. 2175. 


LATIUNI. V. Land Angl. 


LEM 


| LEMURES. Forte ab Ar. ommar, 3 Ces 
Daemones, prefixo, Sc. art. 4 ut fit in la-by- 


rinthos, 7, e. ſolis palatium ; 3 in lepra, prac- 
f eodem art. voci bera, 7, e. alba, . Ita 
ut Prima vox ad lit. ſonet, the ſun's palace 


Angl. 2 Vero the in, It. la bianca. 


LE N 
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+" SN e 
LENIS. Ab Ar. lana. Gol. P. 218 3. 
1 . 
LILIU. v. Liris Hiſp. 
ou 1 


LIMARE, [ſeu Lin videre.] Ab Ar, lamah, 
ſtrictim furtimque vidit. G. p. 2160. 


: 5 L x N 
LINGO. V. Arlecebin It. 


OT. TY o 0: 
LOQUOR. V. Eonel is Lat. ” 


Lv n 
| LUCANICA.. Longaniza Hiſp. 1 guiga Inf 


Luf. v. J 7. e. farcimen, inteſtinum infarctum; 
: cibus quidam ex omento, ac jecoris toſtis partibus | 
in inteſtinum infarẽtis. | N 


5 e 
z LUNA. v. LO OE 
TO 5 


A Perl. lacanah [ nafalando primam in Hiſp. et 55 


70 e 4M. 8M 


LU P 


LUPUS. Lobo Luſ. Ab Ar. deb, lupus. Lit.“ 
et d alternant. Vid. ſub v. Lar. Lat. 


LUSCUS. Loſco It. louche Gal. a per. luch. 
V. Caſt. 449. es 
oo e 


LUX. Ab Ar. labs. pro lawh, micuit, ſplenduit ; 
ex quo manat lawh, aer, lender Hinc flux- 
ere Hiſp. luz, Angi. light, Lat. luna, &c. &c. 
Hine Hibern. EM vel lae, dies, a lucendo nem 


. 5 3 id quod latuit Obrien 1 in Hibern. Diction. 


. LYK 
- ' LYRA, Lat. et 1 ab Ar. nir, a quo extant 


ſequentes notiones : ſonum vocemve emiſit, ſovn- 
nuit res, et etiam arundo collective. A de igi- 
tur Lyra dicta fuit. Convenit autem Ar. nir 
cum Perſ. ni, 1. e. arundo, calamus, fiſtula pee. 
canora, feu cantatoria, ut ait Caſt. p. 540. De 
commutatione vero lit. / et A ſatis dixi ſub voce 
: Lirio Hiſp. Quod autem attinet ad lit. 7 ſolet 
1 5 haec lit. addi vocibus, ut „„ 


Eu, 
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Luf. ganſo, Lat. anſer, Hiſp. anſar. 
"Orient. pronomina ni, ki, u, ego, tu, lle, 18 

Hurones ſunt nir, kir, uir. 
Suev. ſior, Angl. ſea, mare. 


Angl. London, It. Londra, Londinum. 
| Ga) joute, It. gioſtra. 


Lat. perdix, Gal. perdrix, Angl. partridge. 


Lat. tonatio et tonitrus, It. tuono, Gal. tonnerre, 
Perſ. tonder, Angl. thunder. 
Ar. maddat, Lat. materia. 


= M A „ 5 
MACHINARI. Ab Ar. wakes, ch tnt fuit, 5 


excogitavit quid; et etiam dolos ſtruxit, fe- 


fellit. N et r alternant. Fo ſub Liri 15 STUD. 


MAD 


MADERE. Ab As, math, ſub quo eiter 18 


not iones liquiditatis, diſolutionis, macerationis 


in aqua, et terræ per pluviam emollite. V._ 
at. p. 20 52. Hinc derivantur Gal. moite 
humidus, quod eſt Angl. moiſt; mouette, quod 


5 eft Angl. mew, Lat. Gavia, quia Sc. in a> 


quoſis locis reperitur avis illa. 


MAG 


nnen 


M A G 


MAGNES. Vox hæc, non a Magneſia urbe de- 
rivatur, ut, propter fimilitudinem ſoni, non- 
nulli putarunt ; fed a primitivo ma magnitudi. 
nem et excellentiam ſignificante, quæ notio aſ- 
ſervatur in Perſ. mah, 1 [ vid. Caſt. p. 
516] et in Ar. ma, id quod, quid quid, mag- 
num, laudandum, et egregium quid, quid quid 
exiſtit per excellentiam. Unde tanquam ad- 
verb. vel interject. ſignificat quam preclare egre- 


gie, quam bene. Magnes igitur, . e. excel- 


lens, ſeu eximium quid, per excellentiam fuit 

appellata ; : eodem modo, quo ab Ariſtotele pe- 
tra per excellentiam fuit dicta, ut patet ex il- 

lius libro, cujus titulus eſt o Petra, qui qui- 


dem Grace non extat, ſed tantum Arab. illius 


verſio. Tituli tamen mentionem facit Diog. 


„ Net” negotium faceſſit lit. 1 in v. 


gs, ſolet enim hujuſmodt lit. affgi voci- 
bus, ut mn 

Lat. amarus, Hifp. amar-go, Luf. amargoſ. 

Ma- -gnus, 4 primit. my. 

| Suey, brygga, à bro, pons, Angl. bridge. ET”, 

Bygga a a bo, habitare. Mygga, à mu, culex. 


Trygg a ae fidelis, &c. V. Gloſs. Clar. „ 
Ihre. TD IS.  MAG- : 
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MAGNUS. Vid. Magnes Lat. 
MAJ} 


MAJESTAS. Maeſtà It. majeſty Angl. Afhni- 
tatem habent cum Ar. majed ſuperavit alium 
gloria; et tanquam nomen honos, decus generis 
a majoribus ad | tranſmiſſum. 


MAL 


MALVA Lat. et Hiſp. down Angl. forte ab 


Ar. maluchia idem fignificante. V. Caſt. 
2070 et ſeq. Ab inſipiditate vero fic a , 
 conficto z quæ notio repenitur ſub Ar. v. malch. 


Miror igitur Arabes Nomades malvis elixatis 


e e per multos menſes veſci. V. Gazo- 1 8 


Phil. Ling. Perf. ſub v. Malva. 
MALUM. Mal. Hifp. ab Ar. et Perf. mall, W 
dium, faſtidium, moleſtia, paſſio animi. Ex 
quo manavit mollal, calor febrilis, dolor, cum 
quis fe inquietus in lecto de latere i in latus ver- 
ſiat præ mærore vel morbo. V. G. p- 2255. 
. Malum [fructus]. V.  Mantone lt, 
MAI. US. 5 Balire It. 1 e 


MAN 


MANDILE. Ab Ar. Mendil. Gol. p. 2208. 
8 _.- "MANE. 


74 


SP BE cn M E N 


 MANE: V. Jumance: 


MANERE. A Perl. man-dan, et hoc ab Ar. 


madana. 


. MANGONIUM, mango. Ab Ar. maganat, de- 


V. Gol. 776. 


ceptio, fraus. 


 MANNA. V. Immantis. 


MANIA [morbus, ] Ar. mania. Caſt. 2089. 
5  MANUS. V. Immants.. | 


M A R 


MARGO. A Perf. marg, lines, i 


MARMOR. A Perſ. marmar. Caſt. 507. 
: MARTELLUS vel Martulus, 


V. Beetle *. 
N 


5 MEDICUS. Apud Orientales alles . quæ 


ſapientem, doctum, fagacem ac ſolertem indicat, 
Medicum quoque ſignificat. Vide Nati/s apud 
Soll. p. 2394. Arraf, ſacerdos, ariolus, me- 


dicus, quaſi cognitor et explorator p- 1562, 5. 
Lim, ſapiens, ſciens, doctus, Philoſophus, me- 
dicus, p. 638. Ti abib, gnarus, ſolers, et me- 


5 dicus, p. 1437. Notum præterea eſt apud Eu- 
ropeos Medicos Doctoris nomine inſigniri ap- 


5 pellarique. Fieri igitur potuit, ut vox hæc ab 
. madd Ruxerit, eren Fi vis ſita eſt 


. in 
4 


ETYMOLOGICUM PRIMUM. 7; 


in extenſione et comprehenſione. A vaſtitate 
igitur ſcientiæ naturalis qua pollent Medici 
ſunt appellati. Vel fi mavis [quod magis pro- 
bo] quia auxilio juvant, ſuppetias veniunt, eo- 

rundemque ope diuturnitatem vitæ hominibus 

addit Deus. Quæ notienes ſub eodem Ar. v. 
etiam reperiuntur. Hinc medeor derivatur. 


MEDIUM. V. AMeyo Luſ. 
MEDULA. V. —— 


2, M E L = 
. MELONGENA. A Perl. badingian. 8. 164. 


MEN 


MENDAX. Ab ths man idem ee V. 

Gol. 2284. Nec negocium faceſſere debet lit. 
d in fine Lat vocis. Nam ſolet hæc lit. attraka 
alit. n, ut ex ſeq. patet. 

Lat. gener, Gal. 8 
. Cineres, cendres. 

Teer, tenre. 


: Græc. teino, * tendo. 


Angl. man, apud Danos ans; homo. 


Ab Angl. to ſpin nere derivatur ſpindle, + eft 


„ ** ſpindel ab antiquo ſpinnel, HOG: 
— tt. et Lat. ave, Luſ. findar. FCC 
1 Lat. 


OO MISCERE. Ab As. meſhg, vel mezg, id 


76 $PROIMENC 
Lat. quando, Perſ. chon, quod eſt Angl. vii, Se. 
MENTIRI Ab Ar. man mendax füit. V. Men. 
dax. Non enim lit. » minus attrahit unam 
dentalem a, quam alteram ft. Ab eadem quippe 


radice Celt. can, i. e. albus [que exiſtit in Bri- 
tannia inferiore et Cornugalliae, necnon apud 


Andes, apud quos choine eſt panis albus ] fluunt 


candidus, canutus, &c. Sic pariter dicitur 
It. conte, Luſ. conde. 
Lat. bonitas, Lul. bondade, It. bontà. 


Eternitas, ſanitas Lat. eternidad, ſanidad Hiſp. 
* c. c. 


M E R 


MERENDA. v. 5 Luſ. 
METIRI. Ab Ar. ct c Hebr. . maid, menſura. 2M 
1 1 kh 1» 


MILLIARE. R. miglio. Ab As. millos, 3 
eſt Perſ. mil, V. Gol. p- 2283. Caſt. 2 3 ö 
1 1 M1. 


TE 
\fignificantibus, 0 Gol. 1 aar, et 2229. 
2 Hine | 


ETYMOLOGICUM PRIMUM. „ 
Hinc derivant ur Hiſp. meſclar; It. meſcolare ; pF” 
Gal. meſler, 885 meler] Angl. to mix. 


M 1 8 1 
MISS A. Maſs Angl. Meſſe Gal. Puto origi- 


nem hujus vocis eee eſſe ab Ar. v. aſh, 
vitam duxit. Ex quo manarunt aiſh [quod ſt 
eſca Lat.] eſca; necnon miſbat, i. e. victus, res 
ad vitam ſpectans et neceſſaria. Miſſa igitur 
appellatum fuit [i. e. cibus, eſca, victus] per 


excellentiam ſacrum illud convivium corporis e 


ſanguinis Domini, ex quorum manducatione e 
potu, vitam æternam conſequuntur fideles. 
"ts ob cauſam Euchariſtiæ appellatio quo-— 


que OO fuit. * e et Gol. P- 
5 1678. — 


En WMD tb 


My MOL A. Ak Ar, mak em 88 v. 8. 


22186. Hinc Angl. mill, et Germ. muhl. 
MOLLIS. Ab Ar. male, mollis fult. Ge 


MOL 


MULGEO. To milk Angl. mungir Luſ. mug- 
| nere It. ab Ar. melg, ſuxit lac. Accedit Perſ. 
5 5 2 muni- 


88 3 P R C IN M 


muni-dan, mulgere. V. Gol. P IP et Caſt, 
518. 


M 5 N 
MUNUS. V. Immanis. . 
M v 8 


MUS. A Perſ. muſh. = 
MUSCA. Affinitatem videtur kakere cum Perl. 
_ magas, facta metath. V. Caſt. P- 212. 
MUSE, five Novem Sorores, quæ Deorum prae- 
clara facta canebant et victorias. CL. Gebel. 
vocem hanc derivat a Dorica m6a, cantus trium 
phalis, victoria; ac, ut corroboret hujuſmodi 
etymologiam, affert etiam Ar. v. moua, myau-— 


lizavit, ſeu vociferata eſt felis ; etſi vociferatio 
ingrata felis aegrè concinat cum ſuavi Muſarum 
cantu. Ego vero, ſi conjecturam facere licet, 


[nam quæ mox dicam plane conjecturalia ſunt] 
potius ſuſpicor originem hujus vocis ab Ar. 


h--ms eſſe. repetendam, que. ſignificat ſtrenuus Do 


valde Fuit i in prælio; mutus decertarunt, et reftitit 
 durror, Hinc manarunt „ 
Hamaſat, audacia, ftrenuitas, et etiam carmen re- 
centius conditum, e e Arabes Barbaris 
ſunt permixti. 5h 


. 
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Al-hamaſa, nomen libri, antiquorum apud Arabes 
Poetarum excerpta continentis, ac ita appellati, 
quia in illo Arabicorum Bellatorum victorias, 
atque herdica facta Poetæ canunt. 
Hems, quidam ita appellati, quorum lingua Ara- 
dica puriffima erat ac elegantiſſima in Mecca ; 
proindeque Mufis, ac illis, qui cum Muſis com- 
mercium habent, aptiſſima. 
Denique hams, vox, ſonus. e igitur Muſae, — 
ſic ſunt vocatae, quia, nempe, ipſarum voce, 
Deorum, Heroumve illuſtria facta, ac victoriae 


ſonabantur. V. Caft. p. 1285. 


Literas igitur m et / in v. muſae et Graeco muſa „ 


radicales eſſe 3 H vero Ar. v. . ex- 
cidit, ut in b . 
Lat. Adis et ircis pro haedis et hircis. Vid. a 
I . . % os 
Pele ens, ab Ar. elek. 
| Metallum, ab Ar. mehl, vertendo bi in 1. 
Traho, It. trao. . 
Arz comprehendere, lt. bote, com- 
„ 
Nil, nilum, pro nihil, Wenn. = 
Tamia, ab Ar. lahm. V. Lamia. 
HFybernare, h ernus, It. vernare, vernal. 1 
Aaereditas, It. eredità, ereditaggio, et re- 
* 8 . Ho— 


80 SPECIMEN 
i" Kihl Horologium, Gal. reloge, It. orologio et 
ral oriuolo. 
Hordeum, Gal. orge; It orzo. 
HFonos, horror, &c. It. onore, orrore, Kc. 
Luſit. cahir, Hiſp. caer; cadere. 
Almotaſel, ab Ar. almohtaſeb, cujus Fnalis, b 
vertitur in 5 et 5 penitus encidit! in 1 Luf. 
= SY 
Gal. ombre, ab Hiſp. 1 home, i quia Sc. lu- 5 
ſus ille vitae humanae eſt veluti pe ; 
ſentatio. - 
Louis, quae v. antea ſcribebatur Chlovis 
Clovis, et Hlovis. 


kind. hreindyr, Gal. renne, Angl. a rain-deer. 


Anglo-Sax. hlafe, Ruſſ. hlieb, Angl. loaf, panis 5 
: _ Hraefen, Angl. raven, corvus. 


 Hracode, Angl. rag. 


Hnaep, Gal. hanap crater, Germ. . 


Nap. ſcutella. 


5 . to-morrow, vel the morrow, ab Hebr. mhr. 5 


n 


1 Iule, vel Hiule. 5 - n 


. Omicida, omicidiale, vel micida, et micidiale. 


MUSICA. Muſicar Perf. Caſt, 575. 


"Rmorroblete, emorroide, vel moroidale „ 
moroide, a Lat. haemorrhois, me 
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MYR 


7 MYRRHA. Ar. murr, Fo on 
MYRTUS. A Perl. murd. V. Gazophil. L. 
JJ Fe 


N 4 ” —- 
Naviria. Ab Ar. Nepht: Gol. 242 5 


EO ts 
NARCISSUS. Ab Ar. et Perf. narchis. 6. 2 

2345. N 

. NAR ES. Ab As. naar, Hos 8 per nares. 


Unde manavit naurat, mares, earumve interſti- . 


tium. V. Gol. 2495- 


N A T 


z NATES. "Mela: Hiſp. | natiche bn. Ab Ai. 


nautat idem gnificante ; 3 quia Sc. 1 ac | 


" ſunt. V. Gol. Þ 1 


n 23: 


92 SPECIMEN 


N A v 


NAVARE. Ab Ar. naf fdulus vel diligens fait 
6. 2286. Vid. etiam wu Gal. 


NAU 


NAULUM. V. Mole It. 
NAUTA. Ar. nauti. Gol. Pp 2478. 


BC 


5 NECARE. ab Ar. naca, affecit nece, vel bora. 
Hinc manat quoque nocere. V. Gol. p. 2457. 
NEC-TAR. Ab Ar. nac, nece afficere, et pri- | 
mit. tar, cujus notio aſſerratur in Ar. dara 3. 
hamzata ] repulit ; erit 1g1tur v. nectar ad lit. ; 
mortem repellens, ſeu immortal itatem largiens. 
Porte ab Ar. dara fluxit Ang. to drive, af 


lere, NOS... 


go” TY 5 
NEGOTIUM. N Hiſp. 1 ab Ar. 


nagiah, expeditum fuit negotium. Ex quo 

manavit nagih, proſperi ſucceſſus negotium et 

tandem — utilitas. V. Caſt. * . et 
Gol. 700. 1 


e WS 
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NERO, nervus. A perl. nirw, 7. e. potentia, 
. A primit. Sc. nar, [quod aſſervatur in 


Perf. L.] i. e. mas cujuſcumque ſpeciei, etiam 


humanæ. V. Caſt. p. 541. 827. Hinc nari- 5 


dan, magnum eſſe. V. Caſt. p. 521. Hinc 


tandem vox Naires, [in Malabar] 1. e. Nobiles, 


quia potentes ſunt, opulenti, proſpert, &c. que 


notiones ſunt Perſ. v. niru-mand, e vali- 
dus, robuſtus, — . Kc. 


N x G nas 
NI- -GER. Vox * ex negat. ni et Celt. gar, 


vel ger, 1. e. luminoſus; quæ notio proſtat quo 
que ſub Ar. har, candidus, ſeu nitens fuit, in- 


tenſa albedo fuit ; [ Gol. 664] quinimo et ſub 
Chald. et Syr. n V. Caſt. 1772 et ſeq. 


Porro initiales g in Celt. gar, et þ 1 in Ar. har al- . 


ternant, ſicut 1 in - 


ni gueſped, Lat. hoſpice. | . 


Gueco vel hueco, cavus. 

| Guevo vel huevo, ovum. N 
HUHelada, Luf. geada, gelu, It. ghiaceio. ” 
Two, vel | gueſſo, oſſe. , 3 


Præterea 


„ noun, et name, quod eſt etiam Germ. 
__ Graec. o-nom-a. 


84 SPECIMEN 


Præterea Galba apud Celtas, ut ait Suetonius, 
pinguem hominem indicabat; apud Hebr. 
vero A halb pinguedinem ſignificat. Tan- 
dem iidem Hebr. dicunt 

Homorre et gomorrhe. 
Hueibal et guebal. 
Phehor et phegor. 
| Sohor et Sogor, quæ omnia ſunt locorum no- 
mina. 


Graec. coals Tauſtels Lat. ; eſt Hebr. halad, * 
e . an, 1 5 


NET 


9 NITRUM. Ab. Ar. nitron, Gol. . 2394 
5 „„ N 0 
NOCERE. L Necare. ! 
| N 0 M 


NOMEN. Perf. nam. 


Dan. naffn. 
Ind. naom. 
. Hiſp. nom-bre. 


Goth. namo. 3 
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Suev. namn. 
Finland. nimi. 


_ Hland. nafn. 


Anglo-Sax. nama, &c. 


N ON 


NON. Nah Perſ. mè Græc. la FO res eſt no- 

— 1 digna tres Sc. liquidas /, m, n, apud Ori- 
entales, Græcos et Latinos negationi inſervire. 
Grac. v. me eſt etiam interrogativa Arab. ma, | 


| quid 'S quidnam > 


Nov 55 N 
: NOVUS. A Perſ. now, novus, nuper, recens, 
noviter factus. e 

N UB e 
NUBES. Aa Celt. 30 deſignante tices et 


eminentiam. Unde cœlum quoque neb vel nef 
appellarunt. Pon cum hujuſmodi notione con- 
venit Ar. naf, eminere. Gol. 2493. 


N u D 


25 NUDARE. | ih Ar. nad, enn, detraxit vellem. 
V. Gol. 8 955 


Is 
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e 
NU GR. Si vox hæc proprie ſignificat [ut alt 
Voſſius] carmina à Præficis cani ſolita in lau- 
dem mortuorum, quod inſtitutum primum ab 
Oriente ad alias gentes tranſiit; dubium non 
eſt vocem hanc derivari ab Ar. naha plangere, 
ex quo manarunt nauh planctus, et najahat, 
Praeficae, quarum lachrimae, quid aliud niſi 
nugae ſunt? Porro ex eadem Ar. voce, à qua 
etiam manavit monahat, i. e. lamentatio, forte 
derivatur Angl. moan, planctus, luctus, <jula- 


tio. V. Caſt: p · 1 


8 N Vu mn V 
NN. 1 hes. 4 Perſ. nun vel acnun. 
Caſt. 2 . : _ e 
N U * 


| NUTARE. Ab Ar, Pan nutavit, 1 pec. 


prae ſomnolentia, dormitando in partem aliquam 
inclinavit. Convenit cum Hebr. nut, et alin -- 
Ar. voce naut vacillatio. V. Caſt. P. 2240, : 
2243, 22 Te Hine * Angl. to o nod. 


ETYMOLOGICUM PRIMUM: 37 


OBE 


 Onrvirs. Ab ar. abadat Obedientia, G. 
p. 1 e 5 5 

ͤ ]Ü ©: 
OBRYZUM. Ab Ar. 8 aurum Pik. 
mum. Gol. 8 * 
OBSCOENUS. v. | Conan: 


» cx: OO 
OCYMUM. | Oreyms It. Ab Ar. okimum. 
0 * E 


OPERARI. Obrar Hiſp. Ab Ar. 7 3 


vit, creavit. IV. Brennas ns prefgeads = 


lit. o, ut in 

Grac. O-belos.. A 1 . 
Ot bryzon ab Hebr. ber. 
O- donto, à dente. 
| O-noma a a nomine. a 


| O-kros 


38 SPECIMEN 
Græc. O-kros, Lat o-cra à kar, vel kra, ruber. 
O-beliſcos, Lat. o-belifcus I a bel, ſol. 


It. O-triaca, vel triaca. 
Polon. O-gradzam includere z a cole ſeptum. 


NO O-bliditi — a blid pallidus. 
r 


OPHIACA five ad viperas pertinentia. A Grac. 

1 — phis, quod eſt Ar. et Perſ. afi, necnon Egi 88 
i et Hebr. a-phoe, 1. e. vipera. Gol. 
ry i N 5 


ES OL IG TSTY. ” 
OPIUM. Ab Ar. afiun. 6. 1847. 
i e 


ORYZ K. Ab As aroz. Hine quoque 1 manarunt 4 
TO: et Lut. arroz; It, rie, Angl. 1 rice. 


Pharm Ab Ar.  blad, bonus, pars ter- 


It habitata. 


8 


e ETYMOLOGICUM PRIMUM. $9 
PALUDAMENTUM. Ab Ar. falut, parvum 


et anguſtum indumentum. G. p- 1840. 


„ 


pARC K. Nomen imaginum trium mulierum 
albis veſtibus indutarum, ſuper thronos ſeden- 
tium, floribus Narciſſi coronatarum, nendi tan- 
dem ac texendi inſtrumenta habentium. An 

non eò collineabant hujufmodi Hieroglifica, ut 
nempe nendi ac texendi artes commemorarent, 
commendarent, alerentque demum ac promove- 
tent Ægyptii? Parcæ igitur fuerunt imagines 

— e a voce parc, quae forte apud 
AÆgyptios idem e ac Perf.  parche, 

denn, 

PARERE. . Brondas Luf. 

PARTIOR. V. Fretun. E 


F 2 555 * 
a PASSER. V. Sparrow Ang. 


PEL 


p ELASGL. Græci vocem Sine A: pelaſg 0 
Arcadiae Regs derivarunt ; 5 Strabo a Graces 


Aa v. pe- 


1 SFB CETEME NC 
v. pelargos, z. e. ciconia, quia Sc. ad in- 
ſtar ciconiarum diu hac illacve vagati ſunt; 
Fourmont ab Hebraea quadam voce diſperſio- 
nem ſignificante; alii a Graec. pelagos, f. e. 
mare; et nuper Cl. Gebelin a Celt. pel, altus, 
et laſg mons, quia, nempe montibus Pelaſgia 
abundat, unde Pelaſgi, ſeu monticolae appel- 
lati ſunt populi illi, deduxerunt ejuſdem v. ori- 
ginem. Vix, fateor, inter tot derivationes, no- 
vam proferre auſus eſſem, niſi ſaepenumero me- 
cum cogitaſſem Pelaſgos, cum de tranſeundo ex 
Aſia in Thraciam, Macedoniam, &c. confilium 
cepere, conveniſſe, ac in faedera coiviſſe,“ ut al- 
ternis alter alteri preſto eſſet, manuſque commo- 
daret in itineribus, laboribus, periculis atque au- 
ſis. Porro ſub. Arab. et th. v. Laſc extant no- 
tiones ſocietatis, arctae conjunctionis, faederis, 
adheſionis, individui ac lateri adhaerentis ſocii, 


copulationis, &c. V. Caſt. p. 1958, et Gol. p. 


— 


De hujuſmodi tranſmigrantium colonorum more unum dun- 
taxat exemplum proferam, idque verbis Cl. Abb. Millot, T. vii. 
Hiſt. mod. p. 121. Pizarro, Almagro, et un pretre nome luquez, 
avyant entendu parler du Perou, formerent enſemble le deſſein de 
l'envahir. Les ſarmens, les ceremonies religieuſes cimenterent leur 
union, juſqu'a ce que la jalouſie les put diviſer, comme il arriva 
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2129. Nec obſtat hujuſmodi derivationi i ini- 
tialis lit. vocis Pelaſgi. Eſt quippe illa artic. 
Or. 2 qui præfigi ſolet [quemadmodum et ar- 
tic. / vid. ſub voce Lemures] ad majorem ſigni- 
ficantiam, vel ad generalem vocis ſignificatio- 
nem reſtringendam, ut in Egypt. pi-rhe, i. e. 
fol; in cujus locum AEgyptii ſubſtituere quo- 
que Ph, ut in Pha- rhao, f. e. rex. Prima nan- 
que v. ſonaret ad lit. Anglicè the eye, vel the 
chief; 20“. vero the ſeer, Gal. le voyant. Exit 

ergo v. Pelaſgi ad. verd. fædere obſtricti, fæde- 
rati, quod Angl. diceretur the confederates, It. 

7 confederati. Vid. etiam ſub v. Rx. 
De Gebel. etymologia [nam reliquæ vix dignæ | 
| ſunt que confutentur] aliquid dicendum ſuper- 
eſt. IIlius verba fic ſe habent : les habitans de 


cette contree, [Pelaſgi nempe] n'etant pas nes 


du ſol meme, et étant deſcendus des Colonies 

Orientales, durent y entrer neceſſairement par 
'Helleſpont, bras de mer fort ẽtroit entre l' Eu- 
rope et l' Aſie: et qui laiſſoit appercevoir aux 
peuples de PAſie Mineure, trop à Petroit, un 

continent agreable. qui les inuitoit a venir gy. 


5 etablir, et qui nꝰexigeoit pour cela que quelques 
mauvais radeaux; puiſque pluſieurs ſiecles après, 


| quinze mille Cavalier Bulgares eurent le cou- 
8 * 
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rage de le paſſer à cheval, ſans le ſecours de 
barques ni de radeaux. Gus tgitur anſa Pelaſ- 
giz nomen, [1d eſt montanae regionis, ut ipſe 
— terrae illi indidere, ſi delectabilis 
ea viſa fuit, eoſdemque ad ipſam incolendam 
alliciebat? Deinde conjicit idem Cl. vir, eoſ- 
dem colonos, poſtquam Helleſpontum trajece- 
rant, in Thraciam, ubi montes Hemus, Rho— 
dope, &c. extant, nequaquam iter perrexiſſe; 
ſed contrartum curſum petiviſſe, deſcendiſſeque 
per meridionalem Danubii ripam, occidentem ver. 
ſus. Et vero fugientium incolarum ac preterri- 
torum, minime vero tranſmigrantium colonorum, 
in montes ſe recipere mos eſt. Unde ergo Monti- 
cColarum nomen acceperunt? Paucis quod conjicio 
cComplectar. Tota Gracia nomen ſumpſit ab illa 
regione, cujus incolis, Pelaſgi Rhaicorum, i. e. 
 Graecorum nomen impofuere. V. ſub v. Gre- 


5 ia. Tota vero Pelaſgia ab eiſdem Pelaſgis, 


> 9 


= 7 Vn POO SE Ins: 


1. e. faederatis Colonis, fic fuit appellata, qui 


Helleſpontum trajecere; quique haud multo 


5 N your ms Tharkm, ene Ke 


— 


. "Os colomies 3 du Nard 8 1 3 


rent de reſource que de 8*&tendre le * de la Rive Meridionale du Oe 


tim, PT 
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tim, ac Doranim, | fic enim, non vero Dodanim 
legendum, ut ipſe Cl. Gebel. oftendit] in Thra- 
Clay Elide, Ketim, 2. e. Getia, vel Ma-cedonia, 
i. e. Magna Getia] ac Doride, ſeu Grecia pro- 
prie dicta, uno verbo, Pelaſgia inhabitarunt. 
Quodfi Ægypt. art. pe voci laſc, que Aethiop. et 
Ar. eſt, præfixere, mirum id eſſe non debet ; 
nam etiam Arabes addito articulo ſuo a/ plera- 


que Græca ad morem ſuum inter polarunt 3 ut 


liber Ptolomzi eſt Almageſtus. Vid. Scalig. in 
Cul. Virgil, Pancirollum Tit. vii. et Voſt 5 
vit. ſerm. p. 174 Eo vel magis, quod id fa- 
__ cile in v. Pelaſgi contingere potuerit, quia Aeth. 
L. articulo caret ; vel quia Ar. art. vitavere, ne 
duæ ſimiles concurrerent literae. Porro ex no- 


v. Pelaſc. fluxere fortaſſe Hibern. bloſc, con- 
2 _ vel fleaſy i. e. faſcis. 


P E R 
PERSICA duracina. V. Duracina Lat. 


* 


PBS. Pa Perl. quae VOX per onomatop. fuit fi r- 
- "mats," 8 ſono, nempe, pedum, cum ambulamus. _— 


Hine bao, et bad o Græc. Yao lat. quis 1 
5 3 b L Or. 


tionibus unionis, copulationis, &c. deſignatis a 


9+ 


SPECIMEN 1 
Or. boa, ba. V. Caſt. p. 298 et ſeq. Græci 

pous podos dixerunt ; Tbuthon. vero fot, fuſs, 
unde Angl. foot, necnon Lat. po-mœrium Lex 


quo proſimurium] compoſita vox ex po i. e. pes 


et mœrium, murus, i. e. ad pedem nuri. Sup- 
ple locus. 


Fur 


PETRO-SELINON, vel petro-ſelinum 1 pe- 


troſello It. perrexit 14 perfil Gal. Kock-omr- 
ey Angl. Prima vox, ex qua derivantur cae- 
terae, eſt compoſita ex Lat. petra et Graec. ſe- 


linon. Potro ſelinon manat ex Hebr. ſeloh, 
L. . petra] cui affinis eſt Ar. ſeloh, fiſſura in 
petra. Fuit igitur a Graecis appellata herba 


| hec Seſinon, quia in petris, vel petrarum fiſſu- 
ris naſcitur. Cum vero Graecae vocis origo a 


L atinis ignoraretur, nempe ſeloh, nomen petra 


illi praefixerunt, quanvis idem omnino ſignificet. 
Sic prorſus evenit in vocibus Mongibel, Sahara, 


ALA. Forte a Perſ. Pala, e 


Portugal, &c. V. Gol. p. 1200. Apium quo- 


que ab Or. Abn, 1. e.  lapis * derivatur 


5 ob eamdem rationem. 


PHI 
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» I P 
PIPER. Ab Ar. folfal. 
PISTACIUM 


Sits Ital. ab Ar, foltac, 
Perl, Pn. Gol. 1797. Caſt, 130, _ 
EE oe 
PLENUS. v. Cze Luf. = 
. . 
POMERIUM. „ 
7 0 N 


PONS. A Perl. pol idem ſignificante. ada 8. Sc. 
commutat. lit. / et r. V. dicta fub. voce Liris 
j Balire It. 
| PONTIFEX. . Balire It. 


„ * 0 
PORTARE. A Perl. bor-dan. 


r Os 


| POST, 1 A Perſ. bas, poſt, 1 . 5 
né, et faſter, ultimus, . CC 
128, 130. 5 | WT R A 


* SPECIMEN 


P R A 


PRANDERE. V. Bread Angl. 15 
PRASSIUS. Ab Ar. faraſion. Gol. p. 1781, _ 
PRATUM. Prado Hiſp. ab Or. farah, produ- 

cere, fructum ferre, &c. V. Brennas Hiſp. 


P. R E 
PRECOR. Ab Ar. et Hebr. Ink; genua flexit 


honoris cauſa, aut ad aliquid petendum. In 


0. conj. precatus fuit benedictionem. Hinc 


—— 


manavit to o pray Angl. et 1 It. 


5 5 5 
p SALLO. Ak os thill, ſonuit; thalifal voce "2 


nora praeditus fuit; tlalatſel inſtrumenta mu- 


ſica, cymbala. V. Caſt. p. 377 4. "Fac pla . 
eee, Plaltria, kee. 


PF Uk 


PUER. Convenit cum Perf. bor . mates 


tamen vox a primitivo bar, par, &c. derivatur, 


5 N "5 ferre, producere, Sc. . Brennas Hiſp. 


8 8 * Perf. 


Hine Sapor, i. e. hlius regis m_ fuit nomen 5 


= 2; PUL © | 
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T7 Ub 
PULCHER. Vox compoſi ta ex Ar fal [F et 7 


alternant ] et char. Sub prima proſtant ſequentes 
notiones z opus, gratia, elegantia, res magna ac 
mira. Sub ſecunda vero voce: bonus, praeſ- 


dans, res exquiſita in quovis genere, bona, quae- 


: que placet faemina, Sec. Erit igitur pulchrum EK 


gquodvis opus, five res quaecunque elegans, 


praeſtans, exquifita placenſque. V. Gol. p. 
778, et 1812. Porro ex hac ſecunda voce char 
derivatur Lat. charus. Ab utraque tandem Lat. 
pulchralia, a placendo Sc. 


PULLULARE, pullus. 'Y. Balire 1 le. 


oO PUR 
, FURPFURA. Ab Ar. ferfer. G. 177 Ze 
pos 5 
PUTEUS. Ab Ar. baut. Gol. p. 347. 
| Ry . 


5 PYRENEL v. Bren bas. Lf. . 


3 PE GIM EN 


2 U A 
Quarazes. V. 2 Hiſp. 


. A U A 
. QUANDO. When Angl. . ſub v. Mendax. 


QUE 


3. No. Ab Ar. kava, valuit robore, virtute, 
potentia; ; robore et N ſuperior fuit. Gol. 
p-. 1986. 


5 QUEROR eſt ab Ar. Chald, et Sr. karhe, ſub 


quo extant notiones doloris, repretentonans, ob- 
Jjurgationis, 3 triſtitiae, & c. V. Cal. 5 


. P. 1800 et 8 


„ * by + 
ou, quis. A perl. ki. 


FE SET OR "W's — It. 


BE 
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RAD 


WM” Ab Ar, raid, Led. hamz. 1 emicuit 
10h { ; 


© RADIX. v. Rais Hiſp. 


RAN 


= RANA. 1 Luf ab Ar. ranna gemuit, vo- 
Dee edidit. Unde Huxit ranan, i. e. res aeſtate 
5 ſemper 1 in aqua ſonans. | 


R A * 


. R APA. 0: ub Lirio Hiſp. „„ 
: R APERE. Ab Ar. rafa, abflulit. V. 6. p. = 
106566. vel a Perſ. rabu-dan id. ſignif. 
” RAPULUM: V. Rais TOP Ripa i m 


pc's | R AT] O. V. 1. — 


8 


1% B8PECIMEN 


RES 8 
RES. Ablat. re ab Ar. ra, vidit, derivatur rei 


quod ſignificat omne quod oculis patet, res mun- 
3 atque hinc manavit Lat. res. Porro ex 
eodem Ar. ra, quod ſignificat etiam novit, ſei- 
dit, fluxit Lat. ratio, cujus ope novimus, ac 
ſcimus. Hine tandem [repetendo lit. r, ut re- 
y"_ C IN cucumis, din Dodona, ident-idem, 


Ke. Lat. rarus; quia Sc. res rara tranſpectum 


praebet apertum. 5 


RESPUERE. V. Kffiſue It. 


* * * 


REX, A primit. voce rhe, quae es i in Ar. 
raa, necnon in Hebr. et Samar. rhae, ſub qui- 
bus extant ſequentes notiones: vidit, novit, in - 
exit, proſpexit, conſilium dedit, oftendit, Providit, 
multum ſæpiuſque vidit, Quae omnia regis mu- 
nera ſunt. Quapropter apud Ægyptios rhe ſo- 
lem ſignificat, cui voci praepoſuerunt artic. Pi, 
hoc modo Pi-rhe, quaſi dicas aculum, n 
ducentem, illum zui videt, ducit, inſpicit, Providet, ; 
Vc. per excellentiam. Angl. the wr Gal. le 
; voyant. 5 Fo 
Rurſus idem Ari ſabſtitucrune Ph ; in Penn 


articuli Pi formaruntque v. Pha- rhao, 1. e. rex, 
quae 
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quae fuit omnium regum Aegypt. appellatio. 
Hine factum eſt, ut regem hieroglifice pingerent 
ſub figura oculi ſceptrum infra ſe habentis. 


Ab eadem ſcaturigine derivatur Semi-ra-mis lunam 
ſignificans apud Aſſyrios. Quæ vox compoſita 


e ſt ex Or. ſemi [ Ar. ſamao] i. e. lum, et ra 


vel ran, i. e. Regina; quaſi dicas Gelen Regi- 


nam, quae appellatio Lunæ congruit. Hujul- 
modi vero appellatio omnibus Aſſyriæ Reginis 
communis fuit, quemadmodum Pha- rbas omni- 
bus Ægypti Regibus, ut mox dixi. Nihil enim 
apud Orientales faſtoſis hujuſmodi — 


8 nibus frequentius. 


Mirum igitur eſſe non debet tot l va- 


riſque temporibus florentes in Aſſyr. Hiſt. in- 


veniri; id quod hactenus chronologorum fuiſſe 5 
crucem, nemo unus ignorat. Ex quarum ta- 
men albo expungenda eſt illa Semiramis ex Dir- 


ceto piſcium Dea progenita, a Columbis nutrita, 


Mlenonis prius, deinde Nini uxor, &c. quæ cum 
cæteris de ipſa narratis ad Aſſyriarum vel Chal- 


daicarum allegoriarum ſeriem pertinet. Semi- | 


ramis nanque eſt allegorice Helena Grec. i 1. e. 


Luna; Menon eſt Graec. Menelaus, i. 2. "Gol 


- Na oa, et Ninus eſt Graec. Paris, 1. e. Sol 


Dd ” Vernus, 5 


„% nere 
Vernus. 


T 


- 
© * is, 
x : 
— i" 


4 by 


RUS, Sie diciews, ut puto, qu 


neceffcium eſt, quae eſt ſig 5 
ex qua formatur ruri-deb, i. e. Deus, 
quia " wempe, ad vitam Wee ſuppeditat. > 
Hime quoque [per commutat. fibilantium] deri- 
1 vantur rofta, : 
cus, : reftat, | &c. oh 


ruzi; 


Digna plane ſunt quae hic apponan- 
tur Clar. Gebelini verba. 


6 «© Que bon convienne donc que les Grecs eux- 


memes reconnurent une Divinite appelle He- 


lene, et que cette Helene n'eſt pas celle de la 
guerre de Troye; ou plutdt qu 
. qu' une allégorie dey a la vraie He- 
lene, à la Reine des cieux et femme ſucceſſive- 
ment de deax maris, du Soleil d' Hyver et du 
Soleil d' Eté, Pun vieux et caſle,  Menelas; 
| Pantre jeune et brillant, Paris. . Ceſt un 
enlévement [foquendo de Sermiramide] dans le 
|  goilt de celui d' Helene, par Paris; tous deux 
deſignent le meme objet; 3 mais le recit Chal- 
teen it Gl motive que le recit des Grees' — 


Hiſt. du 


e cette derniere 


endr. p- 490, 495. 


* v 8 : 5 
1a ſup itat bo- 
vitæ potato 1 

nificatio Perl. vocis 


na, victum, eſcam, et qu 


incolae pagi ; reſtar, ruſticus, vil- 


. Caſt. G = Poterit 


a ” 
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quoque vox rus per Metath. derivari ab alia 
Perſ. v. verez, [q uod eſt varzea, vel vargem 
Luf.] 1. e. ager, pec. conſitus, ſeges. 2·. Lu- 

crum, luerifacio, atque hinc verb. varzi- dau, 
i. e. laborare, ſentinace agrum; item lucrari, 
acquirere; varzs, agricola, arator. V. Caſt. p. 
549. Porro Perl. varzi-dan affinitatem videtur 
| habere cum Ar. varth, haereditare, haereditate 
acquirere. Ex quo fluxit vareth, heres, &c. 
V. Gol. p. 2651. Tandem ex bac Ar. v. ma- 
narunt Lat. haeres, haereditare, haeredium. 
Nec officit hujuſmodi derivationi lit. 2, in La- 
tinis vocibus, quae crebro commutatur cum GO 
ut 10 1 
 Graec. his, Lat. vis. 
SS. 
3 hel-ios, Goth. . 28 e. ſol. 
"IR a. ab Or. heſh ignis. 
Belgic. houd, Angl. wood. | 
Angl. hail, Lat. vale. 
Perf. hers, Lat. urfus. 


* n A 


RHABARBARUM. v. Rai Hi OR 


KIN 


i | SPECIMEN 
R IN 
NIN GOR. A Perl. rang, dolor. 5 


„„ 1 
RUDIS. Rudo Hiſp. 0220 It. forte ab Ar: rai- 


ad pro raiud, i. e. qui primum exercetur, at ru- 
dis adhue et difficilis e equus, 2 &. Gol. 
"mW 


RUSTICUS: Aken haber cum Perf. cut 


villicus. 


1 : * A B 
Sama. V. e Angl. 
- | 8 * c 


sAccus. V. Caſa. Lat. 55 5 
SACRRRE. Ab Ar. ſhacar, ſub quo extant no- 
tiones gratias agendi, laude celebrandi ob bene- 


| ficia, praemio donandi, gratitudinem common- 


ſtrandi. V. Gol. p · 0. 5 
SAL 
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8 A * 


SAL. V. Sala It. Salix ib. 
SALAMANDRA. Ab Ar. et Perl. e 


vel ſamandal. Gol. 1218. 
SALIVA. V. Slabber Angl. 


SALTARE. Saltar Luf. Silo, &c. Puto dai 9 


vari ab Ar. ſalt, ad ſaltum excitavit; et etiam 5 

ſaltus. Gol. p. 13771. 
SAL US. Fi Zalema a 

1 SAMBUCUs. Ab. As A”: Gol. E 130. 

| SAMPSUCHUM.. V. 8. — 55 

: 8. A N 


* ANNA et Sannio. A Celt. ſan, i. e. pungens, „ 


ſecans. Quæ notio aſſervatur 1 in Perſ. ſan, quie- 
quid inſtar cultri eſt. Deinde haec eadem pri- 
mitiva notio relucet in Ar. ſanna, ſub quo ex- 


tant ſequentes ſignificationes, momordit, fregit N 
dientes, prehendit, proſcidit dent ibus. Unde 


fluxit fin, dens, et ſanin acutus. Accedit Hebr. 
thn dens, et ſheninh, i. e. dicterium, ſanna- | 
Metaph. Not um tandem eſt illud Lat. genui- 
num n frangere. in aliquo. V. Caſt. 361. et Gol. 
| E 5 1220. 


106 nnen 


1220. Hinc fluxit It. ſanare, 1. e. reſcindere, 
ſeu reſecare virilia, et vet. Gal. ſaner, ſecare. 


1 
SpA, ſapo, ſapium, ſappinus. v. Sap Angl. 
SAPHAENA Vena. Ab Ar. ſafen. Gol. 1366. 


SAPO. It. ſapone, Angl. ſoap. Ab Ar. ſabun. 


G. 1328, Vox haec communis eſt omnibus fere 
linguis. 


195 SAPOR. [Nomen cujuſtam « reg Perl. T Vid. 
Fuer. N . 5 

JJVVVnᷣn 7 
g SARACENUS. Saracino It, ab Ar. 5 Ori- 


entalis. 


SARM ATIA. Puto fic appellatam . 


ſtrenuitate Sarmaticae gentis, derivarique hanc 8 


vocem ab Ar. Oo. durus, ſtrenuus fuit. 


TT SARMENTUM. V. Caren Hilp. 


„ „ 
5 SATANAS. Satanaſſo th. ſatan Hiſp. 1 Ar. 
Hebr. et Perſ. ſhaitan. V. Gol. 1283, 1329. 
SATELLES. Volunt nonnulli vocem hanc deri- 
vari ex Perl. ſha, i. e. rex, et tlel, [q uod eſt 
etiam N. * e. umbra. Erit ben ſatelles ad 

3 verb. 
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verb. umbra, ſeu defenſio regis. Magis autem 
mihi arridet vocem hanc deducere ex Ar. ſatal 
fecutus, five conſecutus fuit alter alterum; 1 


tunc fatelles ad verb. erit ſequax, ſeu fequutor. 7 
SATURELA. Ab Ar. Satar. Gol. 1 17 * 


$ A U 


g SAUCIO. Ab Ar. fat pro ſawt, perculſit fagel- 
lzavit. Gol. p. 1237. Alternant enim lit ? et 
c, ut ex allatis in hoc ſpecimine exemplis ap- 
paret, quibus addi poſſunt 
Lat. Poſtea, It. * Bu: 
Anguſtia, angoſcia. 5 


Tun en 
Mutilare, Hiſp. mochar. 
rYultes, puches. 
— ” -' 5 85 
Falatium, | 1 * 


| Hinc manavit quoque Gal. ſouci cura, quiz Sc 
T7 percutit animum. T 


* * . 
| SAXUM. A Perſ. ſane, [denaſdlando, nempe, | 


primam vocis Perfice] lapis, 85 


184 


| Lat. umbra. Hiſp. et Luf. "IR e. Vid. 
5  SCAMBUS. V. Camus Lat. 


10 SPECIMEN 


6 C 


SCALPERE: v.  Grammatica. 
S-CAMAN-DER. Vox compoſita ex Orient. 
cam, tortus, curvus, et der, quod eſt Hibern. 
ſeu Celt. dur, vel duor, aqua. Sie igitur ap- 

pellatus fluvius ille fuit, quia tortuoſus, aut 
vorticibus plenus erat. Accedit Hiber, camo- 
gach, vorticibus, ſeu meandris 9 Initia- 

lis lit. / prafigi ſolet, ut in 

Ital. piaggia, vel ſpiaggia, ora. 


ſub. v. Camus Lat. 


: > „ „ 
SCENA. Skene Graec. ſkal Echiop.. ab Ar. FA ” 
manſio, domus, habitaculum. G. p. r19% 
SCEP-TRUM. A Celt. cap quod = Ar. caf 


manus; quia Se. manu tenetur. 


_ ew 
- SCHISMA. Gree. Lat. Ge. ab Ar. diam, be- 


cuit, diviſit, amputavit. 


. 
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8 G I | 
SCIPIO. A Celt. cap, quod alfervatma in Ar. 


Suk manus z quia manu tenetur cum ambula- 


Accedit Perl. chiob, ſcipio. 


: $ co 
I SCORPIO. Ab Ar. akrab. Gol. p; 2615 
5 1 
SCROBS, ſerofa. V. To carve Angl. 
S: 6 U 


. SCULPERE, 8 Grammatica.. . 

SCURRA. Ab Ar. ſachar, _ ludibrio ha- = 

P 
| SCUTICA. V. Acute Luſ. 

SE B 

8 SEBUM. * n Ang. 

Oe 8 B = 


1 Skco, POS flow ſicarius; 4 Ar. fab; muti- 


"lane. et ſalin, culter, quod eſt fachs Medorum. | 
V. Gol. 15 14. 5 


*r 


ws SEPELIRE. Puts originem hujus v vocis ERP 


Fo SEPTEM. V. Sala le. 


110 SPECIMEN 


8 E M 
SEMINARE. V. Serere. 


SEMITA. Ab Ar. ſemt, via. Hinc manarunt 
Hiſp. ſenda; It. ſentiero; Gal. — V. 
G. 48 1210. . 


5 s E N 35 
SENEX. Forte ab Ar. fanna, annoſus fuit. 6. „ 


4420 

SENNA. Ab Ar. ſana. 6. p- 1227. 

: SENTINA. Ab Ar. ſemt, via, „„ 
sENTIO. A Celt. ſyn, i. e. opinio, quod a. 


ſervatur 1 in Ar. zen . et ſubſtant. opinio. 


. * P 


dam eſſe ab Ar. ſafal, ſub quo extant ſequentes 
notiones : deorſum defence, inferiore loco fuit. 


: compreſſit, inferior locus, infima Pars. Tan- 5 
dem adverb. deorſum. 5 


SEPIA. 80 Sap Angl. 
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'S E R OE 
SERENUS. Sereno Hiſp. &c. ab Ar. zer, ſub 


quo extant notiones lucis, fplendoris, albedinis, 
candoris, ſtellæ, ſolis, &c. Accedunt Celt, fer, 
et Cantabr. ſarra, i. e. ſtella. V. Gol. p. 1118. 
SERERE. Ab Ar. zara idem ſignificante. Gol. 
1094. Quod ſi naſalaveris primam, ita ut fiat 
Jem et commutaveris 7 cum n, ut frequenter 
evenit, emerget aliud Lat. v. ſeminare, idem 


 fignificans, Vid. ud v. Land Angl. e Lirio 
3 FN 
e T1 © 


SICA, 8 V. Seco Lat. . e 
| SICCUS. Seco Hiſp. a Celt. ſech bem kgnib- 


cante. Eadem autem notio aſſervatur in Ar. _ 


:.- Voc, 3-6. bob, ct etiam ſiccus, paſſus, ſiccatus. - 


. Gol. p- 1404 et ſeq.; et in alia quoque 
Ar. v. ſach, ſub qua extant notiones ſudi et ſe- 


renitatis. V. Gol. p. 1342. Accedit tandem ” 


_ Hebr. tſech. V. Caſt. p. 3158, 3165. 


5 Niſi mavis vocem hanc per Metath. derivare ab 
Ar. kez, ficcus. V. Gol. p. 2028. 
SICERA. Ab Ar. Sacar. oo. P. 1191. 


810 
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Si G 


$SIGNUM. Segno It. ſennal Hiſp. ſign Angl. a 
Celt. ſen, quod eſt Ar. ſem, i. e. ſignum, nota. 
V. G. p. 1220 et 2671. Accedit Perſ. ſaman 
idem fignificans, et ſamah, ſignum militare mag- 
num. V. Caſt. p- 324. Hinc, ait Cl. Gebel. 
fluxit Lat. ſimilis, 1 i. e. quod habet eadem ſigna, 


et lineamenta. Ego tamen aliter ſentio. V. 
Similis, ED nn 


— 41k: 
SILERE. V. Lazy Ang FF. 
= SILEX. V. Pere ſelinm Lat. 


STM 


:  SIMILIS. a. Gebel. hanc vocem | Stor a Cale. ” 
=>" "is quod eſt Ar. ſem, i. e. ſignum, nota; quia, OL 
ait ipſe, ſimilia ſunt illa quae eaſdem notas, ea- 
| demve ſigna ac lineamenta habent. Haud me 
latet terminationem is propriam eſſe Latinorum, | 
ut in faci-lis, debi-lis, mobi-lis, Sc. Verum 
cum hujuſmodi terminatio radicalis non fit, ut 
patet, potius conjecerim v. Lat. ſimilis a Perl. 
be.: mel derivari, quae idem ſignificat. Quod 
autem attinet ad primam lit. Perſ. v. nihil illius 
1 com- 
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commutatione cum 74 frequentius 1 in Etymologi- 
cis indagationibus occurrit. V. ſub voce Sala 
It. Deinde cum Græc. ama ſimul, et 9moros ſi- 
milis a Perf. ham deriventur, [V. Catt. p-. 559] 
non video cur Lat. ſimilis a Perf. he-mel appo- 
| fits deduci non poſſit, vel, ſi mavis, ab eadem 

Perſ. v. ham, addita Lat. terminatione /is, ita 
ut neceſſe non ſit ad Ar. ſem, derivationis gra- 

tia, confugere. Quod ſi ab Ar. L. etymologia 
Lat. . ener repetenda, potius ab Ar. nethe l 
1 derivandam mas 


"WY N 


3 SIN APATUM. Ab Ar. ſinabon. Gol p. 1383. 
SINDON. Ab Ar. ſadan. Accedit Hebr. ſadin. 


Ws Caſt. 247 4 et ſeq. Hinc Aarit Angl. ſat-⸗ : 


l Luſ. forim 5 Gal. ſatin. 
SINERE. V. Lan Angl. = 
5 SINUS: A Per. . Hine lt. zZinna, 
: TY 


SIREN. 1 Hiſp. et It. PFabulofe hæ coats : 


trices ita ſunt appellatz | ab Or. fir, vel hir, . 


quod aſſervatur in Perſ. ſarani-dan, cantare, 
= - On, canere. V. Caſt. Þ- 2497 et 335. Extat 
bpræterea Perſ. . nomen avis maritimæ ke - 
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appellatz ob varias quas edit voces. V. Caſt. 
p. 359. Hinc porro repetenda eſt origo It. v. 


lerenata, i. e. concentus nocturnus ad oſtium 
amicæ; necnon Hiſp. ſerao. V. Aldrete. 


41 T 
SITULA. Ab Ar. fatal, ; "ow eſt Perſ. gail 6. a 
Þ 1172. 5 
8 N * 1 
- SMARAGDUS. Ab Ar. et Perl. zomorod. Gol. : 

e : 
SMIRIS. . Efe Hip. 
OL „ 
SOCCUS. v. Souche Gal. 


„ SOCIARE, ſocius. A Græc. zeugein, et hoe ab 


Ar. zug, ſub quo extant notiones, copulandi, 1 


conjungendi, conjugis, c. V. G. P- 2628 1 10 
Append. 


| SOCRUS. Ab Ar. fh. V. Gol, 1387. 
„C 
SOL. 15 5 Sala It. 


. | | 
_ETYMOLOGICUM PRIMUM. 11s 
SoOLATIUM. Ab Ar. lol wat, tranquillitas, ſe 


latium. Ar. v. ſala in ii. conj. ſigni] Cat Jes 2 
dit ſollicitudine, aliiſq 1e qua anim:, 112 angereut. 


Hine ſolari. V. Gol. 1208. 

S50LOR. Ab Ar. ſalla, ſolatus eſt, levavit. Gal. 
. 140% e e 
OG 8-0 M 

 SOMNUS. Ab Ar. ſinat. "Wa Gol. p- 2673. 
N „ . 
SONITUS. Ab Ar. ſauton, ſonus, rox, clamor, 
rumor, fama. V. Gol. p. 1389. Hinc fluxere 


Angl. ſound, ſonus, et ſhout, clamor. Porro de 


OO lit. a Vid. dicta ſub 9 v. Lond. © 


s O R 


VVV 
5 SOROR. V. Sala VVV 


1 „ r 5 „„ 
SPINACHIUM. A Perſ. axfanagh. G. p. 10% 
Vg $ Po . 
SPONGLA, Ab Ar. + exfong. 6. * 102. 
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8 0 


SQUAMA. It. ſquama vel ſcaglia; Gal. ecaille; 
Angl. ſcale; Luf. et Hiſp. efcaina; Perl. bol, * 
ſeu pol, vel pole, unde Graec. phol-is. A pri- 
mit. cam, | Vid. Camus Lat.] {ub notione te- 
gendi, vel operiendi, quae etiam aſſervatur in 
Ar. camm. Vid. Gol. p. 2060. Nec obſtat 
initialis / quæ prefigi vocibus crebro ſolet ; ut 


| Lat. umbra, It. ombra, Gal. _— Hilp. et Luſ. 


„„ 2000. — 
= Ima, Hiſp. ſima. 
Nivis, It. neve, Angl. ſaow. 
Mors, Polon. ſmiere, 
Funda, Græc. ſphendone. 
15 Limax, It. lumaca, Pol. ſlimak, \&c. 
Nec negotium faceſſit qua pro ca. "Num, ut patet, ED 
ſquama TI at. eſt eſcama Hiſp. et Luſ. caſeus eſt 
queſo Hiſp. et quejo Luſ. Denique qua pro- 
pronunciatur a Gallis, Hiſp. et Luſ. ca; "= 15 
5 ke, e 1 
Vana igitur atque arceſſita eſt hypotheſis Cl, Go- His 
bel. cum ſupponit v. /quama primo ſeriptam fu- 
iſſe Jqualma vel /quala, ut nempe eam a primit. = 
aal derivet; quod etiam ſignificat operire. Por- 


10 nd ecaille Gal, ſcale . . tandem f 
N It. 
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1 primit. cal deduci poſſent; ego tamen 
conjicio appellationes. haſce, non a tegendo, 
ac operiendo, ſed a nitore, fulgore ac fplen- 

dore ſquamæ, originem | traxiſſe; ac pro- 
inde derivari ab Ar. fakel, i. e. politus, ac in 


nitorem et ſplendorem redactus. Porro ex v. 


ſakal manavit etiam Hiſp. acicalar, i. e. polire, 
lzvigare, in nitorem ac ſplendorem redigere. 
Eo vel magis quod hæc etymologia ſmplex eſt, 
nec præfixa indigemus. Tandem ſquama 
piſcis etiam appellatur a Perſis ſim nabi, ad lit. 
argentum piſcis, et zararak mahi, hoc eſt, ad lit. 


_ czruleum piſcis, ſeu nitor piſcis; utraque nan- 


que notio cærulei Sc. et nitoris extant ſub de- 


rivatis ab Ar. v. zarak ex quo Perſ. zarurak . 


rivatur. . Gazophil. L. Perſ. ſub v. 55 


9385 p. 1095 et Caſt. p. 266... 


TT EE 
 STABULUM. Ab Ar. eſtablo, quod el perl ta- 


bila. V. G. p. 100. Hinc manarunt It. ſtalla, 


Luſ. eſtrebaria, Angl. ſtable. 

STARE. A Perſ. iſta-dan. VV 

srarER. Ab Ar. eſtater, Gol. P. 177. 
De Ub. „ 


ͤ;—⁵; TEE TH. 
Le Es 
STUPA. Ab Ar. eſtobat. G. 1357. 

_ . 85 
: SUBATIO. A Celt. ſu, 1. e. ignis. Convenit 


autem Celt. vox cum Perſ. ſuz uſtio, quod eſt 
etiam Imper. v. obſol. ſuzi-dan, pro quo nunc 
ufurpatur ſugh-tan, urere et uri. Hinc etiam 
ſubidus, five amore Hagrans. 


s „„ 
SUFFERO.  Convenit cum Ar. abar, patiens 


fuit 1 in adverſis. „ 
# 0 Pp 


: SUPER. Supe. A Perl. zobr. 


* 


3 SVLVA. Ab Ar. tſil, 1. e. 8 33 tfilal, ” 


tes umbram . Hinc quoque manavit 


aſylum, ſeu protectio. Convenit autem v. tf " 


al cum Hebr. aſhal, i. e. nemus. 25 


s V R 


: = SYRIUS [canis major apud Aron] Ab Ar, 5 


ſhara. V. Gol. 5 . . 
TAB 
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T A B 
Tauss V. Dapins Lat. 
. „ L 
TAPETUM. A Perf. tabeh, quod eſt Ar. ten- 
feſat. Sol. p- 1467. „% ones 
* 4 R ” 
TARTARUS. Ab Ar. dar, manſio. Repetitio . 


vocis dar indicat perennitatem, quaſi dicas man- 


ſionem 3 8 Gol. 925 882. 


| * . U 
e TAURUS, [mons.} | Ab Ar. tor; i i. e. limes, et 


taur mons; quaſi dicas: Limes qui ſeparat 
unam regionem ab alia. Pari ratione Caſſus no- 
men fuit montium variorum. V. Caſh =_ 


oY 


= TEDA. 4 Gram, dais, iet; 3 et hoc FO Ar. 


daa luxit, micuit. Hinc dawon lumen, lux, 5 


N ex * Ang i] Aurora. 
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'T E G 
TEGO. Ab Ar. daggia. G. p- 795 · 


T E M 


5 TEMETUM, vox compoſita, ut aiunt, ex * 
necnon Celt. artic. f, et Græc. methu, quod ef | 
a Perſ. mei i. e. vinum. Sed magts alacet mihi 
vocem hanc derivare ab Ar. v. themel, vino 
captus fuit, ebrius et temulentus evaſit: unde 8 
themel, temulentus manavit. 


ET TEMULENTUS. V. Temetum. 


TEN „ 
5 TENERE. Ab Ar. tana, commorari, abt , 


V. G. p 39), et hoc a primit. tan, [quod eſt 


Ar. tanat] 1 1. e. man ſio, habitatio, quod aſlerva- 


kur in Perf. Galt. ſtan, ids flea Lat. Luſi- 


tan-ia, Aqui-tan-ja, eee ce. Hine 
fluxerunt | 

Angl. town, oppidum. . 
— tang, quod et Angl. * 
: I. V. > Lut. 


habiratio feraum, 


| TERS : | 
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T E 8 
TESSERA. Vox compoſita ex artic, Or. 


| [quemadmodum et. v. t- erra ex eodem art. com- 
ponitur, et er, 1. e. terra} quod aſſervatur in 
Angl. the, et Ar. ſhar, ſignum, teflera milita- 
ris, ſymbolum, quo mulites 1nvicem dignoſcun- 
tur in pugna. De commut. lit. / et /, vid. 
Schult. Clav. Dial. et quæ diximus ſub voce 
8 Obiter interim nota N et 
Phyſicam notionem v. ſhar . 6s 1287] 
ſitam eſſe in appoſitione ſigni vel 3 N 
illud ſignum res, cui appoſitum eſt, dignoſca- 
tur. Ex qua Pr not ione manavit i, 
nempe, intelligendi ac cogneſcendi; etſy ſecun- 
daria hæc ſignificatio primo loco reperiatur apud 
Gol. verum præpoſterus hic ordo in Lex. Or. 
haud inſolens eſt, ut. plus vice ſimplici obſer- 
vaſſe me memini. Hinc facile qui ſque 5 8 
detegere en reliquarum notionum Lat. W. 
TE- ST-IS. Ab As: Gab, vet ſekd {vis. Ui ft 
1. . teſtis, præfigendo Sc. Or. art. te et adden- 
6 Latin. terninat. i V. 6G. e 


1 wiede 1 e £1 ES If; 
0 5 'T. tk. 5 a FF 
THAMESIS. 2 Domare. 8 


— - * ww 1 


7 1 5 | 5 THE 


5 SPECIMEN 


2 BS. W 


VHESAURUS. Gal. trefor, Angl. treaſure, Vox 
compoſita ex artic. Orient. f et Ar. ac Hebr. at- 

far, incluſit, continuit, recondidit, theſaurum 
collegit, &c. V. Caſt. p. 20, 211, et Gol. 
_ 116. n e pt ws Fe LO 


N G6 | LS 
TIGRIS fi ] Ab Ar. diglat. Alternant enim 
4 et f necnon / et 7. V. Gol. p. 797. 1 
e w- VVV 
. TINNIRE. Ab Ar. tas e tanen, tinnivit. 15 

cedit Perſ. e, Loquendo de auribus. 5 
Tn, gs OY 
TOLILERE. Ab Ar. tala, ſuſtalit, fecit ut ik. 
 cenderet, 8. p · 1474. 

„ 1 0 N 
85 TONAT. A Perf. tonad. 
T o R 


TORQUES Affinitatem videtur habere cum 
, Perl, toki idem fignificante, | Caſt, 39 5. 


TUN 
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e 5 

TV NICA. | Tonaca It. ab Ar. toniat. V. Gol. 
— Co 


ET  —- 
TUTIA. Ab Ar. et Perſ. tutia. V. Gol. 401. 
* ** 2 
5 TYPHON. V. 79 Luſ. 
. 


TYRO [fic enim, et non tiro ſcribi debet] a 


Ar. tar iteravit, fecitque vice poſt vicem, ite- 
rum atque iterum; unde teiron fluxit, 1. e. qui 
operi continuo incumbit; 15 quod propris tyro- 
num eſt. V. G. . 1 


VAC 


, Vacca. A Perſ. caw per metat. Hine * 
* fluxit Angl. con. 


——_ 


rg 


. 
VADARE, vadum. Ab Ar. chada, vadavit, 


tranſvadavit. Hine manarunt It. Suazzare, 
guazzo, vel guado, Luſ. vao, Gal. gue, V. 
Gol. p. 772: Porro de commutatione initialium 


voc. Ar. cum initialibus teliquarum. Vid. Gug- 
dare It. et dicta ſub Rus, et 3 


1 VADIMONIUM. V. Vac. 
= VADO. 25 Fes. 


. 


| VALERE, wh Y. Balire It. 
e Ty Balire It. 1 0 


Vas, 1 Ab . a Premißt· G. p. 7695 — 


Hine manarunt It. mallevadore, et Lat. vadi- 


monium, que eſt vox compoſita ex vaad, et ana- 


na ſecuritas. Unde ad lit. eſt promiſſio ſecuri- 
tatis. 


„ : V B * 
bung, ubero.. V. Brenbas Luft 


VBI 
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v E L 
1 VELLE, A primitivo Bel, quod n in Ar. 


bal, cor, animus; et etiam, lubentia, libitum, 
yoluntss eJus. Hine vultus, qui nullo in ani- 
mante efle, præter hominem poteſt, ad cujus 
libitum fingitur, quod faciei non contingit. 


V E R 


VER. Ai ten habet cum Perl. bahar vel va- 6 


har, cum Copt. beri, et Suec. war. 


2 VEREDUS, ſeu curſorius equus. "Ak. Ar. vari- 


dat, i. e. via regia, quia Sc. illà currit. 


” VEREOR. Ab Ar. vara, timidus ſeu pavidu 8 


fuit, cavit ſibi. Gol. p. 2655. 


VERETRUM. Ab Ar. air-on, Glue oura, que : 


tiia elatiane utcunque conſonant, ait Gol. 
197. Niſi mavis vocem hanc a farad derivare; 
et. tune A foranda nomen e . Hralun 
-- Hilo. - 
| VERSUS. v. 1. ards Angl. 


* * 


3 Ab Ar. Baiteron. G. . 
286. Hine 5 albaitar. „„ 5 
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5 * 
VORARE. A Perl. cho, Aa, edere, bibere, et 


devorare. N. V. adare. Hinc It. in-gordo. 


v 0 2” 
VOX. F orte a Perl. avaz idem Fgnifcante, 


UR 0 . 
URO. Ab Ar. ouar, =ſtus, ardor on. 6. 5 5 
135 155. 5 

U * s 


URSUS. A perl. hers; nam het a 8 V. Aha, ” 


rarum, praeſertim cum & patriis ſedibus in alias 
wdras deducitur, ac praeterea lit. / et 5 alternent, 
VVVVPH Cf. 0.0 Syrius, [ ſupple canis] ab Ar. ſhiri, 
Saracenus ab Ar. ſharaki, ſaccharum, quod et 
Perſ. ſhacar, et Angl. ſugar, quod pronunciatur 
ut ſhugar, &c. Forte urſ-us originem ducit ab 


Ax. ſharun, i 1. . piloſus, hirſutus; 3 ita ut a pilo- | 
ſitate nomen — 1 | 


Verum cum in omni lingua ſenſim tranſpofitio 


quædam [que Metatheſis appellatur] fiat lite- _ 
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— v A 
UVA. Ab Or. onb, vel * quod 'ﬆﬆ Ar. anb, 


denaſalando primam et commutando habiales. 
V 1 1 
VULTUS. V. Pelle. 


0 8 
5 vx OR. Forte ab Ar, azar, juvit. Gol. * T 577. 


- "B46 
Zacrus v. ae Lac 


ö ZENITH. Ab As. far. 6. ä 
„ * 1 „„ 
= ZIBETHUM, Ab Ar, Zebud, Gol, p. 28 27, 1 

e „%% 
1 . 212 


a ZOPISSA.. v. Sap Ang... 
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2 J 2 
ZIZYPHUS. As Ar, Zaizafon. Gol. p · 282 8. 
= % : 
ZONA eſt Perſ. z0nar, et Ar. Zannar, Gol. p- 
1116. 5 . 8 
L 7 0 7 


Etymologicum Secundum, 
OSTENDENS 


AFFINITATEM LING. ITAL. 


u, 


AR. VEL P ERS. — 


AS. 


an Ab Ar. affa, merore, 'wriſtitia 


gravatus fuit, anxius fuit, tæduit, faſtidivit. : 


V. Caſt. P. 194. . etiam Afan Hiſp. 

5 . 4 * B 
ALBERGO: V. Abergue Hiſp. 

„„ „ 


| COR ANO, V. Alcoran Hiſp. 3 
) or” HYD 


— © ex- amen! 
It. ſciamo 


Alngl. ſwarm] 
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5 "LF. 
ALFANA. V. Alfane Gal. 
ALFIERE. V. Aleres Luſ. 


8 A & þ 
ALLEGRO. V. Hilaris Lat. 


A M M 


AMMALATO. V. Malum. . 
AMMASSARE. A primit. * ban, quæ aſſerra- 
tur in Perl. ham, i. e. und, ſimul, cum. Hinc 
flluxit Ethiop. hamu i. e. ligare, unire. Accedit 19 
v. hams, collegit, congregavit, * eſt Hebr, E 
e.t Arab, Hinc manarunt : 
Angl. to amaſs 1 „ 
Gal. amaſſer 4 3 . 


Luſ. Amaſſar 9 e 


Luf. enx-ame wr 2 8 
| 5 [Multitudo apum, hominum, Se: 5 


9 = unitorum. 
Gal. eſſaim 5 E 


"ME. 


Lat ham- us, ham-axo; a notione, nempe jun- 5 
gendi, five uniendi. 
Luf. maſſo, faſciculus. 


. 
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Perl. hamah, 1..e. totum. 
Hine alia oritur ejuſdem primit. vocis fignificatio, 
nempe, quinque, quaſi. dicas. totum quod reſul- 
tat ex agregatione quinque digitorum. Unde 
in Hebr. Syr. Ar. et Æthiop. habemus hem-ſh, 
vel kem-ſh, &c. i. e. quinque. 
Cum autem lit. 5 et F alternent, hinc quoque 
prodiit Suec. ſem, i. e. quinque. Clar. Ihre fa- 


tetur Suec. vocabulum fem et. Græc. bempe vel 


pente eamdem habere originem; addit tamen 


eos operam luſuros qui illam inveſtigare volue- 


rint. Tandem cum ex modd dictis pateat utri- 
uſque vocis ſcaturigo, illud unum ſupereſſe vi- 
detur, ut. Sc. Latinae vocis quinque originem de- 
tegamus, quod facile fiert poteſt: "derivatur_ 5 
nanque a Graec. bempe facta commutatione lit. : 
ps et 9, ut udem Latini fecerunt i in 
Lat. quatuor ex Celt. petores. 
quicquid ex Oſc. pitpit. V. Feſt um. 
gcauus ex Graec: ? gf. „ 
Demum, vice verſa, Latini lit 5 pro Graec. & 7 
<- + eee, ut 
Lupus ex Greac. lukos. 
Lepus ex lagoos. ; 
Spolium ex ſkulon, 


eee ex . &c. 5 


Ital. 


122 5 
Ital. pola, i. e. cornix derivatur a Graec. kole, 
quod eſt IIlyr. chjola. 
Suev. ſkumn, Lat. ſpuma. 
. ſkoffa, Lat. ſpoliare. 

dein, Angl. whiſper, in aurem dicere. 
In dialects Dor. hokoia pro hopoia, quales. 
In Ion, ks pro pos quomodo ? 
Gracci adhibuerunt & pro þ in voce kuam-os, quae 
antea ſcribebatur puanos, et puamos, [i. e. ſa- 
ba ut recte notat ſcholiaſtes in Ariſtoph. Com. 


equitum. Aſſervatur autem ſecunda vox, nem- 


pe puanos in v. Hanepſ. es, i. e. F. eſtum faba - 1 


rum, apud Athenienſes; quinimo et in Angl. 
bean, Germ, bohne, Dan. bonne, et Sue v. 
bona. 


1 „ 1 


5 ANICE. v. | Anjfum Lat. 

„ ' 

| ARIA. 5 Aer Lat. 
TY 


ARLECCHINO. Gal. harlequin, que v. oi 5 . 
etiam Hellequin ſcribebatur apud Gallos, Vox _ 


compoſita ex art. Ar. ab, [quanyis / vertatur in 
| | ＋ 1 ut 
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r, ut accidit etiam in Gal. 1 et Ar. 


ik, linxit, lambit. V. G. p. 2139. A Lam- 


bendo 1gitur, five ab helluofitate, caractere Sc. 


illius perſonæ] nomen accepit perſona * Por- 
ro ex eadem Ar. v. manarunt 

Græc. licnos, guloſus, ED, 
leico, lambit et ligurit. 
licneia, guloſitas. 

Lat. lingo. 

It. lecco, leccare, leccardo, guloſus, lambere, &c. 
Gal. lecher, lambere. 
Ar. vaik laik, avidus. 


7 Angl. to lick, lambere. In quibus omnibus lingua- 


lis / reperitur, quemadmodum in Arab. lata, 


lagina, lachaſa, et Perſ. leſidan, lambere. Non 


igitur fortuito cuduntur voces. 


5 A R R 
: ARREDARE. V. to array a5. 
5 A K 6 
ARSENALE. v. Terecena Las 
A R r 


. ARTETICA. Ab Ar. e 3 ' 


verb. ratha ſignificat doluit genu, pedibus, ma- 
nibus. Gol. Þ 945. 


— 


4 * 
1 Re * yp. a, „ „* * — 2 
- -x * * aſs © 7 8 2 = - 
* * — * go s 2 — A . by "+ 
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1 
ARZ ANA. V. Terecena Luſ. 


"EE 


1 5 ASSASSINARE. Angl. to e Gal. . 
ſaſſiner. Ab Ar. haſſa, pro haſaſa, 1. e. perdi- 
„ occidit, delevit internecione. V. Gol. p. 1 


N 


. NI +: 
ASTROLABIO. Ab Ar. eftarlab. Gol. 11 


ATT 


. ATTACCARE, V. to 2 attach 1 


AVA 


5 AVANIA, Je. et. Luſ. avanie Gal. avan . 0 


ab Ar. havan, | 1. e. een, . V. 
8 . 
FC 2 2 
— AZZURRO. V. . del Luſ. 
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B A C 


| Bicao. Lat. baſium, Hip. bels, ab Ar. bus, 
= et . ut ait Gol. a Perſ. bus. 


B A 6 


BAGASCIA. A Perf. bagha, meretrix. V.G. 
© IR Caſt. p- TIS et Gavaſa 1 > 


VV 
b BALIRE, balio, balia. Ab Ar. val iv. Gol. P. 


27371 prefuit, rexit. Porro cum notio domintt_ 
ſecundaria fit, neceſſe eſt ut Ar. v. ſcaturiginem 
inveſtigemus. Eſt autem illa primitiva vox bal, 


vel fal, vel mal, vel pal, vel val, vel wal, Llant | 


enim lit. ejuſdem organi | quæ omnes vert! poſ- 5 
ſunt in bel, fel, bil, fil, mel, pol, &c. Nulla e- 

nim vocalinm habenda ratio, ut [zpe 1 monui. Pri- 
migenia autem notio hujuſmodi v. bal, fal, &c. 
ſita eſt in altitudine, quz not io eee in 


Perf. Bala, i. e. Jabra, ſummus, excelſus, ſuper mus, 


 faftigium, proceritas ; ; ex qua phyſica ac Pre 5 


„ ſignificatione prodierunt ſequentes voces: 
we, Bal [apud omnes priſcos ee ſol. Unde Bal- 


' bec, i i. e. civitas ſolis. 


Te. 
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Perſ. pal, vel pol, 1. e. . Bal and, altus, * 
cerus. ; 
_ Hibern. Balach, gigas. Balla, x murus. Fa'l, FPS 
et etiam ſepes. | 
Hetruſc. Fal-ando, celum. 
Arab. Falac, orbis cœleſtis, unda maris, tumentior 
pars cujuſque rei, tumulus arenarum, &c. 
Cambr. ſeu Vall. Mel, altitudo, 
Gal. Falaiſe, collis. 
Lat. Malus | Sc. navis.] 
Falae, [apud Plautum. +: . 
Balae-na, quae apud Germ. vocatur wall- 
_ fiſh, five piſcis inſtar montis, quique a Si- 
_ nenfibus per montem deſignatur. Perf. ve= 
ro Went wal, Angl. whale. V. Caſt. * : 


547. 
Ang 1. Wall, murus. 


Hall, aula. H, 1 Ge. alternant, ut 
5 "alibi dixi. 'Quae omnia, ut patet, ab al- 
titudine fuerunt denominata. Ex qua 
notione facile manarunt ſecundariae, do- 


minis Sc. | fpotentie, ſublimitatis, valoris, 


victoriæ, &c. quae aſſervantur nedum in 
Italis vocibus, quas prae manibus habe- 
mus, ſed etiam in ſequentibus. 


| Arab, Balla, victoriam obtinuit, in Poteltate ha- : 


buit. 
Arab. 
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Arab. Bal, et vali, dominus, herus, Poſſeſſor, — 


ſes. 
Perl. Wala, excelſus, magnus dignitate et gravi- | 
tate. 2*. PFotemia, V. Caft. p. 547. 
Bal, pons. 27. Victoria. 37. e gr] 
tia a * 4 Major, excelfor. V » 
| Bal-en, Rex, Vid. Tragediam Perſarum E. 
chili. 
Hibern. Fal et mal, Rex. 
” Falla, 3 imperium. 
Falla'ine, ſalus, valetudo, 7 5 


" Tot. Valere, valetudo, c. 


Praeterea, ſicut apud Latinos 58 . etiam pro- | 
funditatem indicet, eodem modo ex primitiva 


bal, fal, val, &c. manarunt quoque Lat. Vallis, 5 
— Angl. well, puteuſ. - : 
11 dubium non eſt quin Pons a Perſ. pol ae: 5 
vetur; alternant enim / et n. Cumque utraquue 
vox a primit. bal manet, cujus ſecundaria notio 
fa gy in dignitate,  gravitate et excellitate ; 5 
patet origo Lat. v. Pouti-fex, . quaſi dicas, . qui 
fublimia et excelſa tractabat; non autem qui 
Pontibus conſtruendis aut labeatibus reficiendis x: 
curam 1 1 = 


N . - Tan. | | 
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n ex notione altitudinis manaſſe puto no- 
tionem in altum, ſeu ſurſum verſus tendendi ac 
proinde ex dem primitiva bal fluxiſſe 


It. ballar, Luſ. bailar, ſaltare. 


2” Luſ. pular, et [per ann Angl. to leap, fl. 


„ 
Hhaile, Angl. ball, chorea. . 

— er pullus, „ Tr 

— BALORDO. Ab Ar. balid, Aupidus, | vecors. 

G. 'P 2” 

"AK 

BANDIERA. * Bandera Hiſp. 


B 1 


5 BARACCA.. . Darby Hiſp. 


BARCA, It. et Hiſp. forte ab Ar. 'barakilat, he: Pe 


— navigii. 


WW : 
. BARDASSA. A Pell. bardaſhus, Postens fu | 


nens, ſufferens, valde vilis, contemptus. 


Cat. p- III. Hine etiam manavit Ä Bar- | 
dachio, vel bardaſh. 


a BARDELLA, V. Abarda1 Lal, 
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B A 8 
BAS TARE. A Perl. bas, vel baſaſt, ſufficit, ſa- 
tis eſt. 


BASTO. Forte a Perf, boſt, ſtratum, vel aliquid 


ſimile clitellis, quod dorſo imponitur, ut onus 
mollius incumbat. Caſt. P. 133. a 


7 B A 2 ä ; 
BAZZARRO. * Perſ. bazar, alice. Hine - 


manavit bazargan, 1. e. mercator. V. e 5 


L. Perf. et Call. p · 82. 


. VV 
0 BELVA. v. 22 Lat. 


== BENDA. V Hipp. U oa 4 Ang a Perſ. band, | 


vinculum, vitta, ligamentum. Hinc manarunt 


Gal. hae et bander ; Angl. to bind, &c. „ i 


a - 


1 "un 
BERGAMOTA . era. 2M V. ee Hiſp. 


 BERRETTA. 


DR 


J 
B I P 
Vers OLED. V. Bubulus: 


2 0 c 
BOCALE. Ab Ar. bakal. 


*. 
5 
N * 


1 


BOLGIA. Lat. bulga. V. Vallis It, 


1 7 
BRICOCOLI, Ab. Ar. barkok.. ol. | Eu . 5 


BUS 


: BUSINDORO. Ab Ar. buſiion, Senus navis 


| marine. Gol. 1 5 349. 


. 0 A4 C 
— Cacctans. A. Capar Hiſp. 


—_ . 
. CAFFE. v. Gofe Luſ. 


e 
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EA LF 
CALAFATARE. Ab Ar. calafa, ſiparit na- 


vem. Gol. 1958. 
| CALARE, Ab Ar. hall, deſcendit. Nihil 4 
quentius commutatione li. cum h, cy 2 el, 
Sc. Exempla 1 in hoc ſpecimine reperies, Hine 
manavit khlao Græc. imo et chalare Lat. apud 
Vegetium et Vitruv. V. Gol. 639. 
CALCIO. V. Calcitrare. N 

CALDAJO, vel Caldaro. Ab Ar. kedron, olla, 
lebes. V. Gol. p. 1864. : 


| CALIFFO. Calife Luf. ab Ar. chilfat, vicarius, 


0 alterius obit vices. 6. e 


CAM 


CAMAURO, camaglio, camuffare ; 5 camminare, > 
mino. V Camus, ðͤ ” 


CAMERA. V. Camus. 8 
= - CAMMINO. Gal. chemine. Eft Arab. kamin „ 


cCaminus. . Gol. P. 275 


V C40 
cavOVA. V. Cams. 
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CAP 


CAPORALE. V. Caput. 55 ” 
CAPPA. Capa Hiſp. a Perſ. kab, ricinum vi- 


Tile. 5 
= | C 1 R 
0 AR ABE. A Perſ. kah-roba, qua eſt vox com- 


poſita eſt hab. pon, et roba, TER. Lat, fc © 
> cinum. Gol P+ 2 07 5. 


5 CARAFFA. tal Hiſp. a Perſ. carabah, hy- 


dria, ſeu lagena vitrea, in qua vinum m recqndua; 
At clarum evadat. Caſt. p. 426. 
7 CARATO. V. Quilate Lal. 
CARNEFICE. V. Carnier. 
CARRUBA. Carob Angl. alfarccbs 1 Aa 
roba Hiſp: ab Ar. charrob * ſpec. dulcis. 5 


. CAR TA. . Charta. 


CASSA, 1 8 Caſes bs 


| CASSARE. Forre ab Ar. cahla, delevit, oblite- | 


1 caro. v. Ceat a Auel. 


ravit. Gol. 2006. 


Us 4 T 
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CATTARE. Forte ab Ar. kat, victus ergo ſer- 
vire. * Gol. p-. 18 — 


C A 2 5 
CAZZO. Ab Ar. kazeh, penis durus. 00 P. 


1901. 


„ RC 
CECE. v. Obie Hiſp. 


© ER 
CERA. Lat. vultus, facies. A perſ. cher; 2 


| chehrè, vultus, forma vultus, faciei ſignum, co- 
lor vultus, &c. V. Caſt. p. 220. Perſica tamen 
vox ab Arab. giohr derivatur, ſub qua extant 


he notiones : : forma externa ; peculiariter ele- 


gantior, et humani vultus pulchritudo. V. G. 
p. 546. Porro notio v. Ar. primaria ſita eſt in 
claro, manifeſto, aperto, retecto, palam facto, 
&c. hoc autem humanz faciei peculiare, quod 
manifeſta ſemper et retecta fit, ac per eam ho- 
mines palam fiant dignoſcanturque. Hinc — 
que manavit Hiſp. et Luſ. Cara. : 

Præterea cum lit. c valorem lit. 9 habuerit apud 

Latinos; 3 Cut ex inſcriptione Duilliana alibi i in 
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hoc ſpecimine demonſtravi] lit. autem / ſepiſ- 
ſimè interjiciatur, ut in 
It. Chiodo vel chia vo, Gal. clou, Lat clavus. 
Ohiave, Gal. cle. | 
Hiſp. hoja, Luſ. folha, Gal. feuille, Lat. folium. 
Hijo, Grac. uios, Lat. filius. 
Ojo, Luſ. olho, Gal. A 
Paja, Luſ. palha, It. paglia. 
Y Ceja, It. ciglio, Lat. ſupercilium. 
Lat. Acanthis, vel acalanthis. 
Acanthus, Gal. aiglantine. 
Suec. Ederdon, Gal. Ee AR mollior pluma. 
Oy Goud, Angl. gold, aurum, 
Oud, Angl. old, vetus. „ 
Houden, Angl. hold, Germ, halten, tenere. 


Z Gree. gaurian, gloriari. 


Fbai, fulix, vel 1 &c. vid. Menag 
principia Art. Etymol. 


- Arab Fengian, et Per. bangam, Luſi, palanganay ” 


„ Cabhnus, 


: Sequitur ex eadem Ar. origine fluxiſſe e 
Lat. clarus, It. chiaro, Gal. clair. 


Angl. to glare, oculos perſtringere, ob claritatem 


Dc, vel ſplendorem, quæ eſt 2*˙. notio. — 


verbi Ar. apud Gol. Loc. Cit. 
-" Gal. E-clair, fulgur. Ob eamdem cauſam, quia, 
OP e inet oculos. ons 
= E. 
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CEROTO. V. Cerztum. 


, CHE 
CHERICA. V. Gora Hiſp. 88 ib. 


n 


CHIARO. 9 4 Cora Tb 
_ CHICCHERA. V. Echanſon Gal. 


CHITARRA. Guitarra Hiſp. kinyra Grec. ab 


Ar. kinare, inſtrumentum muficum, quod manu 
pulſatur. Reperitur etiam apud Ar. v. kitar, 
. * organi. V. Gol. P. — 18 53. 


ET. OR oe Cc 2 4 . 1 
CIABATTA, ciabattino. | F ortè TY Per. ciaba- - 
tan, ocrea. V. Caſt. p 195. „ 


(Acco. V. Charco 1 


: CIARLARE, ciarloge,. ciatlatano. v. Garrire . 


NE, | c 4 Cc 
CICHINO, cieciolo: * en e e 


3 3 
CIERA. v. Cara h et Cera! It. 5 


8 8 P E c 1 M E N 


VVV 
CIMàA, cimiero. V. Cima Hiſp. 
5 S 1 N 


CINGHIAT. E. V. Sanna Ie. 


: P 
CIPOLA. V. Cepulla. 
„ 1 1 


ClvETTA. APerſ chifer, no@tua, v. Gazo- 
2 5 Ling. Perſ. „ 

: 0 0 L 

: coLMO. 27. Gene Lat 

— COLTELLO. V. Acutilar Luſ. 


„ Cc ON 
CONSIGLIO. v. Confilium, 


Do. G0 1 
5 ' CORSALE. * Coſario Hiſp. 
„ 005 
COSA. v. Choſe Gal. = 
cor 
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TT 
COTONE. Ab Ar. coton goſſypium. Hinc 


etiam fluxit It. cotogno, malum cydonium ; 
propter villoſum corticem, imo et Luſ. mara- 
cotam, ur eſt * meli-cotoon. 


| Os 
T7 CRIVELLARE. Lat. cribare, Angl. to garble, 


Me. Sbarbal. V. G. p. TOP 


> © R 0 
CROSTA. v. Cruſtum. 


. c u 
CUGINO. V. Couſin Ang. 


TI DAD 
1 Davo. v. Dado Lal. 
D AM A; * Dominus. 8 


Gal. cribler, Luſ. crivar, Hiſp. garbillar, Ab - 
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D 'A N 7 | 
DANZARE, Ab Ar. et Perſ. ina; quod eſt 


Armen. dnäàs, i. e. ludibrium, contumelia, irri- 
ſio, ſarcaſmus, traductio. V. G. p. 1486. Hine 
manarunt Germ. tax, ludrica ſaltatio, quz, cum 

apud Orientales ab hominibus infamibus, ac 

ridiculis tantum exerceatur ; propterea hujuſ- c 
modi ſaltationem voce ludibrium, ac contume- 
liam ſignificante appellarunt. 

Arab. ma- tnazat, 1. e. qui ridiculo ſe præbent. 

Illyr. tanzatti, i. e. ſaltare, tanzalo ſaltator, tanac 
ſaltatio; et tandem Angl. taunt, i. e. convi- 
tium, dicterium, ſarcaſmus. Final is enim z Ar. 
vocis tanz, cum fit ſibilans, crebro cum denta- 
libus commutatur; cujus commutationis ex- . 

5 empla | in hoc e reperies. 


- I R 
DARDO. V. Dardo Hiſp. 
8 V 
- DOMARE. . Domare Lat. 


© TT. N 
1 DON. V. hs . 

: DONNA: V. Gonna It. „ 
| FAC 
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e P A 0 
Faccia, facciata. V. Parks, 


Falk 
FARO. Fretunn Lat. Ab Ar. fara, ſivarit, wn 


ferbuit. Gol. p. 1831. Sic æſtuarium ab 
eſtuando dictum fuit. Hinc forte derivatut 


etiam Faro nomen portus in Luſ. propter an- 


guſtiam, ut puto, ingreſſus illius. 


FARRAIVOLO. Ab Ar. faraj fidit, dickdit, 


Propter fiſſuram in anteriori Th Accedit : 
Perl. farajah. V. . Perſ. ſub v. 
Mantels. 5 


7.3.6 


FEGATO. 5 Tear. 
— 2 E 1 
5 FBLUCA, Ab. Ar. 'folk, navis. 
. N 0 | 


| e FOCACCIA. V. ſub Fuuus. 
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Ss. 160, 64 
FODERARE. V. Furrier Angl. 


1 1 N 
FONDACO. Ab Ar. fondok, diverſorium pub- 


| licum, pec. mercatorum, ubi cum ſuis mercibus 
divertunt. Hinc derivatur etiam Luſ. alfan- 
duega. Gol. p. 1826. 8 85 
FoORARE. V. Horadar Hiſp. et Berruma Luſ. 
FORESTA. Vid. Floreſta Hiſp. 


FRN, I. Luf. Ke. V. Firms. 


FRE 


FREGARE. . Tricare. 


FREGIO, vel Sfregio. Vulnns ori e 8 


Ab Ar. farag fidit, diffidit. Hine nomen act. 


farg, rima, ſciſſio, et etiam pudenda tum maris, N 


tum fæminæ. Ex quo fluxit It. fregna. 


* Uk 


FURBERIA, furbo. * Fanterie et Themen — — o 
Gal. N 1 | 9 


: GALA. 5 Gala Hiſp. 
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0 AB 
n Ab Ar. chabba, ſeduxit, decepit 
. 
: GABELLA. V. Alcavalla Hip. 
8 A * 


GALLIZIA. V. Galizia Hiſp. 
0 TY M 


GAMBA. 2 Cane. 


0 AK 


7 GARA. V. On Hiſp. > 

. GARBINO vel gherbino. Ab As; gharbion, 0c- I 

cidens, occidua pars. G. p. IP EE 

3 GAROFANO. Ab Ar. Kavanfol. en p. 1892, 
_ GARZONE. Garcon Gal.; Perf. karz, i. e. 
puer, pec. qui proftituitur, ſcortum. V. Caſt, 
p. 447. Forte vox haec olim utranque notio- 


nem exhibebat; atque hinc remanſit Gal. garce, 
meretrix. . Feri. vox fluxit, ut puto, 


ab Ar. korraz, impurus, inhoneſtus. V. Gol. 3 


p · 2019. 


GAT 


S PE CIM EN 
5 AT 
GATTO. Ab Ar. ket, felis mas. Gol. pP. 1925 


Q 4-2. 


: GAZELLA. V. Ga Gal. 9 1 
GAZ ZETTA. Gazette Angl. et Gal. forte ab 
Ar. chazanet, gazophylacium, apotheca, „ 
Vox haec Ar. addita voci ſalah, 1. . arma, fig- Z 
nificat armamentarium ; et voci ketab, i. e. li- 
ber, indicat bibliothecam. Igitur Gazzetta po- 
tuit ſic ſimpliciter appellari, quia eſt veluti no-; 

vitatum, ac rerum politicarum theſaurus; J que 

admodum Magazine apud 'Angtos accipitur 
ee.tiam pro libro quod eſt veluti repoſitorium e- 

rundem rerum, et quidem | ab eadem radice, ac 
0 h eamdem cauſam. 


„„ 6 E L 5 
cis 0. . Famin Luſ. 


SN © 
ctv, 13 Sr . gengitre ] Lal Ab "7 


Ar. et Perſ. agil ol. 1 
„ E 3 


 GESSO. v. ode Lui. ꝗ—UüU—ä ñ 
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SU HE 1- 
GHIRLANDA. V. Ora Hipp. 


'S ” A 


ET GIALLO. Ab Ar. gialao, ſplendor, nitor, 
GIARDINO. V. Gorra Flip. 5 
GIARRA. WV; N 8 


6 2 0 
GIOGO. . Davghter Angl. 
e e OE e 
GIRAFFA It. et Hiſp. Ab . 
e appellatum fuit animal hoc a colli longitudine : 


communem modum excedente. Nam v. zaraf . 
ſinifcat modum excellit. | 


6 1 


GIUGGIOLA. V. Fuj ubes Angl. ” 3 
_ GIULEBBO. Angl. julep, ab Ar. giolab, et hoc 
2 Perl. gullab, que eſt vox cempoſita ex ab 0s 8 

tee Gul, roſs. 5 
5 GIUPPA. Ab Ar. Ginbbet, tunica ex 0 95 
| gollipino, c. V. Caſt, =_ 5 


Ie SPECIME N 


GOL 
GOLA. v. Gula. 


60 M0 


GOMENA. V. Gumena Hiſp. . 
| GOMMA. | V. Gummi. 


. 3 
GONNA, i. e. tunica muliebris, vel 7. a cin- 


gulo ad pedes pertingens. Origo hujus yocis 
omnino repetenda eſt a Celt. cwens, cona, che- 
na, vel quena, | pro variis ejuſdem L. dialectis] 


1. e. femina, et, priſcis illis temporibus, etiam 


vir, quinimo et vulva, ut patet ex illo loco hiſ- 
torico allato a Valow : 2 | Ruedam mulier nomine 

5 gunda femora denudare, crura divaricare, et pu- 
denda proprio nomini cognomina cæßpit eftentare. 
V. Mechaniſme du Langage, T. 11. P 158. 


Hinc manarunt propria nomina mulierum, ut gen- 


trude, quod componitur ex gan muliebris, et 


trude fidelis; Cunegonde ex multebris et regius, 
&c. imo et hominum propria Res, ut gon- 
tran, gonde-baud, gonde-mar, Ic. Porro apud 
Latinos in uſu fuere vir, vira, virgo, nam, ut 
ait Feſtus, Fzminas antiqut viras appellabant. 


Nh 
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Apud Perſas etiamnum awrat eſt femina, et 
etiam vulva. Ex hac eadem ſcaturigine mana- 
runt quoque 8 

Iſland. Coma, mulier ; quod eſt It. donna, nam 
lit. c et g commutantur cum d, ut in hodie It. 
oggi; dama, delphin, Luſ. Sama, . 3 ra- 
dius, It. raggio, Sc. | 

Angl. quean, meretrix. 

Gal. in nonnullis provinciis] bei, meretrix, 

3 femina. . 

Z Germ. zuen, uxor, et, ut recte x monet Wachter, + 
quaelibet de ſexu. . 
; Lat. cunnus. a 
Perl. gan, mates, - et coitus venereus. | Gandadan, 
ſui copiam facere faeminam. 188 

5 Sed tamen Celt. vocis origo ab Ar. v. conc. Can 

. pro caun repetenda videtur, quod ſignificat fuit, 

4 extitit, Factus uit; cujus partic. Cain i. e. 

ens, exiſtens] in plurali ſano ſpecialiter idem 


ſignificat, ac creatura. Cum autem inter illaͤs 


praeſertim emineat Bumana creatura, propter 
quam caeterae ſunt creatae; hinc Celtae homi- 
nem et faeminam cona, chena, @c. i. e. crea- 
turam per excellentiam appellarunt. 5 
KRurſus, quemadmodum ex Lat. vir facile 8 5 
runt notiones vis, virtutis, ſeu potentiae; ea- 
dem 


„%%; ' ᷑ KL 0:1. 1 


dem facilitate ex Celt. cwens, cona, &c. ma- 
narunt 

Angl. can, poſſe, valere. 
King, rex, et Rueen, regina, 
Perſ. chan, ſatrapas. Chandan, qui trahunt ori- 
ginem de ſtirpe nobili. Cun-am, facio. Cuna, 
faciens. | 
Tatar. chan, rex magnus. 5 
Agypt. cbon, i. e. valens, quod. et nomen folis 
aeſtivi. „„ ri og 


- Perf. lan, rex Sinarum quivis. 5 


Ut autem plenius appareat ex ſola notione exiften- | 
tiae quae reperitur in Arab. v. can, notiones 
. potentiae, auctoritatis, dignitatis, domi- 
nii, fluere poſſe, en vobis exemplum aliud ex 
Perf. L. depromptum, f in qua reperitur vox pad- 
"hb [contraQte ſhah ] i. e. rex, quae derivatur a 
baſba, i. e. exiſtens. Hinc quoque apud Turcas 

vicarius principis in aliqua provincia, imo et 

imperator ipſe paſba appellantur. Demum ipſe- 
met Deus Supremam ejus majeſtatem, domini- 

um atque potentiam, per ſimplicem exiftentiae 

not ionem indicavit dicens ; Ego fum 7 um; ; et 

Weſt mifit me ad Vos, Tc. 

Nec negotium faceſſit in hujuſmodi As 

initialis P vocis padſbab, quae cerebro commuta- 

tur 
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tur cum b, nec tandem lit. 4 quae interjici ſolet, 
-utm- 
Lat. cinis, Gal. cendre. 
Attingere, Gal, atteindre, 
Gener,. Gal. gendre. 
__ Humuilis, Hiſp. humilde. 
Cella, Hilp. celda.. 
Proeſt, prodeſt. : 


| Reago redigo 3 z. rearguo redarguo, Sc. 


. G O T „„ 
5 GOTA. Ab Ar. chodd, mala, cena. 6. 686. 
og ws R E . 

* GREMBO. v. Gremium. 
* * 


: GRIDARE: Gritar Hiſp. crier Gal. to ery Angl. - 
Auiritari Lat. a primit. v. car vel cra, quæ extat 
adhuc in Perſ. griſ-tan, 1 i. e. flere, Plorare, voci- 


kerari. Caſt. 452+ 


'@ UA: 


GUADARE, guado, Kc. A Fo. ie: "Nam: 
lit o, vel , gaudent ee gutturali & vel 


pro illa Pant, 1 A 
S. 5 . Lat: 


10 SPECIMEN 

Lat. veſpa, Angl, waſp, Gal. guepe. 

Voaſtare, It. guaſtare, Gal. gater. 

Voolpes, It. golpe, Gal. obſol. goupil. 

Greœc. kerdos, Germ. werth, Gal. guerdon, It, 

guiderdone, Hiſp. eden, remuneratio. 

Hopi waſen, Gal. gazon, cæſpes. 

Angl. war, Gal. guerre, It. guerra, bellum. 

Vall. ſive Cambr. win et gwin, vigum. = 

. Wag et Soag, Angl. wave, 
i fluctus. 5 

- Wr et gwr, quod eſt Lat. vir, &c. 

8 Lat. vad-are derivatur ab Ar. chad, [pro 


cha wd] tranſvadavit. Pari igitur modo Lat. eam- 
dem lit. v pro gutturali Arabica chaon [que 8 


initialis in Ar. v. ] poſuerunt. 8 Gol. P. . 


195 GU AD AGNARE. V. Ganar Hiſp. 


8A, guazzo. V. Vadare. „ Z 
: GUAIME. | Regain Gat. Videntur derivuri, 4 


Perſ. gbiab, herba, pee. recens, germen et pabu- 
lum virens et fenum, Caſt. p. 486. Perſica 
vero vox videtur convenire cum Celt. gain, vel 
. Haim, vel Hoc im, 1. e. fænum, naſalando ulti- 

mam. Hinc manarunt Angl. hay, Gal. Join 


facta commut lit 2 et h ut ſepilime fit. 


6 UE 


GUERRA, v. Cora Hip. 4 27 
GUI 
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89 U 1 


GUIDA. Guide Angl. guia 1 a Ar. kad, 
duxit. Gol. 1977. Imo et ipſa Lat. v. dux ab 
eadem Ar. derivatur. Duc-o quippe derivatur 


a kad per metath. V. condam Lul. 


He. 6 v io 


GUSCIO, iP Caſa Lat. 


— + N D - 
i Doria. * latabus. 


— ITY 
1 WO v. Vorare: | 


r 


ff TOY EY 


+ A 


Lazko. Lat. labium, Gal. levres, Angl. * 
A Perf. lab. Nota labiales literas in —— 


vocibus. = 


1 A © 
LACCHE. Ab Ar. lakin, muneins, Gol. P: 


2138. Ar. vox convenit cum Hebr. "Tab. mi- 
ſit; quaſi dicas miſſus, nuncius. Unde 33 
quoque malak, angelus, 1 nuncius. Hinc quoque 


derivatur Hiſp. ee 8 Ei, et ANG. El 


| | . 


. LAMA. Ab Ar. 1 _ Lak” 3 co- 


ruſcavit, vibravit, fplenduit, rutilavit, micuit 


fulmen, ſtella, &c. V. Gol. p. 2160. A ſplen- ” 


dore igitur illa pars enſis ab Italis appellata fuit 
lama. Hinc forte derivantur quoque Lat. et 
5 Hilp. lamina, et It.  lampo * 


5 LAMPREDA. V. Llama Hip. 


 ETYMOLOGICUM SECUNDUM. 16: 


25 L A 8 
LASCIARE, V. Lazy Angl. 


E : 
z ' LECCARE, lecco, & c. Vid, Arlecchino, 
| e ID * 1 M 
LIMONE. Lemon Angl. ab Ar. et Perl. Limon, 
L + N 


LINDO 'Y ot Hiſp. A Celt. lan, venuſtus; . . 
cher, decens. quæ notio extat in Ar. lat Pro lait, 


decuit, convenit, amabilis animo fuit ves, 5 K e 


Porro. derivatio hujus vocis poſſet etiam erui ex 


cis ducit A Germ. lind, duleis. : 


. 5.0 ts Oe th 
roc. Ne kalen, 


hæſit fuitque res cordi, excitato amore ſui. 


Ar. v. naſalando primam et commutando den 
tales. Male igitur Auratvri originem hyjus = 
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| N A- E 
Mersra. V. Majeſtas. 
MEL 

MALLEVADORE. V. Vas. 
MAN 


MANGANO. Manganon Grac. a Perſ. mangi- 1 
„ ſpecies quædam catapultæ. Caſt. 51 A” 
MANATJA: Securis, qua ſontes percutiuntur. 
Ab Ar. mann, præcidit, ſecuit. Sic etiam fe- 
” curis a ſecando ita fuit appellata, 


N N M 41 
MAK TEIA O. . Beetle Angl N 
MARGINE. A Perl. e V. wee = 


MASCHERA: Maſcara Lol. a ths, ali 
ludicrum, luſio. 2. Homo larvatus. Caſt. . 


8 Accedit Ar. 1 maſcharat ludus, ludibrium. : 


MAT 
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N 

MAT ERASSO. Gal. matelas. Affinitatem ha- 

bent cum Ar. met bal, lectus, culcitra. Gol. p. 
8 5 i To 

8 M E D 

MEDAGLIA. V: Metallum. 


mM E Þ 


2 MELA. 9 Montone It. . 
MELLONE. V. n= It. 


MESCOLARE. v. Miſere. 
Ds - M 1 G 
MIGLIO. v. Milliare. 5 
M 0 N 


MONTONE. Debiem non eſt lit. 7 eflltatrn 
eſſe in vicem lit. /, cujus rei probationes evi- 
dentes reperiuntur apud Menag. et Du Cange. 
Scribebatur enim vox illa multones a barbaris 


ook medis ætatis; : ques ortographia 1 


huc 


——_— SH 


„ , ͤ 01M BE IK 


 MOSSELINA. v. Byſſus. 
MUGNERE: * Valeo. 


| MURENA. ab Ar. murenat, muraena. Gol. Br 


huc aſſervatur in Scot. et Hiber. molt, Por- 
ro apud Perſ. et Arab. v. mal opes, et pec. 
pecora ſignificat, quae fic appellata fuere a v. 


melete, quae Chald. et Athiop. lanam indicat. 
Cum vero ma Ar. et Perl. quaſcumque in uni- 
verſum opes fignificet, inter quas praecipuum 
locum obtinent terrae fructus; hinc plane deri- 
vatur Lat. alum, quod de variis terrae fructibus 
dicitur, ut malum Punicum, Citreum, Medi- 
cum, &c. et Ital. mela, mellone, &c. V. Gol. 


P 8 
M OO s 


MUG 


M U R 


2219. 


nas 
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Nansars. Ab Ar. nas pro navas, ultro ei- 


troque motus et agitatus fuit, cujus nomen ac 


tionis idem ſignificat ac tedebdeba à quadril. 
dabdab, quod manat ex ſurdo dab geminato, 


1. e. varius, incertus fuit, haud uno $a ſubfif- 


tens, et ſub cujus derivat. extant notiones fu- 
roris et inſaniae. Ex quo patet notionem v. 
navas ſitam eſſe in agitatione furioſa et inſanium 
more, quae eſt ſignificatio It. v. nabiſſare, i. e. 


8 Vid. Gol. p. 2481, 896 « et * 


N A "© 


. NACCARA, vel Nacchera. Ab Ar. natur, tu- 5 
"bn. - V; Gol p. 2 43 3. Accedit Perl. nakarah, N 
V. Caſt 2 P- 532. yo ere Tops . 


N A N 


NANFA, v. Nafe Gal. 
NAS 


5 NASO. TY ak Ab Ar. naar, forum emiſit | 
per nares. Ex quo manavit naura-t, i. e. na- 
res. Vel [quod mags mihi placet] ab Ar, nachr, 


"WW. ſonum 


166 S PE CIM E N 

ſonum emiſit per nares; ex quo fluxit m-ncher, 
i. e. naſus. V. Gol. 2405, et 2331. Frequen- 
tiſſima nanque eſt commutatio lit. cum / vel 
z. Notum que eſt priſcos Latinos dixiſſe 


Eſo pro ero, et aſena pro arena, arbes vel arbor, 
decus vel decor, honos vel Honor, &c. 


Hiſp. Offs pro urſus; Gal. ours. 


Cenixaà pro cinere ; Luf. cinza. 
[lyr. Morre, Polon, morz, mare. 
Anglo-Sax. Hara, Angl. hare, Germ. hafe, lepus. 


Germ. ohr, Angl. ear, Goth, auſo, Lat. aurit, Gal. - 


rene. © 
Tandem Folii dicebane hippor pro bippes equus ; 5 
0 apud v. . legitur momar * 
md mos. ” ” 

N © Mt 


NATICHE. V. Nates. 


„ 9 


NOLO. 1 As eat i. e. naulum, quod pro 
2 0 navi aut vectura ſolvitur. G. p · — 


0 Nr Ty 
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O R T: 
Oxro. V. Gorra-Hiſp. 
0 2 2 


N OZZIMO. V. Ocymum, 


” A 6 

| Pacclo. . Paje Luſ. 
T . 
8 PALAZZO. V. Palatium. 
ÞB, A E 


PAPAGALLO. V. Papagei Luſ. 
. „ 


PARASANGA, It. & Inf Pad Angl. 3 
Perl. farſank, compoſita vox ex ex /ank, Petra, 
Fare Perſicus. 7 


® 


167 


et 


%% — SPECIMBN 
| Fo 
PENTOLA. V. ub v. Camus. 


PB R 


PERSICA. Pecego Luſ. peach Angl. peche Gal. 
Ab Ar. ferſik. V. Gol. 1 1787. 5 


r E hs 
PETROSELLO. * Petro-ſelinum Lat, 
1 „„ 
PICCARO. V. Picaron Hip. 
e 1 1 i 


PIEGARE, piega, pieghevole, * 4 3 
ſed hoc derivatur a Perl. fpigi-dan, vel piabi dan, 

_ 7 complicare, corrugari, contorquere, con- = 
vertere, obvolvere, in vol vere, obligare, congre- 
gari, convenire, &c. V. Caſt. p. 157, et Ga- 
zoph. L. Perf. p. 290. Creberrima ſane eſt in- 


terjectio lit. /, de qua vide exempla ſub v. Cera 
It. Præterea cum, ut alibi oſtendi, lit. / et 7 
alternent; ex eadem ſenturigine fluxere. 


Hip Plegar, plicare. 
Pliegues, Luſ. Préga, plicatura; ; Gal. 1 
5 5 Hiſp. 
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Hiſp. pliego, papyri folium. 

It. plico, vel piego, * Prego, faſciculus lite- 

rarum. Ny 2 

Angl. to ply torquere, flectere; 3. ply, plica, vel 
plicatura. „ 

To plait, plicare, complicare. 

To pack, faſciculo colligare, 1 in faſcem com- ; 
pingere. 
Pack, faſcis, et etiam conventus. . 

To fold, plicare, complicare, involvere. Nam 
initialis vocis hujus, nempe 2 et initialis 
vocis Perl. ſc. p, alternant. De poſtre- 
ma vero lit. v. Angl. [nempe d notum 
eſt eam cum g commutari, quæ eſt ultima 


radicalis voc. Perſ. pigi-dan. [nam dan - 


eſt terminatio infinitiva verborum Perſi- 
8 cum .. 
te dicebant da pro ge terra. 


| Grace. demeter pro gemeter [ Cereris bene * e. . 


ad lit. terra-mater. 
Macedonii et Cretenſes dicebant adia pro cia, 
ara. 
1 contrario moderni Greci pro dia dicunt bis. 


© V. du Cange Glofſ. Grzc. 
| du golphin, Lat. Delphinus, Gal. dauphin.. 
Nadar, Gal. nager, natare. 


„ n | 


It. Ragunare et radunare, congregare, &c. 


i PIENO. V. Cheo Lak - 


PILOTO. v. Piloto Hiſp. 
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Hip. gamo, Lat. dama. 
Lat. hordeum, It. orzo, Gal. orge. 
Rodere, Gal. ronger. 


Hodie, It. oggi. 


Hinc tandem fluxit Lat. po-ples, facta repetitione 
primæ lit. ut in cu-cumis Do-dona, ideu-tidem, & c. 
Vox enim poples ad lit. eſt plicatura, Quaprop- 
ter It. partem illam corporis vocant garetto, et 
pPiegatura interiere del Cinocchis; * F Hiſ pani 


corva, c. 


— NY 


* 


1 1 6 


5 PIGNATA. *. ſub v. Camus. 


1 


F 1.6 


: PISCIO. Pitz ang. a Perf. piſhan, | v. Caſt. Pe C 


"Os. 


PISTACCHIO. Piſtacho Auel. hebe Gal. 


ab Ar, feſtak. 
LI 
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PL: T 
PLICO. V; Piegare It. 


: EE 
PORPORA. v. Peres Hit. 
e 2 
POZZO, V. Puteus, 5 
TT LA: 
0 PRANZARE. V. Bread Ausl. 
5 T3 * E 


| PREGARE. v. Precor. 


IS - 


th. Puto efle v. eee, ba. me- ” 
. . 
: RAGGIO. v. Radius. . 


0 


> 
— — - 
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RAPERONZOLO. V. Raiz Hifp, 


RICAMARE. V. Recamar Hiſp, 


5 RIFUSARE, rifiutare. Refuſer Gal. rehuſar 
tur derivata Per metath. V. . * IOT 8. 
-— RISO. D 4 Arroz Luſ. 


ROZZO. v. Rudis Lat. — 


R A 3 


1 
REGOLIZIA. V. Raiz _ 


4-0 


RICCIO. V. Heriſſon Gal. 
RICCO. Vo Riqueza Luſ. 


1 1 Þ 


Hiſp. recuſar Luſ. to refuſe Angl. ab Ar. ra- 
faz, reſpuit ; que Lat. v. etiam ab Arab. vide- 


R T 8 


1 


Vc 


RUCHETTA. V. Eruca Lat. | 1 
SAL. 
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e 
S ALA, It. et Luſ. Hæc vor conventt nedum 


cum Lat. aula, ſed etiam cum Angl. et Teuton. 
hall. V. Balire It. Derivantur enim ab ea- 
dem primit. hal. De Angl. et Teuton. voce jam 
alibi verba feci. Quod attinet ad hanc, quam 
præ manibus habemus, omnino ab eadem pri- 
mit. hal derivandam puto. Alternant quippfe 
Hs _ ſpiſſime þ et /, ut patet ex ſequentibus 
„ Græc. hel-ios, ſol. 
85 Helene et ſelene, luna. 
OE Sn 
Helice, falice, Gal: faule, La. - falgueirs — 
Hæc omnia fluunt ex Primit. hel. Vid. . 
"Ho 
= Hall-omai, falio, Gal. fauter, It. faltare. 
"Hex, ſex. | 
HFepta, ſeptem, Perſ. hafts, Hungar het. 
Huo, ſudo, Luſ. ſuar. 98 
Hup-o, ſub. 
 Huper, ſuper. 
Hurax, forex, It ſorcio, Gal. fours. 
i Celt. Hen-ior, bees Hi ſennor, Gal. og: 


15 neur. 


itte. DW 0 OW 

Cambr. ſeu Vall. chwaer, I Perf, — Gal. ſoeur, 

Dat. foror, Kc. 

Non 1gitur fol ita dictus, quia ſolus in orbe, ſed à 

rimit. bel, lucidus, quod aſſervatur in Hebr. 

et Arab. halla, 1. e. Iuxit, ſplenduit. Eo vel 

magis, quia Var. I. 4. de Ling. Lat. aſſerit fo- 

lis nomen non eſſe Latinam, fed Sabinum. 
Tandem in Cambria, feu Vallia ſol appellatur 
haul, retenta ſc. afpiratione primitiva. Hinc 

porro facta commut. lit. / et n, de qua multa 
in hoc ſpec. exempla attuli] derivantur Angl. 


fun, Germ. henne, et apud ae June, 1 Le. 
ä 


SAN 


SANARE. 0 1 Lat. 
SANNA vel zanna. Ab Ar. Cd, i Hine 
fluxere Gal. fanglier, et It. cinghiale. A den- 
tibus igitur ſte dictum animal hoc, quemadmo- 

dum aſinus ab auribus, 8 : a labio, &c. 


8 A p = 
SAPONE. ang]. ſoap. Ab Ar. fabun, '©: 1 628. 


1 . A R 55 
8 ac NO v. Saracenus Lat. 


SAT 


5 
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e. 1 
SATANASSO. V. Satanas Lat. 
1 e 
SCAGLIA. V. Squama It. 
SCALA. V. Calheta Lu. 
ScCARLAT TO. V. Scarlet Angl. 
SCARSELLA. Ab. Ar. cara, pera, vb FORDS 


V. Gol. p. 2019. It. vox diminut. eſt haber que 


prefixam / ut aliæ N V. Scaman- 5 
der. | 


SCARSEZZA. Ab Ar. cas, magna  avaritia. 15 


Prefixa, nempe, ſibil. // et ont”, we] lit. r, ut 
ſaepe alibi in hoc ſpec. monui. Hinc manarunt 
Luſ. eſ- caſſo, et t Hiſp. eſ- caſo, miſer, avarus. 


Fs Gol. 2056. 
5 cu 
SCHERNIRE. . Eſearnecer Luſ. 
SCHIAVO.. V. Vaſſallo Hiſp. 


1 K 1 


1 SCIAMO. V. Amaſſare It. et examen. 


 SCIMITARRA. V. Scymitar Angl. 


SCIROCCO. Hiſp. firoco, ab Ar ſhurok, 1 


= 0. r. 1275 


* 
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5 
SCOGLIO. V. Calhao Luſ. 


ED 8 CR 
; SCROFA. V. To carve Angl. | 


1 E G 
ONO. v. Signum. 


SEN 


SENTIERO. V. Semita Lat. 
SENZALE. Ab Ar. et Perl. "RT proxencts. 
: Gol. * 1213, et Caſt. p- 350. 


„„ "SF 
5 SEPPIA. v. Sepia Lat. 5 
1 E R 


1 SERENATA. V. Siren Lat. 5 
SERRAGLIO. A Perſ. ſerai, domus, palatium, 


regum et magnatum ædes, earumque partes. 


Unde ad Turcici Imperatoris palatium indican- 
dum deſignata fuit vox illa, in quo illius pel- 
lices recluduntur. Niſi mavis ab Ar. /arr vocem 


illam derivare, ſub quo repeat ſequentes „ 


notiones: 8 


ETYMOLOGICUM SECUNDUM. 575 
notiones: clanculum aluit, et cuſtoditam ha- 
buit puellam; unde ſorreat, i. e. pellex, ancil- 
la, puella ære empta, quam quis clanculum 


habet, et in conclavi cuſtoditam; quae ety mo- 5 
logia magis mihi arridet. V. G. 1160, et Caſt. 


335+ 
. 1 Þ R 
SP REGIO, . Fregio It. 


. 8 1 R 
SIRE, It. et Gal. Sir Angl. Hic titulus deriva- 
tur ah Ar. defectivo i ie, ſc. ſar, liberalis et genero- 
ſus fuit, ex quo manat ſari, princeps, dominus, 


necnon Perl. ſar, ; 3 dux, magnus, ſummus. 
Vel, fi mavis, ab Ar. fir, 1. e. decus et orna- 


mentum proſapiæ et gentis, præſtantiſſima Pars 2 


_ W. l. P- T3199) 1161. 


F; B E 
SMERIGLIO. V; Eſmeril Hi. 


N Pr s oO W 

' SOMARO. Ab Ar. hemar: akinus 5 * et t/ * 
FO ternant. V. Sala It. MY 8 + 
bias 1 Vol 


a 01M 


T7 
SPIEDO. V. Eſpeto Luſ. 
. ES 
STALLA. v. Stabulum. 
3 T b 


| - STUFA. 99905 Angl. etuve Gal. eftula Hip 
Sunt qui derivent vocem hanc ab Ar. dafi, ca- 
luit, calefactus fuit. V. Gol. p. Bar. Mal- 
lem tamen illam deducere ex Perſ. tab, i. e. ar- 
dor, calor; ex qua manarunt verb. tabi-dan, 
fervere, fervidum reddere, candefacere, ſplen- 
dere; et tab- ſtan, 1. e. æſtas; ; et tandem Græc. 
tuphò incendere, e Quod attinet ad 5 


an lit. . % vid. ſub To carve Angl. 


TAO 


ACCUINO. Ab hs. 3 directe, reper- 


torium, commentariolum. Gol. p- 1985. 


AN 


ETYMOLOGICUM SECUNDUM. 179 


T "= RM 
TAMANTO. V. Manter Luſ. 4 
T A N 7, — 
TANA. V. Tenere. . . 
71 A R 


TARGA. s Gal. target Angl. 2 Hiſp. 
Ab Ar. 1 0 ſcutum ex ſolido corio. 8 i 
3 1 

TARIFF A, 1. e. alice, ee taxatio, b 
= Zarif, quod eſt infin. ii. OG a V. . aray) | OY 
indicavit, notum fecit. 


. „„ T © 1 2 5 
ras ro. Ab Ar. daſtan, Ben b in ts in- 


ſtrumenti muſici. Sed tamen Ar. v. eſt a Perf. 
daſt manus, quae huic vel illi impoſita chordae 
voariat tonos. Porro ex hac Perſ. voce manarunt 
taſtare, taſtone, tatto It. necnon Gal. tater, ta- 
tonner, a tatons, &c. quia ſc. manibus contrec- 
tamus, eaſque protendimus cum iter in tenebris 
raetentamus. Hine quoque forte manavit Ang]. 
T daſh 1ctus 3 5 quia manu impingitur. 


A2 


. Valach. tzitza: 


”- Goth, dad. 
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T A Z 


TAZZA. Gal. taſſe, Hiſp. taſa. Ab Ar. Perſ. et 
Turc. tas, poculum, ſcyphus. Gol. p. 1490. 


* E G 


| TEGAME, vel 1 Ab Ar. et Perf. tagn, 
 lartago. 8. „5 


T E T 5 
TETTA. Ab 45 thedi vel ted, REY eſt Hebr. 


dad, mamma. _ Hinc "qe manarunt 
Graec. tithos. 
Anglo-Sax. titte. 
_ Theuton. dutte, vel tutte. oo 
Georg, 2428, 88 eſt It. zizza. 5 
Hiſp. teta. e „ 
Angl. teat. 
Hungar. tlets. 
Armen. did. 


Alban. ſiſſa. 
Polon. cyc, vel cqedl 


3 
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TON 
- YONACA. V. Tenia, 
TONNO, tonnina. V. Atum Lat 
2 e 
TURBANTE. Turbant Angl. a perl dolband, 


ſtrophium, faſcia. | 
TURCIMANNO. Angl. et Gul. trucheman. 
Ab Ar. torgeman, interpres linguz. G. p. 376. 


SE 8 1 1 petſ. n faccus- 
magnus. Hinc quoque manarunt Gal. valiſe, 


et Lat. Sos. V. Caſt. p. 5 53. 
5 85 „ 
3 VASSALLO. V. Vaſſallo . = 
5 UOSA. „ 
| LO 3 


e quia {c. ibi * moneta. 


8 $ N in 


2 AN 
Zen. v. Sauna It. 


2 A Ri 


ZARA. Ludus i in quo tres teſſerae projiciuntur. 
A Peri. zar. Vid. Gazophul. Ling Perl. p 83 5 


Ex Actis inter Bonif. VIII. et Philip. Gal R. 


conſtat vocem azarays ſignificare, ſec. xiii. xiv. | 
&. nedum teſſeram, ſed etiam ludum ipſum. 
Ecce verba: & Le meme depoſa que dans la 

meme annce, et dans le meme lieu, il avoit vu 
te dit Boniface jouer [ad Azardos] aux dez avec 
laclite Dame, & il vit que leſdits dez [Azardi] 5 

Etoient Poms d'or.“ Vid 4 Azar 1 8 i 


| SCE. 
ZECCA. at 4 Ar. ficeat, typus | monetalis ; 3 


2 1 5 


ZIBETTO. V. Zibetlntm ths 
7 ZIBIBO. Ab Ar. raden 8. 2 1073. 
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; LI 1 

ZIMARRA. Samarra Luſ. Ab Ar. Sammor, 
quod eſt Turc. ſamour, pellis muſtellae Scythi- 

cae; et pellicea veſtis ex illa facta. Hinc poſtea 


3 * veſtis i fuit ä 


271K 

| ZINGANO, vel Zingaro. Sigano Luf. Gens 
iſta ſic dicta videtur quia ex Singara Melopota- f 
miae monte, aut ex Singara urbe, nempe, ad 
pedem ejuſdem montis, et ad ripam Tigridis 
ſita, primo venit. . ab Ar. zamar, fidicen, 


cujus faem. zamerat idem eſt ac zamcharat, i "> 
fidicina; It. aulaeda, meretrix. Et vero in 


Hiſpania ſaltem] Homines illius nationis ſalta- 


cores, et mulieres ſaltatrices ſunt; utrique cre- 


pitacula pandorumque pulſant, ac naulia du- 1 


plici palma vertunt, tandemque mulieres toto | 

ſe corpore quam turpiſſime proſtituunt. 1 

"Gol. p. 1. Magis tamen mihi prima deri- 
vatio placet; : «if mav1s vocem derivare ab Ar. 
Zing Zthiopum genus; unde Zingis extrema ad 
Sinum Barbaricum Ptolemaeo. Gol. Þ FILTH: 


ZINNA. V. Staus. 


212 


184 b c n b 


| » Z 
ZIZZA. V. Tetta It. 


ET "© 0 ä 
ZOCCOLO. > £ Souche Gal. 


2 UB 


mM, ZUBBO. Ab Ar. zubbon, penis, membrum vi- 


rile. G. Þ- 1072. 


7 2 UV Pp 
” ZUPPA. v. Sap An. 


SPECIMEN 


( 185 ) 
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eren, . 


Affinitatem Ling. H. iſp. et Luft. * cum 1 


Arab. vel 3 


Ac ” 


AGAPATE. Ab Ar. ſafat, wet, caniſ-.. 
trum, Gol. p- 1181. . 


AC E 


* ACENHA. | PAY a Per. aſea, mels aquatils . 
1 V. Calt. p. za; v. etiam Gol. p. 93. 


„ H 


c , Luſ. ab Ar. kan. morbus. 53 PRE 


Gol. 1306, et Quexarſe Hiſp. 
BUD | Aci 


“mn!!! 8 


AG 


ACICALAR Luſ. ab Ar. fakal, polivit, leviga- 
vit, in nitorem — enſem. G. p. 1368. 


A 8 0 58 „ | 
ACOSAR Hip. et Luſ. ab Ar. caſa Infdlotns 1 


perſecutus fuit, vexavit. G. p. 200. 
ACOUTE Lul. Ab Ar. faut, e e, 8 
e „ 


A C R 


N ACRIVAR Hiſp. V. Crivellare . 


1 


5 ACUTILAR Luſ. ab Ar. katal r ſuc- - 


cidit, ſecuit. Hinc derivantur Luſ. cutela = 
cutelo ; 3 It. coltello, et Lat. cultellus. 


LE ADA . 
: ADARAZANA Hiſp. 'Y, Terecena Lol. 
| ADARGA Hiſp. V. gh It. e 


1 D R 


= ADRO Luſ. V. Atrium, 
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A D u 


 ADUFE. Ab Ar. — — tympani Arab. 
. 840. 


A F A ES - 
AAN Hiſp. Affanno It. ahan Gal. * Ar. TR 


lit. ſunt ain, nun, ie] ſub quo extant phyſice 
notiones laſſitudinis, defatigationis, et laboris ; 
"OP curz, moleſtiz, afflictionis, difficultatis, 5 
&c. V. Caſt. p. 2817. Quod attinet ad com- 
ee lit. ain cum f, vid. quæ ſub voce 
Fiunus allata ſunt. Nec negotium faceſſere de- 


bet a prima lit: vocis a-fan ; ; ſolet enim hujuſ- 


.-:-:_ anods It, præfigi 1 innumeris prope vocibus, ac in 


omnibus fere linguis; z cujus rei exempla etſi ex 
intervallo hoc in e eee, Juvat 4 
tamen alia afferre 


E Hiſp. Aſucar, Ar. ſacar, Perf. ſhacar, Lat. fac- . _ 


cCharum, Angl. ſugar. 
3 Aſufre, Lat, ſulphur. 

Adarga, Gal. targe. 
Aduana, Gal. douane, It. dogana. 
Ayunar, Luſ. jejuar, Gal. 3 
Luft, Arame, It. rame. e 
Axeite, Ar. zeith oleum. 3 


% EE We 
Luſit. Ao: -alar, Ar. ſacal. police. 

Lat. Anas, Græc. neſſa. 

Grec. Aphros, Angl. froth. 

Chald. A-ſaph, Græc. fophes, ſapiens. 
| Perf. A-ſman, Ar. ſamao, cœlum. 5 
Hebr. Azub, Ar. zup, Turc. zuſa, Lat. byſſo- 
pus, &c. 
Tandem poteſt vox afan quod magis TY arri- 
det! derivari ab Ar. affa, i. e. mærore, triſtitia 


gravatus, anxius fuit; ; teduit, faſtidivit. „ 
Caſt. Ly 9 : 


AGA 


E AGARRAR Hiſp V. Gorra Hilp. 


AGUu 


 AGUILHOAR I Luf. Convenit cum Perl. chilani : 


dan, * Caſt. Pr 2 57. 


F 
AJOUJAR L Luſ. V. Daughter Angl. 


A LK 


> ALABARDA LaC & Ar dint, tots feevic. © 
Hine e derivatur Fg halbard. i 


3 
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ALAMBIQUE Luſ. Limbec Angl. ab Ar. alan- 


bec cucurbica chymica. V. Gol. p. 1656 
ALARDE, Hiſp. et Luſ. ab Ar. alard, armiluſ- 
PP 
ALAZ AM, Luſ. et Hiſp. ab Ar. alhaſan, pulcher, 
elegans, henus, A pulchritudine i 1gitur et bo- 
nitate hujusmodi W nomen accepit. Gol. 
P- 6x 2. 


A * B 
ALBAITAR. V. Veterinarius. 


* 


; uoque fluxit It. bardellaa. 
a4 


ALBANIL. Ab Ar. Bana extruxit, =dificarit. 5 
FE 330» 
: ALBARDA. Ab Ar. albardat, clitelle. Hine 


ARRAA [cebola] ab Ar. barrion, agreſtis = 


2j -- RO 

= AEBORNOZ.. Ab Ar. albornos, penula, lacerna, 

S. p. 265. . 

ALBRICOQUE 1 V. Bricocoli 6 

ALBUFEIRA Luſ. et Hiſp. Ab Ar. Pobgiest⸗ | 
Lacus, lacuna, parvum mare. Eft enim vor 
diminut. ex Ar. bahar, i. e. mare, Hine vow 
derivat 2 v. Baſpberus. _ 


. 3 F n 1 E N 


"LL © 


ALCACER Luſ. ab Ar. alcaſel, I. e. reſectum 
Fpiuie. Gol. p. 1919. 
ALCAHUETE Hiſp. alcoviteiro but ab Ar. 4. 
kowad, leno. G. p. 430. 


95 ALCALDE; ab Ar. callad, monili vel torque ii in- 


ſignivit collum, Inter inſignia Prezfecture-alicut 


commiſſæ, cum fit torques collo circumdatus, 
anſa inde porrecta uſui Synecdochico, quo cal- _ 

| lad torquavit, ut ita dicam, frequentatur ab 
_ pro præpoſuit muneri, præfectura orna- 

. Hinc forte derivari quoque poſſet Luſ. al- 

1 etſi mihi magis arrideat illam derivari ab 
alia Ar. v. nempe — Subernator, Pan. 
V. Gol. p. 1978. e 

ALCALI Luſ. de. ab Ar. kali. "Gol: P- 1960. 


8 ee ee, ab Ar. eleantarat, 8 8 


ALCARCHOFA Hifp. et Ind ab Ar. ae 1 
dCinara, carduus altilis. V. Caſt. p. 1425. ub; 85 


8 affine. 


ALCATIFA. Ar. katif, fratum em, &c. 1 
. 
ALCATRAS, ab Ar. katran. Nn 15 1927. 


Fe! 


ſeribitur 9 Ja, quod eſt. e magis 1 
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ALC AVALA Hiſp. et Luſ. Forts ab Ar. ka- 
bal, accepit, recepit. Hinc fluxit It. gabella. 

ALCAYDE. Ab Ar. al-kaid, gubernator, præ- 
fectus. Gol. p. 1978. 
ALCOFA. Ab Ar. alkofaat, ſporta. G. p. 


19445 1947. 


AL CORAN Hiſp. Alcorano It. ab Ar. koran, | 


1. e. lectio, ſeu liber per excellentiam. 


ALCOVA Luf. ab Ar. kobbat, concameratum 


opus, fornix. Gol. p. 1843. Accedit Fel. 


| kobbah, i. e. concamerationis convexitas, tec- 
tum rotunda figura extructum. Caſt. 425. 


AECUNHA. Ab Ar. alcunia. V. G. 2073. 


ALCUZA Hiſp. et Luſ. Ab Ar. cuz, quod eſt 
erl. cuzah, n urceus. G. p- 2079. 


5 1 1A 40 
ALDAVA, wal aldraba, Luf. et Hilp. ab as 


aldabbat ferramentum latum 0. obducitur 5 
porta. Gol. 1398. N 
5 ALDEA. Vox compoſita ex Ar. artic. at, et deb = 
an est origine Perl. * . ® pagus, villa, V. 
Caſt. p. 286. : 


 Covarruvias fatetur ſe originem bujus vocis igne= 


rar e. 


© os 
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4 


ALFACE. Ab Ar. alhas ladtuca. G. Pp. 708. 

ALFAGEME, vel alfaxeme Hiſp. Dubium non 

eſt quin v. hec ab Ar. al-hagem, 1. e. chirur- 
gus, derivetur ; etſi eadem v. ab Hiſpanis pro 
tonſore, a Luſitanis vero pro gladiorum tabro, 
olim fuerit ufitata.- 


ALFANDEGA. V. Fondaco . 

__ ANEQUE. Hiſp. ab Ar. hanac ;atellenic; 
percepit, et expertum reddidit, in poteſtatem 
redegit, &c. Igitur hujuſmodi falco he dictus, 
_ quia valde diſciplinablis eſt. Crebra, ut ere. 
dixi, eſt commutatio lit. þ et f. Gol 660. 

ALFARAZ Luſ. ab Ar. et Perl. fars equus. 

 ALFARROBA, ab Ar. alcharrob. Gol. p- 693. 

ALFATATE, ab Ar. alchaiat, fartor. 0-1 

ALPEN. v. as. Gul. 


AL FEREZ Hiſp. et Luſ. ab Ak bart. „ 


Phartz, præceſſit; et tanquam nomen ſignificat 
ſignum erectum ad indicandam viam. Gol. Þ: : 


1786. 


ALFILELE Hiſp. alfinete Luf. ab Ar. alchilal, | 


£ veruculum ſeu "cicula. Gol. p. 737. 


. 
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ALFORGE. Ab Ar. alchorg, qued eſt Perſ. 
churgin, — V. G. p. 694, et Caſt. 
1 , | 
EE 4 2 
ALGAR. Ab Ar. ghar, fpelunca. G. P 7740. 
ALGARROBA. V. Carruba lt. 
ALGARVE Luſ. Ab Ar. gharb, i. e. in Occi- 
dentem abfuit ; ex quo ffuxit gharbiion, i. e. 
Occidentalis. Porro vox gharb, pto diverſitate 


Dialectorum 3 {cribitur etiam Harb, 
warb, garb, garv, erb, ereb, et europ, quor um 


Lonificationes ſunt ox, ' veſpera, accidens, we 
dlentalis, Plaga men Fuit igitur nomen 


28 occidentalem regionem deſignans. U 


| Quapeopter priuſquam Orieatales Tyrchenum 


navigarent mare, ulterioreſque ejuſdem occi-.- 
dentales regiones comperirent, occidentalem 


Aſiæ partem Arab-iam ¶ que madmodum etiam- 
„ vocatur] appellarunt. Poſtquam vero Tyr- 
rhenum mare tranſierunt, ad ejus portus ap- 

pulere, ulteriuſque progreſſi ſunt, occidentales 
Africe, Europaeque regiones, imo et ipſam 
Europam garb, harb, warb, &c. appellarunt. 


Pari modo Hiſpania olim ab Europeis iphs Heſ- 
= i. e. Occidens, dicta fuit ; promonto- 


D dd 5 rium- 


„„ zr enn 
riumque inſulae Sardiniae, quod magis ad occa- 
ſum vergit Ereb-anttum fuit nuncupatum. 
Hinc Africam, Heſperiam, peculiariter vero 
Mauritaniam, Ma-ghrab [i. e. occidens, vel 
occidua pars terrae] dixerunt. Hinc demum 
apparet cur Luſitaniae Reges ſeſe Algarbiorum 
citra atque ultra mare Reges appellent. 5 
Ut autem plenius conſtet nedum Hiſpaniam, ſed 
etiam multarum regionum plagas occidentales 
Harb, warb, &c, olim appellaſſe Orientales 
dec be abe Zein-eddin-omar, qui cogno- : 
minatus fuit Ben-el-ouardi, floruitque ſec. xiv. 
Is vero in ſuo Ar. manuſc. cujus titulus eſt ke- 
tab Kkharidat el-adgiaib, inter alias regiones 
e barb, warb, &c. nuncupatas, mentionem facit 
gharb-el-acuſſat, i. e. occidentalis intermedia, 
ſub qua Hiſpaniæ pars comprehenditur, cujuſ- 
que, necnon Portugaliæ, plures urbes indicat. 
Deinde meminit Sharb-el-adna, i. e. occiden- 
talis proxima, in qua ſitæ erant Alexandria, 
arca et Saara, five deſertum occidentale. A 
cedit Plinius, qui Hiſt. Nat. T. 2. C. 67. ait, 
HFannonem claſſem Carthaginenſem e Gaditano 
portu ſolviſſe, atque ab Arabiæ uſque fines na- 
vigaſſe. Nemo autem ignorat Hannonem ne- 
quaquam Promontorium de tres pontas vulgo dic- - 


tum 
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tum prætergreſſum eſſe. Ad cujus igitur Arabiz 
fines Hannon cum claſſe appulit, niſi Africanae 
| Arabiae, ſeu Occidentalis Africae plagae r 
Non ergo intellexerunt notionem vocis warb apud 

Ezechielem Cap. xxx. v. 5. cum illam per 1 
cellaneam turbam reddiderunt. Nec minus in- 
epta eſt Calmet interpretatio ejuſdem vocis, 
i. e. alios populos. Fallitur etiam Bochartus, 
qui per vocem warb Aſiaticam Arabiam intel- 


lexit, quæ jam deſignata fuerat per vocem Chus, 


illam Arabiam, pec. vero felicem, indicantem. 
Vox i igitur warb loco cit. Arabiam utique ſigni- 
ficat ſed non Afiaticam, cujus jam meminerat 


Propheta. Quam igitur nifi Hiſpanam Ara- 


biam, ſeu Hiſpania ipſa, ad quam Nebuchodo- 
nozor pervenit, quamque | ut prophetia imple- 
retur] ! in ditionem redegit. Id vero totum con- 


firmatur a Strabone L. xv. ubi ait Chaldeos Na- 


buchodon. ſupra Herculem extollere, ad cujus 


columnas pervenit, magnamque Hiſpanorum 


J multitudinem ſecum in Thraciam Pontumque 
duxit. 
Hine quoque repetenda origo veraque ſignificatio 
v. Eremb-es apud Homer. L. 4 Odyſſ. Deri- 
vatur enim vox illa a gharb, ereb, &c. naſalando 
mediam ſyllabam,” een e indicat 


Let 
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[ut Strabo, Bochartus, et doctiſſima Dacier ag- 
noverunt] vox Eremb-es ; ſed Africanos, non 
vero Aſiaticos, ut ipſi putant, poltlato contextu 
geographicæ narrationis Homerice. Europe 


tandem ac Erebi nomina ex cadem ſcaturigine 
manarunt. 


| ALGEROZ Luſ. 4 Ar. al-agiur „ et hoc a 
Perſ. agiar, i. e. unbrex, | 


ALGIBEIRA Luſ. Ab Ar. et Perf. jidy i 1, e. . fac- : 


cus veſtis in femoralibus. Caſt. 221. 


ALGODAM. V. Cotone It, _ 
 ALGOY, ab Ar. halak, laeſit in gutture, cinxit, : 
ardiug torſit funem. G. p. 645. 


AL. Hiſp. v. Vallalle Hip. 


„ LY i 
ee Hiſp. ab Ar. ee, carduus 
a. 2 597. = : 
1 „ 5 —- 
ALIABA, FY Ar. al jabat, 1 Gol. p. _ 3 
big and Luſ. ab Hebr. et Ar. v. Lil, 1 e. Pu- 
teus 5 fovea. . 
JJV 
AL ECRE Laſ. V. Haris Lt. 3 
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ALLRMAG Luſ. vox compoſ. ex Ar. ahl, i. e. 
familia, et man, quod eft hominis nomen pro- 


— de quo vid. Tacitum. 


. 1 * 4. * 
* 5 \ 4 4 
> —_ —— . : 
DD ONES MIS TY Et: NM 


5 5 ALMAGRE, ab Ar. almaghrat, lutum W 
terra rubra. V. Gol. 2247. Plane delirat, ut 
| ſpe, Urrea in hujus vocis etymologia.. 


8 ALMARGEM.. V. Margem Luſ. „ 
e ALMENARA Hiſp. ab Ar. almanar, locus lucis, 
vel almanarat, pharus, turris, locus lucis. Ra- 
dix Ar. eſt conc: nara.. 7 


ALMOCADEN Hiſp. dux; ab Ar. kadm, pe- 


 ceſlit, preivit,. ut. dose Unde Kodm, Princeps, . 


3 ALMOcO, * Ar. 3 jentaculum quod T 

ante prandium ſumitur. Gol. p. 2160 
ALMOC REE, ab As, almocarion, mulio. Gol. oe, 
2028. 


LMO ADA Luſ. ab Ar. almachad, pulyinar 


magnum. Caſt. p. 2027 


ALMOFASA Luf. almohaza Hiſp, 


| hafa, ſtrigil, pecten equinus. Got. p- 608. 7 
=  ALMOTACEL, ab Ar.. ann, prſectus 


annonae. . P- 609. 


E e 5 EG 1 . a 


ah Ar. alme- . 
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ALMUCANTARATH Luſ. ab Ar. almocants- 
rat, circuli 2 ad horizontem. Gol. 1951. 


A. * 
ALVAIADE, ab Ar. bad, dealbavit. Gol. p. : 


357+ 3 
ALVARA, ab Ar. albarat, diploma regium. CT. 
. . 
Al. VAR CO E Hiſp. V. Bricocoli It. : 
ALVEITAR, ab Ar. albeitar, Veterinariut, quae 5 


Lat. vox 2 ab eadem Ar. derivatur. V. 
Gol. p. 286. : 


ALVERGUE Hil. albergo 1. abs Ou. 


Puto derivari ab Ar. varad, acceſſit, advenit, 


deſcendit. Sic igitur dictus * locus ille, —_— - 5 


in illum deſcendimus ex itinere. Nec officit 


hujuſmodi derivationi lit. d in v. Ar. a 
ommittam tum Priſcos, cum Modernos Grzcos, 


IV. du Cange Gloſſ. Græc. ] frequens eſt —_— 


cCommutatio lit. 4 cum 2 etiam in aliis linguis, : 
„ 
Lat. hordeum, Gel. orge. 
e hh 
Natare, Luſ. nadar, Gal. nager, In 
Modium, It. moggio. 2 
: Meridics, It, meriggio. 
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Lat. Ratio, It. biene. 

Hodie, It. o 

Adunare, ie. aganare, et radunare. 

- Manducare, mangiare. 

Podium, poggio. 

Delphinus, Hiſp. gol hin. 
 Hibern. faid vel faigh; a Lat. vates, 
= Laodh, vel 1 log vitulus. = 


5 : A M A 
AMASSAR Luſ. © Ammaſſare It. 


ANA 


ANAFEGA, a perl. et Ar. onnab, arbe, ru- e 


: e. 

5 APH. Luſ. E Perl. nab, rab =nea. 1 5 
© | a N D e Ns . 
| ANDOR Luſ. andas Hiſp. a Perf. Andol, 1 an 
ticae genus, cul infidentes Reges Mauritaniae ; 


__ Is Caſt, p- 5 5. : 


ANI 


ANIL, ab * et perſ. nilh, ſuecus llatidis ficca- | 
tus, ” ey in dicitur, . b. 2494. ” 


APA 


aP 1 3 a 
APARAR. R Vr . np, 


A R 
AR Luſ. V. Aer Lat. 955 
4 * 6 
ARGANAZ, ab Ar. armcnon, mus. * Gol. 
ns 

” R M OO 
ARMONIA Ui. V. Harmonia Lat. ” 
7 : 
ARRAAM Tat.” V. Rana 1 


: ARRABAGA. Ab Ar. OD. lapathi genus. 55 
V. Caſt. p. 35 


ARRATEL, ab Ar. rata, 85 4. libra. 6 p. 5 


2 e 
| ARRAYAN Hiſp. ab Ar. 3 "quaclibet = 
herba ons, vel ohus tale. Gol. 1060. : 
ARREBACHA. V. Arrabaga Lu 
ARREBA DE Luſ. ab ®. bal 
dertae habitata. das 


2 opgidum, Pars bs 
OY 
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ARREBATAR. Lat. rapere 3 ; a Perl. rabu-dan 
rapere, eripere. 
ARREMESAR Luſ. ab Ar. ramas, jecit, 2 
jecit, jaculatus fuit. G. 1040. 


ARREZIFE Hiſp. ab Ar. arraſaf, i. e. lapides i in- 


ter ſe ſerie cohærentes. Verb. autem Ar. raſafa 
ſignificat appoſuit inviſem, — junxit OW 
in pavimento. G. p. 993. 
ARRE VAR Luſ. V. To array Angl. 
ARROBE, ab Ar. et Perf. rob. G. P 92 8. 
ARROZ. . Oryza. 


. „„ - 
ARSENAA A Hiſp. V. Terecena Lol. Arſenal, ib. 


— ns ATA = 
ATABAL, ab Ar. tabl, tympanum. Gol. * 


2. 
AxACAR Hiſp. et Lauf. V. To attack Ang. 
ATAFONA, i. e. mola aſinaria; ab Ar. tahana. 
V. Gol. p- 14465 25 et > alternant, ut ope 
- monu. 
= ATANADO, ab Ay: atana, earn; et N 
ee pellem. 1 p- 4802. Hine Ang. .t 0 


tan, et Gal. tanner. 


Pff nA 


CCC 

ATAR, ab Ar. atar, obligare, circumdare, flectere, 
circumcingere. Hinc manavit etar, i. e. circu- 
lus, et quicquid rem aliquam circumcingit, quod 

eſt Luf. atilho. Hinc quoque, ni fallor, deri- 


vantur mitra et tiara, a circumcingendo, nempe. . 


.- W, Gel p. 220 & ſeq. 
ATARAZANA Hiſp. V. Terecena Lu. 
ATAUDE, ab Ar. atabut, arca feralis. G. p. 
8 e N 
AT: E . 
ATE Let Perſ. ta, Hiſp. halt, ab Ar. hata, . 


b uſque. Hinc ten- us Lat. 


1855 | OD AT 1 
ATILHO. V. Atar. 


pe, „ 
ATREVERSE Lol. V. To dare Angl. 


” T UV — 


ATUM, Angl. tunny, ab Ar. tun, 8 piſ- 1 
5 V. G. p- 397. Hinc quoque manarunt It, 


= rom, "renin 
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"FM 
AVANIA Luſ. 5 £ Avania It. 


A U 6 


AUGE. a vox ab Ar. aug derivata, [ort- 
gine tamen Perſ. J i. celſitudo, faſtigium, 
dignitas, honoris ales altior, abſis ſumma 
Excentrici, ſummave ejus à centro terre di- 


ſtantia. 7B» Gol. p- 182 et Caſt. f 60. 


„ 
| AZAFAMA, ab Ar. alzaham, denſa hominum 


tturba, tumultus. G. p. 1090. 5 
AZAR Hifp. et Luſ. conreſpondet . cani- 
culæ apud Perſium. Igitur dubium non eſt quin 
derivetur ab Ar. Zar, i. e. damnum, detrimen- 

tum, noxa, afflictio; quæ omnia a jactu illo pro- 
cedunt. Poſtea vero extenſa fuit ſignificatio vo- 
cis azar ad quodlibet periculum, anguſtiam aut 
damnum, non tantum apud Hiſpanos, ſed 
etiam apud Italos in Zara, zaroſo, apud Gal. | 

et Angl. in voce hazard, imo et apud Perſas in 
vocibus azar et rs. V. Gol. p. 140% et. 
Caſt. p. 22. Valeant igitur qui vocem hazard 
ex hazart, quod eſt nomen arcis cujuſdam in 


Syria, 


46. nnn 


Syria, derivant; ; quia, ut ipſi ſomniant, Chriſ- 

tiani, qui eam obſidione cingebant, varus peri- 

culis ac viciſſitudinibus fuerunt obnoxii; vel 
quia tempore obſidionis teſſeris ludebant. 


3 


AZEITE Luſ. ab Ar. zeitun, oleum, Pee. . 8 
5 rum. Gol. 4245. 


A * . TE 
AZIAR, es Ke. ziar, inſtrumentum quo l 5 


tenentur labia r ut veterinario r 
„ Pp. 1126. ow 
AZINHAGA 1 ku anguſta ſemita, ab Ar. = 


zana, anguſtus fuit. Gol. Þ 1114. 


4 v. 


AZUL, 2h Ar. lazurd, quod est Perſ. n -_— 
Cyaneus. 43; p. 2124. Hine une manat 
It. agurro. 3 5 


z l; 8 

AXAQU ECA, 5 Ar. ſhakekat, bemieranis. = 

Dolor ifte fic dicitur, quia veluti findit caput; 
notio autem v. ee elt fidit. V. G. 1299. 


AX E 
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* 
AXEDRES Hiſp. V. Xadres Luſ. 


1 4 1 


BaiLan, baile. V. Balire It. 


BAN 


=D I BANANA, Luſ. Caueus n Braflienſis] | 
Puto fic dictum, vel quia ſapidus eſt, vel quia 


_ digiti formam refert fructus ille. Quz ſunt fig- 


nificationes Ar. banan, i. e. ſapidus, comeſtibi- | 
lis, et etiam digiti. V. Caſt. 374. 


BAND ERA, Ik. bandiera, Ang]. banner, ab Ar. 


„ [quod eſt origine Perſ 1 vexillum mag 
5 num. . . 328. 5 


BAQ 


BAQUEAR Lak ab Ar. wha, cecidit, concidit. 
Fe G. p. 2716. 


For OT 111 a 


N BASTAR. 5 Baſtare It: 


% te $C1MEN 
. e 
BARANGANE Hiſp. ab Ar. barancani, genus 
VvVeftis, ſtolæve, pec. nigtæ. V. Caſt. P. 440. 
BARCA Hiſp. V. Barca It. 
 BARRACA, Angl. barrack. Forte ab Ar. balak, 


1, e. tentorium. Alternant enim Jet r. . 0. 


p. 322 1 
BARRIL, Angl. barrel. Forte ab Ar. barmil, do- — 


lim, orca. G. p. 265. 5 
 BARRO Luſ. ab Ar. 8 terra ex qua quid 
formatur. Barran fluxit ab Ar. bara, creavit, 


formavit. Gol. p- 266. 


BAS 


fa. 


B Kt 


. BEIOS, 4 Perf. bub dan. ofculari, quia ſe. labia : : 


ſunt inſtrumenta oſculandi. 


. 


BELLOTA lip. et Luſ. ab Ar. balke quereus I 
1 Slant. Gol. P: 318. 3 : 


BER 
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B E R 


BERENGENA Hiſp. V. Bringela Luſ. 5 
BERGAMO TA FHiſp. bergamot- pear 1351 vox 
compoſita ex Perf. bek, i. e. nobilis, magnas, 
quapropter primarios gubernatores vocant bek- 
ler-bek, 1. e. magnas magnatum] et armod, 
i. e. pyrum ex quibus duabus vocibus conftat 
Turcica 'vox beg-armoudi. Quemadmodum 
ergo caſtaneam Perſz appellarunt ſba-be/st, i. e. 
regia glans; et prunam albam, ſeu ceream ſha- 
- haluj, quæ vox regiam prunam anotat; [v. Gol. 
p- 29] ita pyrum hoc Bergamota, i. e. magnatum 
pyrum, per excellentiam fuit appellatum. Non 
igitur, ut vulgo creditur, a e territo- 
rio hoc nomen accepit. Wy | 
' BERRUMA, ab Ar. et Perſ. beram, 3 . 
G. p. 264. Hinc forte manarunt Lat. foramen; 77 
Angl. to bore ; 3 It. forare. ö 


BSO v. Baccio le. 


B1K 


BIRRETE Hiſp. berretta It. ab Ar. bererat, mi- 
tra, tiara. * Caſt. 423. e 


5 - : 


„% rn 


”Þ 1.8 
'  BISNAGA Hifp. et Luſ. ab Ar. baſtinag, gingi- 


dii ſpeciis, ſeu umbella ejus, unde dentifricia 


 Cecerpunter. WP; Gol. p. 272. 


1 2 


ne Luſ forte I A Perſ. bizarah, | magnani- 
DE Caſt. 160. 1 


| -n L * 
= BL ASO N. . Blazon Ang 


0c 
BOCAL a *. Bocale It. 


B 0 = 


| ” BODA Hiſp. et (1 ab Ar. ke. See deen. N | 


 Hzc vox non reperitur in Lex. Gol. Extat ta- 


men apud Cl. Pocok in Not. ad Portam Moſ. 


5 2. Hine forte manavit Angl. te w a d, 3 


. 


BODE Luſ. a Perſ. bos, caper.  Alternant eim 


r et d, ut in 


Graec. 
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__ Grace. bazö, Lat. vado. 


W 
Theos vel Zeos, Deus, &. EE 
BODOQUE Hiſp. et Luſ. a Ar. et Perſ. ban 


_ dok, glans miſfilis, five globulus, qui ex Ba- 
liſtario arcu, aliove inftrumento jacitur. 


V. G. "Þ 3285 et 3 L. Perſ. EP 467. 


BON 


BONECA, 15 Ar. bonat | pupa. 0: 266. 
: BONITO Hiſp. et Luſ. [nomen cujuſdam Piſcis 
= — ab Ar. beinith. 5 Caſt. 12 38 4. 


„„ 80 * „„ 
| BORREGO, ab Ar. ane quod elt perl. hw 

reh, agnus. Gol. » 260. 
F BRENHAS Jak; et t Hilp. Vox compoſita 


ex primit. far, vel bar, vel far, vel Pber, vel : 


fbr e, et negativa particula in terminatione. 

FPorro primit. par, bar, &c. innuunt fructum, 
productionem, vel producentem quid. Que no- 
tiones aſſervantur 1 in . 


H h h . Hebr. 


210 e MR N 
Hebr. farah [v. Caft. p. 3061] fructuoſus 
fructum edidit, fætavit. 
EÆthiop. fari [v. Caſt. p. 3 3068] Halt tulit. 
Arab. bara v. gol. p. 266] creavit. 

Perl. bar, fads, flores, fruges. 

Lat. par- io, fer-o, fer-ax, fer-tilis, fructus, u- ber, i 

u- ber-o. 

Græc. phor-os, fertilis. 

Angl. to bear, to bring producere. 5 95 
125 quia, ſc. ad generandum accingitur. ory; ; 
acc.. = 

Exit igitur vox quam pre manibus habemus ad lit. 

non producens, five fterilis, quæ eſt etiam notio 

5 Angl. barr-en. Ex eodem fonte derivantur 

; Gree. parth-en-os, Virgo, et parth-enia, terra in- 

culta, non arata, et virgo, quemadmodum eam 


a appellat Plin. Hiſt. Nat. . xXXXIIi. C. 3. Que e | 


voces pariter derivantur ex eadem primit. far, 


bar, parth, &c. et negativa ne, en, vel ain ; ita : 


ut ad lit: ſonent non parturiens, non producens. 5 
Vid. Clar. Gebel. Allegor. Orient. P- 27, nec- 

; = ma_ ejuſdem Di&. Etym. L. Græcæ, p. 62 5. 

Lat. Berna, bernenſis, ber-ni-ci, Pyre-næi, &c. 
a montibus, ſc. ſeu ſterilitate. 
Gal. Bre-haigne, fæmina ſterilis. V. etiam quae . 
dixi ſub v. Hernicus, oth quae mor mow 


= Ls 4 A = N 
— ENG CO 
» . = _ 
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magis mihi arrideant. Tllud tandem monendum 
duxi, fieri ſc. poſſe ut Sabina vox hernae, ea- 
dem fit ac Hiſp. et Luf. ſeu Celt. brenna. 
Commutatur enim lit. , nedum cum /, , 
n, ſed etiam cum 5. Vid. Gebel. 9 du 
* et de L'ecrit. p- 188. 


Og 


 BRINGELA Luſ: N Hiſp. ab Ar. ba- 
dinjan, et hoc a Perf. badingam. V. Gol. 
209. V. Gol. p. 209. Vox compoſita ex bad, 
ventus, et najan, 3 planta carens omni caule, 
A vento ſitate igitur quam producit nomen 
e Vid. Gol. p- 1255 et CITE: 


BRO 


| BRONZE Hiſp. Forte a Perſ. borengy cuprum 


flavum. 


a 
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C A B 


Capana ab Ar. caban. Gol. 18 oe. 
CABASA Lol ab Ar. kaffat, cucurbita arida, 
CABO. "Ws —_— 


"AT 
CA;AR Hits. et Luſ. cacciare It. chaſſer Gal. 


omiſſiis aliis etymologiis, puto vocem hanc de- 
rivandum ab Ar. caſa, i. e. inſecutus, perſecu- 
tus fuit, vexavit. G. p. 2030. 


— a. 
CAFE Lal coffee Angl. caffe It. ab As. cahvat. 


Eodem nomine vinum Ar. etiam indicant, quia 
appetentiam inducit, ut ait Gol. Eadem igitur 
ratione cafe nomen inditum, vel quia celerita- 
tem, promptitudinemque inducit; yu eſt no- 
tio particip. V. Cabiia, v. Gol. p. 1976. 
g CAFILA Hiſp. et Luſ. ab Ar. cafilat, iter ſimul 
facientium cohors. Gol. p. 1948. 


CAVRE Luf. avarus, ab Ar. , quod in iv. 


ſignificat obſeravit, et in x. tenax et avarus fuit. 
Alternant / et r. mw 
CAL 
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e 
CALA Hiſp. V. Calheta Luſ. . 
CALDEIRA, ab Ar. kadron, olla, lebes. G. 
1864. Hine Angl. — It. caldaro, Gal. 
cChanderon. 
GALFATEAR Hiſp. v. Calafatare It. = 
> CALHAO. Accedit Græc. Khali et Celt. cal, 
„ 
CALHAO Luſ. ab Ar. dice; i. e. magnum 
ſaxum, vel ſaxum de terra avulſum ad | Jacien- 
dum. Gol. p. 1957. 
CALHETA Luſ. i. e. portus, few EY exiguus. : 
Vox hæc diminutiva derivatur a Celt. cal, „ 
portus, quæ aſſervatur i in Ar. kalao, i. e. locus 
contra ventos tutus, portus, N ripa, tuta 
navium ſtatio. "ie fluxit Ital. 1- cala, portus. 
Porro haec eadem Celt. vox retinetur in v. Por- 
tu- gal, quae componitur ex portus, et cal idem 
ſignificantibus; hujuſmodi ergo vox ad lit. ſonat 
idem ac portusportus. Id vero mirum non eſt; 
nam propter ignorantiam L. Ar. Mon-gibello, : 
et deſertum barka dixere, licet ipſae Ar. voces _ 
gebel et bark montem et deſertum exprimant. 
[dem evenit in Lat. v. et cætera, quae ad ht. - 
Ti 11 ſonant 


cara. v. Carpal Ir. | 


a4 SPECIMEN 


ſonant et et cetera. Nam cetera componitur ex 
Graec. eteros, et kat. 


CALIFE Luf. V. Califfo It. 


e 0 A N 
CAM, camiſa, camino, camara Hiſp. L Ca- i 


mus. 
CAMARABANDO Luſ. Lat. zona, a Perf, camar, 15 
Zona, et etiam media Pars corporis, et band 
W 
CAMARON Hiſp. V. Camus. 
CAMAS. V. ſub Camus Lat. : 
CAMBA, cambo, TOs Luſ. V. Camus Lat. 


„ „ 
CANDEA LoC. adi Hiſp. ab Ar. kendil, lu- 


cerna, lampas. Gol. P- 1970. 


CANIVETE Luf. Gal. Scapellum quo acuun- 


tur calami. Ab Ar. kanef vel chanef, concidit, 


ſecuit. Hinc fluxit youre Angl, knife, 


CAP 


CAR 


r ccc E at © OR ng eg 3 SEES 23 3 8 hs 5 OE FI A e VER "Tn 3 Fa N 1 * 
i 1 6 PO 0 2 94 - 4 8 88 Pak * 4 1 1 1 — 4 4 E 
1 n e S oy dE Sd i Stern . en N 8 edt. 1 b ki 2 : p 
3 ( es SIS n . 3 ” r 4 : 
ES i — OO * 1 1 


„„ 
e 
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A e * 
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„ 
CARA Hiſp. et Lal a Perſ. char, quod eſt Ar. 


ghar, vultus, facies, forma, color vultus. Hinc 
manarunt It. cera, Angl. chear, et vet. Ty 


care, chere. V. Caſt. 220, Gol. 546, 


Cera It. 


=D CARMEN [in Regno Granatenſi] ab Ar. carm, = 
pine. Hinc ſarmentum. 8 


CARRAHA Luſ. ab Ar. Karas, inſectum cimici 


ſimile, ene dictum a pungendo; ; nam Ar. . ka- = 


ras ſignificat punxit, momordit. 


CARRASCO. Puto derivari ab Ar. siaras, am- . 


Putavit, oecidit. 1 Gol. 7 492. 1 


04's 


e CASA Hiſp. iP. Caſa Lat. Caſcara ib. 
CASCARA Hip. V. Caſa Lat. 1 


8 * 


0 CAVALLO Hiſp. &c. ab Ar. Eber, magnus 58 


corpulentus fuit. A magnitudine igitur ſic 


cehgquus fuit dictus; quemadmodum ab altitudine 


nomen Samai apud Arabes accepit. 3 Gol. P. 
1219. 


216 de i en 


QC AZ 
CAXA. V. Cali . 
e . 4 Y : 
CAYADO Hip. cajado Luſ. pedum Lat. a Perf. 


caj. curvus, et uncus; cajak, uncus, quo ca- 
"put elephantis — cum — 


$* B B 


. CEBOLLA * V. Cepulls. 


enn JA 1 


CER 


8 V Camber La. 5 
- CRROVLAS Lal. V. 3 Hit 2 


5 CHAMA OL v. 1 « Hiſp. 


CLANFAROTE vel Chinfarote, ab Ar. ſhafa- | 


1 magnus culter. Gol. p. £295. 


* CHARCO. Puto derivari a Perl. ciark, benen 


cænum, ſordes. Eft enim charca aqua cænoſa, 
ſeu ſtagnum. Hine forte derivatur It. ciacco, 


ſus, quia ſc. aqua cænoſa ſe inquinat, 


r 
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c N E. 


CHEMINE.. V. Canmino It. 
CHEO Luſ. full Angl. lan Hibern. Micum ſane 
eſt in quot ſeſe verterit facies Perſica vox fro 
i. e. plenus, ex qua manarunt Luſ. Angl. et 
Hib. voces, quas pre manibus habemus; quæ 
que, in ſpeciem, vix, aut ne vix quidem ab ea-- 
dem Perſ. v. derivari poſſe videntur. Res tamen 
eſt extra omnem. dubitationis: aleam pol 1 
Ex Perſ. pr facta commutatione lit. r cum / [cujus 
commut. exempla crebro extant, pec. ſub v. Li- 
rio Hiſp. quam vide] emerſit Vf. 
| Grac. Pl-eos; hincque manavit Loa: pl-enus, at- 
que ex hac rurſus v. fluxit Gal. pl-ein, et Ital. 
pi-eno. Notum ſiquidem eſt Italos lit. h pee. 8 
Ll.azt. vocum, in i vertere, ut in | 
Lat. plumbum, It. piombo. 8 


nt plove. 

planta, Planta. 
3 Piace. 

pa piaga. 
plangere, pPiangere. 


Gal. Blanc, It. bianco, c. 8 
Porro Lat. plenus eſt. Hiſp. lleno, et Luſ. N 25 
nam 2 Lat. convertuntur ab Hiſp 1n It; A Luf. 
autem in ch, ut in 


K * K oo : 3 


* 
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Lat. plorare, Hiſp. lorar, Luſ. ch-orar. 


pluere, Mover, ch-over. 
plaga, ll-aga, ch-aga. 
planus, I-ano, ch-ao. 


Plantago, anion, ch-antagem. 
© U-ama, ch-ama, a Lat. 


: n 
b U-amar, | ch-amar, a Lat. 
clamare, &c. 


_____ narunt 


Videtis igitur quomodo * ex Perl. . ma- 
- Grac. pl-eos. 


La,at. pl-enus. 
Gaal. 3 
= 


5 Hi. ny. ex quo Hibern. lan aeg pas 


Quod dn ſpectat ad Ang. full, e cum vox Perl. 1 


pr alia pervenerit in Angliam via, miris illis 
tranſmutationibus ſubjeRa non fuit, quas in iti- 


nere ſuo verſus Occid. Europe limites | eſt; 


ut apparet ex 


Teut. et 1 vol; Anglo-Sax. e 3 Goth. 2 55 


fulls; Iſland. fullr; 3 L e. Angl. full ſeu plenus. 


| Appazet tandem ex hucufque diétis itinerantia 


verbs haub abfimilia illis Huminibus eſſe, quz, : 
e etſi 


chico Hip. a Celt. cic, vel chie, rvus. . 

notio aſſervatur in Perſ. kig, vel h 

___ exiguum; et in coch-ek, quod eſt Arab. coch, 
parvus. V. Caſt. p. 440, et Gol. p. 1980. 

inc etiam manarunt e-xig- uus, necnon varia 

nomina rerum exiguarum, vilium, et parvi pre- 


g+ cicer Lat. chice Gal. chicharos Lal. Lo 


» 


CHORRO de agua. v. Banane. 5 
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etſi ex eadem ſcaturigine profluant, ſalubres ta- 


men, aut inſalubres fiunt, varioſque colores, 


laporeſve eorum aquæ imbibunt, pro natura ſoli 


alvei, per quem tranſeunt, aut tipatrum, quas 


lambunt; nec aliter poſſe — vocis ori- 
ginem detegi, quam ipſius veſtigia pedetentim 


ſequendo per omnes atlas linguas, per quas, in 


itinere ſuo, ad illam pervenit, in qua ejus ety- 
| —— veſtigamus. = 


2-1. 


h, parum 


_ tut, "Vo 


cece It. chich-peaſe Angl. 


- It. cichino pauxillum. 


_ cicciolo fruſtulum, _ 


Angl. chick vel chicken ullus gallinaceus, cee. 
: paar V. -hanfarote Lul. 


cno 


er 


220 C 


ety 


5 CIFRA, ab Ar. "oy nota arithmetica bade lite- 
120. G. p. 1363. 5 


e . 
CMA Hiſp. et + Ital. culmen. Ab Ar. ſama altus 


fuit; ex quo manavit ſamai, cœlum, et quic- 
| quid ſupernum eſt. Hinc fluxere Lat. ſummus, 
It cimiero, Gal. cimier, &c. 


 CIMITARRA Luf. V. Scymitar A Angl. 


EE 
' COBRE, Aa copper, Lat. cuprum, ab Ar, 
Vale. V. Col. * 1362. Te PE 


Fo 
" COITA, coitado Luf. v. Cuidado Luſ. 
COM 3 
COMINHOS. V. Cuminum. 
c ON 


85 'CONDAM Ls. (varinha de Fe Sie 1 : 

ſitani vocant virgulam divinam, five virgulam 

ex corylo abſciſſam, * utuntur aquileges 5 
inve- 
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| invenienda loca, ſub quibus aqua manat vel ex- 
"ht; of Preſtigiatores ad alios uſus. Porro vox 

condam eſt a Perl. conda, i. e. doctus, ſapiens, 
pec. Philoſophus. 2*. Mantis, Ariolus. Erit 
igitur varinha de condam, ad verb. virgula man- 
tis, arioli, ſeu præſtigiatoris. Ab eadem 00-24 : 
Perſica voce manaſſe ſuſpicor Angl. cunning, 
et cunning-man; necnon Gal. maitregonin ; 
imo et Hibern. kenni-men, i. e. ſapientes viri, 
doctores, ſacerdotes. Non me latet nonnullos 
Gal. gonin ab Hebr. gwunen, [i. e. divinus, 
hariolus] derivaſſe, quos Menagius reprehendit, 
quin tamen meliora proferat; poſſeque inſuper 
vocem illam deduci ex Ar. chawn, 1. e. decep- 
tor. Sed cum notiones ſapientiæ, aſtutiæ, atque 
ee quz extant ſub Perf. voce per- 
fecte reſpondeant notionibus indicatis ab Angl. 
cunning, et cunning-man ; a Gal. gonin ; et 
tandem ab Hibern. kenni; cenſeo omnes a 
Perſ. voce derivari. Nec moror ultimam Perſ. 
vocis literam, nempe, d. [quam tamen retinet 
Luſit. vox. | Excidit quippe crebro e 
litt. in vocabulis derivatis, ut in 
Lone Hiſp. louer Gal. a Lat: laudare. 
Fe Hiſp. foi Gal. a Lat. des... 
| Feo Hiſp. a Lat. faedus. 
Frio Hip. freddo It. frig idus Lat. 5 EE 
L 11 LE 


5 — 


222 $S n nN 
Piel Hiſp et Luf. a Lat. fidelis. 
Vado et vo Ital. vado Lat. voy Hiſp. vou Lul. 
vais Gal. 
Noer Hiſp. a Lat. rodere. 
Creer Hiſp. crer Luſ. croire Gal. a Lat. credere. 
Caher Hip. cahir Luſ. a Lat. cadere. e 
Guia Hiſp. guide Gal. guida I. quae omnia de- : 
rivantur. ab Ar. conc. kad, i. e. duxit; 3 unde 
makud, quod manu ducitur. 
Spindel, et ſpinnel Germ. - 
Mand apud Danos, man apud Germ. et Anglos, 
I. c. homo. 
To cun vel to cond verbum Angl. [in uſu apud 
Nautas] navem gubernare. ED, Mi 
Tandem can, ſeu cand, i. e. albus, unde fluxerunt — 
candeſco, candidus, canutus, &c. ; 
Ex lit. vero g, in fine Angl. cunnin-g nulla oritur 
difficultas. Gaudet enim lit. =» nedum ante, 
fed etiam crebro poſt ſe illiuſmodi lit, ut patet 
in omnibus partic. præſ. L. Angl. having, 1ov- 
ing, being, & c. quapropter Angl. cunning eſt 
Gal. gonin; quemadmodum apud Anglo- Sax. 
primo fuit vox ren, deinde ren-g, quam vocem 
nunc Germani pronunciant reg. 5 


coNsELHO. * Conſilium. mY 


ETYMOLOGICUM TERTIUM. 223 
CONTO Luſ. ab Ar. et Perſ. cota vel conta, 
brevis. V. Gol. p. 2068, 2077. A brevitate 
1g1tur fic appellata fabula illa eſt. Sic zontalion 


apud Græc. eſt — brevis. 


5 . 2 08 4 
COROA. V. Gorra Hif 'p- et Corona. 
IB 0 * 


COS Luſ ab Ar. hoz, ſiaus, fog Ps ſemora 
lum, per quem trajicitur aſtrigmentum. GG 

p- 605. Accedit Perſ. chozj, duplicatura ſupe 

rior femoralium, per quam vinculum trajiciunt, 

quo adftringunt TR femorale. V. Calt, 5 
3 
. Choſe Gal. „ - . 
: COSARIO, ab Hiſpana pariter . . quæ 
eſt Arab. caſa, inſecutus, inſectatus, perſecutus 
fuit, vexavit. Ab inſequendo igitur, ſeu infec- 

5 tando, | [que pyraticam facientium occupatio 
etſt! piratica navis nomen accepit. Hinc ma- 
narunt Gal. corſaire, et It. corſale, interjecta 
nempe lit. 7, ut ſæpe fit, et alibi exemplis con- 

firmavi. Non ergo a curſu, [ut placet Cl. Ge- 

bel et Menag. ] qui communis eſt omnibus na- 
vibus, derivatio v. cgſaris repetenda videtur; . 


ſed - 


8 SPECIMEN 
ſed ab inſequendo, ſeu inſectando undi 


cauſa; quapropter prædatoria navis a Livio 
fuit appellata. Accedit Sheringham, qui in 
Diſſert. de Anglorum Gentis Orig. c. xi. ait: 
Miuocabulum Chorſaros omnino Gothicum eſt, et Pi- 
ratas ſigniſſcat. Deinde Perſae a Scythis chor- 


ſari ſunt appellati, teſte Plin. I. 6, c. 17. igno- 


miniae ergo, ut conjicio. "Tandem karſan in 


SGazoph L. Perf. ſub It. voce corſale, eſt pira- 


ta; 75 vox illa exotica ſit, propter initialem 8 
— > hob; quam Perſae non agnoſcunt. 


0 1 R 


CREPUSCULO Hip. &, v. Crepuleulum, 


„ 0 * 1 
ChRvVAR. v. Crivellars *. 


cvs 


Lo ' CUBEBAS Luſ. cubebs Angl ad Ar. cababat, 


Sol. "1999+ 
+ , 401 7 
; cui abo Laſ. wa Ar. 3 1 gan PR 


Gol. p. 2008. Hinc coita, coitado Luſ. cuita 
Hiſp. kedos Graec. 


cuM 
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07 W.-M - 
CUMBRE Hiſp. V. Cume Luf. 7 


CUME Luf. cumbre Hiſp. culmen Lat, Colmo 1 95 


It. ab Ar. et Perſ. "of 1. e. vertex cujuſque 
rei. V. Gol. 9 et Caſt. 


CUSCUS, EY Ar. Cale, edulium 5 


milii forma concinnatum. 6. p. 2030. 


. - r 
CUTELA, cutelo. v. Acutilar Luſ. 


E + 1 


Z Davo, ab Ar. addon, federn. 6. p. 508. 


. E * A M 
DAMA Hi. v. Dominus. 1 


DIA Hip. V. Dien 
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N 


DANZA Hiſp. danſa Luſ. V. Danzare It. 


n 


DARDO Hiſp. et It, dart Angl. Py Gal. ab 


Ar. terad, haſta brevis, venabulum. Gol. p. 


1452. 1 
„„ 
5 DEX AR. v. Lay Angl. 


* * A 
 DIAMANTE. v. Domare Lat. 


- TE 
DON { Hiſp, v. Dominus. 


v * 


= - Da 


DRAGONTEA Hip: v. Dracunculus, _ 


eo. V. Erenus. 


| ESCLAVO Hip. V. Vaſkillo Hip. 
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20A 
Epab V. Ata. 


85 N x 
ENXAME Lat V. Aa ae It. 


ENX AUE CA. V. Axaqueca Hiſp. 
ENXURRO, enxurrada, chorro de agua, ab Ar. 
giarur, fluvius ſeu rivus ex aquae fluxu, qualis 
ex montibus delabi ſolet poſt pluvias aut ſolutas 


nives. G. p- 486. 
E R M 


3 s * 


FT 7 ESCAMA Hiſp. et Luſ. V. Squama Lat. 
ES CASO. V. S-carſezza It; - 


EsCARLATA Hiſp. V. Scarlet Angl. 


ea, ab Ar. fachar, inrifit. Hinc 
55 manarunt quoque It ſcher-nire, et — frear- 2 


ron, V. G. p. 1152. 


A 


an $7 n 0 i nnn 


E. 8 F 
ESFREGAR Luſ. V- Fricare Lat. 


E SM 


3 ESMERALDA Hiſp. V. Smaragdus. N 

| e ESMERIIL. Hiſp. ſmiris Lat. ſmeriglio It. ab 

= | Hebr. ſbmir, adamas, filex, ferrum forte. Ab 

] Adamantina igitur duritie foſſilis illa materia 

ſiſmiris appellata fuit. V. . p · Li Ac- 
cedit Ar. mw adamas. 5 


| ESPETO, It. ſpiedoy 2 ob, > Ar. ad, 


veru ferreum in quo aſſantur carnes. 6. p- 
1179. 


ESPINAFRE. v. Spinachium, et 6. P. 22. 
* 1 * 5 


. ESTREBARIA Luſ. V. Stabulum. 
. r 1 V. Stufa It. 5 
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F At * EY 
Faro, nomen portus'in Luſ. v. n., 
VV 4 
FATO. Hiſp. hato. V. Herd | Angl. 
"0k : 
8 F AZER. v. Hazer Hiſp. 
. " "© 8 HE 
FERMOSO Luſ. V. Harmonia Lat. 
" : . 
FIDALGO. v. . Hiſp. 
th ” G 
FIGADO Lac v. Jecr. 
F 1 0 


| FLORESTA Hiſp. et Luſ, ab arboribus quas 
producit. Eft enim vox hec derivata a primit. 


bar, vel far, Kc. Vid. 'Brennas Fliſp. n 
II. end: Angl. foreſt. . 
Nan | O 


F O G 
FOGASA 11 3 ſub F unus. 


Ig 0K 
FORRAR. . Furrier Angl. 
— V. Horro Hiſp. 

1 b 1 
'FRIO. V. Froid Gal. 

7 Pu kb | 5 
5 FULANO Luf. ab Ar. fulan. G. 1323. 
e „„ 
FURAR Luſ. v. Horadar e 


4 i 7% | | 


Ar 


LE AFANHOTO, ab Ar, dae, locuſts, 


8. p. 734. 


GAL 
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5 "TE. — 
GALA Hiſp. et  Laf. elegans ac feſtiva eta. Ab 


jala fub quo extant ſequentes notiones: 
"dn clarumque reddidit ; deterſit mærorem 
ab animo; comptam nitentemque conſpexit 
ſponſam, et retecto vultu nitens ipſa apparuit 
ſponſo. Tandem ſub ejuſdem v. derivatis ex- 
tant notiones nitoris, ſplendoris, oſtentationis 
ſplendidæ, & c. V. Gol. p. 520... Nec nego- 
tium faceſſit prima ſyllaba Ar. o, 8285 vertitur. 
in ga, quemadmodum in 
Ma-ragato ab Ar. rajaa, cujus media ſyllaba pari- 
ter verſa eſt in ga. V. Maragato Hiſp. et ne 
1 1 Ar. quod eſt Lat. camelus. 85 
It. giardino, Gal. jardin, Angl. 3 Hiſp, 5 
; jardin, quod ab illis pronunciatur Pn. 5 
Gal. jarretiere, Angl. r-ter. - 
Luſ. jamais, It. giammai, OP: Jamas, quod ab 
illis legitur ghamas. 5 
Ar. jarrat, It. giarro, Hiſp. Jarro, quod legunt 5 
tanquam ſi ſeriberetur gharro. Tandem apud 


Ar. quoque ſatis frequenter gimel fit gutturalis 
gain. V. Clay. Dialect. Cl. Schult. p. 199. 
GALEON, ab. Ar. e navis e G. 


754 
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GALIZIA Hiſp. ab Ar. chalig, i. e. ſinus maris, 
flumen, ripa ejus, rtvus, gurges. Noti ſunt 
ſinus maris, qui hanc prduinciam iatrant; 2 
quibus, mi fallor, nomen, . quemadmo- 
dum Gallia a Cek. gal, 1. e. nipa maris deno- 
minationem ſumpfir, ut ait Ul. Gebelin. Hinc 
quoque fluxere Gre. ai-giahas, Trips 2 
cum furs derivatis. a 5 
GALOCHAS Hiſp. V. Galage Aufl. 
GALRAR Luſ. v. Garire. 8 


G A N 


e GANA, 30 Ar. ghana, fitivit, et obduxit, wet ope- 


ruit animum cupiditas. . p- T7549) vel ab ; 
Ax. and youut. - x56. © 
Y GA NAR Hifp. ganhar Luſ. to gain Angl. gagner 


Gal. ab Ar. ghanea, utilitatem cepit; ex E 


manat ghanin dives. Vid. Gol. 1737. Hine 
quoque fluxit Angl. to win. LY 0 Rant lit. 5 
8 vocis Ar. Vide to wiſh Angl. | . 


GA R 


 GARBILLAR Hip. V. Crivelare It. 


"Yacavato, : garrote, . Gorra ny. 
5 GARRAFA Hiſp. V. Caraffa It. 3 


* 
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TT 
GATO, ab Ar, ket, felis mas. G. * 1925. 
THT 
GAVACHO Hiſp i. e. Is a perl. kow, 


9 mons. 


GAVASA Hiſp. ab Ar. cahba, meretrix. Gol. 
b 88. Forte hinc etiam fluxit It. bagaſcia, 


— G 4 2 
GAZELLA Luſ. V. Gazelle Gal. 


f . DAY %% L 
GAVTA. A ſono quod edit ſie 1 deriva- . 


. "_ ab Ar. gait excitatio ſoni. Tool; 3 mn „ 


. N E N 
ENO RE Luf. v. eee le. 
8 GESSO Luſ. Lat. Da ab Ar. gies, et hoc 5 

a Perf. . Gol. P- 397. . 
x B 


anos ESL 
| x O00 „ GI R 


— oo ———. — — << — . 
— 
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G1IR 


GIRAFFA.. V. Giraffa It. 


G O R 


cidaris obvolutæ, et mi-cur, 1. e. cidaris. 


ſequentibus 


Perl. gard-anidan, circumagere. 5 


garden, collum, a rotunditate ſc. 


gard-ab, gurges. 


5 | Graec, Kir-kos, omne quod. rotundum eſt, 
Lat. gyr-us. 
Corona, coroa Luſ. crown Angl. couronne 5 


Gal. a rotunditate ic. 
circum, 5 


GORRA Hiſp, et Luf. A primit, gur gyr, ES 
cur, vel kir; alternant enim lit. &, c, g, qua- 
rum phy ſicæ et primariæ notiones ſitæ ſunt in 
circuitu, rotunditate, ob Volutione, gyro, ſpira, con- 
vexitate; quæ notiones aſſervantur in Ar. car 

pro cawr [vid. Gol. p. 2078] i. e. ſpirali forma 
eidarim capiti obvolvit. Unde fluxere cur, ſpira 
Vid. 
etiam Arab. carra et carcar. Porro rotunditatis 
primaria notio extat etiam in Perſ. chird, [ quod 

eſt Ar. corrat] i. e. globus, ſphaera, circulus, | 

ambitus, circumferentia, eien, rotundus, et in 


Tas. | 
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Lat. circinus. 
circulus. 
cirrus. 

Angl. gir-d, gir-dle, cingulum ſeu zona. 
gar-ment, veſtis, feu indumentum, ab ob- 
volutione ſe, 
gourd, quod eſt Gal. courge, cucurbita. 
garther, periſcelis ; Gal. jarretiere. 
cravat, linteolum collo circumvolutum. 
curl, cirrus, quae Lat. v. ab eadem radice 

F . 


garland, corolla, quae Lat. . ab eadem 
fonte manat. 


- Latharing, Gouret, globus. | 


Cantabr. gar, circum. 


nathan, circuitus. 4. Subterfugium, 
in qua fignificatione convenit cum 


Angl. querk. 


5 It. cherica, tonſura mw. 0 
Hinc pariter derivari poteſt Angl. garden, Te. gi- 
= ardino, Luſ. jardim, i. e: hortus, quia nempe 


muro circumdatus. Imo et ipſamet Lat. v. hor- - 
tus cum allatis conſonat. Commutatur enim © 
lit. 5 nedum cum 4, ſed etiam cum g, ut in 


Hip gurſpede, quod eſt Lat. W Luf. hoſ- 


Y et Gal. hote. 
mig. 


JV 
Hip. gueco, et hueco, Lat. cavus. 
Xx guevo, et huevo, Lat. ovum. 
helada, Luſ. geada, Gal. gelce, gelu, &c. 
| 1 De commutatione lit. þ et & alibi forte dicam. II- 
lud interim per tranſennam afferam quod in 
TV Ammiano Marcellino legiſſe me memini, vo- 
| cem fc, Hendms apud Burgundiones ſignificaſſe 
=. Regem, cum tamen in Novo Teſt. Gothico Pi- 
latus dicatur Kindins, quæ vox eadem eſt, ſig- 
nificatque Ducem, Principem, Regem, &c. 
Derivatur autem, juxta Wachter in Gloſ. Germ. 
ex hen, annoſus, ſuperior, et dyn, homo. 
Hine etiam repetenda origo Lat. v. guaerere. 
Nam qui aliquid quærit, regreditur, recurrit, 
hue illuc convertit ſc. quae notiones cum reperi- 
antur in Arab. v. ſurdo carra, quadril. carcar 
et conc. cara, plane apparet origo Lat. quer- 
ere, quod eſt It. cher-ere z quinimo et Hipp. 
querer, i. e. velle et amare; querimus enim 
quod petimus et amamus. Inſuper pugnantes 
impetum faciunt, irruunt, abigunt, repellunt, 
huc illuc fe convertunt, regrediuntur, recur- 
runt, celeriter incedunt, proſtrant, et convolu- 
tum velut deturbant hoſtem fodientes haſtis, 
et tandem nonnunquam fugam capiunt. Igitur 8 
dum omnes hae hgnificationes inveniantur in 
mox 
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mox allatis Arab. verbis, in quibus aſſervantur 
Phyſicæ primitive vocis kar, gar, kur, &c. no- 
tiones; patet etiam origo It. et Hiſp. guerra, 
Angl. war, et Jar, It. gara, bellum, contentio. 
Tandem cum primitiva notio vocis kar, ker, kir, 
Sc. giar, ger, gir, &s. ſita ſit in circuitu, et 
obvolutione ; et Praeterea nihil capiamus, tra- 
hamus vel arripiamus, niſi per obvolutionem 
manus, aut alicujus inſtrumenti adunci circa 
rem captam, tractam vel . ex eadem 
manarunt 2 _ 
Arab. jarva, Ions trahendo o duxit, vertit, rap- 
„„ 
5 Hifp. et Luſ. a-garr-ar, arripere. x 
. garra, unguis avis rapacis. 
garavato, A 
garrote, ſtrangulatio. 
Hinc fluxere nomina avium rapacium ut circus, 
| gyro-falco, e et Holland. Sier, ne, et tan- 
dem ſeq. 8 
Perſ. ghir-am, capio. 
Angl. graſp, arripere, grapple, tarp. 
Gal. a-gra-ffer, infibulare. ts 
Lat. an-chora, 5 = 
G R 4 


GRAVAR Hifp graver Gal. v. nnn = 
3 5 91 | 


| : | 8 f | 
- GRITAR. V. Gridare Ital. 
5 6 A 
ADO Hip. V. Guadare AK. 
eV. 
GUERRA Hip- V. Com Hiſp. 
6: x: 


GUIA Hiſp. V. Condam Luf. et Guida It. 
GUITA, ab Ar. et Pun. _— Os funis te- | 
mio, &c. V. Gol. p. . 
SGUTrTARRA * V. Chitarra lt. 5 


GUMENA Hiſp. ab Ar. . jommal funis craſior 


 rudens | Davis, 3 


nas 
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II A 8 
Hasra. V. Ate Luf. 
- H * 
Haro. V. Herd Angl. 
1 A 2 


HAZ. V. Facies. . 
HAZ ER Hiſp. facere Lat. fave: Luſ. V . : 
ait Covarrubias, derivatur a facie. quia cum 
aliquid facimus, illi faciem quandam inducimus. 
Fallitur tamen, ut plerunque. Hazer. eſt ab 
HFebr. haſſe, i. e. fecit, effecit; unde fluit mas. 
haſse factum, opus, artificium. V. Caſt. p. 
2928. Porre Hebr. vox convenit cum alia, 
nempe hezz, quæ etiam Ar. eſt, indicans virtu- 
tem, potentiam et fortivodioem, quæ ſane ad 
5 aliquid faciendum 8 V. Caſt. p. 
2711 et ſeq. = 1 
Cum autem frequentiſſime lit. Fi in. vicem n aſpira- 
tarum ſubſtituatur ; | vid, ſub. Funus] puto | 
ab eodem fonte manaſſe Lat. facere; ; niſi mavis. 
illud derivare ab Ar. fatara, 1. E. primum et re- 
. center 
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center fecit quid, creavit. Unde fluxit Ai 
i. e. creatio moduſve ejus, ſeu forma creaturz 
indita, ad quam res a natura : effocatur, _ Hanc 
feature Angl. : 


HER 


HERMO Luf. V. Eremus. 
HERMOSO Hiſp. Ws Harmonia Lat. 


; HED 5 
HIDALGO Hiſp. fidalgo 1 Apud popules 


Septemtrionales frequens eft uſus vocis a-del 

magnitudinem et nobilitatem ſignificantis; etſi 

Vuoocis originem ignoret Preclariſs. Ihre. 
ER igitur vox a- del derivata a primit. dal [prefixa 0 

i. a;-ut frequenter fit] magnitudinem et alti- 

tudinem ſignificante. Ex quibus notionibus 

ſacile manant notiones dominii, divitiarum et 

auctoritatis. Aſſervantur autem notiones pri- 

mariae in 

Ar, talaa, aſcendit. 

Hebr. dale, elevare. 

Angl. tall, altus. 

Suev. daile, Pinus. 


"” Wilen a abies, Ab alirudine 4. 3 
RS 5 


. in hoc ſpecimine appoſuerim. Idem dicendum 
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Secunderies vero in 

Ar. dalla, duxit, direxit; et in iy, conj adalla, 
praevaluit, ſuperior fuit. V. etiam Adal, 
recte direxit in Gol. p. 1 $38. 

talion, altus, valiqus. 

Perſ. dolat, divitiae. 

dolat-mand, vel tala-mand, dives. 

Hiſpani igitur pracfixere lit. &, ut in 

: Lat. ovum, * huevo. 

olet, A 

. orphanus, huerfano, &c. 3 

De additione autem lit. gin fine vocis ab non 


eſt cur exempla hic afferam, cum illa alibi | jam 15 


de commut. ht. þ et F 1 in vocibus quae Hiſ- 


panae ſimul ſunt et Luſitanæ, ut hazer Hiſp. | 
fazer Luſ. huyr Hiſp. fugir Luſ. Sc. Nihil 


frequentius hujufmodi cammutatione, 


HIDRA Hiſp. hydra Lat. idros Græc. iſdras Ar. 


qu vox, etſi non extet apud Gol. invenityur 


tamen in Caſt, p. 785, ubi citat varia Avicenæ 
loca, in quibus eadem vox legitur. 1 


Porro hæc omnia derivantyr a Dor vel Dur, ve! 
Dir, vel Thur, Tyr, Ter, Tir, &c. [nam | 


Dentales ue de vocalibus autem non 


ttt. EW 


et cur nus ſoliciti, ut ſæpe monui] quæ 1 


* * „„ 


* 
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omnibus Celticis Dialectis aquam ſignificant ; 

proptereaque in multorum fluminum nominibus 

reperiuntur, ut in 
Douro, Lat. Durius, flumen in Luſit. 

Adour, Lat. Atyrins fl. in Gal. 
Durance, Lat. e fl. in Gal. 
 A-Thyras, fl. in Thracia. 

Dyreos, fl. in Locride. Vid. Strab. 65 ö. 
Dirce, fons in Boeot. V. Strab. 62 . 
Tor-one, fl. in Mace don 
Taro, Lat. Tarus, fl. in Parmenſi territorio. 


 Thur-ia in Meſſen. 
Dyr-as, A. in Theſſal. 

— Berma, fl. in Macedon. 5 

Drilo, pro Der-ilo, fl. in Dalmat. 
Ter, fl. in Catalaunia. 5 
Tera, torrens in Luſit. : 


Terin, fl. in Gal. 


_ Tour, vel Thoor, A. in e EE 

Ti- grris, celeberr. fl. in Aſia. Nec obſtat lit. 3 
_ ſepe adſciſcitur ante lit. r. Vid. dicta ſub 
v. Gremium. | 
Concinunt præterea iſta cum 


: Celtico—Hibern. Dir, vel Duer, | L e. aqua, 3 1 
eſt [per Metath.] Perſ. Rod, i. e. aqua, fluvius, 
tenen, Hinc quoque manavit iplamet Lat. v. 


terrens, - 
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torrens, niſi mavis illam derivare ab Ar. tarra- 
on, i. e. vehemens, ac alveum implens fluxus 
aquæ E monte deſcendentis ; vel à torat, i. e. 
impulſus torrentis. Vid. Gol. p. 378, et 
1449. e 
Perl. Daria mare. 
tar humidus. 

Gr Arab. tharr aqua ſcatuit fons. 
 thararat aqui ſcatens fons. 
 Tharthar, quod eſt nomen magni. fluminis 
Wh inen, Singaram i inter et Te- 
crit. „„ 
8 aqua abundans fons. : Item nomen fluvii 
gemini in Armenia, quorum alter * * 
alter Minor dicitur. Vid. Gol. p. 418. 
Bare cum copia emiſit pluviam celum. 
Mearar, pluvia copioſa. It. nubes, et pluriam co- 5 
4 pioſe fundens celum. = 
; Auel. tear lacryma; quia nempe humor, Gow - 
aqua eſt, Perſae pariter dicunt ab chafbam,. ad 


aqua oris, i. e. faliva, Ne: ab Ovidio appella- | 
har * lingue. 5 
Ther: mae. Vox contracta ex ther, aqua, ©. 


Arab. bm calidus, - 


Diar- 


1 aqua oculi, f 1. e. lacryma - ab dahan, ad lit. 


Diar-Bek, [unus ex nominibus Meſopotamiae! 

dd lit. manſio fluviorum. 

Quis igitur non agnoſcat 8 Celticorum 
dialectorum cum Orientalibus harmoniam ?); 
Incendiaria plane explanatio allegorica ſeu figu- 

rata illa eſt, quam de hydra, hidriſque com- 
mentus eſt Sebaſtianus Covarrubias Cath, Reg. 
Capellanus, Licentiatus, Canonicus S. Eccl. 
Voalerienſis, ac Sanct. Inquiſit. Conſultor, cu- 
jus verba tantum daes am; refugit nanque 
animus ea Latinè vertere: 3 
“Por eſta ſerpiente hidra entiendo yo la heregia, 

V los hereges por los biborreznos : deyen fer 
conſumidos con fuego, antes que deſtruyan la 
tierra. Que ſi en Alemania huviera la diligen- 
cia, y zelo de la religion que ay en Eſpanna, 

no ſi eſtendiera la hidra Luterana con el ouage 
de ſus biborreznos, porque ya que preſumiera 


de enclocarſe, con el fuego que les pegara la 


Santa Inquiſicion le ſalieran gyeros ſys hu- 
evos.” „ To 
Quis autem, niſi ille, cui cornea fibra eſſet, talia 
legendo, was temperaret? Quodve inſtitutum 
iter non rumperet ſerpens hic 1gneus, cujus vel 
ſolo nomine, Chriſtianorum mentes ſimul vi- 
ſuſque perſtringuntur? Quis tandem, etſi longa 
| %%% os . Eo - | „„ | Ins 
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illi inſtaret via, maximiſque itineribus iret, it 
hoc monſtrum ſe illi in conſpectum daret, de 
via non ſecederet, diverticulum non intraret, 
ibique tandem non maneret, quoaduſque ad ſe 
| rediret, animos ſumeret, inceptumque demum 
iter petageret 2 Patere igitur, Chriſtiane lector, 
ut à propoſito pauliſper digrediar. Rumpam 
moras ; haud longum diverticulum erit. 
Patere, inquam, ut in locum Covarrubianz inter- 
pretat ionis aliam ſubſtituam, et quidem firmiore 
anſa, meliuſque acto fundamento. Poterunt 
ergo per Hydros, Inquiſitores; per Hydram 
vero, ipſum Inquiſitionis Tribunal appoſite re- 
præſentari. Qua perſonata peſte nulla alia „ 
0 pitalior, magiſque Chriſti, Apoſtolorum „„ 
ac tandem Primitivæ Eccleſiæ exemplis op- 
poſita, ex orco in Chriſtianam rempublicam 
irrepſit. Quam enim Chriſtus, [qui non tan- 
quam Pugil *, fed velut Agnus ad vidimam _ 
duci paſſus eſt] non pugnis, nec Hebræorum, 
ſed ſuo ſanguine, acquiſivit Eccleſiam; eandem 


. 1 e Eecleſiæ e 


— PY RR FEI" 


— 


» 8 Wm. Denen Fratres Pagites Fidei rrommclavit. 

+ Juſques au  regne du Grand Conſtantin, les ſucceffeurs de St. 
Pierre nen avoient herite que ſes chaines, & des perſecutions ſou- 
vent terminees par le en. Vertot Orig. de la Grandeur de la 
Cour de Rome. 


Rre on © 
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ac Fideles, non Pugilum more, nec Gentilium, 
aliorumve fidei hoſtium, ſed ſuo pariter ſan- 
guine, mirifice propagarunt. Ex quibus ex- 
emplis, limpidiſſimiſque Chriſtianae religionis 
{caturtginibus, quae mox ſubjungam conſectaria 
derivarunt ſanctiſſimi ſimulque doctiſſimi viri, 
qui Pontificibus, Regibus, omnibuſque tandem 
ſiidelibus diſciplinae eſſe debent. 
Divns Gregorius Papa“ in Ep. ad Joan. Patriar- 
cham Conſtantinop. ita ſcribit : Moda et inaudita 
eft ifta preadicatio, que verberibus Lmulto — 915 | 
quae 1gne | exigit den. 
Divus Athanaſius, qui ita ſenſit:  Propria ac pe- 
: culiari 1s verae religionis tefſera eft non 1 


ſed ſuadere. F 


7 Hieronymus Oſorius t Epiſc. Silrenſis, i 4: de 
rebus gems Em. LG Luſit. qui Hebracos acri- 


55 ter . 


— — 


N Gai ita vinis 7 verba fant Platimee + in 3 Pontif. 1 1 ut. 1 8 
due ad tempora noſtra neminem ex fucceſſoribus parem habuerit, nedum _ 
| ſuperiorem vel ſanctitate vite, vel * in rebus agendis, vel doc- 
trina et ſcriptis. . 
f + Eximius ſc. ille Orthodoxæ Fidei Deiner, ac Epiſcop. Alex- 


andr. cujus ſymbolum in Eccl. Lat. ſolemniter legitur. Vid. Tower = 


Elem. Hiſt. ant. T. 11. p. 407, 476, 486. 
I Qvem Thuanus, ſeu De Thou laudat, velut exemplar Chriſti. 
anarum virtutum. Ulyſippone natus A. 1506; obiit autem A. 1580. 
Hiſtoricum ejus opus primo produt Ulyſip. A. 1572; eodem fc. an- 
18 10 V 


« Fuit quidem hoc nec ex lege, nec ex religi- 
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ter conſectatus erat; hiſce aureis vereque Apo 


tolicis verbis, intrepide Regem ipſum de im- 


maniſſima illa perſecutione objurgat. 


one. Quid enim? Tu rebelles animos, nulla- 


que ad id ſuſcepta religione conſtrictos, adigas 


ad credendum ea, quae ſumma content ione 


aſpernantur et reſpuunt ? Id que tibi aſſumas, 


ut libertatem voluntatis Impedias, et vincula 


mentibus effraenatis injicias? At id neque fieri 
poteſt, neque Chriſti ſanctiſſimum numen ap- 
probat. Voluntarium enim ſacrificium, non vi 


et malo coactum ab hominibus expetit, neque 
vim mentibus inferri, ſed voluntates ad ſtudium 


verae religionis allici et invitari ä 


Poſtremo quis non . Et ita 3 
nem por: religionis fimulationem r | 


violari.“ ” . 
Annuat igitur Deus ſolemnibus hiſce votis meis, 


necnon illis, quæ per univerſam Chriſtianam 
Nannen coe pine, etſi ab aliquibus 


5 tantae 


£ p — 


— — 


gliz ad amplectendam Rom. Eccl. doctrinam exhortatur. 


| no, quo Luſiada Camoens publici juris s facta fake; Omnia vero Oſo- 
rü 


Opera, 4 vol. in fol. comprehenſa typis mandata fuere Romæ, 
1592; inter quæ illud reperitur, in quo Elizab. Reginam An- 
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tantæ timore hydræ correptis tacito duntaxat 
ſuſpendantur labello; Annuat, inquam, Deus, 
ut de medio tollatur, fundituſque evertatur fae- 
diſſimum, ingentiſſimum, ac ſeveriſſimum hocce 
monſtrum, cui utriuſque legis, divinae ſc. et 
humanae lumina ſunt adempta; quod homines 
ac mulieres tormentis excruciat, ac ad inſaniam 
redigit, capitibus ſancit, ſtrangulat, comburit, 
per omnes mortes necat *, ac deinde eorum opes 
diripit, direptaſque in lautitiis ac voluptatibus 
VF . jac- 


* ” 


»Falſa, inquiunt Tergwerſatores ſacri illi, hæc criminatio eſt: 
Nam Brachio ſeculari comburendos, ſtrangulandoſve committimus, 
de melioreque nota miſeriter commendamus. Nugæ. Si morte 

digni funt, cur voſmet ipſi ſontes morti non datis? zquifimum 


quippe eſt morte dignos morti dare. Quapropter morti dant Papz, 
|  Reges, imo et ipſemet Chriſtus venturus eſt judicare mortuos, 


et quidem in ignem æternum. At enim nobis, inquiunt, non 
| licet fundere humanum ſanguinem. Hebræi quoque Pilato reſpon- 
derunt fibi non licere occidere quemquam; fed nihilominus Chriftum 
occidere ; igitur et vos quoque miferas victimas occiditis. Qua igi- | 


tur fronte ſanguinis fuſionem, necem, culpam, gemitus, planQus, 
gquerimonias, miſeriam, deſolationem, deſperationem, odium tan- 


dem atque invidiam in Brachium ſeculare regeritis? Quid, quæſo, 
aliud hoc eſt, nifi egregie imponere, fucum facere, ac oculis pul- 
verem offundere ? Quid, inquam, aliud nifi, ut Itali aiunt, Trar il 
ſaſſo, e naſcondere la mano? vel ut Luſitani dicunt, Tirar a Sardinaa 
com a mad do gato? quid aliud niſi venenum animi melle linguæ te- 
gere? quid aliud tandem, niſi per charitatis ſimulationem, charita- 
tem indigniſſime violare? Crambe repetita hæc eſt; æque tamen 
ſemper humanitatis ac Chriſtiane virtutis digniſſima hujuſmodi repe- 
titio erit. : e V SE 
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: jactanter ac turpiſſime abſumit. Abnorme, in- 
quam, ac horriferum hocce monſtrum, quod tale 
tant umque patribus ac matribus terrorem in jicit, 
ut mortem ſibi conſciſcant et chara ipſorum pig- 
nora in puteos projiciant, ne ab immitiſſimo, ac 
inſaturabili hoc monſtro devorentur. * Monſtrum 
hoc tandem imperioſiſſimum, improbiſſimum, 
acper vicaciſſimum, quod mala facit, ut veniant 
Bona; quodque tot, tantaque peccata' patrat, a 
jiſque permanet, ut magis abundet gratia Dei, 
magiſque credentium in Filium ejus J. C. nu- 
merus ac ſides augeantur. F . 1 


“ Juflit, [Emmanuel Rex] ait Oſorius, ut Judæorum filii, qui 
nondum 14 an. ætatis excederent, à parentibus abſtracti, et ab illo- 
rum conſpectu remoti, in religionis Chriſtianæ diſciplinam trade- 
rentur. Quod non fine magnis animorum motibus fiert potuit. Erat 
enim res viſu mirabilis à complexu matrum ſilios avelli: patres liberis 
affixos raptari, et fuſtibus etiam contundi: clamores ingentes ubique 
tolli, omniaque mulierum plangore et ejulatu compleri; Fuere qui 


rei indignitate perturbati flios in puteos abjicerent.. Multi etiam ed 


progreſſi ſunt amentiæ, ut /ibi mortem propria manu conſciſcerent. 

I Mais au milieu de ſes ſoins utiles | Ferdin. R. Hiſp. nous les 
vVoayons Etablir par tout, avec un zele violent, ce que le Tribunal de 
I'Inquiſition a de plus contraire au droits de l'humanitè et aux max- 


imes dienfaiſantes de PEvangile. 


Toorquèëmada, dominicain fougueux, et cruel, avoit fait jurer a la 
reine, avant qu'elle füt reconnue, d' employer tout ſon pouvoir, i. 
elle parvenoit au trone, pour exterminer les Impies, Juifs, Muſſul- 

mans, Heretiques, . Magiciens. Le Cardinal Mendoza, enfammé- 

par le dominicain, fe prevalut:de ce ferment. L'Inquiſition fut Eta- 


blie avec des rigueurs juridiquement tyranniques, dont il n'y avoit 


pas encore d'exemples ſi barbares. "Torquemada,. devenu grand in- 
. e . 5 een, 
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Quodſi tantum offendiculum hoc * 1 quod Chriſ- 


tiane 


quiſiteur, fit brdler « en quatre ans ſix mille perſounes; | et t fon Ale 
Pourſuivit plus de cent mille citoyens. Une ſombre terreur, un fa- 
natiſme farouche, s emparerent des familles; Pinfame dElation fe 
transforma en vertu; les moindres ſoupcons, de legeres impru- 
dences, des fautes imaginaires et ſuppoſces, furent des titres pour 
empoifonner, fletrir, deſeſperer une foule d'innocens. 
Les procedures les plus iniques decidoient de la fortune, de Lhon- 
neur et de la vie. Laccuſe ne connut jamais Paccuſateur, ne lui fut 
jamais confronte. II falloit qu'il devinit fon crime. Enveloppe 
Jans les pieges d'un interrogatoire captieux, il ſe reconnoifſoit ſou- 
vent coupable, fans ſavoir de quoi. Le tEmoignage des plus proches 
parens, des femmes de mauvaiſe vie, étoit admis, comme fi Von 
ct craint de manquer d'autres delateurs. Et quoique les calomnia- 
teurs duſſent porter la peine du talion, quoique les inimitiés perſon- 
nelles, et les folies ſuperſtitieufes multipliaſſent necefſairement les ac- 


cuſations fauſſes, il n'y avoit aucun exemple de calomniateur punipar 
le ſaint Office. Nulle reſſource contre les 1— de ce tribunal, 1 


nul appel au Souverain, protecteur de les ſuj 
On vit une infinite de ſatellites combles * privileges: et des 


5 Guns immenſes, employees pour le malheur de PEſpagne, plutot 


que pour le triomphe de la foi. Ces affreux ſupplices, où les vic- 
times etoient entafſces, ces auto-da-fe qui font horreur au ſimple re- 
cCit, furent des actes de religion, et des ſpectacles mEme on les rois | 


aſſiſterent avec ardeur. Si Von penſe avec pluſieurs Ecrivains, que : 
__ VEſpagne et le Portugal, doivent fe feliciter d'avoir banni de la forte 
le Mahometiſme, le Judaiſme ou l'héreſie, il faut donc abruter la 


raiſon et tyranniſer les hommes; il faut que le fer et le feu devaſtent 
le monde, pour faire des Chretiens et des Catholiques! Eſt- ce ainſi 
on) que la foi Chretienne $'eſt <tablie ? Heureuſement pou les peuples, 
et j 'oſe le dire, pour la religion, le gouvernement d' ſpagne, qui de- 


vient taus les joure plus eclaire et plus humain, a beaucoup tempere 
ces rigueurs, qu if{pirojent les prejuges du fiecle. L'hiſtoire nous 
ia apprendra combien de bleflures profondes elles ont faites 3 a Fetat. 
Ailillot Hi. Mod. Ep. 8. p. 71. 
| 8 Cujus fautores * inventores omittam] nonaiſ illi eſſe poſſunt, | 
128 
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tianæ Militie arma carnalia facit, penitus extermi- 


netur, ita ut de hujuſmodi — vel potius in- 
ſignitè 


( 


qui e tantum longis inſtru | in arenam geſcendunt, poſt 
habita doQrina ſana ; cumque inde, re infecta, redeant, ac merito 
irriſi; eum aliter ſentientibus, quemadmodum Turca gladio, ita illi 
igne de * conficiendum cenſent. Audiamus Præſtantiſſimi 
Canarienſis piſcopi verba. 

Hoc vero {xculo fuiſſe etiam in anden multos, qui omnem 
| ferme theologiæ diſputationem ſophiſticis ineptiſque rationibus tranſ- 
egerint, utinam ipſi non fuiſſemus experti. Egit autem diabolus, 
quod ſine lachrymis non queo dicere, ut quo tempore, adverſum in- 


jo » —ͤ— 


gruentes ex Germania hæreſes oportebat ſcholæ theologos optimis 


eſſe armis inſtructos, eo nulla prorſus haberent, niſi arundines lon- 
gas, arma videlicet levia puerorum. Ita irriſi ſunt 2 pleriſque, ac 
merito irriſi quoniam verz theologiæ ſolidam effigiem nullam tene- 
bant, umbris utebantur, eaſque ipſas utinam ſequerentur. Feruntur 

enim, ſcripturæ ſacræ principiis, eujus uti vel umbras non ſunt aſſe- 
cuti. Quocirca homines verbo tenus in theologia magiltri pugna- 


den illi quidem adverſum eccleſiz inimicos, ſed valde tamen infeli- E 


citer. Male enim ſe res habet, cum quod i ingenio, et eruditione > 


effici debet, id tentatur a viris, qui et ingenio parum valent, nec. 
| ſunt admodum eruditi. Errabant illi autem a principio ftatim ſtu- 


diorum ſuorum. Cum enim facultates eas, que linguam expoliunt, 


mirum in modum neglexiſſent, cumque ſeſe in ſophiſtica arte torfil- 
ſent diutius, tum demum ad theologiam aggreſſi, non theologiam, 
ſed fumum theologiæ ſequebantur. Quod fi vetuperandi ſunt,. qui 
per ignorantiam erraverunt, quid de iis exiſtimandum eſt, qui vo- 
lentes et prudentes in errorem inciderunt? Nam cum rem 'perditam | 


et collaplam ſua reſtituere auctoritate deberent, tempori, ut inqui- 


unt, ſervientes non modo ſophiſmata non profligarunt, verum etiam 
auxerunt. Accedit tandem Millot, qui in Hiſt. Mod. Epoc ix. C.8. 
Ita ſeribut. 

| Un des grands avantages de is ſeQe 38 fut d'etre fou- 
tenue par des enen lettres, aui pofledoient les langues ſavances, 
Os, qui 


_ HIGADO Flip. * 1 
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* 


ſignit fædarum harum Hyenarum vivario poſſit dici 


quod Fafſus cecinit de Magic Armidæ palatio; 3 


JL pin il palagio appar, nz pur le fue 
Veſtigia, nè dir puoffe : eght qui fue. \ 


"Your tandem a Chriſtianæ foe; vedidit 


candor; tandiuque exoptata illuceſcet epocha 
ab Excivio HVYDRR nuncupanda. Bk redea- 
mus illuc unde divertimus. 


H 1 6 


0 


— — 3 — 
— ä n 


_ „ 
— — 
* 


qui fouilloient dans Pantiquite: eccleſiaſtique, et qui $ attiroient Peſ- ml 
time et la confiance des gens d eſprit, en meme tems que les enthou- 
flaſtes echauffoient le peuple. Il leur <toit facile de deEcrier les abus 
qu' une longue et groſſiere ignorance avoit introduits dans Pegliſe, 
et que malheureuſement on s obſtinoit 3 defendre quelquefois avec 


autant d' ardeur que les dogmes. Il leur ẽtoit plus facile encore de 


decrier la theologie dominante, quĩ ne les combattoit Wannen 5 


qu avec des ſubtilites et une morgue pedanteſques. 


Et quidem, cum nec verbo, nec caritate, quæ cæterarum virtu- 


tum, Chriſtianæque religions (quam per religionis ſimulationem in- 


dignifime- viohnt, ut ait Oſorius] fundamentum eſt, exteros ad 


Cbriſtianæ religionis amorem allicere, fideleſque in ipſa religione 
confirmare non poſſent; quid aliud illis ſupererat, niſi Chriſtianæ Mi- 
| ltizz arma abjicere, carnalia in eorum locum ſubſlituere, ac arripere 
cruciatus, exilia, laqueos, ignem necemque, ut imperioſiſſimum eorum 
5 fpirituale dominium conſervarent, ip orumque craſſiſſimam ignoran- 
A diam, nnn. voluptates, cæteraque vitia farta teta tuerentur * 


ETVMOLOGICUM TERTIUM. 283 
5 os - 
— þ V. ſub Funus. 
5 "NON 
| HORADAR, ab Ar. farad, ſecuit, incidit, pec. 


in foramen, Gol. p. 1784. 5 et f alternant. 5 


HFinc quoque forte manarunt 
Lat. et It: forare, Luſ. far. 

' __HORRO, ab Ar. harr, liber evaſit & fares, tale 

fuit. Hine quoque manarunt Luſ. forro, et 

forrar- ſe, amiſſam pecuniam recuperare. 3 


HUT 
HUIR Hiſp. V. Fugere. - - 


„ 0 4 
= Ipaps. V. Etas. 
4 - F Þ > * 


5 JARDIN. V. Cons Hiſp. „„ 5 
ITY CW JAR- 


„ ͤ i 
JARRA Hiſp, jarro Luſ. giarra It. ab Ar. et 
"Ek — hydria, aqualis, 


F-: A 8 
JASMIN Luſ. jaſmine, vel jeſſamine Angl. gel- 


fomino, ſeu, at ſeribit Arioſto, g geſmini; a Perl, 1 
iaſmin. | 
e JUBON Hiſp. v. Giubba It. 


LAB 


LEAREDA Lauf. V. Llama — 4 
LABASA vel arrebaca, ab Ar. ribas, pant be- 


cies. V. Gol. Þ 930. 5 


Ü•F‚J Ren 
” AcAxo. v. Lacchs It. . 
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L AM 


LAMINA Hiſp: et Lat. V. Lama It. 
LAMPREA. V. Llama Hiſp. 


I A Q 
N LAQU&, ab Ar. alaca, miſit, quaſi dicas miſſus. 


Gol. p. 2089. Hine manarunt Gal, * 


gps Ws It lacche. 


1 1 


LARANJA, Angl. orange, ab Ar. of Perf. na- 
rang. e N 


LIN 


LINDO Hiſp. V. Lindo It. 
LINGUBA. v. Lucania. 


1 1 . — 
LIRIO Hiſp. lilium Lat. Lilly Angl. ab * 


vel nur, lux, lumen, flos, Pec. . . 
Gol. p. 2480. Latini igitur commutarunt lit. 
n et x, cum J. Græci vero et Hiſpani retinuere 
finalem x, et tranſmutarunt in 1, leirion: 
Porro commutationes lit. /, x, r, tot in omnibus 
Fe linguis occurrunt, ut vix opus ſit exempla _ 
ren 1 


256 e N 
rendi. Satis ergo fit nonnulla tantum pro- 
ponere. * 


Lat. Panormum, palermo It. 
Bononia, _ It. 


Pampinus, Pampre Gal. 


Venenum, veleno It. 
Rapa, Perf. lapha, Ar. lift, Chald Lifta. 
German. kind, Angl. child infans. 

Athiop. 2 Chald. cabal, tenebræ. 


Peaehlv. la, Perf. na, non. 


Perſ. pol, Lat. pons, et cun, cules; 5 
Gal. Flibuſtier, Angl. free-booter, pirata. 
Syr. Marganita, Hebr. margarith, margarita. A 
Ital. Crederebbero, vel crederebbono, Zingaro m 
= zingano, & o. 


fy . * A 1 . 
LLAMA, - Ar. hab [p er commutationem labi- 


alium] flamma. V. Gol. 2164. Hinc fluxere 
Lampas [nazalando Primam, et commutando la- 


biales. | 


5 11 et chams Luf. flamma. - 
Lampreda It. lamprea Hiſp. lamprey Anh. i 


pyris Graco—Lat. ob micantes ſc. maculas. 


| * ; 
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* 
* V. Cheo Luſ. 
e Þ | 

1050 Luſ. V. Lupus. 
7 +00 
LONGANTZA, V. | Lucania: 


LUZ Hiſp. V. Lax Lat. 


MAC 


= nn. Hip. et Luſ. ab Ar. ak. 
falt haſta, deproperavit ictum, verberavit. Gol. 

* 2231. . 

%% 

= MADERA Hir. | Vid. ſub Mato Lal, 


% ᷣ 


„„ rn 


e 
MAFOMA, mafamede, Hiſp. mahoma, ab Ar. 


mohamed, i. e. laudabilis. Eſt enim partic. | 
paſſ. à v. hamad, laudavit, 


M A G 


3 MAGANO, 53 Ar. maganat, dolus, deceptio, : 


fraus, vel a particip. Ar. v. chan, decepit, de- 
fraudavit, vel tandem a partic. Ar. v. chana, 
ſcortatus fuit; cum utraque notio reperiatur ſub 


5 hac Luſ. voce. "Ps Gol. TOY 9 


MAW 
| MAHOMA. v- Mafoma 1. 


"Mai His. Vin. © 
' MAL GA Lul. ab Ar. malag, dull. Gal. 22 257 
A V. Malva Lat. IO 

N Vo, 7 
MANGERICAM Luſ. ab Ar. et Perſ. . 


herba odorata, pec. ocimum. Initiales mange 


additæ fuerunt ad indicandam excellentiam odo- 
. | ris, 
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ris, vel plantæ; ita ut ſit corruptio adject. ma- 
Jer. Luſitani pronunciarunt ricam pro riban, 
quemadmodum evenit in mihi Ju pronuncia- 
tur etiam miqui, ſeu miki. Nes p- 1060. 

MANO Luſ. V. Immanis. 15 
MANTER, Angl. to maintain, ab Ar. man, cu- 
fravit aluit, proſpexit de rebus ad vitam neceſ- 
ſariis; ; et in v. conj. multum et abundanter e ero- 
gavit. Hine pariter derivanda puto 
Gal. maint et mainte, abundanter. 
Germ. man, menge, multitudo, abundantia. 
I 2 3 | eee multi, magaus 
Anglo-Sax. mien ige, > a 
Angl. many, e 
| It. Ta-manto, tam magnus. Hine igitur mana- 
runt adverbiales terminationes L. L. Gal. ne 
Luſ. nempe ment, mene. 
De lit. tandem t, quæ interjicitur i in . et Angl. 
" verbs, vide dicta ſub Cantare et Mentiri, : 


aua, Luf. maquia. gs Ar. 3 men- 


ſura, pec. aridorum, inſtrumentum ſeu vas quo 9 
eorum fit menſuratio. . p- e 


„% „% n N 


M A R 


MARACOTAM Luf. V. Cotone It. 
 MARGEM Lu. ab Ar. et Perſ. * 8 
prata viridia. V. Caſt. p- 50 5, et go 
4212. 


MARTACORA, a Perſ. mw, hows, et a 


devorans. Unde ad verb. * hbomieem de- 
vorans. 


MARTILLO. v. Beetle Angl. 


M A 8 


MASCARA, maſcarado, ab Ar. maſcharat, Indus, 
ludibrium, deridiculum. V. G. 1192. Hinc 


manavit Perf. por: and mans * homo 
larvatus. Caſt. p. 508 


MASMORRA, ab * warmer, hoous oceultatio- 
nis. V. Gol. p. 1426. 
j NS Luſ. V. Ammaſſare ſe. 


MAT 


Maro Jas; a, Cult. mad, vel mat, drs, bo 
us, faltus. Primigenia et Phy ſica notio hu- 


jus Celt. vocis ſita eſt in extentione et materia, 


quæ ſine extenſione eſſe non poteſt. Porro hac 
den notio aſſervatur 1 in Ar. madd, extendit, 


* 
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produxit; maddat, materia; iſtamdad, tamdid, 
extenſio; moſtamad, recipiens materiam, &c. 


V. Caſt. p. 1993. 


[gitur Celt. mad vel mat a contento ligno [quod 


per excellentiam maddat, 1. e. materia fuit ap- 
pellatum, ob frequentem illius uſum in arcis, 
| caſis, tentoriis, &c. ædificandis] nomen acce- 
pit. Materiæ propterea phy ſica ſignificatio lig. 
num eſt, quæ exiſtit in Hiſp. madera, ex qua 
manarunt ſecundariæ notiones, nempe, res, ne- 
gotium, argumentum, materia denique quævis, 
ex qua aliquid componitur; etſi præpoſterè, ut: 


plerunque fit, fecundariz hz notiones a lexico- 


graphis primo loco ponantur. De lit. vero 7 in 
fine Lat. vocis materia, vid. quæ dixi ſub voce 


Lyra Lat. 


: Tandem metaphoricam quandam 4 
Celt. vocis mat, quam prae manibus habemus, 
videor mihi videte in Perfica voce mat, i. e. per- 
- Phono, ad incitas redactus; anſa arrepta ab eo, 
qui in ſilvis perplexum iter invenit, nec quo 


pergat, quove fe vertat ſeit. Sic enim intelli- 


Sena vox haec addita voci ſhah in ludo latrun- 
culorum hoc modo, ſhah- mat, ineptum quippe 


eſt ad Arab. mat, i. e. mortuus eſt, recurrere. 
X 1 ho ne Es Ita 


n 1MESN 
Ita ut ſenſus duarum vocum ſit, Rex perplexus 


et ad incitas redactus. V. Yates Luſ. . 
Materia Hiſp. matter Angl. Lat. pus, ab Ar. 


maddat, i. e. * a * — pus produxit Wh 


vulnus. 


ME A 
ME AM Luſ. a Perl. mian, medioeris, medianus, 
V. rs: Luſ. 

1 5 M . 
MEDALHA „ es 
es MEDRONHEIRO Lu. madrono Hiſp. Vulga , 

= «ana Mauros matranoiah. V. Gol. 3 220. 
” WES T 

MELON x Hip. V. Montone le, 
1 MESCLAR TY v. | Miſcere. . 


Mk YO Luſ. a + centrum Lat. a Celt. % 


quod eſt Armen. mid, et alervatur 1 in Hibern. 


meatb, Angl. middle, in particula Gal. inſe pa- 


rabili mi, ut in mi- di, mi=nuit, mi-lieu, Sc. et 


tan- 3 


tandem in Perſ. mian, inter, intus, in medio, 
medium rei, mediocris, medianus, &c. V. Caſt. 
p. 517. Hinc miolo Lal. medula Lat. moelle 
Gal. quia ſc. in medio oſſium, vel arborum ſita 
eſt. Hinc quoque meridies Lat. pro medi- dies, 


quod reperitur apud Cicer. ad vitandam repeti- 


tionem lit. d ; quod facile fieri potuit ob fre- 


quentem commutationem illiuſmodi lit. cum 7, 


ut 1n 

Gal. pourri, Luſ. podre. 

Luſ. pedra, Gal. pierre. 

Gal. tiendrai, viendrai, It. terrò, verröò. 
Lat. rarus, It. raro et rado. 


Hinc tandem manavit Lat. 3 ſeu meridia- 
na refectio, ubi adeſt eadem commutatio litera- 


5 rum d et r. i 
= 8 M I. 0 
MIOLO. * 88 Luf. 


1 F 
| MISSA Hiſp. v. Miſſa Lat, 


5 8 M 1 T 
MITRA. Luſ. V. Atar. 
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„„ PECI MEN 


M oF 


MOFINA, Hiſp. mohina, ab 15 3 af- 
flictio, calamitas G. p. 2199. 


MOF TI Luſ. V. Mufti Ang. 


Mon 


MOHATRA, Mohatrero, ab Ar. chatar, decepit 
circumvenit. V. Gol. P. 682. 5 


| MOHINA. v. - Mofina Luſ. 


1 1 M 0 N 
MONSAM 35 V. Monſoon Avg. 


M U „„ 
- Millgeo. : 


8 - M U 5 
MURENA. V. id, It. 
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NAD 


Navi, Hiſp. It. &c. ab Ar. pathir, Gol. p- 
INS - 
N A 1 


NAIRES. V. Lat. Nero et Nervus, 
. „ k 
| NALGAS Hip. V. Nates, 
5 „ N A * 
— NARIZ. v. Naſo It. | 
1 NEGAc A La: annagaca „ Hip. i. e. avs ilk, 


ab Fg naghſh, morug, inc itatio, propulſ wo, nxe _ 


illatio. V. Gol. p- 2332 Notum vanque eſt 


illices aves alias motu ſuo \ incitare, in retia pro- : 
3 illiſque tandem doxam inferre. e 


|  NEGOCIO _ V. '. Negotings. | 


as NOMBRE. v. Nome i on TnL 
| : TEE f 


JC 01902 n- 


TTY” 
NORA Luf. ab Ar. naurat i. e. mola aquaria a 
ſono ſuo fic dicta. V. Gol. 2404. 


: NORTE. V. North Angl, 


NUBE Hiſp: et It. v. Nubes. 


= Ouran, ri. . 22 


— _ o | Lu, v. Aut. 


os „„ 
ORUGA Luf. v. Eruca Lat. 
Mw 


o UR 


0URKO. v. kleiden Gal. 3 
1 


ETYMOLOGICUM TERTIUM. 26 


"RJ 
Pajz 1 Luſ. paggio It. page Angl. a Perl. faije, ; 


quæ vox derivatur ab Ar. afaj, feſtinavit, cu- 


e. V. Caſt. p. 423, et Gol. p. 1831. 


PAL 


I PALANGANA, ab Ar. 8 quod eſt Perſ. 


bangan, catinus. V. Gol. 1825. Vide quo- 
modo labialis pro labiali alia ponatur, literaque 2 
3 ny _n ut alibi monui, ec. ſub. voce 


Cera It. 


5 PAN 
- PANELA Lal. 33 ſub v. Camus. 


„  >TT ns 
PAPAGAIO, ab Ar. 3 Gol. 273. 


5 * * * 
PARQUE Hiſp, * Park ang. 


PAT. 


PILOTO Hiſp. as 


s SPECIMEN 


F-A * 
PATO, ab Ar. et Peel. * anas, wal anſer, G. 
p- 284. 

P E c 
PECEGO | 14 v. Perkica It, 


„ P B R DL 
PEREGIL Hiſp. v. Petro-ſclinum . 
* ab Ar. Kale, cimex. 8. 8 
255. ee 
5 = TY 15 ” : i 
; PICARON Hiſp. picaro Luſ. piccaro + 
Hp 5 ſceleſtus, mendax, V. G. | 


: r. 

J 
Angl. ab Ar. faltah naua, 
eo quod ſecat mare. Gol. * 1822. . i et P 


alternant. 


ES . S * 
PLEGAR. * Piegare It. 5 
A PLL 


ETYMOLOGICUM TERTIUM: 


N 1 
PLIEGO, 3 V. on It. 


POR 
PORTUGAL: Y. Calheta Luſ. 


” "PRA 
= PRADO Hiſp. . Pratum. 


9 PRE 
. PREGO. v. Viegare, It. 


PULAR Luf. V. Balire It. 


DT. Fn 
PURPURA, ab Ar. berker. 6. f. 1773. 
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r 
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TS; 
QUADRAR Luſ. forte ab Ar. kadar aptare. 


ave 
: QUERER. V. Gorra Hiſp. 


ESO Hiſp. quejo Luſ. v. Caſa. 
| QUEXAR-SE Hifp. et 3 Ar. v. ſhac, | 


queſtus fuit, doluit, objurgavit. Hinc [abſque . 
metath. ] — * et Luſ. i. e. morbus, 1 


derivatur. 


„ 


8 QULATE Laf carrot Angl. carato Ins ceratium 


Lat. ab Ar. Karat, 7 eſt Perl. kirat. Gol. 
3 . 


B41 
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R A 


Ke Hiſp. V. Raiz Hiſp. 


RABEL Hiſp. et Luſ. rebec Gal. ab Ar, rabab, 
Gol. P. 92 5. 


AL 


RAL Hiſp. et Lat. radix Lat. riza 2 Græc. ab Ar. 


ezr. radix per metath. ait Gol. p. 87. Mii 
tamen potius videtur derivandam eſſe hanc vo 
cem ab Or. rai, radix, qua voce rha-barbarum 
indigitabant Syri per excellentiam. V. Caſt. p. 


3487. quemadmodum Angli corticem Peruvia- 
num bark, i. e. corticem nominarunt. Latini au- 


ten e eee dixerunt, quia ex Barbarorum 


terris advehebatur radix illa, et Rha-ponticum, 
| quia ab ultramarinis locis, vel ab oriente venie- 


bat. Hinc tandem plurium eſculentarum radi- ; 


cum nomina fluxere, ut 


Lat. rapa, rapulum. 


Gal. rave; — rabano; j | Angl. radiſh ; Sr ra- 

1 

Angl. raot. 

Gal. 36ponſe, - 6. raperonzolo, 3 
1 . 


oO e 


It. regolizia ; : Angl. licoriſh, 1. e. radix dulcis. 


RA. — 
RASGAR Hifp et Luſ. V. ſub Gremium. 


* E 0 
RECAMAR Hiſp. ricamare It, ab Hebr. kan. 


i. e. acu pinxit; cui concinit Ar, rakam, punctis 1 8 
notare; unde rakmon, 1. e. pictura acu facta, 
ſpecies ſtriatæ, —— PO veſtis. Gol, p. 
1027. N 


| RECUSAR Luſ. . Rifuſare It. 


; „„ 
a REGALIZA Hiſp. V. Raiz Hiſp. N 
8 REGUEIF A Luf. : ab Ar. wand libum, G. p. 

5 0 % ] ] 8 
ß) REH 71 
5 REHUSAR Hiſp. V. Rifuſare lt. 
= In NY $i 1 
. RES Hiſp. et Euf. [vel cabeca de 6 ab Ar. Es, 
nas, caput, &c. unde Tas Shanam, pecus de 
rege unum. Gol. Þ 925. q 


RET = 


E ETYMOLOGICUM TERTIUM. - wy 


Te R B T e 
>: RETAMA, ab > Ar. ratam, geniſta. G. p. 942. 
„„ 
REY. V. Ber. 
4 Q 


RIQUEZA Luſ. riches Angl. ab Ar. raccaz, au- 


rum argentumve continuit minera. Unde —_— 
_ r1icaz, i. e. foſſilia terre pretioſiora, opes, the- 


 fauri, pars auri argentive. V. Gol. * 1 5 
et * v. Reilab, P. 1024. 


„ „ ACH 
. ROBAR, tt. aba, a Perl. rabu-dan mp 
=; eripere. — 7 
my * 0 M 


185 ROMAM, ab Ar. et perl. roman, alum puni- 8 
8 . 
5 T7 0 N 
RUDQ Hip V. Rudis Lat. 
| TY 


RUQUETA Hiſp. V. Eruca Lat On 
TTY 4G 
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SAC ANA, ab Ar. ſahac, fricatrix. G. 1149. 
SACRE Hiſp. ſaker Angl. [ſpecies falconis] ab 


Ar. fakr, accipiter, omnis avis 5 prædatrix. * 
Gol. p. 1367. 

„ 
SAFADO Lal. 125 tritus, ab Ar. ſaffa, ſub quo 


extant notiones ſubtilitatis, pelluciditatis, 1 


ritatis et tenuitatis in veſtibus, ita ut tranſpec- : 


tum præbeant. Hinc quoque manaſſe as Gal. : 


chiffon. | 
SAF O. Forte ab Ar. | fakb, 8 dolidus, ; 
— temerarius fuit. 8. 25 . 


- $4 6 - 
SAGRES. Ts in Lake. ] NY Ar. 1 


ſcopulus, lapis magnus, duruſque. A rupibus 


igitur ſuper quas oppidum ill ud, vel arx ſita eſt, 


nomen accepit. Hinc etiam manavit Zagru Np 


montis nomen in Aſia. Gal. f. 343. 


5 SAR 
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N 8 A H - 
SAHUMAR Hiſp. ab Ar. ſham, olfecit. Unde 
fluxit ſhamum, odorabilis, ſeu odorata res. Gol. 
3 
„ 
SALA Luſ. V. Sala It. 


 SALAMANDRA Hifp. &c. V. Salamandra Lat. 


_ SALEMA Luf. V. Zalema Hiſp. 


 SALGUEIRO Luſ. V. Sala It. 


SAL TAR Hiſp. It. &c. V. Saltare Lat. 
5 SAL FERIO ol It. &c. V. Pſallo. = 


” SAMARRA. Lal v. Zimarra Ie. 


„ A KE 


SAPATO Lac 8 ab Ar. . -confliinnit TT 


et ligavit, unde ſafed, vinculum. Accedit Lats: 
ſandalum, a Greco fandalon, « quz eſt vox com- 
poſita ex ſanis, tabula, et Deo ligare; ; quia =. 


— Om GOO. 


"SAR 
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$ AR 


SARAIVA, ab Ar. Zarib, ni, glacies, Prong: 
to. 

carat ab Ar. barks, lacerta. G. p. 395 

Alternant Y et /, ut alibi exemplis confifmavi. 


SARDINA Hiſp. Sardine Gal. ab Ar, for, quod 
fuit nomen urbis Tyri, cujus mare ey hee | 


Br "Fe 8. 1.399: | 


e 8 * T 
SATAN Hiſp. V. Sqtanas mY 
3 T0 
5 SECO Hiſp. . Sicgus. a. 

1 * As 


SELHA Luſ. ab As. fell, * oe, canil- — 


trum. V. 8 1194. 


SEM 


SEMANA, ab Ar. Zeman, que vox 1 FERRER 
in univerſym defi gnet, potuit tamen 
narium dierum numerum K e ut ex variis 
Danielis locis colligi pun. _ 


8 . 


ad ſepte- 
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VV 
SEND A Hiſp. V. Semita Lat. 
SENHOR. V. Sala It. 
SENNAL Hiſp. V. Signum. 


SERAO Hiſp. V. Siren Lat. 
SERENO Hiſp. . Serenus Lat. 


* ST 
,SETIM Luſ. V. Sindon, 


10 - 


 SIGINO Lal. V. Zingano It. 


ot ” 1 11 SE 
SIHARA [in L Laude. Brazil.] ab Ar. et Perf. fahra, 


campus, rus, eremus, deſertum, ubi nihil pro- 


venit. V. Gol. pP. 1337, et Caſt. Pp 3 


SIRENA Hiſp. V. Siren To” 
_SIROCO Hiſp. V. Scirocco It. 
Bbbb --: 
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8 O C 


SOCARRON. v. Eſcarnecer Luſ. 
SOCCO Luf. V. Souche Gal. 


| s 
sofa v. Gap. FROM — 

* SOPHI Luſ. Gal. &c. ab Ar. Sofi, ſl ſt no- 
men Regum Perſiæ poſt Ifmaclem.. Sic autem 


fuere appellati a ſof, i. e. lana, quia lanea veſ- 
timenta induebant. . 


5 EL 
SUMAGRE Luſ. V. Sumach Ang. 


© "A 2 Y 


Tacho Luf. elt Ar. taſt, Perf, taſht, et AM. 
men. daſht, i. . . pelvis ex x cupro. Caſt. 204. 


TAG N 
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EE. 
TAGAROTE Hiſp. a Perl, taghri, 1. e. ſequioris 


generis falco. Futilis omnino, ut plerunque, 
_ etymologia illa eſt, quam Hiſpani Lexicographi 
tradunt de hac voce, quam vide, ſi lubet, in 
Aldrete. Origo Perſ. vocis eſt ab Ar. tagham, 
vilis et inferioris ordinis homo, et ſequioris — 
neris avis, vel fera. Gol. . 


„„ 
TALISMAN Lu V. Taliſman Angl. 


T A M 


TAMAGA 11. 5 Domare Lat. . 

TAMARA Luſ. ab Hebr. Chald. et Perl. tamar 
. . . 
1 F 
be T CARACENA, vel Tarezena Luſ. V. Terece- 
W 

TAREFA Luſ. i. e. .. penſum, ab Ar. t, Pry 
eſt infin. ii. conj. a v. araf, indicavit, notum 
fecit. 8 


ARRO Luf. i. e. mulcrale ; ab Ar, darr emiſſio. 
lactis. Gol. p. 809. 
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T A 8 


TASA. V. Tazza It. 


| * E R | 
| TERECENA Luſ. atarazana vel arſenaa Hiſp. 


darſena, arzana, vel arſenale It. arſenal, vel 
arſenac Gall. terſhaneh Turc. Clarif. S 
hanc vocem derivat ab Ar. dar locus, manſio, 
habitaculum, et verbo ſanna e cudit, 
acuit, polivit, &c. erit igitur vox atarazana, 
arzana vel arſenaa, &c. idem ac locus ubi cu- 
duntur vel formantur armamenta. Verum etſi 
| hujuſmodi vox etiam ad armamentaria, ſeu loca 
in quibus cuduntur, vel cuſtodiuntur arma, de- 
ſignanda fit tranſlata; primaria tamen notio a 
re navali petenda videtur. Darſena quippe 
eſt Latinè idem, ac portus interior, vel intima 


porius pars s; et arſenale, Latinè vertitur navale 


vel locus ubi naves conſtruuntur, vel in quo 
naves ipſæ, et navalis materia cuſtodiuntur. 


Quod attinet ad Luf. terecena, initialis f erit 


foxtalle Or. artic. qui aſſervatur in Angl. 
The, ut alibi monuiſſe me memini] quo ab- 
lato remanent radicales rn, 5 n, quz canve- 
ventunt cum Ar. „ E, 7 in voce razan, e. 
locus 
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locus ubi aqua quieſcit, ut nempe eſt interior 


port us, vel intima portus pars, ſive It. darſena. 
Unde factum, ut ædificium prope illiuſmodi lo- 
cum ſitum in quo materia ſuppellexve navalis 
cuſtodiri, naves conſtrui, al iaque ejuſmodi com- 
modè fieri poſſent] terecena, ſeu darſena appel- 
laretur. Quæ appellatio facile ad armamentaria, 


aliave fimilta loca transferri potuit. Quod ſi 
| quis Or. artic. rejicere voluerit, poterit lit 7 in 
Luſ. terecena, vel d in It. darfena velut pure 


præfixas conſiderare, de quo extant exempla 


apud Gebel. Menagium, &c. 


| Quod autem fpectat ad v. Arfenale, vel arzana, &c. . 


dubium non eſt quin ejus origo a re pariter mari- 


tima, ſeu naval, ac ex Or. fit repetenda. Meur- 
ſiuus putat v. arſenales, quae reperitur in inſcrip- 

tione Græca, [quam vide apud Gruterum, pag. 
1691 derivari ab It. arſenale; quod tamen veri- 

fimile non eſf ob vetuſtatem illius inſcriptionis, 
quae exarata fuit Conſtantinop. ſub. Theophilo 


; Imper. Quodſi in vicem art. Or. t ſubftituas 
lit, 25 [quae praefigi vocibus ſaepiſſimè ſolet, ut 


variis in locis exem lis firmav1] auferaſque Gna- 
lem / [ut reapſe It. abſtulerunt in v. arzana, = 
necnon Burgundiones ac Lotharingu in fie, cie, 
mie, pro fel, caelum, mel] temanebunt eadem. 
cc C C. | e radi- 
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radicales Ar. 7, z, u, ut ſupra. Tandem pote- 
rit v. arzana, &c, [quod magis mihi arridet ] 
derivari ab Ar, al-raſon, quod pronunciatur ar- 
raſon, quodque eſt nomen actionis v. raſa, i. e. 
ad anchoram ſtetit navis; in iv. conjug. appulit 
in portum, firmat um reddidit, firmiter fixit. 
Sub derivativis vero extant ſequentes notiones: 
Locus ubi quid firmiter conſiſtit, ſpec. portus, 
et demum anchora ipſa ad quam firma conſiſtit 
navis. Ab illo igitur loco ubi firma conſiſtit 
navis, a portu ſc. nomen accepit aedificium 
juxta ipſum conſtructum. V. Gol. p. 986. 
Vix potui animum inducere, ut actionis nomen 
in vicem nominis ci ſubſtituerem. Verum cum 
nomen loci ejuſdem v. etiam actionem indicet, 
1 Gol. p. 987] fieri potuit, ut viciſſim nom. 
act. pro nomine loci poneretur. Demum, ut ut 
155 ſunt, tamen pro certo habendum puto ori- 
gines vocum, quas prae manibus habemus, non 
5 * Tr ex Am, uns Kal nde e 
2 e. 5 


12 


. E * 
ETA Hiſp. V. Tetta It. 


9 85 1 0 1 
rol bo ) Hip. V. Tilt 08. 
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TON 
TORON]JA, ab Ar. ny malum medicum. 1 
V. G. p. 380. e 1 
T E e 
TREMOcOS. ab Ar. tormos. V. 6. p. as. 
Hinc quoque manavit Græc. ter mos, N 


T UF 


TUFAS, ab Ar. tufan, 1491. Hine Wo- 
_ que nt — e 


e 4 A o 
: Vao Lal. V. Vadare. 1 


VAR 


I „ 


VARGEM, al varzea Luſ. V. Rus. 
VARINHA de Condao Luſ. V. Fouls Luſ. 


vas 


«SCE MEN 


T RY 
VASALO Hifp. et It. vaſſal fag et Gal 4 


Ar. vaſal, ſub quo extant notiones adhæſionis, ac 
conjunctionis, pec. fædere, amicitia aut conſue- 
tudine firmatæ. In iii. conjug. annexus fuit, 
adhæſit, continuò una cum alio fuit. In it. 
vero conjug. invitavit vir more ant iquorum di- 
cens: Ia Fulan, dixit Deus id Rudioſe præſtari 
Sortere; que priora vaſſallis; ; poſteriora autem 
Dominis ſeu Principibus nimium quantum con- 
veniunt, cum vaſſallos ad pollicita exſolvenda 
exhortantur. Vid. Caſt. p. 970. Hinc Hiſp. 
alguazil, lictor, ſeu ſatelles. Hine « quoque forte 
Angl. ſlave facta Metat.. necnon It. ſchiavo, et 
Hiſp. eſclavo; quia nempe Domino ancillatur, 1 
eique adhæret. 5 : 


SH 2.0 
ND Hit. et Luſ. V. Benda TY ” 1. 
: . . 
| VERGEL, a Perl. Verez. V. Rus. „ 
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N 
NXADREs Luf. Aredrez Hifp. cheſs Angl. la- 


trunculorum ludus. Luſ. v. compoſita eſt ex 
duabus Perſ. ſhah, rex, et drs, lectio, docu- 
mentum. Vox autem drs eſt ab Ar. daras, cu- 
jus primaria et mrs not io ſita eſt in tritura, 
ſeu trituratione. V. Levit. xxvi. 5. Secunda- 
ria vero in attenta ac aſſidua lectione, vel lite- 
raria exercitatione, quibus homo veluti tritus, 
ac bene edoctus evadit. Erit igitur xa-dres ad 
At. lectio, documentum vel exercitatio regis. 
Eſt enim hujufmodi ludus veluti adumbratio 
ſcientiæ militaris, quæ reges maximè decet; in 
quorum uſum ludus hic fuit compoſitus; non 
aliter ac opuſcula ſhah-name, &c. Et vero fi 
aliorum ludorum quorundam originem inveſti- 
gare voluerimus, ut v. g. Judi, qui Gal. appel- 
lat ur ombre; et alterius qui a Gal. pariter vo- 
catur tarots, ab It. vero tarocchi ; inveniemus 
illum nomen accepiſſe ab Hiſp. hombre, quia 
ſc. eſt quædam humane vitæ adumbratio; hunc 
autem Ægyptium eſſe librum totius, ut ita di- 
cam, univerſi, ac humanarum viciſßtudinum 


D d dd PORT re- 


286 FTC 
repreſentationes continentem ſub ingenioſiſſima 
pulcherrimaque allegoria ; cujus explanationem 
vid. I. I. Var. Diſſert. celeberrimi Gebelini, 
viri ſane varia eruditione repleti, omniumque 
oratorum laudibus longe majoris, quemque 
_ cheu! nunc eruditi omnes lugent. Porro ex 
hoc eodem v. Ar. videtur derivari Ang. to 
threſh, terere. 
Illud tündem obſervaſſe juverit, lndum tt. hunc 
inventum fuiſſe a Zezeh eben Daher Indo, vo- 
carique a Perſis ſnatrang, que vox corrupta vi- 


5 detur ex duabus Perl. ſhaſh, ſex; et rang, ſpe- 


cCies; quia fc. ſex ſunt nomina latrunculorum, 


nempe ſhah rex, ferzin regina, fil elephas, fors 
eques, roch turris, et pidec pedes. Quæ voces, 


cum Perſicæ fint, ineptum videtur ad Ar. mat 


recurrere in Phraſi ſhah- mat, ut monui ſub Lu- 

ſit. v. mato. Et vero in Gazoph. J. P. phra- 
ſis It. dar ſeacco mato vertitur : . fa- 
cere. | 

TY 2 R = 

XAREL, ab Ar. char, operimentum equi. Gol. 

p- 1288. N 1 


5 * - 2 ce . 
XICARA Luſ. V. Echanſon Gal. 
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2 I 1 f 

Zac, & Ar, ſhachal adoleſcens. Gol b. ; ö 
e N 55 | 

: SL . 
ZALEMA Hiſp. ab Ar. falam, pax, incolumi- | q 
tas,. ſalutatio, ſalus. Hinc manat ſalama- leer i 


Gal. i. e. ſalam, pax, falus, lec tibi. Hine =: 
lus, et ſalutare. e 


ZAQUE, ab Ar. a. uter, in = quo vinum, et. alia 


reconduntur. 6. P- 1102. 


: %%% 
ZARABATANA Hip. et inf mY Ar. 1 5 


tubulus jaculatorius, Per quem, efflatis lan- . 
dulis, petuntur aves. Gol. 2821. 


. ZARAGUELLES Hiſp. ceroulas Lal. ab Ar. ———— 
ravil, quod eft Perl. ſhalvar, Le: femoralia. 


: V. 6. 1168. 


5 SD : 


288 SPECIMEN 
ZARCO, zarcam Luſ. ab Ar. zarak, caerulei co- 


loris qualitas, et zorkat cacrutens, V. G. p. 
10096. „ 
„„ 
2 ECO Hiſp. v. Souche Gal. 


Tv nM 
ZUMAQUE Hiſp. v. Sumach Angl. 


1 
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ETYMOLOGICUM QUARTUM, 


OSTENDENS. 


Affinitatem 1. Angl. cum Arab. vel Ferſ. 


A B I 


To AID E, vel to bide, ab Ar. bat pro ave, | 
commoratus elt, ſubſtitit. De præfixa lit. a 


alibi eee attuli. V. G. 2 3 54, 


5 ABODE, v. To abide Angl | — 
N M . 


To A 
; BN? Ecee . 1 8 ANI 


13 
CO 
O 


SPECIMEN 


333 
ANISE V. Aniſum Lat. 


e "Ka 
; APRICOT. 8 Bricocoli Ir. 


ALL 


To ARRAY Ang L arre yar Luſ. ei R. 
Celt. rhei, hk diſpoſitio, &c. quz vox Orien- 
talis eſt, aſſervaturque i in Perſ. v. aras-tan, i. e. 

ornare, inſtruere aciem, perpolire, parare, ap- 

tare, adornare, Præparare, ordinare, diſponere, 3 
inſtaurare, apparare. Hinc fluxere ut quidam 

volunt, Angl. to range, to rank ; Gal, arranger. 

: Etſi ultima hæc potius derivari putem a Perl. ra- 

yah [nafalando primam | quae vox cum v. aſta- 
dan, et repetita, ſignificat ſtare unum poſt alte- 

rum, aut alteri à latere, ut in acie, &c. cum v. 

. a ordine diſponere ; cum naſhandan, et da- 


raght arbores ſerie Ons > &c.. V. Caſt. p. 289. 1 


ASH 


| ASHES, 4 A. as, reliquis cinerum in camino, 1 


Sp 184. 


„„ 
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ASS 
To ASSASSINATE. V. Aſſaſſinare It. 
ASSWAGE. Forte ab Ar. asivat, folamen. be: 
p. 10). | 


& T T”T 
To ATTACK, a Perſ. tach-tan [pruefixa lit. a, 


ut ſaepiſſime alibi] impetum facere, irruere, per- 
ſegui curren do certare, certando concurrere. Unde 
Ta, 3 E. impetum faciens, et impetus in hoſtes, | 


V. Caſt, Pp. IIS 


: * 4 0 1 . 
88 You 8 ex 1 3 


er! particula wards et back, quae vox vi- 
detur derivari ab Ar. bak, ſub quo extant no- 
tiones reliqus, ret reſt ” "gy reſtantis vel retrd ma- 


 nentis, Vid. Wards TO et G. Þ 305. 


; To | 


C!!! tcC1iqMk 


_- + 4 
To BAKE, a Perl. poch- -tan, coquere, Hine quo- 


que manarunt 

Polon. pieke . N 
Illyr. pecchi eoquere. 
Germ. backen 


BAL 


e BALEFUL, ab Ar. balaon, rentatio, aerumna, af. 


i ANDY toads is 


flictio, fallicitudo, metus. V. Gol. * 3255 
1, # 
2. BALK, balk. V. Bubulcus. 

BALL. V. Balire It, 


BAN 


| BANNER. V. Bandera Hiſp. 


TT. 


. BAR DASH. V. Mida It. 


BARRACK. V. Barraca mw 


BARREL. V. Barril Luſ. 


ann. V. Brenhas Luſ. 


3 


3 
* 
* 
ro 
x7 
10 
Aw 
* 
T4 
0 
NE 
1 
43 
4 
4 
* 
—— 
* 
* 
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B E 


'To BE, a u Perf. bu-dan elle, exiſtere, cujus prima 


proc perſona eft am eadem ſc. ac Angl. Alibi 
acpe monuiſſe me memini vocales pro nihilo 
reputandas, cum vocum etymon inveſtigamus; 


nihil enim refert ſalam, vel ſalim, aut ſulum * 


cere, ut ait D. Hieronimus, Porro ut aliqua 


exempla afferam de vocali u in Perf. v. bu-dan 
nam de aliis vocalibus, pec. de vocali a plura 
ſunt allata ſub voce namen] en vobis pauca, in 


quibus eadem vocalis vertitur in 1. 


Arab. nur vel nar in Ling. Pehlv. fra 2 ignis. 


Lat. ſua, apud Rhethicos fra. 


natura, natira. 


ſalcus, Gal. Alon, quod eſt Sax. Ab. 


Eyre, et guro; ſatura et fatyra.. 5 


5 Ang L ul, Goth. flu, abundans, plenus. 5 
Gall. foule, It. fo/la, Cimbric. fi turba. 


Mirum igitur non eſt, fi ex Perſ. bu-dan derivatur. 


Ang. be, quod pronunciatur bi. 


Accedit Illyr. b-# eſſe. Perſae igitur, W et 


Angli 8 utuntur ad — Pref. 
infin modi, ut in 


Perſ. e Illyr. Bitch Ang]. FR Ty 555 
= Da n IU. ima- tri, Angl. Le- Ha- ve habere, 3 


Peer B E A 


2090 1 C 1 M E N 


BB A 


BEAN. V. Ammaſlare It. 
To BEAR, a Perf. bur-dan portare, Hinc quo- 


aue manavit * burden, onus. V. Brenhas 


LI. 


BED 


BED, a Ar. beit, quia in ipſo pernoctamus, quæ 
eſt notio Ar. v. nempe, e noctu com- 


morari. Gol. P- 354. 


* * * 0. 
BEETLE, ab Ar. bartil, malleus, fo inſtrumen- 


tum ferreum, quo petræ finduntur. V. G. p. 
258. Hinc manarunt Belg. beitel, It. 0 


8 Hiſp. martillo, Lat. martellus et martulus ; FF 
et m alternant. Lit. r ſepe interjicitur, ut i alibi 


in hoc Spec. exemplis Probavi. 


BEG 


TE To BEG, forte ab Ar. begh, petiit expetivit, ; g 


r Gol. * 299. 
BER 


BERGAMOT-PEAR. V. Bergamota Hiſp. K 
i by N 
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BERRY. V. Brenhas ; ©" 


B I D 
To BIDE: V. abide Angl. 


SD B T N 
To BIND. v. Benda * 


® 1 N 


BIK TH. V. Song Angl. 3 

BLAZ ON, Hiſp. blaſon, Luf. 8 vel hens 

Zam, ab "Nos balad, fignum. Nihil aliud quippe 
eſt blazon, niſi fignum, vel inſigne gentilitium 
in ſcuto V. G. 2 . 


5 O D 


=. BODY. Forte ab Ar. - badan, S Gol. p. 


. 8 
B O 


| . BOG, 7 Ar. bokah, locus depreſſior abi Ragnar 


ua. Gol. 303. 


| BO ;-HOUSE Avg). a Perl bagah, latrina, — 


Caſt, 86. 2 
0 * 


e in 


1 
BOLSTER Angl. a Perf. balſht, vel balſh, cer- 
vical, N It. lipteum, quo abligantur vul- 
nera, teniæve iis impoſitae. Caſt. * 88. 


3 O R 
Te BORE. V. Berruma Luſ. 


B 0 v 
BOURN. V. Spring Angl. 


BRE 


BREAD, brot Theuton, ab Orient. brout, ibis: Eo 
alimentum. V. Caſt. P- 431, ubi extat vc. bee 
comedit, manducavit, paſtu ſe refecit. Igitur 
bread [panis] cibus per excellentiam fuit appel- 

latus. Qu fi vocis brout, mediam lit. nafala- 

veris; dentales cum dentalibus; labialeſque 

tandem cum labialibus commutaveris,.. orietur 
Lat. prand- ere, innuens actionem ſeſe lautius 
reficiend? ; quae eſt etiam ſignificatio „ 


brath, ſc. epulatus eſt n et lauto convivio. 5 
V. Caſt. 18 45 7. b 


i 
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PEST” 

To BRING, bride. V. Brenhas Luf. 
FFC 

BROOK. V. Spring Ang 1. 


| BROTHER. A habet cum Perl, bo- 
der, et cum Lat. frater. : 


=. : 2 v N : 
BUM, forte a Perf, bun, podex. 


B U R 


BURDEN. V. To bear Ang. 
To BURGEON. | V. : Bourgeonner ( Gal. 


on. 1 
; USG v. Bucentauras. 
To BUSS. V. Baſiare. 

3 „„ | . 

. To | BUY, ab Ar. hes pro bas, emit. Gol, * 

5 359. e 
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G Ak 


Caxx, alniectem: habe © Ws Ar. et Perſ. cak 
e bis coctus. V. Caſt. p. 434, et G, 22 2043. 


© A N 
CAN. V. Gonna It. 


CAR 


7 CARAT. V. Quilate Luf. 
CAROB. V. Carruha It. ECD 
CAROUSE, Gal. W 8 a Perſ. caros 
hilaritas, cantus, ſaltus. * Caſt. p. 451. 
CARRIER, to carry, ab Ar. car, conductor, mu- 
"M0. No G. P- 2027 et 2014. 
by 0 CARVE, graver Gal. gravar Hiſp. 15 ar. 
carb, „ ſeu folltcitare gratro terram, e 
= etiam Metaph. anxit amy 
[Nota præpoſteram ollgcationem notionum 
yy apud Gol, Si igitur Ar. et Lat. phy rficam. no- 
tionem "rr Adi © Nea Rita aratto terram 


etiam ad animum tranſtulere; non video cur 

aliæ nationes phyſicam notionem Ar. verbi, vo- 
5 cemque ab eodem deſumptam, ad marmor, æs, 
| Sc | Ps ax 


m, - Phe flies Wer. . 
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artemque demum ſculpendi ſeu incidendi non 
tranſtulerint ; eo vel magis, quod Lat. dicere 
non dubitarunt: ſollicitare aquas, forem, feras, 


ſpicula, &c. Ex hac Ar. v. prodierunt 


Græc. graphtis, inciſio in univerſum, et pec. in 


corpore humano. Facta fe. commut. labialium 


5 et p. 


Græc. gramma facta commut. labial.] linea, et 
litera, quia ſc. utraque incidebatur in. tabellss, 


marmore, &c, 


Grammatica, quae nihil aliud primo fait, niſi ars 
ducendi lineas, ac incidendi literas, ſeu. ſeri- 


bendi. 


Grammateus 1 ack} ſeriba,, tabolarins.. 
Grammicus [apud Vitruv. | i. e. linearis. 


Grammatias [ genus jaſpidis] a lineis, quas habet. . 


Grammatophylacium [apud Ulp. ] tabularium. 


Sraec. graph-ein, ex quo manat ſ-crib-ere Lat. 
prefixa fibillante f. ut recte monuit Cl. Hinc- 


= atv praef. in Cor Sic tandem evenit in 


” Lat. {-crupulus,, ab angendo ſc; f-crobs, f.crofa, 

a fodicando, nempe ; 1{-calp-ere et ſ- culp-ere, 
fact commur. praeterea lit. / cum r verbi Ar. 
et altern. labialium; Ccalp-rum, &c. V. Li- 525 


1 rio Mer. 
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VV 
CASE Angl. V. Caſa, 
1 5 A 1 e 
CAT, ab Ar. Err, felis mas. * 1925. 
"a0 7 
CAULDRON. v. Caldeira Lu. 


„ H A 
CHAMBER. V. Camus. e 
CHARGES, ab Ar. et Perl. charg, ſumptus, 

quod expenditur de opibus. Gol. p- 694. 2 


1 85 — V. Harmonia Lat. ES. 
To CHASE, vel to hunt. V. * Luc et Co- 8 
* — So . 


cur 


"CHEAR. v. Cara Hifp. 
'CHERRY. V. Ceraſum Let. ” 
A cheſt. V. Caſa. 5 


5 * 1 
| CHICH-PBASE, + chicken, v. | Chico Hilpe 


CHI : 


a 
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CHISEL. Forte a Perl. gazlk, ſcalpellum, fer- 
rum quo ſculptores figuras ſculpunt. V. Caſt. 


p. 443. 
83 = 
To CLASP. Forte a Per. e fab. quo 


extant notiones agglutinandi, TROY con- 
— V. Caſt, p. — 


'E * E 


TIO CLEW. — habet cum Perſ. cla « et 
Lat. hw. V. Lak, p. 729. 5 : 


C0 6 


COAT, vel cottage Angl. a Celt. cad 1 cat, . 
. fon quælibet res apta ad continendum, 60 
; periendum, c. quæ notiones aſſervantur in 
Perſ. vel potius in Pechluanica Ling. in voce 
cad, i. e. domus, caſa, latibulum. Hinc flux- 
N Lat. cadus, catinus, . eſt It, cating, V. | 
| Caſt. Pe 41. he 


I CY = 
COFFEE, V. Cafe Luſ. 1 


Hbhh 
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e 0. v 
COPPER. V. Cobre Lt. - 
COR 


CORNER, a Perl. canar angulus. Nec obſtat | 
| inter jecta lir. 7. V. ſub v. Dumb Angl. 
_ CORPORAL, he ns It. V. Caput. 


; 3 T. 
COTTAGE. V. Coat Angl. 


cor 


COUGH. Acadia Perl. cheſts, vel chef I 
ee.t chafan- dan tuſſire., V. Caſt. p. EE 
_ To COUGH, ab Ar. kahb tuſſivit. Abet 


N choke, Angl. ry cough, tuſſis. V. Gol. 5 


p. 1857, et Caſt. p. 241. 


8 COUSIN Angl. et Gal, a Perl. choiſh, nexalando | 


ultimam. Expreſſi lit. quibus vox ſcribitur, 
etſi pronuncietur cheſh, vel chiſh,] confangui- 
neus, cognatus, propinquus, affinis. 


5 e c O . | 
cow, A Perf. bw. V. Vacea Lat. 


3 mW! 
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i 

; CRANE, ab Ar. carwan, grus. Gol. 2028. 

CRAVAT.. V. Gorra Hiſp. N 


; THEE 

CREW, a a Per. karuh, cohors. V. Caft. Pp: 457. 

: CR 0 

CROWN. V. Gorra Hiſp. et Corona. 
„„ R un 


CRUST. V. n 
ce R. 3 5 


9 5 To CRY, 4 Perf. criſ-tan, flere. V. Gridare It. 


C0 


© CvBEBS. v. Cubebas Lud.” 


0 * F 
To CUFF, a Perl, cuf-tan, pereutere. 


. 8 5 E. VU * 
GUMMIN, V. Cuminum, KEY 


— Po E C I MEN 


C U N 
CUNNING. V. Condam Luſ. 


cUuP 
1 CUP. Cucurbitas alicui parti corporis admo- 


vere, cupper qui illas admoyet, et a cufping- 
glaſs, cucurbita, a Per, copah, i. e. cucurbita 
OOO” vitrea, Caſt. 476. 


8 * R 
CURL. v. Cons vs 


To cur, ab Ar. *. ſeevit. Gol. p. 1924. 


| D A * 5 
| To 1 DARE, ” Ar. chan, . 1 ir- 


ruitque. 1 eadem voce oriuntur thauron taurus, 


et Grac. tharrein audere ; þ nat et LI a= 
reverſe. = Gol. 454. | 
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DARK, ab Ar. tarh, velatus, obſcurus, difficilis 


fuit. V. G. p. 376, vel a Perl. tarek, obſcurus, 


Accedit Ar, terk, tenebræ. Gol, 1457. 
DART. > £ Dardo Hiſp. 


'D A 8 
DASH. Fi Taſto It. 
D A v 


DAUGHTER, Angl. et Perſ. quod eſt Grac. 
thugater. Vor compoſita ex terminatione ter, 
quæ ſæpe adhibetur, ut in pa-ter, ma-ter, fra- 
ter, &c. et Celt. zug, 1. e. aſſociatus, copula- 
tus; quæ notio aſſervatur in Ar. zaug, i. e. ſo- 
clatus, copulatus, conjunctus, et etiam uxor. 
Vid. Gol. in Append. p- 2828. Porro appella- 


tio hæc optimè convenit faemineae proli, utpote 


quæ ad ſocietatem hominis creata fuerit. Prae- 


terea cum lit. z ſaepe mutetur in d. /; u, et j; 


plane —_—_ ex eadem ſeaturigine manaſſe 
quoque 


—_ Luf. ajoujar, copulare; 


Lat. j Jungere, jugum. 
It. giogo, jugum. 
Angl. yoke, id. et reha; fil, 
Terk: Sash id. N 


” = — 
— EZ 2 - — 
3 — — 
_ n — $6" — 


DER. . Tenere, 


bern. v. Hasel Lat. 


3 8 P B G IND 

. 8 D A W 9 1 8 
DAWN, ab Ar. daa, luxit, micuit. V. Teda. 

5 1 

5 DAY. bo Dies. 

'D E A 


0 DEAL ; Po Valdenſes tall, Lat. abies. A pri- 


mit. dal altitudinem ſignificante. Hine quoque 
manavit Sue v. daile Pinus. Vid. ſub voce Hi : 


ne Hiſp 
* * N 


E747 
b 1 4 


DIAMOND. v. Domare Lat. 
= 0 & 


DOOR, « Pact 
Porta. FRE fluxit Germ. 3 ohm thinghy ” 


Sar quod: eg Chald, 3 1%, : 


_ BTYMOELOGICUM nan run 303 
quod eft Ang]. through [per tranſpoſitionem 


Ghaldaics ſimilem] i. e. per particula tranſitum 
primò indicans per dar, thro, five door, i. e. per 


portam; deinde tranſitum in univerſum et er 


omne quod tranſitorium eſt, ac permeabile. 
Hinc Angl. through, vel thoroughfare, . 
— pervia. FHinc quoque Gal. * * 
55 Dow 1 
DOWN, ab Ar. down, infra. Down wards, vox 
8 | compoſita ex down and inſeparabili Angl. par- 
ticula wards, * vide. 


e ” 
To DRIVE. Forts ab Ar. dara, pepulit, repu- 
- lit. Sol. p-· 811. V. ſub Nectar . ; 
EE LL 7 
To DUCK, ad Ar dac, depeeſit, immerivre in 

— vel arena. . * 88 5. „ 


| 5 0 M wg: 
DUMB, ab Ar. et Hicks. 4 fab quo extant no- 


tiones quietis, ſedationis, . obmuteſcen- 
ſepulchri, &c. Hinc dormire ; interjecta 


lit. 7, ut in morte ab Or. work. Vide Epigrari= 


ma 


b ENDIVE, V. Iatwbus, 


304 s FP EB OG IME N 
ma compoſitum a Voiture, in cujus verbis eu- 
dem lit. interjicitur. 


D U N 5 
DUNG, a Perl, dom, Aeris: Your autem \ dom © 


oriri r ex Ar. demn, ſtercus, fimus. V. 
Caſt: p. 274. De addita finali g in Angl voce, 


_ exempla alibi attuli in hoc Spec. 


DUNGEON. Forte ab Ar. "ns obſcurus 
fuit. Gol. 75. 


1 


Een Tous 75 Perl, clan bell, V. Caſt, - 


P- 26. 


EMERALD. * ae. 5 


END 


F 2 NM 
* 2 : . 
R . — — f 
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J = 
EVIL. V. Diabolus Lat, 


mm r A'C 
- Face. V. Faces. _ 

FFAl . 
F AIRY, a Perf. peri, genius, Hibs, Fouitus 


a lamiae. Niſi mavis vocem ane de- 
rivare 2 Ar. feri, i. e. figmentum, conficta et 


mirabilis res. V. G. P. 1795. 
F A * 


Lo F ARRIER. Pertinere videtur at At. 1 in- 


Wh in ore equum, ut ex dentibus cognoſce- | 
ret aetatem. G. Þ- 1772. 


Far 


To „ FATTEN, ab Ar N faddan, gane v. Gol. 5 


1 o 5 : 
5 Kkkk To OO 


T FULL. v. Cheo Luf. 


SF RCIMEN 


EE 3 37 
FEATURE, V. Hazer * 


F IR ET 
FIELD, ab Ar. bald, arvum, campus, plants 


terra, humus. 


„ 


FILLY, vel Foal, ab Ar. filu, vel folu, pullus 
e Gol. p. 1824. . 


1 = F 0 A 
FOAL. v. Filly. 5 
. roo 


FOOL, ab Ar. fa; imbecillis mente, ſeu conſi- 3 


5 opinione fuit. Gol. 1841. 
FOOT. . Pes. - 


. )) ¾ ꝑ on, 
FOREST. v. Floreſta OY 
* UV * 
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F U R 
FURRIER, Gal. fourrer, ab Ar. farrao pellio. 


Ar. v. . ſignificat pellibus ſuffulſit veſtem. 
Hinc forrar Luſ. et forte It. foderare. G. p. 


1794 


e AI 


To GAIN, 0s Ganar Hiſp. 


0 A . 


GALAGE, Globes Hiſp. a Perl. ene bade 
* i . Caſt. "Þ 434. 


| To GARBLE. V. N It. 

SARDEN. V. Gora Hiſp. VV»! 
GARMENT, 5 V. Gora Hip. Gar- 
ther A ws 


308 V 
Tad: - 
To GASH, a Perſ. chaſ-tan, ferire. 
> TTY 
GAWZE. L Caſe Gal. 


= Gaz 
8 GAZZETTE. V. Gazzetta It. 


TT) 
GINGER. V. Gengiovo ſe, 1 


= GY. R 
GIRD, ere. v. Gorra Hip. | 


5 EY 
| To GIVE. | Aﬀfinitatem a 


aliquam videtur habere -_ 


cum Ar. bu Ted tamen dubium non eſt quin 


b zh dedit, n V. Soldan. . 
5 Pun. * * e „ 


TT. 
5 To » GLARE, R Cera " 


PE OY ED 


5 GOWN. 1. Gonna It. 


5 : GUIDE. V. Guida It. 
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6 8 8 

GOD. A Perl, Choda Deus, 

G O © 

GOOSE, a Perſ. Kaz anſer, Caſt p. 424. 
G 0 R 


- GORE, a Perſ gon, cruor z " et 7 alternant, 


E 9 U. 
| GOURD. v. Gora Hiſp. 


W- o W 


0 1 


_ GRASP. V. Gorra Hip. 
„ 7 GRE 
GREEN. V. ſub v. Gremium. 

. VU I 


_ GcVILE, ab Ar. ghal, ſub cujus derivatis extant Y 


notiones malitiæ et fraudulentiae ; 4 etfi Clar. 


L 111 1555 8 
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Pocock id neget in Not. ad Carm. Tograi. V. 
Gol. p. 1748. 
6 U 1 
GULE- BLOCK. Sic vocant Lindecollinienſes i in 


Anglia Truncum, quem comburunt in die Nat. 
Chr. Clar. Stiernhielm in Anticluverio ſuo ty 


is mandato a. 168 8. refert priſcos Suevos in 


brumali Solſtitio Feſtum celebraſſe, quod Tul, 
vel Hiule, vel etiam Giule vocabatur. Cujus 
vocis notio, ut ipfe ait, fita eſt in gyro, con- 
verſione, regreſſu, vel rotatione. Quocirca 
menſem Decembris, in cujus fine ſeſtum illud 
celebrabant, Iul-manat, 1. e. gyri, converſionis, 
regreſſus, ſeu rotationis menſem appellabant; 
quia fc. in illo annus rotat, vertitur, tranſitque 


tandem. Igitur Gule- block idem ad verb. ſo- 
nabit, ac uncut gyri, converſionis, rotationis, 


hve tranſitus, quia, nempe, tempore, quo an- 
nualis rotatio, ſeu tranſitus fit, comburitur ; ut 


indicent populi illi lætitiam propter eorum vitas 8 


uſque ad finem elapſi anni perductas. 


Verum unde vox Iul, Hiule, ſive Giule notioneni i 
gyri, converfionis, rotationis, tranſitus, Bee 


rotae, ut idem Stiernhielm ait, acceperit; vel 


cur vox eadem peculiari converſioni, ſeu rota- 
tioni 8 
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troni annuali faerit adaptata; id vero nedum 
Cl. V. latuit; ſed neque temporibus noſtris vel ” 
maximus etymologicus ſeriptor Gebelinus reQe 
enucleavit. | 
Ex penitiſſima igitur Arabia origo vocis lul, 
Giule, Gule, vel tandem Hiule re petenda eſt. 
Ex Ar. inquam, L. cujus puritas in ſuis radici- 
bus poſt tot ſecula intemerata permanet, cujul- 
que fanitas, ut verbis Clar. Schult. utar, cum 
tanta ſit, ut quatuor annorum millia eam violare 
non potuerint , illam potiſſimum conſulere de- 
bet quiſquis Celticarum vocum, five primorum 
Europae incolarum linguae quam ſecum plane 
ex Oriente abduxerunt ] origines probe perſeru- 
tari deſiderat. Eft enim Ar. L. ut recte ait 
Hinckelmannus, quaſi penu et bibliotheca plu- 
rimarum radicum et vocum Orientalium, quae 
in Hebr. Chald. Samar. Syr. et th. defideran- 
tur. Sed ad propoſitum revertamur. _ 3 
vor Hiule, &c. eſt ab Ar. hal pro 1 preteriit, 
pertranſivit pec. annus. It. verti curavit Deus 
annum. Hinc Haul annus qui ſane pertranſi- 
Vit, juxta notionem v. hal, cujus hæc vox no- 
men actionis eſt, five. tranſtio ipſa annualis. 
Hinc pariter hal, i. e. currus ſuper tribus rotis 
volubilis. Tandem haual, te viciſſitudines = 
3 mu- 


% iet ede 


mutationes temporum. Ecce igitur veram at- 
que genuinam originem vocis Hiule, &c. cui 
Stiernhielm notionem tribuit gyri, converſionis, 
rotae, &c. V. Caſt. 1161 et leq. 

 GULES. V. Gueule Gal. 

GULLET. V. Gula. 


1 


5 8 V. Alabarda Lal. 
HALL. V. Balire ll. 


f - n A N 
HAND. . Hire Lat. 3 8 
HANDSOME, ab Ar. haſan, 1. e. POE ” 

gans, bonus; naſalando primam gb inſerendo 

4, hand, quæ lit. attrahitur a naſali n, et tandem 
eee finalem # cum n. Quod attinet 

ad naſalationem, ea uſi ſunt Latini, cum ex 

Hebr. abub formarunt ambubaiæ, ex * lapad et 


Joel lampas et ſimpulium, ac, [ne longior fim] 
ex Græc. e denſus. Trali quoque et 1 


* = 


ETYMOLOGICUM QUARTUM. ziz. 
ex /aterna formarunt lanterna ; eth Itali naſala- 
tionibus non gaudeant, quibus Galli ſummopere 
oblectantur. Nam rempart, contraint, montrer, 
&c. apud Gallos, ſunt apud [talos riparo, cof- 
tretto, meſirare, &c. Vide que inſuper dixi fub 
v. Land Angl. De interjecta vero lit. 4% vide 
dicta ſub v. Mendax. De commutatione tan- 
dem lit. m et n vix opus eſt ut exempla addam. 

Notum quippe eſt Græcas terminationes in 97: 
verti in wm apud Lat. apud quos brachium, ido- 

lum, &c. ſunt brakhion, eidolon, &c. Grœc. 
Idem contingit in voce immanis quam vide. De- 
mum ex Lat. panis, manus, canis, bonus, bene, 
unus, una, &c. prodierunt Luſ. pam, mam, cam, 
| hom, hem, hum, Puma, ME. 


Prolixus ſane fui ! in hujus vocis origine explican- 
da. Sed cum non deſint viri, caeteroquin doc- 


tiſſimi, qui etymologicam artem contemnant, ” 


ejuſque ſtudium futile cenſeant, utpote quia 
etymologi ſeriptores, ipſorum ad libitum quod 
2 8 liket ex quolibet, ut illi putant, derivant; ſin- 
gulas quas ſecutus ſum regulas in hujus vocis 
origine detegenda, exemplis confirmandas duxi. 


'To HANG, ab Ar. chanac, Rrangulavit. Gol. 
Þ = 


Mmmm  HANSE, 
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HANSE, mercatorum ſocietas, ab Ar. ens, vel 
anis, ſub quibus extant notiones intimi ſocii, 
ſodalis, amici. Hinc anas, turba hominum ali- 
quo loco degens, vel ſubſiſtens: quaſi conſue- 


tudine et conſortio ſociata. Vid. Gol. p. 169. 
Hinc tandem manarunt Angl. Hanſe-towns, 


Gal. Villes Anſeatiques, | Civitates Sociæ, vel 


fæderatæ ad commercium tutius faciendum. 


HAR 


10 HARRASS. Forte ab Ar. kar: [per Me- 
tath.] laſſavit, ve xavit, moleſtia affecit. Gol. 


p · 610. 


HARD, forte ab Ar. ard, durus, rigius, Gol. 
P- 1853. 3 


HARM, jurta Caſt. 18 1404, e 55 Ar. 
harm, i. e. delictum. Fallitur tamen. Nam cum 
Ar. von harm, [ſeu delictum, five crimen, ] 
moralem notionem ſceleris et violationis legum 


præ ſe ferat, quæ propterea ſecundaria notio eſt; 


qui poterit phyſica et primaria notio damni et 
laeſionis phyſicae, quae praecipue indicatur ab 
Angl. harm, ab illa morali, delicti fc. et crimi- 
nis "At. v. harm deriyari ? Pracpaſters ſane ac 


nugatoria etymologia illa eſt. 


7 " ” 


- p + . 
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Manavit igitur Angl. v. harm, ab Ar. harmat, lae- 
fit. G. p. 2539, vel ab Hebr. harm, ſub qua 
IV. Caſt. 1pſum p. 1402] extant ſequentes no- 
tiones : viva interfecit, non viva perdidit, exci- 
dit, deſtruxit, combuſſit, devaſtavit. Quas om- 

nes Phyſicas notiones Angl. v. 1 complecti- 

tur. Hinc Perſ. Ahriman, i. e. Diabolus, 
principium mali. V. Plut. in IK et re 

HARSH. V. Heriſſon Gal. : 


H A v 
HAY. V. Guaime It. 


HAZARD. v. Azar . 


: HEARTH, 4 . erat, 1 caminus, 1 


omnis bi accenditur, alitur, vel fovetur 1 ignis. 


Gol. P. 83. 


„ ME K Em 
: HERD, ab Ar. ard, ere omnis praeter au- 
rum et argentum. Hinc pec. dicitur de gregi- 


bus, et omnibus aliis bonis. V. G. 185 1558. 
5 Hinc 


TEL So a 2, 
Hinc manarunt Gal. e hardes; Hifp. ha- 
to; Lul. fato. 


9 12: 


HOCUS POCUS, a Perl. hokkah, i 1. e. olla, ſeu 


capſula; ex quo for matur hokkah-baz, 1. e. 
qui ollis ſeu capſulis ludere novit ad ſui admi- 


rationem; praeſtigiator, qui manuum agili dex- 
teritate ſacit, ut res aliae appareant e : 


tium oeulis, yon! re vera ſunt. Caſt. 1 


n O 


; HOG, Aa « Par chok, [per metath.] ſuf Ca. 
* 2 50. Accedit Celt. och, vel _ 


9b 


HOLY. Forte. 1 . et Perſ. a, fading, ami- 


cus, Ache, oe Dei. | Gol. p · 2737. 


u O 


| HORSE, S Ar. et Perl. FR, equus: | - "Aw 
enim 7 et h, ut laepe videmus in bis Spe- 


ciminibus. 
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H oO 8 
HOSE. V. Caſa Lat. 

H 0 vo 
HOUSE. V. Caſa Lat. 


H 6 8 
HUSK. V. Caſa Lat. 


j 
IRT. Vid. Iners 3 in additionibus, 


* A R 
Ja AR. 1 Gorra Hiſp. 


JAW 


bu, A Perl. jawak; maxilla, | Galt, P 200. 5 
Nnnn > Is 


KING. v. Gonna It. 
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3 8 
JESSAMINE. N Jaſmim Luſ. 
| 0 3 


JUJUBES, ob Ar. zifzuf ; z quod eſt Lat. zizi- 


ws Hinc It. guggiola. 


: %% 2 
Mics, a Perl. kig, calcitratio. $i Caſt, p · 


— 
5 * 1 * 


: Tr 
KNIFE. * Canivete Luſ. 


„ 5 ; L A 0 
5 Lackzy. * Lane Luſ. 


. 
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1 L AM 
LAMPREY. V. Llama Hiſp. 


„ 
LAND, ab Ar. lata, adhæſit terrae. Hinc flux- 

- fe Jatat, i i. e. terra, locus; et Lat. latium, i. e. 
terra per excellentiam. Porro nazalatio non va- 
riat naturam radicis, ut in 
Kumpere, rupit, — ; 
Had, vel hand, manus, 

Menſa Lat. meſa LuC 

Menſura Lat. miſura It. on 
Rhada-manthus, vox compoſita ex Ar. dh ; 
li. e. principatum obtinuit. V. Gol. p. 974] et 
math, i. e. mors, ita ut tota vox idem ſignificet 
ac qui principatum tenet ſuper mortuos, vel Ja. 
dex mortuorum. 


| Centum 8 Perl. lad. 
3 A U 


To LAUGH, ab Ar, lahw, i. e. res 1 it. 5 


puer, 5 ; tandem quod animum divertit a 


re „ ovleftamentum.. *. Gol. p. —.— 


142 
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A 3. 


LAZY, ab Hebr. athel pig ger. V. Caſt. p. 2359. 
Vel fi mavis, per Metath. ab Ar. zeil deſinens, 
cefſans, ceſſater; quia nempe piger continuo 
ceſſat otiaturque. Pe p. 1123. Hine quo- 
que derivari videtur Gal. laiſſer, i. e. celſare, 
Are, a od eft It, laſciare; ex quibus flux- 
ere Hitp. r, et Luf. deixar, 1. e. cefſare, 
defi mere, facta ſc. commutatione lit, / cum d, de 

qua vide alia exempla fub voce Jar in I. Spee. 

Porro cum lit. / et 1 alternent, ut alibi exemplis 

demonſtravi ; [quibus addi poſfunt | 

Lat. colus, Gal. quenouille. 

mugile, It. mugine. 

Philomela, It. filomena. 

| melancholia, It. maninconia, Ke. 

poro Lat. V. fin- ere ab Ar. zul [i. e. ſinere, defi- 

nere, ceſſare] etiam derivari. V. Gol. tbe. cit. 

Tandem quemadmodum prandere ab It. vocatur 

deſinare, et à Gallis diner [olim diſner] a verbo 

deſinare, ſeu deſinere; quia, nempe, eſt tempus 
deſinendi, ceſſandi, ac interrumpendi opera; 
non re eur /tere pariter originem non ducat 


ab eodem v. Ar. zal, deft nere, W * ſc. 0 


ceſſamus alloqui. 
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L E A 

"RD LEAP. v. Balire It. 
L E M 

LEMON, ab Ar. et Perf, limun, Gol. 2 2183 
* 1 0 


To LICK, pugno vel fuſte e forte ab 
Ar lekk percuſſit, pec. Pugno, truſit impu- 


= tw  V. etiam Arlecchino It. „„ 
' LICORISH. V. Raiz Hiſp. 
Dies 5 x, x 6 
LIGHT. v. Lux Lat. 1 
1 „„ 
LILLY. V. Licio Hiſp. 
ob IM 
LIMBEC. . Alambique Lu. Z 
br * 


. Labro It. 


T 


L OR 
LORD. V. Lares Lat. 


L U N 


LUNCHEON, A Ar. bash, edi steel quid; 


Ex quo manavit lumdjat, Jentaculum. Gol. p- : 


2160. 
L US 


: LUSCIOUS, a Perf. nuſh, mel, ſuavis, ſuavitas, 
potus, pec. boni ſaporis; ex quo fit adject. nu- 


ſhin jucundus, ſuavis. Crebro fit hæc commu- 


tatio lit. let n, ut ſaepe monui. 


MA 6 
Macaaxe V. Gazzetta * 


e 1 
MAID, a Perſ. axed . „ 
"To MAINTAIN. = Mater Luſ. 


ws 
** 
44 
Mt . 
72 
; 2 
* 
ve. 
= 
= 
I 


r NR AS: Beg . PETS 
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NA] 
— . Majeſtas, 
; M AL 
MALLO Ws. V. Malva. 

M A N 


: MAN. Forte ab Ar. man, aliquis, quicunque, is 

qui. Unde, per excellentiam, homo man dic- 

tus eſt, quaſi ens, vel is, qui inter creaturas 
. locum . 8 


MANY. v. Manter Lu. 


e MAR VVV 
MARSH, Forte ab Ar. macs terra quaſi raſa et 
ſubacta a a . Gol. p. 2215, == 

5 „ 

| MASS. v. Miſſa Lat. 

M A: * 

MATTER. V. ſub Nato et Materia Luſ. 


3 15 
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5 M E L 
MELICOTOON. V. Cotone R. 


M E R | 
MERRY, ab Ar. merrih, lætus admodum. Gol. 
22122 + 
MEW. V. Madere. 


. „ M 1 D 
MIDLE. V. Neyo. Luſ. 


8 N M 1 L 
To MILK. V. 8 


” MILL. V. Mola. 


NM 4- Xt 
To MIX. v. Miſeere. : 


, M o A 
5 MOAN. v. Nugs. 
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M Oo GC 
To Mock, ſe moquer Gal. forte ab Ar. mak, 


vecors, fatwas fuit. Porro eadem vox apud | 
Chald. et Syr. ſignificat irriſit, ſubſannavit; 
quod fatui eſt ac * V. Caſt. 201 5. 


M 0 3 
MOIST. V. Madere. 


M 0 N 
| MONSOON, monſam Luſ. monſſon Gal. ab . 


maſom, . primam. Eſt autem maſom 
nomen loci et temporis, quod manat ex Ar. 
conc. v. ſama, i. e. tranſivit, et etiam perſeve- : 
ravit ventus ; ac proinde maſom idem ſonat ac 
tempus tranſitus, vel perſeverantiæ ventus. Fal- 
litur igitur Cl. Gebelin cum vocem hanc, quam 5 
præ manibus habemus, derivat ab Or. u n, 
— quod, ut ipſe ait, eſt vet. Hebr. mouct, quod- 
que ipſe deducit a primit. hed, vel ct, 1. e. tem- 
pus. Non enim hic agitur de tempore, vel 
anni tempore generatim; ſed de eo tempore, 
quo idem 2 (pirat | ſecundus ventus. 


"PPP 2 2 ES. 


3 %%%/%9 $$: CiMRBRB 


M Oo R 
MORROW. V. ſub v. Muſe. 


MUD 


MUD, ab Ar. et Phen, mud, lutum, cænum. 
. Caſt. p- 2010. 
MUF TI, Ab Ar. Moft, i. e. ſapiens, cujus re- 


2 judiciumque proximum à lege locum 
habet. Pontifex Maximus apud Turcas. * 


Sol. p. 1758. 


NATL 


Na AIF. V. Naif Gal. 
N A M 
= NAME. * Nome. 


HAV 


5 NAVEL, a Per. naf, umbilicus ; $ vel 4 Ar. nah, 8 


eminuit, Fxtitits &c. Gol. 248; 5. 


1 1 


* EAR. n 1 N 


5 "> TORY” wk 2 7 D 4 
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N E W 
NEW. V. Novus. 

'N 0 D 
To vob. v. Nutare. 

N O R 


NORTH, norte Hiſp . ab Ar. nor, Jun.” Cum 
enim ſtella polaris ft Phæniciis tanquam lam- 
pas in eorum navigationibus; 3 hinc illiuſmodi 


ſtellæ, ac region! ſub ipſa ſitae, North nomen 
indidere. : 


nos 
NOSE. * Naſo Ir. 
N 0 w 


Now. : > Nunc. : 


ORA 


Ox. v. Lr, OE oo 
A 


VPV 


e 


Pack, Lat. pagina. 0 Facies. Vid. etiam 


* Luſ. 
P A 


PARASANG. V. Paraſanga It. 
To PARE, forte a Perſ. peri-dan, circumeidere, 
2 ſecare, tondere, Hine etiam fluxit 
Luſ. uparar. | V. Caſt. p. 143. 
PARK, parque Hiſp. ab Ar. fark, ſeparavit, dis. 
1 criminavit, diviſit. Et vero, quid aliud park, 
ſive vivarium eſt, niſi locus circumſeptus, et 
ab aliis locis ſeparatus ad nutrienda animalia? 
5 quoque Africa nomen traxit, ut pote quae 
fere circumſepta mari, et ab alus orbis partibus 
et legregata,  - SW 
PARSLEY. V. N Lat. 5 5 
FARSON,. a Perſ. paraſa, i. e. purus et integer 
Vin, abſtinens a rebus mundanis, pius, devotus, 


— V. Caſt. p. . 


0 e PEA 
3 PEACH. 1 Perſica It. 
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| 1 L 
PILOT: V. Piloto Hiſp. 
5 8 


pls TACHO. V. Piſtachio It. 
. 
To PLAIT. v. . Piegare It. 
TT Be 
nn To PLOUGH. V. Bubulcus, 
| LY 
- PLY, to ph. v. Piegare Ie. 
„ 
% To PRAY. V. Precor. 
- 4 
Ps ALTRY, vel . falteri I. v. Palo 
* F 


i 1 PUFF, eſt Perl. puf, ſpiritus evi, fatus. Cat. Po 
1 


11 


330 | 8 1 M E N 
PURPLE. V. Purpura Hiſp. 


2 UA 


To QUADRATE. 34 Quadrar. La 


QUE 


QUEAN, ueen. V. Gonna It. 
5 9 
ERK. 8 een — 


_ > EC HS 5 
Racs. or hæc origine Hebe et t Ethiop. eſt. 
V. Caſt. p. 3553. Solum addam affinitatem ha- 


bere omnes cum Ar. rads, quam vide 3 eum- . 


diem Caſt, loc. cit. „ 
To RACK, ab Ar. raka clarum reddidit vinum. 8 


S. p- 1064. 1 
„ , 'E K D 
RADISH, V. Raiz Hie. 
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LK AG. 

RAG, ab Ar. raka, ſub cujus derivatis extant e- 
quentes notiones: 

Reſarciri opus habuit Felis 

Tempus fuit reſarciendæ veſtis. 

Panniculus. . 

Vel, ſi mavis, ab Ar. rachs, ſab quo reperitur 1 no- 
tio vilitatis pretii. Quid enim vilius obſoleta 
veſte, fruſtove lacerati panni f Vid. Gol. 3 
962. 


Accedunt Perſ. ragu-gar, i. e.  farcinator, vetera- 


mentarius ſutor. V. Caſt. p. 290, et ma-rak- 


OY veſtis lacera. . * 1 Perl. ſub 


. Straccio. 


Affinitatem autem haec omnia habent cum Chald. 55 


me-raka, veteramentum, et Syr. raka, | 1. e. pan- 
nus obſoletus. V. Caſt. p. 3647. Hine ma- 
narunt Graec. rakos, detritus ee lacera 
veſtis, et rags, Wa eſt Luf. rules ; keine; dif- 
MPS. e | 


Lo 
| To RANGE, to rank. V. To array oel 


REP 


332 8 x E G IM RN 
R E F 
To REFUSE. V. Rifuſare It. 


1 


RICE. v. Arroz Lal. 
RICHES. V. Riqueza Luf. 


* 1 8 


5 RIGHT. Forts 3 A perſ. raft, i 1. . rectus, ae aequus, : 


juſtus. It. latus dextrum, manus dextra. Lit. : 55 


. excidit i in medio vocum, ut in 
Lat, dumoſum, pro duſmoſo apud Livium. 
cCommittere pro coſmittere. 
camenae pro caſmenae. 
paenis pro paeſnis. 5 
gceaepis pro caeſpis, ut ait Feſtus. 1 
Praeterea lit. quandoque m mutatur in g3 ut in 
Graec. terſo, tergo. 
balſòs, valgus. 


AR OA 


ROAD, a | Celt. rhod, ambulare, iter r facete; in- 
eee 3 quia ſc. per road, ſeu viam incedimus. 
Porro notio Celt. v. allereatur | in Ar. radd, in 
cujus v. conjug. extant notiones eundi, boa 
we, 
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dive, et ultro __ commeandi. V. Gol. = 


967. Hinc etiam Gal. route. Nonoullam cum 


hiſce videtur habere affinitatem Perl. rah i. e. 
via, wr ſemita. 


. '0: 'C 
ROCKET. V. Eruea Lat. 


_ 0 0 
ROOT. V. Raiz K 


1 


- To RUB, a Perf. rob verrens, fins, mundans, 


_ Caſt 296. 


1 


. So. F orte ab Ar, bean, triſtis fuir. Gol. 


1 


Ak 


S AM 
SAME, ab Ar. ſem, ſignum, nota. v. Gol. p. 
1220, 2671. Accedit Perſ. ſaman idem ſigni- 
2 et ſamah, ſignum militare magnum. V. 
Caſt. p. 324. Cum enim Angl. dicimus, this 
is the ſame as that, quid aliud innuimus, quam, 
hoc habet eadem ſigna, et lineamenta, ac illud? 
Certe Clar. Gebel. pari modo vocem /imilis ab 
ceadem Ar. deducit ; quanvis aliter ſentiam. V. 
Similis. Tan en [quod mihi placet] poteſt 
Ang. v. derivari a Peril. ham, quod eſt Graec. 


omoios, i. e. ſimilis. V. Caſt. p. 559. Porro 


ſubſtitutio lit. / x pro H, et aſpiratis en 
ma eſt. V. 200 voce e Sala Me 


FC $4 +32 %% i <adc " T5 by * 
C Pe nent ot 3 


* 
2 
. 
"=s 
E 
* 
D 
5 
n 
5 — 
„ 
15 
25 
13 
** . 
"= 
Xx Tn 
— 4 T 
7 
1 
1 
3 
1 


SAP 


SAP, ab Ar. (ol; E e. res omnis que fluit cum 
lentore, ut mel, ſyrupus, craſſior Pituita, pix, 
&c. Gol. 117 A craſſitie igitur teu ſpiſſi- 

tudine ſucci, fa liquoris ſequentes Latinæ vo- 
ces derivantur : ſapa, ſapium, fappinus, ſabina, 
zopiſſa, ſebum, ſepia, ſapo, ſivo ſeu are * 

are obſol. cujus extant compoſita ſc. inſipo apud 

Varr. et obſipo apud Plaut. et Feſt, ex quo de- 


rivantur , 
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rivantur zuppa It. et ſopa Hilp. quæ tamen vox 
Pro varlis nunc intritis accipitur. 


8 A 


SAT TIN. V. Sindon. 


SC A. 
S-CABARD, 4b Ar. kerab, [per Metath. | vagi- 


na, in qua reconditur enfix Præfixa eſt ſibil. 
// ut in fcribere, {-crupulus, &c. V. ſub v. 
camus, et Gol. p. 1879. 


SCALE: 9 Squama . „ 
5 SCARLET, ecarlate Gal. ſcarlatto lt. a Perſ fa 


Karlat. V. Caſt, P- 346. 


e H 


i S-CHISM, It. Ceiſma, Gal. Cchiſme, Gree. 


1- kifna, ab Ar. Jazam, vel pot ius djanam, . . 
ſecuit, diviſit, amputavit. Conjecto nanque lit. 
præfixam fuiſſe, ut ſepiſſime fit. V. Scamander. 


Quod autem attinet ad initialem lit. Ar. v. mempe ; 


3 vel potius 4% commutantur illæ gutturalibus, 
N 


5 It. gamba, Gal. jambe, tibia. 
garretto, h Taper 5 


Gal. 
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Gal. Djal [in monte de Lozers appellato] voca- 


tur 1n prov, vulgo dicta Languedoc, Gal. 
1. e. Gallus. 


Djaline, i. e. Gallina. 


Alia e attuli ſub Yo hw quam J 


vide. 
30x 
| SCYMIT AR, a Per. Shemaſer 


* 


To SEE. Forts a Peel: di-dan, videre. Lit ” et 


+ alternant. Notum pps eſt Latinos illam 


in hane mutaſſe; 5 ut in 
Vid-eo, viſ-us. 1 
Laed-o, laeſ-us. 
Claud-o, clauſ-us. 
. Atta Clauſus Sabinus poſtquam ad 1 


fidem confugit, e ab illis fuit Appius 


Claudius. 


Edo ab Orient es, quod eſt Angl. eat, et Germ. 
eſſen ; in quibus duabus poſtremis vocibus als 
dentalis t verſa quoque eſt in J quemadmodum - 


in Germ. waſſr, belſer, Sc. ſunt Ing 


| water, better, Sc. 
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S H A 


SHACKLES, ab Ar. Tartar, et Perf, hace), 


compes. Gol. p. 1305. V. etiam Caſt. 374 
et 377. Praecipue eſt in uſu apud Tartaros. 


5 SHAME, ab Ar. ſhamma, ludibrio expoſuit. 
SHARP. V. Carbas Lat. 


4-8-0: 


SHOUT. V. Sonitus. To 
SHOWER. Forte ab Ar. djwar, n 


tonitru ſonum conjunctum habens pluvia; vel 
ab alia Ar. v. 1 aqua multa ac copioſa. 


V. G. p. 554 - 
$18-- 


$LA 


To SLABBER, ab Ar. laab, ſalivavit, Glivam 1 


Sw ſivit infans. Lit. autem /. praefigi ſolet. 


V. ſub v. Scamander. Hine fluxit Lat. faliva, 
Kc. 5 


Jos FFF 


„%%«;1;⁵vñ nr 
| SLAUGHTER, ab Ar. ſahat, mactavit, jugula- 


. wat; interjecta ſc. lit. /, quod etiam Germani 


flaciunt. V. Gol. p. 1147. et cera It. 
SLAVE. V. Vaſlallo Hiſp. 


$NA 


To SNATCH, ab Ar. naſh prefigendo lit. JU. | 
camus!] vi cepit, violenter prehendit. V. Gol. 


p. 2205, et 8 


To SNEEZE. Forts ab * nara, i. e. 4 
emiſit per nares. G. 5 2403. ſibil. ere- 


„ bes. præfigitur vocius ; vid. ſub voce Sca- 


e mander] Anglique illam praefixere, ut puto, 
__ nazali u, ut Onomatop. illuſtrior evaderet. 1 
Quod autem attinet ad lit. z in Angl. v, et r in 


"Ax; ſeito eas alternare. Vid. dicta ſub v. Naſo 
hab 
I 0. 0 


To SNORE, ob As. nar, ſonum mil per nares. 
De prefixa ſybil. / vid dicta ſub voce $-caman- 
der. A ſono pariter naurat appellatur ab Ar. 

mola aquaria, quae aquæ curſu, jumentis, vel 
vento mota, aquam haurit, ſurſumque effert 8 


flumine vel Puteo. V. Gol. p-. 2404. 
— $04 
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Z""S 0 A 
| SOAP, V. Sapone It. 
| , ee 
- SOCK. V. Souche Gal. 
5 . 
5 SOPHA. V. Sopha Gal. 
$00 
SOUND. . Sonitus. 
. — 0 w 


£2 SOWR, fur Gal. aliquam videntur babe . 


tatem in  fignificatu etiam cum Perf, ſhur 


amarus. 5 
1 F 
2, SPARROW, ab Ar. oſbor. Hine quoque mana- 
EE TT. 


85 Spear. pa, quod i in \ Plalterio Gatkico a 1 5 
ce dito reperitur; nam [pear eſt contractio v. Ar. 


1 0ſbor. Ha vero eſt Gothico terminatio. 
| Paſſer, per metat. 5 1 


 8PI 
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1 


NAGE. V. Spinachium. 
lpeto Lul. 


2 
— 
— — — 
7; 
<< 
2 


S PR 


8-PRING, Lat. fous. "Pats 3 vocem hanc derivat! 
ab Heb. bar, quod eſt Ar. beron puteus, fons. 


De præfixa lit. / abunae dictum ſub vocibus 
S-camander et Camus. Quod attinet ab 5 Ori- 


ent. v. et þ Angl. v. ſunt ille ejuidem organi, 


ac proindè alterhant. Tandem lit. g addi ſolet 15 
terminationibus vocum. Vid. ſub 92 Magnes, 
et Galt. Þ.- 268. Ex eadem ſcaturigine ma- 


naſſe cenfeo 
e burn, puteus, fons. 
1 — bourn, brook rivulus. 


birth, quaſi dicas : ie. ſeu principium ex- 


SOAR AY 5 

Theuton. born, vel bran, fons. 

Dan. brond, id. . „ 
In Peninſ. Tart. vulgo Crimea, Grumua, ad. 
Iſland. brumr, idem. ; e 
Lemovic. bourna, id. 

Valdens. borne, id. 


5 Gall. obſol. bourneau, id. 
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8 10 55 A 
STABLE. "Fo Stabulum. 


mn & ee, 
Cn I eee 
os 5 2 3 5 5 2 — 5 8 5 


F RE 
b * 3 F 


8 1 O 
STOVE. V. Stufa It. 


8 * NM 
- SUMACH, zumaque Hiſp. ſumagre Luf. ab Ar. 
=. ſommak. Gol 1215. 
= SUMMER, ab Ar. hammar, 1. e. ferventior pars 5 
= ſatis, Gol. 8 b 1 V. Sala It. 


5 : 1 Y U N 
SUN. v. Sala It. 


s W A 


| SWARM. 1 K It; 5 5 
SWARTH V. ab Ar. /ada pro ada, be 
Ie. , ut 1 ſaepe fit] niger fuit, nigricavit. | 


Hine manavit Grec. ſoud. V. Gol. p- 2233 5 
et N e . 


ttt "70-08 Ba 


342 SPECIMEN 


TAL 


TALISMAN, Ang tet. Luft: teleſma Gries: ab 
Ar. et Perſ. telſam, imago magica. Gol. 147 4. 


-Caft. 395. 
TALL, ab Ar. tal, bogus, procerus | fuit. G. p. 


1492. 


8 "© M 

To TAME. V. Domare. 
: T- A N 

To TAN. V. Aranado Luſ. 
T * R 


5 TARGET. Y; Targa Ie. Tarragon. v. Dra- 


cunculus. 5 


F 
TAUNT. V. Danza It. 


. TEA 
TE A, Gal, FR the, a Per, teh, Caſt, p. 305. 


| To 


= 

"* 
* 
* 
83 
= 
xt 
3# 
3 
N 
. 
* 
Ws 
2 
© : 
* 
* 
* 
bt: - 
* 
#4 
42 » 
2 
3 
* 
. 
j 

7 

8 
5 
* 
5 
3 
& 

2 
3 
A» 
$ 


 ETYMOLOGICUM QUARTUM. 343 


To TEAR lacerare, a Perſ. deri-dan [commu- 


tando dentales] idem ſignificante. Caſt. 266. 
TEAR. V. Hidra Hiſp. 
1 EAT. V. Tetta t. 


2 E E 
To TEE. V. Deine 


+. M * 


THAMES, fur. V. Donate 


＋ 1 9 


THOROUGH-FARE. V. Door. 


THER 


To THRESH, ab Ar. 3 tririt trituravit 


- fruges. V. Nadees Luſ. et Gol. P- 8 16. 


THROUGH. V. Door Angl. 


T HU 


THUNDER, a Perl. tondor, conitru. 


: * 1 4, 
| TILT, toldo Hip. a Celt. telt, Germ zelt, 5 


braculum, tentorium. Cum quibus convenit 


Ar, tlallat, operimentum, res umbroſa. V. Gol. 
1507, 


TUNNY. v. 


344 SPECIMEN 


1501; necnon Perf. tollah umbraculum. V. 


Call. 3905. Accedit tandem Hebr. et Chald. 
tall. V. Galt. 1052. 


7 0 6 
TOGETHER. V. Daughter Ag. 


T on . 
TOWN. V. Tenere. 


. R A 
TRACK, ab Ar. trak via, traQtus, reſtigium. 


* R E 
V. Theſaurus. 


TREASURE. 


* 


TRUCHEMAN, Angl. et Gal. V. Turciman- 


no o It. 
. „ 
TURBANT. V. Turbante It. 


"TUM. 
Atum Lu. 


7 
„ 
£ 
4 
— 
os 
$ 
4 
1 
5 1 
E 
ry 8 
950 
i 
15 
by 
5 
4 
Sos 
1 
* 
. 
N 
o — 
* 
0 Wn 
* * 
* 5 
5 y 
2 84 
. 
8 J 
9 
* 
Wr 
. 
De 
1 + 
Ws 
1 
8 
1 
|: | 
wo. 
8 : 
2 * 
— 
. 1 
& wrt 
= Ky 
3 
2 
n 
1 A 
3 
3 
3 
* 1 
339 
HEY 4 
. 2 4 
Los, 
r 
A 
n 
3 4, 
3 
# * 
** 
br, 
_ * 
5 
42k 


i "£44 A R K N 7 3 r 54. 3 
7 ens * 5 2 c * „ 2 9 e Fa 34 
og > 4 a bo . Pas.” - a 4 > RS +; SE 2H + Rs” : 
K g ot s 89 _— 4 K _ 1 pn 5 1 
7 23 2 5 3 „5 4 eB Ft "et 5 e 
i * ALY . 2 : 7 12 


ETYMOLOGICUM QUARTUM. 34: 

TW 1 
TWINS, ab Ar. tim, vel tawm, qui cum altero 
natus; a v. taam, ſocium habuit in partu fra- 


trem. Gol. 365. 


T O 


Two. Affinitatem habet vox bac cum Pert do, 


necnon 


Lat. duo. 
F 
 Hibern. da, doo. 
IIlyr. dva. 8 
Graec. et It. duo. 85 
Hiſp. nos. 
Dan, tho. 


; Germ. 2 O. - 


7 


V ASSAL, V. Vaſſallo Hip : 


Una Ws 1 


A 1, 
To WALK, ab Ar. walk properavit, et perſe- 


veravit homo in eundo. Cui affinis eſt aliud 


Ar. v. balk cito ivit, properavit. V. Gol. - 
qa» 2736. 
WALL, Ar. hawl, * Gol. 668. v. etiam 
Balire It. CE 


15 WARDS, Lang. pls. inſeparabilis denotans 


acceſſum, adventum, appropinquationem, | vel - 


e tendendi aliquòô] ab Ar. tawar, vel 


warad, i. e. acceflit, appropinquavit, advenit, 1 


deſcendit. * G. p. 1489 et 2651. Hine ; 
forte fluxit Lat. particula us . . 
1 WARM. A Perl. ., cali 


0 W E 1 1 8 
To > WEAVE. Forte a a Perl. baf-tan, texere. 
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W E D 
To WED. V. Boda if. 


5 W E I. 
WELL. v. Balire It. 


55 WH A LET 
WHALE, wal Perſ. Caſt 547 Y; etiam Balire It. 


WHELP. Pertinet od Ar, calb, et Punie. kelp 
canis. G. * 2035. ; 


WHEN. V. ſub v. Mendax. 


+: w H 1 
WHITE, a Ar. bad, ſuperavit albedine: 


. W N 0 115 
WIHORE, a Perſ. ghor meretrix ; wade alice 


* Caſt. 403. Puto autem Perſas vocem 


hanc ab Ar. ghar formaſſe, quod verbum figni- 


| ficat decepit, lactavit vana Tpe, vaniſve rebus. 
Unde 


f!!! C11NENX 
nude gharor, i. e. mundus, et ſatanas, a decipi- 


endo lc. v. Gol. 1694. Accedit alia Ar. vox 
chor, i. e. femine ſuſpectæ vitii et corruptionis. 


id. p. 771. 


N 5 w IN. 
To WIN. V. Ganar Hiſp. 


„ 5 
5 To WISH. Puto manly hanc vocem ex Perſ. 
5 ghas-tan cupere, velle, affectare. Frequens 
quippe eſt, preſertim apud Anglos lit. Ww ſub- 


ſtituere in vicem lit. gu, ga, go; ut 


Gal. guepe, Angl. waſp. 


Bier, d waſte, 

guerre, war. 

—_— wage: 
3 Guillaume, William. 
Perſ. gharm, warm. 


ghor, Angl. whore. 


"Lad. gena, It. guangia, Germ. wange. 


Gal. gazon; Germ. waſen. 5 
; Gr. kerdos, Ital. guiderdone, Gal. obſol. guer- 
don, Germ. werth. 

Hiſp. h Lat. barb. waranio, &c. 


: Quo . 


ETYMOLOGICUM QUARTUM. 30 
Quod autem ſpectat ad lit. /þ pro / vid. dicta ſub 


voce Urſus; ſed qui plura deſiderat conſulat 
Schult. Clavim Dialect. 


W 0 0 
WOOD, ab Ar. oud, lignum. G. p. 1665. 


* O K 


Y oke. * \. Daughter Ang. 


(8 


FJC 


ETYMOLOGICUM QUINTUM, 


OSTENDENS 


 vocibus 1 in hoc. hes: allatis. 
bc 6G R 
| AGRAFF ER. V. Gora x Hiſp. 


ALY 


Affinitatem L. Gal. cum Arab. vel Perſ. 


- GE, FY Ar. WY . tas Lat. Porro al- 8 
ternant d et g, ut in hodie et oggt It. et alis , 


356 8 P E C 1M E N 


1 


AID ER, ab Ar. aiad, juvit, adjuvit, opitulatus 
fuit; jeu iad manus, quia ſc. manibus juva- 
mus, donaque conferimus. Vel, ſi mavis, ab Ar. 


ad opem tulit. Gol. 5 et 196. 


| 1 + 8 
AISE.. . | Eaſy Angl, 
: ALF 


AL- FANE, ab Ar. Al-fainan, . foit nomen > 
equi apud Arabes ; forte quia pulchra longaque 8 
coma præditus ille erat; quæ eſt notio fæmin. 

e juſdem vocis. Vid. Gol. p. 1841. Niſi con- 
jicere mavis cum nonnullis corruptam eſſe hane 
vocem ex alia Arabica, nempe al-araf, hoc eſt, 
jubatus, magnas jubas habens, quod tamen 0 e 
mihi arridet. V. Gol. p. 1562. Nota eſt Me- . 
naagiana de hac voce etymologia, quæ occaſionem „ 
11 ſequentibus verſibus: 8 5 


OT Alfana vient MEquus fans Joute ; 

1 Mais il faut avouer auſh, 
Qu' en venant de-la juſquꝰ ici, x 

a bien change dans la route, 
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A M A 
AMASSER. V+ Ammaſſare It. 


. e 
ANSEATIQUE. . Hanſe Angl. 
5 1 % n 
ARRANGER. V. To ny Angl. 
7 "SL 
ARSENAL. V. Terecena Luſ. 
_ "" L410 
ASSASSINER. V. Aflaſſinare It. 
0 P- T 


: ran. V. To attack Ang). 


5 „ 
AUBERGE. * Alvergue Hifp. 

SR - 

= AVALER, 2 Nat avari-dan. deglutire. 8 
AVANIE. "Ws Avania It. 8 8 


vir 


3 "Gee - 


388 S PE E IM E N 


1 AVE 
AVEC, a Perſ. avaz, cum. 


"a. : 
Bazoucuks, a Perf papoſh, calceamentum, 


5 B A 1 
” BANDE, bander. V. Benda It. 
- . 
1 BARAQUE. v. Barraca 1 


BOURGEONNER, to 3 . 
farach pullulavit. Accedit Hebr. ea, 12175 


lavit, germinavit. 


eo A WS 
= BREHAIGNE. V. Brenhas Luſ. 


e 
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CAC 


Cachkk. v. Caſa Lat. 
c . 
CADRER. V. Quadrar Lat 
„ — BS Lb 
CALFATER. Calafatare It. 
. Cc A N 
CANIF. v. | Canivete Luſ. 


CAL 


CARE, me. Gal. 'V. Gam Hic. 
CAROUSSE, V. Carouſe Angl. 


. %% - 
CASSER, ta Ar. Cafar fregit. V. 8. P. 203%. ----: 


6 


a, Fe Ar. pronom. demonſtrativo ze hic, quod — 
Lat. addiderunt eidem pron. hoc modo Hie-08. -- - - þ 


-omk 


go SPECIME N 


CM 4 
CHA GRIN, ab Ar. ſhagn, ſub quo extant no- 


tiones triſtitiæ, mæroris, angoris, ſolicitudinis, 
& c. Porro lit. 7 inter jecta eſt in Gal. v. ut 
ſae pe evenit. G. p. 1255. 


CHARME. V. Harmonia Lat. Charmant ib. 


H. d Sip. © -- 
CHAT, ab Ar. ket, "felis mas. G. p. 1925. . 
CHAUDRON, ab Ar. kedron, olla, lebes. 
1 Gol. P. 1864 ; v. etiam 9 Let 


_ CHEMINe. V. Cammine It. - ; 
CHEMISE, chemin. V. rn = *\ 


8 cHEVAL. Cavallo _ 


CU + 


| QHICHE. v. Chico Hiſp. 
CHIFFON. V. Safado Luſ. 


cno 


CHOSE, It et Hiſp. coſa, Luf. ut a Perf. 
— ar, quod eſt Ar. had, 1; e. res. Hinc quoque 


ma- 
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manavit Lat. cauſa, ut patet ex Ciceronis frag- 
mento : 


Eft cauſa five res] Ade laudare 2 
i a © 

CIMIER. V. Cima Hip. 

„ 

GIVETTE. N Zibethum Lat. 


Cc 4 A . 
CLAUBAUD. Pertinet ad Ar. calb, canis. 35 


F 
CORSAIRE. V. Coſario Hilp. 

DDD . 
| COURONNE. V. Gora iſp Hunte 1 vid. bs 
y etiam Corona. 5 = 


| COUSIN. V. Couſin Ang. 


c $4 
CRIBLER. V. Crivellare It. 


CRIER. v. Gridare It. „„ 
, 2222 0 


46s 


CR O 
CROUTE, V. Cruſtum. 


Þ 3M 
Don. v. Dominus, Damoiſeau "Y 


. D A N 
V. Danzare It. 


DNB. 


0 „ 
DARD. V. Dodo hs 


| DIABLE. v. - Diabolus, „ 


x ETYMOLOGICUM QUINTUM: 36; 


D O 
DOMPTER. V. Domare. ” 


Ss U:-. 
DRUIDES. LG Druides Lat. 


6 . c A 
Ec. AILLE. v. Squama Lat. 
EC ARL ATE. . Scarlet An ag. 


ECHANSON ; . Lat. Barb. et etiam 45 Lo 


Os cancius, quod eſt Germ. ſchenke, et Lat. po- 
cillator. Ab Ar. et Perf. ſali, aquarius, et 
etiam pocillator, qui vinum fundit, præbetque. 


= / Gol. 1187 et Caſt, p. 323. Vox hac una 2 


eſt, ex aliis multis, quas Europei naſalarunt. 
"| Si manarunt Tt. chicchera, quod eſt Luſl. 
xicara vaſculum LAngl. a cup for tea vel che» 


colate] 1 85 


bt BFBPRCIMEN 


colate] et xica vel chica, genus bu in Amer. 


Septentrionali. 


* 
| ECLAIR. v. Cera It. 


B c ws 
ECUEIL. Vi Calhao > Luſ. 


1 


ESCLAIVE. V. Vaſſallo Hiſp = 


WEE 


ESSAIM. v. Ammaſſare It. 


* 1 u 
ETUVE. v. Scafa It. 


_ SLE 


5 f It. furbo deceptor, 


_ ETYMOLOGICUM QUINTUM. 


F A C 
D Face. V. Facies. | 
| Da L 
F ALAISE. V. Balire It. 
N 0 1 
roh. v. Guaime It. 
; " P-OKk 
F OE T. v. Floreſta Hiſp. 
Od a eb F 0 1 
F OURBE. V. Friponner. „ 
5 F OURBERIE, a Perf farib dolus. 
. FOURRER. V. Furrier Angl. 
F > Y 


FRIPONNER, a Perſ. faribi . . 


305 


farib, ex quo oriuntur * e quod eſt 85 


1 > 5 | _ « A 22 


w_ 3 Gn 


366 „ A M E N 


X Q- 


FROID, Hiſp. frio, It. freddo, Lat. Sights: ; ab 
Ar, berid. V. Gol. p. 2 57, et TE 
ut in 

Lat. ſebum, Gal. ſuif, 

bubulcus, It. bifolco, 

ſibilo, Gal. ſifler. 

 fremo, Graec. bremo. 

C 

. Racines, 5 baſkanos, &c. 

Quod attinet ad Hiſp. frio in quo excidit lit. 4 
Vid. ſub. v. Condam Luf. : - 


GAG 


Eh GaonER. v ik. 


5 ak 
GARGON: v. Garzone It. 


OY 
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G As 
 GASE, gawze Angl. ab Ar. chaz, quod eſt Perf, 


telæ genus, ex qua pretioſa ornamenta parantur, 


Gol. p. 7og, Caſt. 237. 


; 0 A V 
GAVACHE. V. Gavacho Hiſp. | 


6G A — 


; GAZELLE, ab Ar. chaſal, capreolus cervus. . 
Gol. p· 9 8 


GEN 


GENISSE, A Perf gianeh quod exiguum denotat 


. omni rerum genere, ut pullus equi, vitulus, 


Fs Caſt. 290--= 
„ 
GIRAFFE. *. Giraffa It. 
N G OM 
” GOMEINE. V. Gumena TY 
1 85 8 '0- N 


GONIN: 5 5 Condam Luf. 


368 SPECIMEN 


G 0 U 
GOUINE. "PF: Gonna It. 


' GOUSSE. V. Caſa Lat. 
LL LY 
GRAVER. V. To carve ang 

P ” 68 R T 


GRIPPER, a Perl, graf-tan, V. Gorra Hit. 

„ V 0 . 

GRONDER. . ſub v. Gremium. 
e So v E 

Ge. 'V; Vadare. 


GUEULE, [in ſcutis gentilitiis] | a Perf. ul, e 


1, e. roſa. Hinc Angl. en - 


uk ES „ 
5 GUIDE. v. Condam Luſ. 
| GUILLE. v. Guile Angl. 


r 
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HA 1 


Hams, ab Ar. ahna, odio habuit. Ex que 
manat + abnat, n V. G. p. 36. 


H 1 R 
HARDES. V. Herd Angl: 


HARIDELLE. Forte ab > Ar, harad bows fit. 
Gol. 597 · 


HARLEQUIN. v. Attecchino le. 


= HAZARD, hazarder Gal. v. Azar Hip. 


- "OW BE. 5 
. HERISSON, It. riccio, Luſ. ourico, MY Ar; "TY 5 


reſh, aſpera cute fuit. Ex quo manarunt Ba- 

6 ug i. e. Rhinoceros, a cutis ſc, alperitate z ; 
harſhun, i. e. tribuli genus parvum, ovium pelli 

adhzreſcens ; hariſbat hieracium, herba, et paſ- 
ſer hirſutus ; abraſh, aſper numus. Hinc tan- 

dem fluxere forte wrſus, birfutus,, eres apud 
))) a, ON 


370 5 N EO ME N 


Plaut. in Capt. AR. I. ſc. 2. Harſh Ang. 
—— Gol. P. 597. 


J 4 M 
TJ, AMBE. v. Canas. 


| 7 
= | JARDIN. V. Gorra Hiſp. 
N JARRE. V. Jar Hiſp. 
) TY # 
. JESSAMIN. A Janin Luſ. 


iS Los. *. Lay oy 
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L A M 
. LAMPROIE, V. Llama Hiſp. 


L 1 © 
: LAQUAIS, V. Lacchs It. et Laquz Luſ. 


: LS 8 
LECHER. V. Arlecchino, It. 


Dn. I. E * 
LEV E. V. Labro , 


LC 


LICOU, eſt Perſ. Ligam, Ar. legiam, et Armen. 
N ligkam, frænum, ſeu lorum ejus. V. Lagiam 
in iv. NH induit fraeno. V. Gol. 2 07 1 5 


. Caſt. . 


V 
. LOUCHE. v. Luſeus. 


37% SPECIMEN. 


"WH 21 
Mauer, mainte Manter Luſ. 
= M AL 
MALADE. v. Malum. 
5 3 4 1 
MARMITE. Forte ab Ar. barmet, olla, caca- 
bus. Gol. * 264. 
. NM „„ 5 
MATELAS. . Materaſſo . e 
. 7 8 M E L 
ELER. V. Miſcere. 1 
* E 8 


MESSE. V. Miſh. 
| M 1 R 


MIR OIR. Forte a Ar. raa vidi, et in vi. conj. 5 


contemplatus fuit in ſpeculo. Hinc manavit 5 


5 mimt, nee Ns Gol, P. 9235 924. 1 
| MOE 


ETYMOLOGICUM QUINTUM. © 373 


N O 
MOELLE. V. — Luſ. 


5 NM 0 1 
MOITE. * Madere. 


M O 2 


Se MOQUER. V. To Mock Angl. 


T- Wo v0 
MOUETTE. * Madere. 


 MOUFTI. V. Mufti Angl. 
| MOUSSON. * Monſoon Aug. 


NA 1 


Nane Gal. et 4 a Perf, nab; purus, merus, 
ſincerus. V. Caſt. p. 519, Accedit Ar. neif, 
3 "$4 I . +. Ma 


3 SPBCIMEN 


. præſtans, excellens, eminens. V. Gol. 
al 5 et naf [media hamzata] ſedulus fuit ; 
ex quo oritur Lat. navare. | 


NAF 


NAFE eau de] ab Ar. naf h, diffudit odorem | 
= wa, tragravit aroma. V. Gol. p. 2417. Hinc 
nanfa. 


Ne, vel Nez. v. Naſo It 7 


2 
: Pond. v. Park Ang. 


r E 0 
eclkE. v. Perkica le. 


PER | 
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P E R 
PERSI. v. Petroſelinum Lat. 


e — | bY * 
PISTACHE. V. Piſtacckio lt. 


P L "I 
PLIER. V. Piegare = 
0-7: 


POTIRON, ab Ar. fororony fungus. V. Gol. 
P · 18ro. . 


4 


5 Rack, a Perſ. rajy excandefeentia indignatio ” 
— Caſt, „%% --—- 


AL 


_ RAISIN, a Pert raz, vitis, vines. Caſt. 291. | 


os RA 


a SPECIMEN 


R A * 
: RAVE. V. Raiz Hiſp. | 


R E B 
REBEC. V. Rabel Hiſp. 
e 
REFUSER. v. Rifuſare It. | 


TO 
REPONSE. v. Raiz Hip. e 


oo * 0 
RICHE. 2 Riqueza Luſ. . 


* 1 5 


ü RIDEAUX. YZ ab Ar. radah, obtento wt 


ſeparavit partem domus ſeu cubieuli. Unde 0 


. rodh, i. e. - velum 0 Gol. p. 969. 


5 „5 1 
RIS. V. Arroz Luſ. 


| ETYMOLOGICUM QUINTUM. 372 


R O. D 


RODOM ON. Puta derivari, ab Ar. rad terruit, 


minatus fuit. V. Gol. p. 1002. 

8 * 0 1 
ROI. V. Rex. 
e 8 v 
ROUTE. v. Road Angl. 


| 5 AL 
SALAMALEC. V. Zalema Hiſp. 


WI" E, 4. Celt. Hheutos. et- Goth. ſal, cujus- no- 


tio afſervatur i in Ar. ſhall, 1, e. macula, que 


elui nequit. V. Gol. Br 1307+, 


SANER, v. Be 


; SANGLIER, . Sanna It. 


1 


. * 4 i * off 2 — n — PIE - — — 2 

* . ” rr & <—_uws * — — 
r 12323 p { _ + r 0 2 
— r — 


. SEIGNEUR. . Sala It. 


58s $P'ECIMEN 


= 
SARDINE. V.'Sardina Hiſp. Lis 2 2 


3 5 8 = U 
SAULE, V. Sala It. 


ACK 
SCHISME. V. Schifm Angl. 


5s E 1 


SEN 


. SENTIER. V. Semita Lat. 


8 E R 7 3 1 / F. | 2 K | 


- SERIN. Shaw avem hanc ki appelltum I cantu, 


. Siren Lat. on. 8 
5 SERRAIL. Vi — Ie - oy 
19 - 8 Eg T 
SETIN, v. Sin don. 5 
8 8 5 1 1 a 
* 1 8 1 
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8 O E 
SsOEUR Vid. Sala It. 


s 0 r 


SOPHA Gal. et Angl. ab Ar. et Perf. ſoffat, 
ſcamnum diſcubitorium. Accedit Turc. ſoffad, 
1, e locus elevatus ubi homines confident. V. 


Gol. Þ- — oy Caſt, 390. 


, 
SOUCHE, ab. Ar. ſac, caudex, truncus arboris. 8 
V. G. 1239. Hinc manarunt zueco Hiſp. 


3 Lal zoccolo It. ſoccus Lat. ſock Angl. 

quia ex caudice, ſeu trunco ſactus; unde a Pe- 
tron. calceus ligneus appellatur. Porro vox 
Gal. cum ſurculum ſignificat, derivari commode 


_ poteſt ab Or. ſouk. V. Candoſoccus Lat. 
SOUCI. * Saucio Lat. 


. „ 
15 SUR. V. Sowr Angl. 
5 T AW 


TANNER. Atanado Luſ. 


. r R 


* 
T 1 
TAQUETER, ab Ar. takka, un . 1409. 
: DD Ad 
TARGE. V. Targa. 
T W 
5 TASSE. v. Taza It. «7 
Ya 
TATER, t ratonner, Kc. V. Taſto Ie, 
, © 2 
THE. % Tea Ang. + 
13 . 0 


5 TOUR, tourner;. ab Ar. dar. pro daur, ſub quo 
extant Notiones, gyri, CAFR converſionis, 


| &e, Vid. Gol. 881 et ſeq. 

1 VVV 

15 T RANCHER, Aa a Per. taraſh-idan, abſcindere 
83 R E 


| TRESOR. V. Theſaurus. 3 
TRO 
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3 5 
TROVU. V. Door 2 
e „ N 
F RUCHEMAN, Gal. et Ang. V. Turciman- 


no | 


9 N 
Vipans. Fs Dominus. 


V A L 
_ VALISE. V. Valigia 1 N. 


%% TY 
VASSAL. * Vaſlallo wg 


6 
x 
* — 9 
* 
: | 
is . 
x 
8 
* 
+ 
. 
* 
1 
* 
* 
; 
; i 
; 
K 
id * 
a . 
„ 7 
6. * 
. 
o — - 
b 
a 
* . 8 A 
y 
* 
\ 
5 > 2 , 
: 
z : 
s 
* 2 
. — 5 
A 
. | 
4 
% 7 — 
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: f 
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: 
g 
| 
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ADbDENDA avr CORRIGEND A 


IL N. 


' ANIMADVERS. PHILOLOG. 


» 17. W PR mihi arrider voc. Candace: 


etymologia quam affert Clariſſ. Gebel. ſc. 


Carthage, nom qui ſignifie ville (Carth.) des 
eaux (ag) eut. pour ſymbole un cheval; on a 
dit qu'il etoit relatif à une tete de cheval qu'on 
trouva en creuſant les fondemens de cette ville: 
Dbteit ud Sone; le cheval e ctoit Pembleme de 


la navigation et de Neptune: c'eſt un cheval 


que Neptune avoit fait ſortir, diſoit-on, de la 


terte pour marquer * puiſſance. 


l 


1 A b * . > 4 r — * 0 ; . 1 * 
l be... A — EA a wt v2 re tg : 1 . 2 
— . | . — 
— L * * — 


A D D E N D A, Ke. 
App. p. 19. præter ea quæ ibi dicta ſunt, ſequen- 
tia deprompta ex deſcript. Arabiæ compo- | 


ſita A a Niebuhr, p. 155. 


L'Oiſeau Salva eſt encore connu; Pai parle a plus 
d'un Arabe qui en connoiſſoit le nom. Un 
marchand de Tunis qui avoit fait pluſieurs voy- 
ages entre Surat et Dsjidda, croyoit avoir vu en 
Arxabie et en Barbarie tant le Salva que le Su 
mano. Peu de tems avant ſon depart Mr. For- 


al avoit entendu un chaſſeur d' Alexandrie 


: parler du Salva, ſans ayoir pu obtenir P'oiſeau 
meme z il cerivit pour cet effet a Mr. Marion, 


qui lui repondit, que le Salva étoit le m&me 


oiſeau qui s'appelle en France Roi de Cailles, 
ct qu'on le trouve au Printems pres d' Alexan- 
drie. Il avait entendu dire a Conflantinople, et 


Mr, Schumacher qui a {cjourne pluſieurs annees 


dans cette capitale affure la meme choſe, qua an i 


commencement de Septembre 11 vint une fort 


grande quantité de cailles par deſſus la mer 
Noire et qu' au bord de l'eau auſſi bien que Pres 

de la ville, on peut les prendre avec la main, 
quand fatiguèes du voyage elles ſe re peſent 
pour la premiere fois. Cela fit croire a Mr. 
Forlkel, que le Satva de Moife etoit la caille ; 


mais 5 


ADD E N D A, Ke. 385 
mais je ne trouve pas dans ſes papiers, qu'il 


ait recueilli autour du Golphe d' Arabie quelques 
lumieres qui confirment cette opinion. 


ADD. Sur. xviii. Com. 87. Arabica verba f ain 
 hamiat, quæ Marac. vertit in fonte luti nigri, 
pot ius verti debent in aqua fervente, ſeu in mari 
æſtuante. Nam etſi Arab. vox ain fontem ſig- 
nificet, alias tamen habet ſignificationes, nempe 
vive agque fluxus, quinimo aguæ generatim. 
Vid. Caſt. p. 2743. quod autem attinet ad vo- 
cem hamiat, eft illa femin. cujus maſcul. eſt 
hami, i. e. fervens. V. Gol. p. 656. Hinc 
porro etiam vel ſi mavis ab alio verbo Ar. et 
Febr. hamm! fluxit alia Orient. vox, fe. ham, 
vel Bamè, i.e. fol; [a calore ſc. ] ex quo ma- 
navit Egypt. 2 et tandem nomen oppidi 


. Ham appellati, quod ad zizim pertinebat, [V. 


Geneſ. xiv. 5. ] et in quo Cbodorlabomer, poſt- . 


quam Rephaim profligaverat, 2Zizim quoque de- 


bellavit ; etſi nonnulli interpretes vocem Ham 


Pro Pronomine Acceperint. 


Corr. x p- 146. L 2. leg. eques hieroſolymitanus . "a 


=o confiliarius . - - +» 1aterpres: Primarius. 


- Pag. ä 5 10. Vid. dicta in T. 8 85 Etymol 


ſub V. Parce. = 


Bag. Fo: . + leg. in Tile. TE . 
9 * Se A D- 


— — 


ADDENDA avr CORRIGENDA 


1 N 
s rr L BTYMOLOG 


0 8 ART WE 

1 888 * 6. Add. poſt. hanc v. tr-. 
. bn * eft Ar. Vid. Gol. * 94 5. 

„ . 

5 BULGA. V. Valigia *. 


5 V 
CACABUS, ab Ar. camcam, [labrum aeneum, 


in quo calefit aqua] denaſalando ſc. primam, et 


permutando ultimas labiales, Vid. eas a . 


_ Lexic. Harmon. p. 126. 5 
c Au 


388 A D DE ND A, «ec 


5 
CAUSA. Vid. Choſe Gal. 


5 VVV 


Pa g. 430. Clades, Aw clavie; clibanus, chths. po- 


ni debent poſt Citbara _ P. 2 5. 


5 -C 0: G 
cool To, pag. 26. pro bog leg. hoaj. | Aude 


quoque cxemplis ſub n, voce allatis 
8 Graec. kauma, Luf. calma ab Hebr. et Ar. hamm, 
i. e. calor, aeſtus. Vid. Caſt. p. 1268. lit. / 


interjicitur in Luſ. e quae addi JT alus 1 


ub v. Cera It. e eee 


5 5 } *: of EKA * Ax 7 
34 — 45 1 1 1 5 .-#..4 : „ 


” Þ 1 * „„ 
1 5 DIABOLUS. Pro miſerecordia a leg, miſericordia, 


Do * . 
DORMIRE, Pr 38. Poſt voc. dunb adde Ang) 


„„ 1 F R F. 
FRIGIDUS. * Froid Gall.” 


. 3 


A D E N 1 A, &c. 3809 


Nu R 
Pro es s adad leg. eſt adad, 
T4848 : 
1GNIS. Add. lit. n Tarpiſfims adſciſoit g ante ſe; 


15 ut 
Gat ang er d 10 manarunt finer et ſaignte. 55 
Fat. gun; It. ſegno; Angl. ſignal ſunt Graec. 


s, Hebr. hem, > ſemat, et tan 

dem Luſit. final. 

aranea, Gall. araignée. 
om, Ital. ogni. ET 

Apud Burgundiönes, \feijgne, 8 meigne, 

8 breugnetts, hegnitence, c. — funt Gall. Aue, . 


famine, mine, brunette, &c. ; 


NR . 
INERS, vox compoſita ex, partic. negativa i 


* ner, 1, e. n er ex _ ma- 9 


, = 

85 Ethiop. et Sabin. 1 nero; quod eſt ladie. neir, i. e. 

Fortis, validus, ſtrenuus. 
Lieber, Lee.  VidpURaifub 7 Mues et + eras 


5 SOHISMA.. v. Schiſm Ang 


399 ADD E ** A, Ke. 


M v R 
MURANA. Vid. Murena It. 


N UB 


NU B-ILIS, ab Ar. nud, i. e. robur, virtus. Gol. 


p. 2477. A robore igitur et virtute quibus nu- 
biles pollent cum ad eam aetatem perveniunt, 
in qua liberos 1 Frage, nomen acce- 

Piſſe 3 


| r * * Sn 
| PELASGL. Sub hac voce pag. 92, in | nota Gall. : 
pro  repouſees leg. repouſer et pag. 905 . 16, : 


dele Oy you v. ä 
e 1 1 1 
5 PLICARE. Vid. n, 1. 

1 8 - 


v'cK 


SCRIBERE. vid. quae dixi fab An ngl. 8 . 


= et Lat. camus. "om ia, . ex Gebelino 


attuli 5 . 


APD E N D A. Kc. 3 391 


attuli in- - illuſtrationibus i in V. T. p. 102, mihi 
non arrident. ; 


5 ; = 
SIREN. Poſt Perf. v. faranidan adde ſoru-dan 
- fari-dan ; et ng num. 2497 leg. 343 344 
. n 
THERMA. Vid. Hidra Hifp. 


11 x: G „ 
TIGRIS. Vid: etiam dit. ſub v. Hidea- Hifp. . 


nam etymon ibi indicatum magis mihi arridet. ; 


NC 
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